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HOULÀ !.. BILL N’EST PAS CONTENT! 


observez-le 






































SUITE À LA DERNIERE PAGE } 
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VOUS NOUS 





AVEZ ECRIT 


— Dans votre numéro 1192, à la page 33, il est fait une 
distinction entre les lecteurs français et les lecteurs algé- 





riens. J'es! 





e;-pour-ma part, -que-c’est là une regrettable 


erreur. (« Un vieux et fidèle lecteur ».) 


A notre sens, l'erreur réside dans le fait que le rouspéteur 
ci-dessus a jugé bon de demeurer dans un anonymat pru- 
dent. Habituellement, nous tenons pour nulles et non ave- 
nues les lettres dépourvues de signature. Si nous répondons 
à celle-ci, c'est pour qu’il n’y ait point d'équivoque. L'uni- 
vers de < Spirou» est fait d’optimisme, de bonne humeur. 
11 laisse à d’autres publications les soucis politiques. Ce 
n'est pas son domaine. « Spirou» entend rester, vis-à-vis 
des conflits d’ici-bas, dans une stricte et impartiale neutra- 
lité. Ceci dit, la distinction entre lecteurs français et lecteurs 
algériens était de toute évidence purement GEOGRAPHI- 
QUE. Honni soit qui mal y pense! 


SPIROU À LA REUNION. 


Abonné au journal de «Sp 
rou», je t'envoie une photo 
mon ‘département. Elle représente 
l'église Sainte-Anne de la Réu- 
nion, 











Bangui Ibrahim, 
int-Denis, La Réunion. 





Cette église offre un savoureux 
mélange de styles divers, mais elle 
n'en est pas moins jolie. Merci 
pour la photo. 












































en vente partout 
15,90 NF 


Heller les plus belles maquettes françaises 





Dans votre numéro 1193, l'his 
toire de Benoit Brisefer met e 
scène Tino, un Corse, que vous 
présentez comme un fainéant et 
un gangster. Tous les continentaux 
ont la fâcheuse habitude de nous 
représenter comme els, ce qui m4 
nous fait pas plaisir. Ne recom 
mencez plus: les Corses vo: 
valent bien, vous et vos pareils 
Nous ne sommes ni des fainéants 
ni des gangstrs, metter-le-vous 
bien dans le crâne. Voudriez-vous 
vous excuser dans votre prochain 
numéro ? Merci. 


A. G, Ajaccio. 








De tous temps, on a plaisanté 
l'avarice des Ecossais, l'ivrognerie 
des Polonais, l'épaisseur des Hol- 
landais, la propension des Alle- 
mands à manger de, la choucroute, 
la vantardise des Marseillais, la 
prudente lenteur des Namurois... Il 
Va de soi que ces « gags » folklo- 
riques et traditionnels ne reflètent 
que très faiblement la réalité. Il y 
a des Ecossais généreux, des Polo- 
nais abstinents, de fins Hollandais, 
des Allemands gastronomes, des 
Marseillais modestes et de rapides 
Namurois. De même, nous sommes 
sûrs qu'il doit exister des Corses 
honnêtes et travailleurs. D'ailleurs, 
la Corse a donné au monde de 
grands. hommes (Napoléon, Tino 
Rossi, pour n'en citer que deux) 
qu'elle peut accepter avec le sou- 
rire quelques brocards jamais bien 
méchants. 








UN VRAI SPIP AU CAP ! 


Ci-joint une photo de l'écureui 








que j'ai apprivoisé, tout en h 
laissant son entière liberté. Tous 
mes amis qui ont eu un jeune 





écureuil ont voulu le garder en- 
fermé. Seul le mien a survécu. 


H a maintenant presque six 
mols, et chaque matin, il vient 
réclamer sa pitance et ses care: 




















nt la journée, il circule 
quiétude aux alentours 
Parfois il disparait 
pendant plusieurs jours, mais il 
est toujours heureux de me revoir, 
et alors il me suit à travers toute 
La maison, pour finir par s'en aller 
dormir dans le grenier ou sous le 
toit du garage. 
Bien entendu, 
« Spip». 


R. Meunier, Somerset-West. 
Union Sud-Africaine. 











il s'appelle 


PHOTOGRAPHIEZ 
NOS MASCOTTES. 


Gaston au Marsupilami: «Tu 
n'es décidément pas doué pour 
P’accordéon ! ». 

Envoi de Nexih Charky, 
Alep (Syrie - RAU.) 





Dans votre n° 1192, nous rele- 
vons Votre réponse à nôtre lettre 
concernant votre article « Pilo- 
tons» paru au n‘ 1181, Notre 
ingénieur contre-attaque : le prin- 
cipe de virage de votre texte ne 
eut être attaqué, mais il existait 
1 et bien une erreur dans votre 
dessin, qui représentait à deux 
reprisés des commandes « croi- 
sées », en contradiction avec l'ex- 
plication du « Fureteur ». Somme 
toute, 11 issait plus d'une 



























erreur de représentation géoi 
que que de pilotage. 
Un groupe de lecteurs 

de l'institut de Soudure, 

Le Pré-Saint-Gervais (Seine). 


Vous avez raison. mais entel 
rons cette affaire, voulez-vous) 
Elle risque de raviver l'éternell 
vendetta qui oppose des rédact 
de qualité (tel le Fureteur) à 
inqualifiables gâte-sauce que s0ï 
les dessinateurs, 


JEAN CORHUMEL 
REPOND A VOS 
QUESTIONS 
SPORTIVES. 


RECORD DE NATATION. 


— Qui détient le record . 
France du 100 mètres nage libte 
(Jean-Michel Perron, à Sèvi 
Seine-et-Oise.) 

Le record est la propriété d'Ale 
Jany en 56"2, performance réal 
sée lors des championnats d'E 
rope, à Monaco, en 1946, et qu 
constitua jusqu'en 1958 le reco 
d'Europe (actuel détenteur : 
Hongrois Gijula Dobay en 554) 








TOUJOURS LE CATCH 
— Oui ou non, le cateh est-il d 
« chiqué »? (Michel _ Dupuich 
Sains-en-Gohelle, Pas-de-Calais) 
Ta question est brutale, direc 
Ma réponse ne le sera pas moins 
oui. 











UN PEU DE TOUT. 


— Voici quatre questions ay: 

à quatre sports différent 
uvez-vous y répondre briève 
t? (Gérard Venant, à Pa 








me 
ris XVIe.) 





En principe, on ne répond qu 
une où deux questions à la fol 
A titre exceptionnel, voici po 
satisfaire ta curiosité : 1) Pi 
l'obtention du calendrier de j 
à treize, tu peux l'adresser à 
Fédération Française de Jeu 
XII, 11, rue Marbeuf, Paris 8 
Ely ‘33-72: 2) Voici les élémen 
dont dispose le FC Lourd 
(rugby) pour son équipe premiè 
{par ordre alphabétique) : Arnau 
det, Berot, Calvo, Crancée, Craustt 
Deslus, Domec, Dubié, Faur, Ga 
chassin, Garros, Guinie, Labazu) 
Lacaze, Laffont, Manterola, Mar 
quesuzaa, Martine, Pueyo, Tail 
lantou, Tarrica, Trucoo, Vallée 
Verdier; 3) Le siège social d 
Racing Club de Paris est: 81, ru 
Ampère, Paris XVII+, tél: Wat 





45-85; 4) Volci ce que représen 
tent les performances demandés 
à la table d'équivalence du dé 
cathlon : 10,80 m. au triple saut 
aux 100 mètres 

en longueur 
au poids 





381 pts; 1 
386 pts: 440 m: 
182 pts, et 1720 m. 
226 points. 








lance le premier modèle de la collection 1961) 


LE PETROLIER 


LAVERA 







72 pièces}, 
échetie 1/500, 
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LE PERIL GUETTE SOUS LA MER 


Marc Dacier tente de sauver Sullivan, qui est prisonnier sur le « Moorëa ».. 





C'EST LUI! LA/ SUR LE PONT DE LA 
LETTE!/ C'EST L'HOMME AUX 
LUNETTES NOIRES/VOILA QUI LÈVE 
TOUS MES DOUTES., CE BATEAU EST 
BIEN LECMOORER*, ET SULLIVAN 





SUR LE “MOOREA" 








€ 


HMM...JE N'AIME GUÈRE LA 

PRÉSENCE DE CE BATEAU, 

CAFTAIN...IL FAUT PARTIR D' 

AU PLUS VITE! D'AILLEURS, LE 

GRAND PATRON DOIT 5° 1M- 

PATIENTER À NOUS ATTEN- 
DRE À NOUMÉA! 


JE sais/mais rien A 


DU TYPHON/ HS 
RASSUREZ-VOUS... J'AI 
ÉCHANGE LES SALUTATIONS| 
ET COMPLIMENTS D'USAGE 








OUAIS. MAIS IN 
UELLE IMPORTANCE? 
LES SPÉCIALISTES" DU 


CEPENDANT, LAJOURNEE | |[MINUIT/C'EST LE M 

S'EST ÉCOULÉE...ET AVEC D'ENFILER 

LA NUIT, DE LOU 
ES 


NUAGES DE TE! 
ENVAHISSENT LE CIEL FL'ABOMINe 


ABLE*EST 
D'UN NOIR D'ENCFE, DESTINÉ À L'ÉTUDE 


DES FONDS SOUS- 


TANDIS QUE DE VIOLENTES 
RAFALES COMM MARINS, JEN'AI EU 








ET VOILA!ILNE 
RESTE PLUS 





QUH CHOISIR DANS 
LE MATÉRIEL DU 


ME 
ME GLISSER SUR LE PONT. 
INGER PENDANT QUE LES| 
AT AURONT LE 
DOS TOURNÉ / EN ROUTE! 














AVEC MILLE PRÉCAUTIONS, MARC DACIER, 
[S'EST GLISSE JUSQU'A L'ÉCHELLE DE CÔTÉ... 





(TOUT VA BIEN! 
HE SUIS PASSE 








NAGEANT ENTRE DEUX EAUX. = 
AVEC RAPIDITÉ, LE REPORTER _X 
SE DIRIGE À LA BQUSSOLE 

VERS LE “MOORÉF). 








ET. AIENTOT: AIDÉ PAR 


ECLAIRS STRI 
ET ILLUMINENT LA MER 
RAR INTERMITTENCE... 











4 ose QUE JE 

LES EMPÊCHE DE NOUS 

DONNER LA CHASSE, QUAND 

J'AURAI RÉCUPÈRE 
SULLIVAN, 


AVEC LE VACARME 

DE LA TEMPÊTE, 

AUCUN DANGER 

D'ÊTRE ENTENDU/ 

VOILA L'ÉCHELLE 
VÉE POUR 





CE LANTERNEAU DOIT. 
DONNER SUR LA CHAMBRE 
DE NAVIGATION OÙ SUR 
CELLE DÙ CAPIT.. 





PE..iE NE sn 


OH! MON DIEU/ 


fe Leur rauprA au mosre 
POUR DÉBLOQUER LE 
GOUVERNAIL! ÇA NOUS 
LAISSERA LE TEMPS DE 
DISPARAÎTRE! 














NON/RIEN/ 
PAS UNE GOUTTE! 


RIEN! RIEN’ 











Boule 














NON RENAERE] 
CÉTE TAUPE Por |) 
PISPARAÎTRE ! p 











CES PÉTARDS À GRANDE à 
PUISSANCE VONT LUI DONNER UNE 
TELLE FROUSSE QU'ELLE NE 
METIÆA PLUS JAMAIS LES 
PATTES _ DANS MON —— 
JARDIN / SEER/ 1 


D 











/ 


NON, eaeal) 
ATTENDS! / 





[ET VoLA’. 


À 


JLS SonT us 
ALLUMÉS /.… HÉH 


HÉ /... 


ON VA RIRE / 


ICGRRWAF!) 





ET... MAIS MAIS. ALLEZ-AOUS \ 
Oui OU NON ME LAISSER / nn 


TRANQUILLE À 
LA FN %/ : <a 


HÉHÉ ÇA VA FAIRE Bou / ) { MAIS ENFIN, 



























BTS 


A 











ÊT 101, 
ou ae 





ne A8 


.ŒUAND ON FENSE AUTEMPS qui 
LUI A FALLU POUR RASSEUBLER 
BAS $l BELLE CoLLEC- 


JE GAB, 
BOULE, JE 


SAIS!..HEU... 






PEL APRES. 


OS DE CETTE QUALITÉ | 
JAMAIS... NON. AMIE 


Ham 


POUR FAIRE DES, 


Si CEST PAS AHloue |. 
MALHEUREUX 7. ES NOUS N'ÊTES PAS (C1 
See 7, 


JE NA pe Le F 
D 
VASE / d 














QUELQU'UN 
TIRE SUR 
LUI 


ÉTAI 
TOI, TU NE LE 1 
SERAIS PLUS | 





POMMAGE 
ROUR CETTE MAGNIFIQUE 
BÊTE … MAIS SI ELLE 
ENCORE VIVANTE, 


ce SS ie 
PP CAS DE FORCE | SX 
MASEURE, SIMBA | 
TU N'AVAIS CERTES PAS LS 


LE CHOIX |.. 











MOI-BONZO, LE FIS 
N'OUBLIERA JAMAIS 


DU ROI NOTU 


ET.IL DIRA À £O 


PÈRE CE QUE TU 


AS FAIT POUR 
LUI 1 


T 





N 





COMMENT ? 
Ü ES LE FI 


JUSTEMENT. / 
ON PÈRE. 





ON 


L'ARRIVÉE PES 
BLANCS... ET 


DIT 


EURE PLUS TARP, 

IMBA ET SA PETITE 

UPE ARRIVENT 
ANNONCE COUR DU 
NOTUPO … 
ON 
QU'iL FAUT | 

SE MÉFIER NOILÀ CES 
DEUX. BLANCS … 
LE FO 


[ 
N'ÉCOUTE QUE 
MOI .LA TRIBU 


carre 
SIMBA 
LA-BAS, DE 
FUMÉE. 








OUI... ET 
ENTENDS-TU 
CE LOINTAIN 
TANCTAM A 
DE MYSTÉRIEU X 
RACE 
NOUS  PRÉCÈPENT 
PARTOUT Où 
NOUS ALLONS. 

















DE par HERBERT HEURE 


Caroline 








£ 
CES ÉTRANGERS VONT ATTIRER TOUTES 
SORTES PE FLÉAUX SUR 
LA TRIBU.LES ESPRITS DE 
NOS ANCÈTRES ME L'ONT 
FORMELLEMENT 
ASSURÉ !... 










ILS 
NE SONT 
POURTANT 
PAS SI 
MAUVAIS... 















ET BONZO RACONTE À SON 
PÈRE COMMENT SIMBA 
LUI À SAUV LASVIE CH 


SIL EN EST AINSI 
ILS SONT DONC DES 
AMIS... JE NE 

















qui 
COMMANDENT DE 
LEUR NUIRE … 















ILS SERONT, AU 
MES HÔTES ET 
MON 


CELA — "x 
NE M/EMPECHERA 
PAS DE REMPLIR 
MA MISSION ET, 
PUISQU'IL EN EST 
AINSI , J/AGIRAI 
$ 





SIMBA PEUT DÈS LORS, AVEC 
LA PROTECTION PU POTENTAT, 
PRE D RES 
P'INFORMATEURS UN JOUR... 












PES BLANCS | 
ILS CHASSENT Y 
PANS LE TERRITOIRE 
INTERDIT. IL FAUT 








LA NOUVELLE EST TRANSMISE 
PAR_LES, MOYENS DE SIGNAUX 








PE FUMÉE, DE TAM-TAM, DE 






















COUREURS 
ë MONDE. 
SAIT QU'ILS 
SONT. 
INTERDITS 
DANS CETE 
L'ENDROIT 
OÙ ON LES 
SIGNALE SE 
TROUVE PAR- 
PELA LA 


















Sonny et Dave 


| CUS SA LES TIGRES VOLANTS A LA RESCOUSSE 


se sont jetés follement au-devant de la formation qui attaque la base. 









— 
PAR CHANCE, SES ÉVOLUTIONS 
DÉSORDONNÉES ONT PERMIS 

A'SONNY D'ÉVITER UN COUP 

[DE PLEIN FOUET. D'INSTINCT, 

ÉTRIMANTI® & FOND INSTAN- 

TANÉMENT SON JET, IL ÉVITE 

LE DÉCROCHAGE. 


TOUCHÉ / 
JE L'AI 
TOUCHÉ/ 









TONNERRE/MON AILERON GAUCHE} 
ET... OHIMON PÉTROLEIL...IL FAUT 
GÜE J'ARRIVE À ME POSER TOUT 

DE SUITE, SINON. 


©: MINOEUVRANT LA CRAN DIN 
CE QU PERMET. DE CUNER 
LASEETTE De LAON. 


ÿ 











MAIS L'AILIER DE SONNY S'EST RENDU 
COMPTE DE LA SITUATION DÉSESPÉÈRÉE 
DE SON LEADER... 


SANS UNE SECONDE D'HÉS/TATION, DAVE, 
ACROBATIQUEMENT, ATTAQUE LE LEADER 
PIRATE PARDESSOUS... 


PLUS QUESTION DE DÉCROCHER CE COYOTE, 
DERRIÉRÉ/ET IL LE SAIT/IL PREND TOUT 
LÉ TEMPS DE M'AJUSTER! IL VA ME DES- 


FE CE ZINC QUI VOLE COMME UN PAVÉ, 
ICENDRE COMME AU TIR AUX PIGEONS/ 

















INTERVENIR! 
SINON..  ] 


Le, 
Jar res 
SECONDES POUR] 
En 











L'OBLIGEANT À 
DÉGAGER PRÉCI- 









IDAVE SUIT AUSSITÔT, SANS SOUCI 
DU CHAROGNARD D REBELLE 
U, FONCE À SON TOUR Al] 
OURS DE SON LEADEN ET 
TENTEDE PRENDRE LE PLOTE 
AMERICAIN SOUS SON FEU. 






LEADER À TOUS/SERREZ SUR] 
MOI/ DÉGAGEZ-MOI/ 














pe DENTS" mue ed 


LAILIER NOLANT EN COUNEETLRE DERRIÈRE 
SON LEADER. (EN AREOT D'AMATIONS« 











IPROFITANT DU BREF RÉPIT QUE LUI VAUT L'IN- 
TERVENTION AUDACIEUSE DE DAVE, SONNY À 
PLONGÉ VERS LA PISTE, TENTE UN VIRAGE 
PRUDENT ÊT TRÈS LARGE POUR S'ALIGNER 
PEU A PEU DANS SON AXE. 











MAIS EN ATTIRANT SUR LUI TOUTE LA MEUTE 
DES REBELLES POUR SAUVER SON LEADER, 
DÂVE S'EST MIS LUI-MÊME DANS UNE 
SITUATION PÉRILLEUSE. SE SACRIFIANT. 
IRÉSOLUMENT, IL S'OFFRE COMME CIBLE, 
FEIGNANT DE FUIR ET SIMULANT LA PANIQUE] 





FA MARCHE! IL FAUT QUE À 
J'ÉLOIGNE SUFFISAM- 
MENT CES RASCALS POUR 
QUE SONNY PUISSE 
ATTERRIR! 








Acelin, le traître, a enlevé le Duc 








poursuit pas ! TA 


Tout va bien !Le pont-levis ) 
reste levé / On ne me À 


Johan et Pirlouit le poursuivent... 





Nous les aurons 
Vite rejoirts / 















Bon sang / Din homme 
étendu sur le chemin /../3 
On dirait 















Non: / Son coeur 
bat !..I a dû 
tomber de 
cheval ! 


ccupe-toi de lui / 
Moi ,je vais 
essayer de 
rattraper Acelin ! 


























Je me demande si j'ai bien 
fair de laisser 14 le Duc 7. 
Bah /Après tout, j'ai uné 
avance sufFisan 


te, présent ! 
Éd D 


















C'est le diäble en personne !.… 

1l Faut que je me débarrasse 
de li une fois pour toutes / _| 

KE > TRS 






























DIRIGEZ- vous 
VERS L'EST /! 











7 ET. FMAIS AVANCE PONC, 
MAINTENANT. TORTLE ! 


CHACUN SA E MENS DE PERDRE NON 
CHANCE. Ai] |'SONBRERO.. UE NETIENSPAS 
L AU 





























TU POURRAIS 
M'ANNONCER 
UN MILLIER 


| TTC MADRE MIA 
DE YAQUIS 
PES EN 


GUERRE 
QUE JE NE 
BOUGERAIS 

PAë. 











ERA 





PAR UE & GIRAUD 
RONADO ””: : 
en L 
| LEA 


EP 


 …… 





Jerry Spring et Pancho 
ont mis le désordre chez 
les Indiens Yaqui, ë 
naient Coleman prisonnier. 









DNS | | ANS eES PEER SZ 





VITE ! CACHE LES 
CHEVAUX DERRIÈRE 
LE ROCHER. 


DIRAIT. MAIS 
C'EST BIEN UN CHEVAL. 
NON FERRÉ, DONC UN 





TE BALLE N'A FAT 
OU'EFFLEURER LES 

: D CHARS... POUVEL\OUS 
D, REMONTER À 


BANS POUTE. ONT-ILS 
RÉCLECAI DEPUS HER. 
Il CRAIGNENT 
es RSPRESAILLES SR PAU AUS IST 
DE L'ARMÉE ! EN VILLE... C'EST LA 


PRISON OUI VOUS ATTEND 














FE L'AFFIRMEZ , COLEMAN, 
JE VOUPRAIS VOUS CROIRE, 
IS TOUT EST CONTRE VOUS : 
NOUS VOUS AVONS NU APRÈS 
LE CRIME. VOUS FERIEZ MIEUX 
PE TOUT NOUS PIRE. PEUT-ÊTRE 
Y AT-IL PES ÉLÉMENTS QUI 

ATTÉNUENT VOTRE CULPABILITÉ, 





HE VOUS PROMETS DE FAIRE UN COMPLE 
MENT DENOUËTE, COLEMAN 


ï 











—Wiy 





Sandy et son ami Michoël arrivent au pied de lo montagne 


#" une aventure de S 














AND) 


a 77 
4 




















LA .iLvA 
SOREMENT Ÿ 
MOYEN DE 


Pe 
24 

> Phre) 
PA, À TRAVERSE / 47 À 
es TT 
= 





Z 
UD 








Lo 


ARE 7 


Y 










BONDISSANT_ DE ROCHE EN ROCHE, 
AOPEY._ A TO 













Tr FAIT DE PASSER DUNE) 
RIVE À L'AUTRE = 
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LE TIGRE DE TASMANI Ë Le 





LE FLOT TUMVLTUEUX  EMPORTE RAPIDEMENT SAND Mars HOPEY 
A COMPRIS LE DANGER QUE SON MAÎTRE COURAIT. 














SOUPAN, LA TE) RES. PELYE 
GHREQU LE LTÉE IOLEMMENT 
[OVÉ ROCHE pores 















































ET MAINTENANT Ÿ 
LE DERNIER 














LET PUIS CEST LE TOUR. 
LE BlGÆtouw o'TMmws: 








LA FAIT 4iN OUAIS. ON DIRAIT 
ŒLART D'HEURE | QUIL VA FONDRE … 


OL VISE... PRSAMREEE" | 





EN PLEIN DANS 
LE MILLE... 








pr 
BRAVO, RIGELOW! 
TES LE MEILLEUR 
TIREUR DE LA 
FAMILLE /.. 

















JT CEST LE Tour 
DÆ JOSWUA O'HARA.… 

























EN PLEIN DANS LE MILLE/ 
LES OTIMMINS ET LES OHARA, 
PRÉMIERS EX AEQuO‘.. 
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IL MA re Euh... 
ENTENDRE DEUX / €! Cho. 
us DE FA. CLOS 





















LA OTIMMINS... 


‘IL MA SLRPRIS, LE OHAÇA... 
JA CRU ŒUL ALLAIT VISER. 
AUSSILONGURMENT QUE | / 


nn 






Te. 


1 
(re 









EN EE ENT ATALS 
Soscinny D'Timminr de 2e rhconcr” 


LE SALOON SECAPPRETY Qui MONSEAR LE - 
four Le BAL DE MAIRE JE FINS À 
LES DERNIERS DÉTAILS. | 
L'ORCHESTRE NIENTT 
DAFEN\ET.. 






























































JESUS CARLY MASTSOLE, LE PLUS NE CRAGNEZ Riel, MONSIEUR TIENSE Les OTmmne SONT , 
CÉLÉRRE ABHÈEUR DE SHUARE DANCE LE MIRE... NOUS JOUONS MAL, GeouPÉS Ad, BOUT ps Er U 


DE LA PÉGION.. MAS NOUS Jos ForT, 


Pot QUIL ARRNE 
y TT 


M” 















































LES @\œure 
ÉTAIBNT TRUŒUES/ 





IOTRE TAUREAU NA | LA SANGLE DE Ma JE L'AUFAIS FARIÉ.. 
PAS Eu SA CHANGE / / SELLE NE Sr PAS SENTIDE ALTER, CET 
CASSÉE TOUTE SAULE 
‘A à PENDANT LE RoDko'. L 
N # 




















OUAIS! ETJE VOUDPAIS ATT2APER LE 
Cote QU A ME pu Fil À CRATTE- 
SOUS LA SELLE DFE MON CHEVAL. 


LA TARTE AUX MÜR=S 
DE MAMMY ÉTAIT LA 
MeiilearRes / 
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Désireux de s'approprier les 

richesses que transporte la 

eSémillanten, Barbe-Nolre ten- 
de fomenter une mütin 


Le Vieux Nic 


dans 











NEN EE RIEN 
LÀ VOUS NE Se 


CORDE 7 





[MAS pe 
À BA 











LL MC, SEMBLE QUE CE FORBAN 
ISESTJOUÉ DE NS 


BARBE BLANCHE ?, 





PEL ne Ceres 
SORTCHERAMLIL ARRNE 
AU MOMENT OPPORTUN / 





CE FUT LE SWNAL DUNE 
TERRIELE BATAILLE... 











ANCALCE NeST VRAI FE 
ARE VA ÈS Me tar 
BLOQUE DANS LE FOURREAU / 
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LES MUTINÉS DE LA « SÉMILLANTE » 





Par 
REMACLE 








DU TS 
22 ju Al nos 








ENCORE UNE VICTOIRE COMME 
CALLE-CI,ET NOUS SERONS PENOUS | 











LESSENTIEL CEST 

HANERTE LE VEUX 
NOLET 68%) 
PARTISANS Ÿ 

















UANT AL VIEUX NICK, JE 
ë DRA| PAR LA RUSE 7. 
JESUS BEAUCOUP PLUS 
FIN QUE LÜ\ = VAS LO\ 

















À QUEL TONNEAU MDE, 
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Les Vikings cernent le chôteau d'Oesgérpar.. 
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. ETS - 


Pourquoi ? Pourquoi ce DC-8 est-il réduit à l’état de ferraille ? Pour- 
quoi l'enfer s'est-il déchaîné dans cette rue de Brooklyn ? Onze êtres, 
onze passants new yorkais, ont péri dans les flammes, Du kérosène 
brûlant partout. Dans l'avion, ils étaient quarante-quatre. Passagers et 
membres de l'équipage ont été tués sur le coup. Un seul survivant : 
un jeune passager de l'avion. Il mourra le soir même. Plus au sud, une 
autre épave. Celle du Super Constellation, vol 266, de la TWA : 
He VIP BEAUAtEe victimes ! En tout, il y en a cent trente-neuf ! Cent 
trente-neuf personnes ont péri ce 16 décembre 1960, en fin de matinée, 
parce que deux avions sont entrés en collision dans le ciel de New York. 
Une des plus terribles catastrophes aériennes de tous les temps. Accident 
d'autant plus dramatique QU'IL NE POUVAIT PAS NORMALEMENT 
SE PRODUIRE ! Jamais auparavant deux avions guidés du sol par 
radio n'étaient entrés en collision. Et pourtant c’est arrivé. La menace 
s'est précisée. Le drame s’est produit, ce drame que d’aucuns estimaient 
impossible, Pourquoi ces cent trente-neuf morts? Pour essayer d'y 
voir clair, «Spirou» vous propose aujourd’hui d'explorer avec lui 
les chemins que suivent les pilotes par tous les temps. Voi 





LES ROUTES DU CIEL 


Aéroport de La Guardia (New York), 16 décem- « Roger. Compris ! », répond.de nouveau le pilote 


bre 1960. Il est 10 heures 35 (temps local). Le du Super Constellation. 


contrôleur de trafic qui suit l'approche du Super 
Constellation de la TWA voit soudain apparaître 
un second «spot» sur l'écran du radar. Aussitôt 
la radio alerte le pilote: « Un engin non identifié 
s'approche de vous à trois heures. Distance : quatre 
miles!» « Roger. Compris! », répond le pilote. 

Quelques secondes plus tard, La Guardia rap- 
pelle. La voix du radio trahit son angoisse : « L'en- 
gin non identifié se trouve à deux heures. Dis- 
tance: deux miles!» 

Simultanément, La Guardia contacte le grand 
aéroport voisin d'Idlewild. Non, Idlewild n’a aucun 
avion dans le secteur... 


C'est tout ce qu'il peut faire. Ce jour-là, c'est 
la <crasse» complète sur New York. Approche 
et atterrissage ne peuvent être entrepris qu'aux 
instruments. 

Sur l'écran du contrôleur de La Guardia, les 
deux taches n’en forment plus qu’une seule. Ce 
«spot» unique se déplace vers le nord-est, fran- 
chit huit miles. et disparaît à son tour. À cet 
instant précis, beaucoup de New Yorkais pensent 
que la guerre atomique a éclaté. (Tournez la 
page.) 
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Non, il ne s'agit pas d'une 
bombe H! L'explosion qui a secoué 
la termitière de Brooklyn est heu- 
reusement moins grave… sauf pour 
les quarante-quatre êtres humains 
qui se trouvaient à bord du DC-8 
qui vient de s'écraser. Une aile du 
colosse a broyé une maison. Le reste 
s'est abimé dans une rue. Au coin, 
deux hommes vendaient des sapins 
de Noël. Un autre balayait la neige. 
Us ont péri sous les flots de kéro- 
sène brûlant. Et huit autres avec 
eux. Ejecté de l'épave à la der- 
nière seconde, le petit Stephen est 
retombé sur un épais matelas de 
neige. Sauveteurs, pompiers et pas- 
sants se précipitent. Mais Stephen 
ne survivra pas. Ce DC-8, dont il 
ne reste plus que des débris infor- 
mes, c'est le «spot» intrus qui est 
apparu sur l'écran du radar. Pour 
une raison qui demeurera sans doute 
un mystère, l'avion n'a pas infléchi 
son vol vers Idlewild. Il a foncé 
tout droit, suivi dans sa course aveu- 
gle par le contrôleur de La Guardia, 
impuissant à le contacter, à lui 

















crier « Dange Le pilote du 
DC-8 a-t-il eu le temps d'apercevoir 
le Super Constellation dont il cou- 
pait la route? Peut-être. Mais il 
était de toute façon trop tard. Déjà 
l'aile gauche de soh cou- 
pante comme la lame d'un rasoir, 
labourait le flanc de l'appareil de 
la TWA. 











Au moment de la catastrophe 
Super Constellation suivait scrupu- 
leusement les instructions de La 
Guardia, Sa route, sa vitesse et son 
altitude étaient correctes. Le DC-8, 
lui, avait été pris en charge par 
Idlewild, qui lui avait enjoint de 
tourner en rond dans l'espace d'at- 
tente de l'aérodrome jusqu'à ce qu'il 
reçoive l'autorisation d'entamer son 
approche. Le pilote avait accusé ré- 
ception de cet ordre. Et soudain, 
brusquement, son DC-8 quitta l'aire 
fixée pour filer vers le nord-est, 
vers La Guardia, vers le Super 
Constellation. Cinq mille pieds. 
C'était leur altitude à tous les deux. 
Voilà comment l'accident s'est pro- 
duit. Pourquoi est-il arrivé? Ça, 
c'est autre chose. Erreur du pilote ? 

éfaillance des instruments? Peut- 
être l'enquête le  révélera-t-elle 
après de longs mois d'investigation 
Peut-être. 








Embouteillage dans le ciel. 


Cet accident peut se reproduire. 
Aujourd’hui, demain, dans un moi 
Un pilote peut de nouveau se trom- 
per, un cadran se dérégler… 


Mais il y a plus grave. Dès qu'il 
a décollé, l'avion qui vous transporte 
devient un danger supplémentaire 
pour tous les appareils déjà en vol, 
et chacun de ces avions est une 
menace qui rode dans l'air. 


Or il y a de plus en plus d'avions: 
appareils militaires, longs et moyens 
courriers, _avions-taxis,  avions-car- 
gos, appareils privés. Chaque joi 
des tas de gens se décident à uti 
ser de préférence le transport aérien. 
En 1960, l'aéroport de Londres a en- 
registré 25 % de passagers en plus 
que l'an précédent. Toujours en An- 
gleterre, on compte cent appareils 
au moins en vol à n'importe quel 
moment de la journée. C'est grand, 
l'Angleterre, direz-vous. Sans doute, 
mais il importe de remarquer que 
cette masse aérienne est en majeure 
partie concentrée à proximité immé- 
diate des aérodromes! A Orly, un 
avion prend l'air ou atterrit tou- 
tes les sir minutes! Et si vous 
n'êtes pas encore convaincus de 
l'imminente saturation de notre es- 
pace aérien, un coup d'œil aux deux 
cartes qui figurent ci-dessous vous 






























A gauche, d'après les radars, les 123 appareils qui survolaient New York le 14 juillet 1955 à 10 h. 30. À droi 
avions ! 


évocation de la situation prévue pour 
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195. La ronde embrigadera 350 





, une 


(D'après « Scientific American ».) 


fera réfléchir. Celle de droite sché- 
matise l'encombrement aérien au- 
dessus de New York en juillet 1956. 
L'autre détaille la situation telle 
qu’elle se présentera dans quatorze 
ans. Au lieu des 123 avions de 1956, 
on dénombrera en 1975 quelque 
350 appareils dans le ciel de la mé- 
tropole américaine ! 


C'est ainsi, Si de nombreuses ré- 
gions de la planète sont de véritables 
déserts en ce qui concerne la cireu- 
lation aérienne, certains points bien 
précis de notre globe agissent sur 
les* avions comme le feraient de 
gigantesques aimants. Et la situa- 
tion ne fera jamais qu'empirer à 
cet égard... 


Les «Jets» vont trop vite, 


! pensez-vous. Eh bien, 
ous, car ce n'est pas 


Chaque jour, avons-nous dit, il y 
a plus d'avions au-dessus de nous. 
Mais chaque jour aussi, ces avions 
vont plus vite. Les longs courriers 
à réaction croisent à des vitesses 
qui frisent les 1000 km.-h. au lieu 
des 500 km.-h. qu'atteignaient les 
quadrimoteurs à pistons les plus 
rapides d'hier. Les pilotes de ces 
appareils classiques disposaient de 
45 secondes environ pour éviter la 
collision lorsqu'ils apercevaient un 
avion importun à la distance viati- 
que de 5 miles (environ 8 km). A 
l'heure actuelle, s'il s'agit de deux 
«jets» fonçant l'un vers l'autre, 
chaque pilote ne dispose plus que 
de 15 secondes pour réaliser le dan- 
ger, réagir et exécuter la manœu- 
vre qui lui permettra d'éviter la 
catastrophe. 


Les instruments de bord n'allon- 
gent pas considérablement ce sursis. 
Le radio-navigateur doit alerter le 
pilote et ce dernier doit prendre et 
exécuter les manœuvres qui s'impo- 
sent en vingt secondes. Pas une de 
plus. 


Pour éviter le pire, on a dû grati- 
fier les Boeing 707, Comet 2 et 
autres DC-8 d'un «espace aérien 
itinérant». Ce cocon d'air au centre 
duquel se trouve l'avion et qui se 
déplace avec lui ne mesure pas 
moins de 100 miles (env. 160 km.) 
de long, 10 miles de large et 1000 
pieds (env. 330 m.) d'épaisseur. Il 
est évident que cette mesure de 
sécurité n'a pas diminué l'encombre- 
ment des routes aériennes, loin de 
à! 








Les routes du ciel. 


Il s'agirait plutôt d’autoroutes, 
réservées aux transports réguliers. 
Ces autoroutes sont divisées en sec- 





teurs et chaque secteur est régi par 
un centre de contrôle du trafic 
aérien (Air-Traffic Control Center, 
ou ATC). Sitôt qu'un appareil sou- 
mis au contrôle — et les avions 
de ligne le sont tous — pénètre 
dans un secteur donné, il tombe 
sous le contrôle du centre de ce 
secteur, Notre photo (l) montre la 
carte du secteur d'Orly et les rou- 
tes aériennes (couloirs) qu'il co 
porte. Ces couloirs sont dédoublés 
un pour chaque sens. Ils sont en 
outre jalonnés par des balises ra- 
dio (radio beacons) qui permettent 
aux pilotes, grâce à un signal hert- 
zien, de conserver un cap exact aux 
instruments. On trouve des balises 
de ce genre sur tout le trajet d'un 
couloir et en tout cas à tous les 
virages ainsi qu'à tous les carre- 
fours. Outre leur rôle de «phare», 
les balises divisent les routes du 
ciel en sections. En principe, il doit 
s'écouler un minimum de dix minu- 
tes entre le passage d'un avion à la 
verticale d'une balise et le franchis- 
sement de celle-ci par un autre 
appareil, Disons enfin que les sec- 
teurs comportent des espaces réser- 
vés aux Seuls engins militaires et 
aussi certaines zones interdites. En- 
fin leurs limites ne cadrent pas né- 
cessairement avec les frontières d’un 
pays. Ainsi, en principe, l'avion 
Paris-Bruxelles est-il pris en charge 
par le contrôle de Zaventhem 
(Bruxelles) dès son passage au large 
de Reims. Ainsi, récemment, l'Ilyou- 
chine du Président de l'URSS a-t-il 
éprouvé quelques désagréments pour 
avoir, semble-t-il, ignoré la présence 
du centre de contrôle d'Alger. 
Bref, il semblerait que la sécu- 
rité des voies aériennes soit fort 
poussée et que tout danger de col- 
lision soit écarté à l'intérieur des 
couloirs. Croire cela, c'est aller un 
peu vite en besogne. 











God saved the Queen ! 


On a beau être la Reine d'Angle- 
terre, lorsque l'on se sent frôlée par 
deux -Sabre» de la Luftwaffe, on 
ressent au moins un petit frisson. 
On a beaucoup parlé de l'accident 
qui à faili envoyer au tapis, au 
mois d'octobre dernier, le Comet 2 
de Sa Majesté Britannique. On a 
beaucoup moins parlé des autres 
«ratés» de ce genre. Et pourtant, 
au cours de l'an dernier, plus d’un 
millier de collisions n’ont été évi- 
tées qu'à la toute dernière seconde, 
et cela uniquement au-dessus de 
l'Europe Occidentale! Plus d'un mil- 
lier de collisions manquées entre un 
appareil civil de transport et un 
avion militaire! L'armée, qu'elle soit 
britannique, néerlandaise ou ita- 
lienne, voilà le danger! Les appa- 
reils militaires ne sont pas soumis 








Tour de contrôle 
d'Orly. De gauche à 
droite: la carte du 
secteur surveillé par 
_ le Centre de Contrôle 
de Vnérodrome (1), 
deux opérateuts radar 
au travail (2) et, 
enfin, un contrôleur 
donnant ses _instruc- 
tions par radio au 
pilote (3). La tour 
de contrôle est le 
cerveau de, Lt 
un secteur aérien. 





au contrôle civil. Ils sont guidés par 
leurs propres centres de contrôle, 
sans liaison avec le secteur civil. 
Certes, on s'efforce dans la mesure 
du possible de demeurer chacun chez 
soi, mais il arrive nécessairement 
que le chemin de l'un coup la route 
de l'autre Ne voyons pas les choses 
trop en noir cependant, Les statis- 
tiques sont là. Elles sont formelles 
et rassurantes. Malgré tout ce que 
nous venons de dire, l'avion {ue 
proportionnellement moins de gens 
que l'automobile, De tous les moyens 
modernes de locomotion, l'avion 
reste le plus sûr! 





Un point noir : l’arrivée. 


Nous avons vu que les points 
névralgiques étaient les aérodromes. 
La fréquence des atterrissages et 
des décollages obéit à des règles 
strictes. S'il y a engorgement, l'at- 
tente est de rigueur, Cependant si 
un avion ne risque rien tandis qu'il 
attend la permission de prendre son 
envol, il n'en est pas de même en 
ce qui concerne celui auquel on 
ordonne de tourner en rond jusqu'à 
ce qu'on puisse le recevoir. S'il fait 
beau temps, passe encore. Mais si 
le brouillard détruit toute visibilité, 
le pilote doit maintenir son appareil 
dans un +<cocon» d'air haut de 
330 m. et large de 5 km. Essayez 
avec un Boeing, et vous verrez que 
la chose n'est guère aisée, Surtout 
lorsque deux collègues font égale- 
ment le carrousel, l'un à mille pieds 
au-dessus de votre tête, l'autre à 
mille pieds sous les vôtres. 

Et pourtant la solution est là. La 
seule, Celle de demain. Il faudra 
abandonner dans un avenir très pro- 
che le vol à vue, encore toléré par 
temps clair, pour en arriver au vol 
intégral aux instruments. Ceux-ci 
deviendront, n'en doutons pas, - de 
plus en plus précis, de plus en plus 
fidèles. 

L'envers de la médaille est la dé- 
faillance, le dérèglement toujours 
possibles, Dans ce cas, le pilote livré 
à lui-même dans un appareil mé- 
téore, perdu au cœur d'une circula- 
tion aérienne intense, aura peu de 
chances de s'en tirer et d'amener 
ses passagers sur le béton de la 
piste. C'est là la rançon du progrès. 
Si vous avez peur, eh bien, vous res- 
terez chez vous. Et encore, rien ne 
dit qu'un appareil en perdition ne 
s'abattra pas précisément sur votre 
tête. 


Mais vous n'avez pas peur. Pour- 
auoi trembleriez-vous à l'idée de 
prendre place dans un «jet» con- 
fortable alors que — entre nous — 
vous ne craindriez pas, d'iciquel. 
ques années, de prendre la fusée 
pour Vénus ou bien Mars? 
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Vous vous souvenez du Concours <Lindberg » que nous vous ayons proposé 
en octobre et novembre 1960 ? Il s'agissait, souvenez-vous-en, d'identifier des 
silhouettes d'avions, de reconnaître les parties truquées d'un appareil et, enfin, 
de dénombrer les kilomètres parcourus par les Caravelle d'Air-France pendant 
les six premiers mois de l’année, C'est un jeune garçon de treize ans, Michel 
Thalon, qui a remporté le premier prix de cette épreuve en résolvant les deux 
premières questions et en donnant 5.200.000 km, comme parcours total des 
Caravelle. Michel a décroché un voyage à Rome en Caravelle, avec un séjour 








de trois jours. (Communiqué.) 
É | 
o Tous ces colis contiennent des souvenirs 


due L'ALSACIENNE te rapporte d'un 



































































































| - 6.6 digantesque ‘ TOUR D'EUROPE ", 
DCR | | NN 
—— ESŸ 
| kr = 
| TE ES = 

Ces cadeaux vont te permettre de réaliser LA PLUS n 

PRESTIGIEUSE DES COLLECTIONS. Tu les trouveras | 

bientôt dans chaque paquet de PETIT EXQUIS. Mais, dès 

la semaine prochaine, L'ALSACIENNE te dévoilera SON û 1 

SECRET. à suivre 





BONE NENDE GASTON ?> EN EST ASSEZ / 


IN: / 
QUAND IL DORT JE FINIS LES PETTÉ SOMMES AU BUREAU, 
APERGOIS | | MON GARÇON‘/ DÉBOUT, LA - DEDANS L 










…L€ COURRIER VOUS ATEN 
VOUS M'ENTENDEZ2 7 LE COUR- 


Er 






























RÉRINSENCE == 7. Ex EA:c: 
MAIS NOM DE NOM . Ÿ AURA:T-IL COUCOU + VE T'AI EU,HMM.... HIHIHIC .C'E6T DE LA MISE EN BOÎTE! 
MOYEN DE LE RÉVEILLER À LA FINZ7 | LE LATEX- GÉANT / JE L'AI RAPPORTE / | |RENTREZ CHEZ VOUS, GASTON 


HAHA ! TLPEUR 




















EP VOUS SAVEZ TOUS, \ 
ST ,CET 


UN SAXOPHONE, 

INSTRUMENT AUX ACCENTS ÉTRANGES ET. 

} ENVOÜTANTS. OÙ EST-ILNÉ? EN 8 NON. 
EN AMÉRIQUE, COMME BEAUCOUP LE CROIENT 

MOINS ENCORE ÉCOUTEZ...EN 4820 VIT EN 

BELGIQUE, À DINANT, UN GARÇON QUI S'INTÉ- 
RESSE À TOUT. IL À 51X ANS GUAND, UN JOUR. 


SAXE 


Cie caen 








us] LGUERT L'ANNÉE SUIVANTE, 








UR LE BORD DE LA MEUSE... 


UE JE FAIS, GARCON? 
HA/ À L'ÉTRANGER, 


MEQue 1e pars. 

HA/HAT TR 

| ON COMMENCE À NAVIGUER 
À LA VAPEUR. JE VEUX EN 
FAIRE AUTANT/HA/HATHA! 


VAT 
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| EMEM sax = SAXOPHONE 


LES BELLES HISTOIRES DE 


ADOLPHE SE TIRE DERECHEF. 

DECETTE EXPLOSION MAIS | 

MANQUE DE $E NOYI F 
RENTRÉCHEZ LUI ALITÉ ÉSE 

|TS MERE LES RIRES DÉMENTS 

202) BÉTELIER ME ee) AUX 

| SAN6LOTS D: ÉRELE, \ 


|FÉCRSIMENT DANS SON DEL ee 


L'ONCLE PAUL 


lauannEsT 
DE NOUVEAU 
(SUR PIED... 


Quet LRÈVE LME. 


URE ENCORE!UN 


OTÉ, 7 SINVENTERAI UN 
REPRODUIRA À LA FOIS fi] 


CES RIRES ET CES 





ADOLPHE SAX CONNAÎT DEJA 
PAS MAL LA MUSIQUE. SON 
PERE EST PABRICANTON DIT 
MIEUX PACTEUR D'INST 
MENTS. IL EST RÉPUTÉ. Li 
ROI(LA HASGUE ETAT AlDRS 

ACHÉE À LA HOLLANDE. 
RS HONT DUR GUILLAUME 1e 
LA NOMMÉ FACTEUR DE LA 
COUR, QUAND ADOLPHE 
À 12 ANS. 








CETTE CLARINETTE NE 

ME PARAÎT PAS PARFAITE, 
PÈRE. ME PERMETS-TU 

LE ESSAYER DE L'AMÉLIORERZ 


[a16 ANS 1 PRÉSENTE A 
DE BRUXELLES LES PREMIERS 
INSTRUMENTS DE SON INVENTION. 
A ZO ANS, ILCRÉE UNE CLARINETTE ce À 
A'24 CLÉS, QUI ÉMERVEILLE LES 
MUSICIENS. 


RAVISSANT/ 





[en 1848, TR 
LÉGER D'ARGENT, 


MAIS 
|CARSES INSTRUMENTS 
NE L'ONT PAS ENRICH, 
SAX S'EMBARQUE POU 


C'EST A PARIS 
QUE J'INVE! AI 
L'INSTRUMENT QUI 








MAIS,MA PAROLE / 
(TU V ÀS RÉUSSI] TU 
PRODIÉIÉUSEMENT 
FISTON: TU RAS 
LOIN/ 


SA DEAR S'ÉTEND)| 
BIENTE 


ELLES. 


M'INSTALLER CHEZ 
EST. 
À PARIS QUE J'IRAI... 





HALEVY ROSSINI, STRAUSS, 
DUISENT DES ŒUVRES MA) 


COMPOSITION 
DRPRSSENT LES 
POSSIBILITÉS DES 











A PARIS, À CETTE ÉPOQUE, DE BRILLANTS 
COMPOSITEURS: BERLIOZ, MEYERBEES 


AUBER) 
JAGNER,PRO- 
PESSES MAIS. 
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SAX 


F'ETAROLPHE AMÉLIORE PERFECTIONNE, 
|| INVENTE. 35 NOUVEAUX INSTRUMENTS 3€) 
SUCCÉDENT/CEPENDANT. 


GU'ILRENDE LES ACCENTS 

DE L'ÂME SOUS UNE 

FORME MODERNE, MAIS 
NOSTALGIQUE ET ÉTRANGI 








MAIS LES RÉUSSITES DE 
SOXLULONT CRÈE DE. 
TERRIBLE: 
ÜNE CADRE es MoN Tee 
ET QUAND DONIZETTI VEUT. 
INTRODUIRE DES SAXOPHONES\ 
DANS L'AUDITION D. 
TDON SÉBASTIEN, *POUR" _ | 
ET CONTRE" S'EMPOIGNENT. 
ON SE BAT A COUPS DE VIOLQ 
DE CUIVRES, DE SAXOPHONES. 
LA FOSSE D'ORCHESTRE SE 
TRANSEORME EN FOSSE 
AUX LIONS! 





PAS POUR BATTU. 
| MUSIQUES! MILTÈIRES 
NEA: VEN 


END PÉDÉCADENCE NL VA 
UVER LE MINISTRE] 
TPE LA GUERRE 


CHAMPDEMARS, 

LEP AVRIL1845, | 

DEVANT 2OOOOPER 
SONNES. 


| 
HS PROFESSEURS 
|DÉFENDENT L'AN- | 
CIEN SYSTÈME. 
SAX NA PU le 
\GROUPER AUTOUR 


EXÉCUTANTS.. 












SAXOPHONE 


RÉUSSI/JE L'AI 


SAX. CESERA 
LE SAXOPHONE/ 





LA 


À MEUN/ 
WÉ 








MONSIEUR SAK, 
DONNER UN RE 


ET VOILA/ 
Vox POP 
VOX DEI 
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BEM sax = SAXOPHONE 


ETLE MINISTRE... FÉLICITATIONS, Ve 
ONSIEUR SAX.LE JURY 
LUI-MÊME RECONNAÎT QUE 
LE SAXOPHONE POSSÈDE UN 
CHARME ET UNE PUISSANCE 
INCOMPARABLES, SE PRÊTE AUX 
















Eu nn, 





ET PEUT ÊTRE EMPLOYE AVEC UN 












AUX EFFETS LES PLUS GRANDIOSE, 
ÉGAL AVANTAGE POUR LES SOLOS À 


[sax rriompne.REcorr- 
LA LÉGION D'HONNEUR. 











LA SORTIE SUIVANTE 

SE FAIT SOUS LA RO 

TÉCTION DE L'ARMÉE! 

L'EMPEREUR NAPOLEONIT 
SOUTIENT FORTEMENT. 

4 LE MUSICIEN DINANTAIS, 
















MA FABRIQUE BRÛLE! À 
ENCORE DES ENNEMIS... À 
/LS VEULENT ME RUINER 
ET NE RECULENT DEVANT dif 
RIEN. C'EST OD/EUX... 

| 


PAGE 





LrouRTANT ENCORE, 
(RAR UNE SOMBRE NU) 


ü 

















| ABS 7 LE CONSERVATOIRE DE PARIS) 
CREE UNE CLASSE DE SAXOPHO) 

ON LE NOMME PROFESSEUR. PUIS 
CHEF DE LA FANFARE DE SCENE 
DE L'OPÉRA... 

1894 SAX MEURT SANS CONNAÎTRE 
LA PRODIGIEUSE FORTUNE QUI VA 
S'ATTACHER À'SON INSTRUMENT. 
CERTES, ROSSINI EN AVAIT DIT: 
C'EST LA PLUS BELLE PÂTE DE SONS| 
QUE JE CONNAISSEY ET LA 
MUSIQUE CLASSIQUE L'AVAIT 
ADOPTÉ... 

MAIS LA MUSIQUE MODERNE 
ALLAIT PROPAGER LE SAXOPHONE | 

DANS LE MONDE ENTIER! 





Le 
{ 


UE A CE TITRE QUE SAX 
TRE CONSIDÉRÉ COMME 
E D NON, LE 

































































(Chaque samedi à 
Marina Gre: journaliste radio, produc- 
trice du « endez-vous à 5 heures » 
écouté par votre maman, voülait se lancer 
dans la télévision par le biais du tourisme, 
et elle eut l'idée de montrer la France 
aux Français. Bonne idée, puisque Guy 
Lux, mpère habituel de Bellemare, pour 
qui il concocte les questions-pièges de 
Télé-Match, avait lui aussi déposé un 
rojet du même style où il parlait de faire 
jouer les Français à découvrir la France. 
De toute façon, nous ne coupions pas à 
la leçon de géographie hebdomadaire. C'est 
du moins ce que les esprits chagrins pré- 
tendaient. Ils auraient mieux fait de se 
taire, les esprits chagrins. 





À la découverte 
de la vraie France. 
Au début, tout n'alla pas pour le mieux. 


DA |: La 
Léa : 


La voiture de ue tourne » 
wécorchée» pour les besoins de la cause. 






































COMMENT GAGNER UNE 
EN APPRENANT SA 


LA ROUE TOURNE à 19 h. 


Télévision Française : 
11 fallait roder une émission trop longue. 
Puis on changea son fusil d'épaule, et, 
Georges de Caunes étant parti voir si 
les micros d'Europe I n'étaient pas meil- 
leurs que ceux de la RTF, Guy Lux se 
jeta courageusement à l'eau et devint 
présentateur de «La Roue tourne». Et 
là, il semble que la roue de la chance 
ait réellement tourné. L'émission fut pro- 
grammée avant le diner (le mien, en tout 
cas, mais je reconnais que je dine tard) 
et après quelques tâtonnements, on l'in 
stalla assez confortablement le samedi soir, 
où elle est encore. Je crois que la chance 
de l'émission, ce fut d'avoir des concur- 








rents qui aimalent leur pays et qui 
venaient en parler avec foi: le vieux 
M. France parla de sa Bourgogne; plus 


récemment, M. de Victor nous fit con- 
itre une Provence inattendue: et puis 
il y eut Mw" Menviel. Non seulement elle 
connaissait Marseille, mais encore elle 
poursuivalt un but précis en venant à 
cette émission : acheter une maison pour 
y loger ses enfants. Elle a vaincu tous 
les obstacles pour cela. C'est un bel effort 
de volonté, avoir consacré tant d'heures 
à ce jeu qui était devenu pour elle un 
travail, une mission même. 





Comment gagner ? 


, Tout d'abord, connaître sur le bout des 
doigts l'histoire et la géographie de votre 
pays. Vous avez votre chance: il n'y 
a pas encore eu de jeune qui se soit pré- 
senté à «La Roue tourne». Rien ne 
s'oppose à ce qu'il y en ait. Prenez l'exem- 
ple de Jean Baërt à Télé-Match. Pourquoi 
ne trouverait-on pas un garçon ou une 
jeune fille de son âge qui soit suffisam- 
ment intéressé par sa région pour en bien 
connaitre l'histoire? Ce n'est pas une 
affaire de guide touristique uniquement, 
mais de goût pour une découverte métho- 
dique, menée aussi bien dans les biblio- 
thèques et les musées que sur le terrain 
Au début, il y avait toutes sortes de 


VOITURE 
GEOGRAPHIE... 





concurrentes 


l'une des 
elle a passé son der- 
nier Noël dans les studios de la TV pour 


Mme Menviel, 
les plus fameuses : 


procurer une maison à ses enfants. 
règles très compliquées, et la voiture elle- 
même était conçue de façon très spéciale : 
le coneurrent, en appuyant sur la pédale 
de frein ou sur l'accélérateur, modifiait 
la vitesse de projection du film. 

Vous avez d'ailleurs sous les yeux une 
vue de la voiture et du studio avec les 


caméras, dont les emplacements sont à 
peu près fixes, pour conserver l'illusion 
qu'il s'agit d'une voiture « intacte ». Quant 


au « dépannage familial » offert au concur- 
rent malchanceux, il a lieu dans le studio 
de la RTF le plus proche de son lieu d'ha- 
bitation, le studio de Marseille en ce 
moment. Il est vraisemblable que ce sera 
encore ce studio pendant un certain temps ; 
la roue va se changer en hélice, histoire 
d'aller voir si la Corse serait bien toujours 
«L'ile de Beauté», comme on dit dans 
les hebdomadaires chics. 
Alain AMIOT. 








A MON TOUR/QUE 
PENSEZ-VOUS DE 
CES OUVERTURES®) 








QUEL BOULOT/JE FAIS DES | 
TROUS DANS TOUTES CES 
EIGHES POUR POUVOIR LES 


ILEXISTE UN MOT 

PLUS CORRECT QUE 
“TROUS MOWELI. NOS 
AMIS LE CONNAIS: 
SENT SÛREMENT/ 
























AVANT D'ALLER 
CONTRÔLER VOS 
SOLUTIONS A LA 
PAGE 39 
COMMENT APPELLE- 
T-ON LE TROU 
D'UNE AIGUILLE, 
D'UNE CHAUSSURE, 
D'UNE BOUTEILLE, 
ET UN TROU DANS 
UNE CHAMBRE À 
AIR? 
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AU RAYON 
DES 
PETITES 
DE 
CHARME» 


N ESSAI DE 
SrARIER_ 








C'est un fait acquis : la beauté est démo- 
cratique. Les petites voitures populaires ont 
droit à la robe coquette ! Lloyd « Arabella » 
ne s'en est pas privée sans pour autant 
négliger la parfaite santé de la mécanique. 


Face aux géants. 


11 a fallu un sacré culot au groupe allemand Borgward pour 
oser lancer cette petite Arabella… Cette voiture «roule» en 
plein dans les plates-bandes des géants Renault, Fiat et BMC ! 
Heureusement pour elle, elle y roule bien: sa mécanique est 
originale et bien charpentée, tandis que l'élégance de la carros- 
serie pourrait bien inspirer la vilaine jalousie à Dame Dauphine. 
Cela suffira-t-il pour imposer la machine allemande sur les 
routes d'Europe et d'Amérique ? Je n'oserais en jurer, tant il 
est vrai que la puissance industrielle et le génie de la publicité 










CE DESSIN PARU DANS LA REVUE AUOMO 
BL& ANGLAISE ŸTHF AUTOCARy VOUS MONRE 
L'ARABELLA AUX RAMONE X, 


VOUS SEREZ CONQUIS MONSIEUR | 
NOUS NE RÉCULONS, DEVANT RIEN, FOUR 
VOUS CHARMER CE TISSU INTÉRIEUR 
VOUS CONVIENT-L 7 


CA 


TE) 





LLOYD 


font parfois plus que la qualité propre du produit que l'on 
veut vendre... 


Arabella sur la route. 


Elle est accueillante, séduisante méme, avec son & 
Simea Sport (étonnante ressemblance, n'est-ce pas?) : il s'agit 
d'une confortable quatre places à deux portières. L'accès est 
aisé, les sièges sont bien dessinés, le volant est bien en main. 
Le tableau de bord sous visière offre une vision agréable, et 
les grandes surfaces vitrées dispensent une luminosité très 
«new look». Finition de bon aloi, équipement soigné, clima- 
tisation-chauffage efficace, appareillage électrique élégant et 
robuste. Les garnitures intérieures, sans être somptueuses, déga- 
gent une impression de sérieux. ce qui n'est pas loujours le 
cas! Signalons encore — avant de démarrer — un coffre à 
bagages d'une contenance étonnante dans cette catégorie de 
voitures. 

Arabella possède une boite 4 vitesses avec levier au volant; 
son maniement est aisé, mais la timonerie pourrait être plus 
précise et plus rigide (il est vrai que la commande de boite 
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d'une traction avant est toujours délicate à réaliser, mais il y 
a moyen.….). La direction, par contre, est précise et souple. Elle 
permet de placer la voiture au centimètre près. Le moteur 


un flat-four à refroidissement par eau, tourne bien rond et 
semble donner sa puissance avec beaucoup d'aisance : pour une 
cylindrée de 897 ce, nous disposons de 44 CV SAE à 


4.800 tours-minute. Aidés par une boite bien étagée et correc- 
tement synchronisée, ces 44 CV nous permettent d'atteindre 
un bon 115 en 45 secondes. Départ arrêté, on aceroche le 60 
en 10 secondes, le 80 en 16 secondes et le 100 en 27 secondes 
Ces chiffres ont été observés en poussant la première à 30 
la deuxième à 55, la troisième à 85. Comme vous le voyez, 
l'Arabella est capable de performances dignes d'une voiture 
« moyenne » d'il y a quelques années. Décidément, les « petites » 
ont de l'ambition, de nos jours. 

La voiture est équipée de tambours de freins de larges dimen- 
sions et munis d'ailettes de refroidissement. Le résultat est pro- 
bant : dix freinages successifs de 100 km.-h. à 0 sans l'ombre 
d'un fading ou d'un déséquilibre. La suspension, elle aussi, 
satisfaisante. alliée à une réalisation 
robuste (voir notre schéma) nous donnent une tenue de route 
saine et un confort très acceptable. L'Arabella, comme toute 
traction avant, est légèrement sous-vireuse, mais 
peut obtenir le survirage par un bon coup de v 
pneus convenablement gonflés, Un rep. iche 


est 





Une bonne géométrie 








cets on 
ant. et des 
nt: la 











cepen. 


RTE 








technique actuelle permettrait une suspension un peu plus douce 
et surtout une insonor n plus soignée. Enfin 


dit ma a du bon sens, eon ne peut tout avoir 
et le paradis en plus.» 





comme le 





voisine qui 


Fiche technique 





Struéture : autoportante à plancher caissonné. 

Type: moteur avant, traction avant. 

Moteur: quatre cylindres horizontaux opposés deux à deux 
(flat-four). Cylindrée 897 ce. Soupapes en tête par culbuteurs. 


Un carburateur Solex simple corps. 41 CV SAE à 4.800 t.-m. 
Transm 





n: boite, pont et embrayage formant un bloc avec 
le moteur. Boîte 4 vitesses synchronisées. 
roues par essieux oscillants à cardans. 


Transmission aux 


Suspension : quatre roues indépendantes. A l'avant: triangles 
transversaux, ressorts à boudins avec amortisseur télescopique 
incorporés (placés au-dessus du triangle supérieur). A l'ar- 
rière : roues, portées par des triangles longitudinaux à base 
transversale très large. Resorts à boudin et amortisseurs 
télescopiques. 








BALAYAGE DE 
ESGUIE - GLACE 
EST BONNE . UN 
LAVE-GLACE À 
DOUBLE JET FAIT 
PARTIE DE L'EQUIL 
PEMENT DE SÉRIE 


LA EURFACE DE } 


LA PRÉSENTATION 
INTÉRIEURE EST 
AGRÉABLE ET MO. 
DERNE , LA FINI. 
TON _N'EST PAS 

CE QU'ON EST. 

EN DROIT. D'AT- 
TENDRE DE 
VOÎURE ALLEMANDE 
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BOURSE AUX TIMBRES 


6° tranche, réservée aux lecteurs parisiens 
Clôture le jeudi 20 avril 1961 


NOM: 
PRENOM: 
ADRESSE COMPLETE : 











DECOUPEZ ICI 





ue les lots 


Je certifie 








ci-joints conti RTE le 
nombre annoncé de tim- G: 
bres différents et en Collez légèrement 8 
parfait état. ici le timbre pour 
Signature, la réponse. È 
| 8 
JE PROPOSE. à 
UN PREMIER LOT CONTENANT .….… TIMBRES 
* FRANÇAIS DIFFERENTS ; | 
UN SECOND LOT CONTENANT .…… TIMBRES 
FRANÇAIS DIFFERENTS ; [a 
UN TROISIEME LOT CONTENANT .…. TIMBRES 
FRANÇAIS DIFFERENTS. N 
ns] 
JE DESIRE. 5 
nserivez ci-dessous, parmi les pays que nous vous © 
proposons, les cinq qui ont votre préférence.) à 
l 
n 
8 
Si je ne puis obtenir ces lots, je désire recevoir des À 
timbres de à 
HOLLANDE O BELGIQUE O re] 
Noirelssez le rond qui se trouve à côté du nom du à 
pays que vous préférez. E) 


DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI 


des photos 
qui parlent 
et qui vivent … 


Quel étônnane relief! 
Quelle remarquable netteté 





Vous les réussirez “coup sûr" 


ULTRA-FEX 


* L'appareil des Jeunes” 


Avec le FLASH FEX à c 
sateur, vous pou à 
toute saison, mi 

l'intérieur. 


ULTRA-FE 
FLASH FE 


En vente chezles Spécialistes FEX 











CERN PE eMETIEES 
LYON 7° 











BOURSE AUX TIMBRES-POSTE 
6° tranche, réservée aux Parisiens 


FAISONS LE POINT 


Voici le moment venu de reparler des deux premières tran- 
ches de notre Bourse aux Timbres. Rappelez-Vous : nous avons 
d'abord fait appel à tous nos lecteurs d'outre-mer, qui nous 
ont envoyé des lots de 50 timbres différents de leur pays, 
Pour suivre, l'Europe entière (France, Belgique et Pays-Bas 
exceptés) nous ont proposé des lots de 75 timbres différents. 
Ces deux tranches ont été une première fois clôturées, Selon 
les vœux exprimés par les expéditeurs, nous avons procédé. à 
l'échange des lots. Cependant, soit qu'ils aient préféré des 
vignettes belges, françaises où hollandaises, soit que leurs 
désirs n'aient pas pu être exaucés (c'est fou ce que le Vatican 
a été demandé ; or, si le Saint-Père lit « Spirou», ce qui n'esi 
pas impossible, noûs, doutons qu'il ait le temps de se livrer 

des opérations philatélistes!), bref, il nous reste une cer- 
taine quantité de lots à vous proposer. Pour être précis, il y! 
en a 1.375 en tout. C'est beaucoup et c'est peu. C'est peu si 
nous lançons dessus tous nos lecteurs français. Voilà pour- 
quoi seuls les habitants de Paris auront le droit de participer 
à cette sixième tranche. 

Si vous ne résidez pas dans un des vingt arrondissements 
parisiens, il est inutile de nous envoyer des lots. Nous serions 
contraints, à notre grand regret, de vous les retourner. D'ail 
leurs, consolez-vous, votre tour viendra! 


CE QUE NOUS OFFRONS. 


Les lots les plus rares que nous avons reçus ont été d'ores 
et déjà répartis. Il y en avait du Congo, d'URSS, du Portugal, 
d'Iran, du Japon et d’ailleurs. Voici la liste de ce qu'il nous 
reste. Viennent en tête les lots les plus rares. Entre paren- 
thèses, le nombre de timbres différents qu'ils contiennent: 


PHILUMÉTISTE 


Notre quatrième tranche, réservée aux collectionneurs 
d'étiquettes de boites d’allumettes, a connu un succès 
énorme. À l'heure qu’il est, il y a belle lurette que tous les 
participants ont reçu un ou plusieurs lots étrangers en 
contrepartie de leur envoi. Tous? NON. Répartition faite, 
il nous reste PLUSIEURS MILLIERS de lots d'étiquettes 
belges. La Belgique édite une incroyable variété de ces 
vignettes. C’est pourquoi, alors que les lecteurs d’autres 
pays nous envoyaient le plus souvent un ou deux lots, et 
en tout cas dix lots au maximum, les Belges n'y sont pas 


DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI - DECOUPEZ ICI 


BOURSE AUX TIMBRES SPIROU 
DEPANNAGE PHILUMETISTE 
ouvert À tous les lecteurs, sauf aux Belges 
NOM: 
PRENOM : 







ADRESSE: . 














Ci-joint . «lots }; : ; 

d'étiquettes de } | 

da A Collez légèrement | 
Je certifié que ch ici le timbre pour | 
e certifie que cha- | 

que lot contient YRETES | 

20 étiquettes DIFFE- | : 

RENTÉS de ma région. — 

Signature, 


— DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — 


ALLEMAGNE (75); 
A. O. F. (50) ; 
TUNISIE (50) ; 


1) VIET-NAM (sud) - (50) ; 
2) LIBAN (50) ; 

3) ESPAGNE (75) ; 

4) BRESIL (50) ; SUISSE (75) ; 
5) CANADA (50) ; MAROC (50) ; 


Pour avoir ces timbres, lecteurs parisiens, vous devez nous 
envoyer des lots de timbres français. Mais attention! TROIS 
LOTS AU MAXIMUM! Ces lots contiendront chacun un mini- 
mum de 50 timbres différents. Cependant, si vous désirez 
obtenir un lot convenable, il s'agira de fournir des lots plus 
importants, De quelle importance? Ça, c'est la loi de, la 
demande qui nous le dira. De toute façon, si votre offre n'est 
pas suffisante, vous recevrez, au choix, des timbres de Belgique 
ou de Hollande, proportionnellement à l'importance de votre 
ot. 

EN RESUME, nous servirons d'abord ceux qui nous auront 
offert les lots les plus importants, et ainsi de suite. En cas 
d'ex aequo, les critères suivants seront pris, dans l'ordre, 
en considération : 

1) Nombre total de timbres OFFERTS ; 

2) Nombre de lots OFFERTS (max, 3) ; 

3) Poids de la lettre, la plus légère l'emportant. 


DISPOSITIONS PRATIQUES. 


1) Les lots devront être parvenus au plus tard le jeudi 
20 avril 1961 au bureau du journal, FAISONS LE POINT, 8, 
rue Bellini, Paris 16". Vous pouvez joindre le formulaire 
REFERENDUM à votre envoi. 

2) Seuls peuvent participer à cette 6 tranche les lecteurs 
parisiens, à raison de trois lots au maximum, Chacun de ces 
lots contiendra au moins 50 timbres français différents. Il sera 
contenu dans une pochette sur laquelle le participant indi- 
quera LE NOMBRE DE TIMBRES qui s'y trouvent. Toutes 
les vignettes doivent être en parfait état. 

3) Les lots non conformes ou réceptionnés tardivement seront 
renvoyés à leur expéditeur. 

4) Les participants, outre leurs lots de timbres contenus 
dans des pochettes séparées, joindront à leur lettre UN TIM- 
BRE POUR LA REPONSE et le formulaire ci-contre (à gau- 
che) dûment rempli. Ceux qui désirent ne pas abimer leur 
numéro peuvent recopier leur formulaire pourvu qu'ils en 
respectent la présentation générale. 


S, ATTENTION! 


allés avec le dos de la cuiller : des envois de 50 lots et plus 
n'étaient pas rares! Nous adressons donc un nouvel appel 
à tous les philumétistes, SAUF AUX BELGES. Envoyez- 
nous vite (avant le jeudi 20 avril) des lots d'étiquettes de 
votre région. Cette fois, CHAQUE LOT DOIT CONTENIR 
20 ETIQUETTES SEULEMENT. En échange, vous rece- 
vrez des lots ÉTRANGERS de 20 vignettes ou des lots 
BELGES de 30 étiquettes. Remplissez vite le formulaire 
ci-dessous (que vous pouvez recopier). PHILUMETISTES, 
il y a pour vous une bonne affaire à réaliser ! 





ET VOICI NOTRE 


GRAND 
RÉFÉRENDUM 61 


Ne vous y trompez pas | Il ne s’agit pas d'un 
concours... Aucun prix à remporter. Et cepen- 
dant, vous avez tout à gagner à participer au 
présent référendum. Vous en serez les premiers 
bénéficiaires. Grâce à vos appréciations, 
« Spirou » renforcera encore sa position de 


CHAMPION DU MONDE 
DES JOURNAUX D'AVENTURE! 


COMMENT PROCÉDER ? 


C'est tout simple. Remplissez consciencieusement ce 
formulaire. Mais attention! Pour que votre vote soit 
pris en considération, ce bulletin doit se trouver au 
plus tard le jeudi 20 avril au bureau du journal, GRAND 
REFERENDUM ‘61, 8, rue Bellini, Paris XVI°. 


A) VOTRE IDENTITÉ 

NOM : . 

PRÉNOM: un 
ADRESSE COMPLÈTE : … 


LECTEUR DE «SPIROU» 


TOURNEZ LA PAGE 


11 y à plus de 10.000 ans, aux temps préhistoriques. | Les grottes de Lascaux en Dordogne et Alamira 
écriture n'est pas encore inventée. Les hommes À en Espagne ont conservé ces extraordinaires dessins 


dessinent des animaux 


(à suivre 








_. VUIRE BUELLCIIN DE VUIE 


VIE MIND DE RE IN ES 9 DEN DE 





B) VOTRE POINTAGE 


C'est très simple. Il vous suffit de coter les séries 
ci-dessous de 0 à 10. Si vous jugez une série excel- 
lente, si vous estimez que, sans elle, «Spirou » 
descendrait d'un cran dans votre estime, cotez-la 8, 
9 ou 10. 

Si, à votre avis, une telle autre série est bonne, si 
vous éprouvez du plaisir à la retrouver chaque 
semaine, sans que sa disparition éventuelle vous dés- 
espère, accordez-lui 5, 6 ou 7 

Considérez-vous certaine série comme faiblarde, 
quelconque, peu digne de + Spirou », allez-y d'un 2, 
d'un 3 ou d’un 4, 

Enfin, si vous estimez que telle série DOIT dispa- 
raitre du journal ou ne plus jamais y revenir, 
cotez-la 0 ou 1, 

Soyez objectifs et. réfléchissez bien! N'oubliez pas 
que votre avis a pour nous — et pour Vous, par 
ricochet — une très grande importance ! 





Inscrivez Vos 
cotes dans los 
cases 


1) BOULE et BILL . . . . 
Benoît BRISEFER . . . . 
3) La Patrouille des CASTORS 
JINAICIDACIERT 
5) Buck DANNY. . . . . 
GAGASTONEN FU NAN 
7 JOHAN et Pirlouit . . . 
8) Gil JOURDAN. . . . . 
DISHIPANL EE ER er Me ee 


È 


10) Lucky LUKE . . . . . 
LDITCEVIULNICR MEN" 
12) Les MINI-RECITS. . . . 
13) PASCAL et le Cirque Spirou 
14) Les Belles Histoires de 
HONCÉERPADIEN- UE, 
15) PEGG le Robot et ses amis 
Franchot et Patrico . . . 
16) SANDY TU DEL MUR 
IASPIROURR RC CT 
18) Jerry SPRING . 
19) STHEOPHIÉE Se. 
20) THIERRY le Chevalier . . 
2DPTECELONDU LLC 
22) IMOUREMPNE CT NE 


23) Jean VALHARDI . . . . 


ATTENTION ! 


les séries qui NE PEUVENT PAS DIS- 
PARAITRE de « Spirou ». 
: les séries qui sont TRES BONNES. 
les séries MOINS BONNES. 
s À ENTERRER. 











10, 9 ou 8 points : 


7, 6 ou 5 points 
4, 3 ou 2 points 
1 ou © point 









Z ICI - DECOUPEZ ICI - DECOUPEZ ICI - DECOUPEZ ICI - DECOUPEZ ICI - DECOUPEZ ICI 


DECOUPEZ ICI - DECOUPEZ ICI - DECOUPEZ ICI - DECOUPE 


EEE 
voire année 





en; 


Tout en 
vous amusant ë 


vous aurez peut-être la chance de gagner l'un des 20 prix 


Allez demander à votre Quincaillier ou Electroménagiste la carte 
postale ci-dessous et la liste des prix 





C'estune carte postale qui reproduit en pièces détachées, la table 
à repasser que nous vendons sous la marque AD HOC. C'est à vous 
d'assembler les pièces et de finir de la monter. Une fois montée, 
vous devrez répondre au questionnaire. C'est un questionnaire 
technique, qui résume les différents points importants de notre 
fabrication et qui Fait de la marque AD HOC la marque de qualité 
irréprochable. 

Si vous ne pouvez répondre entièrement à ce dernier, nous avons 
averti les commerçants pour qu'ils vous aident à trouver les ré 
porses, ce sont des personnes qualifiées et compétentes. Une Fois 
remplie, remettez-lui cette carte, il nous la transmeïtra et vous serez 
avisé individuellement de votre succès ou non. Mais, dites-vous bien 
que, même si VOUS ne gagnez pas, Vous aurez au moins gagné 
d'avoir connu ia marque AD HO et vos parents vous en sauront gré. 


MARCHEPIEDS # 
TABLES 
A REPASSER 


La marque de qualité 





Liste revendeurs sur demande BOURGOIN (Isère) 


LE DAIM 


Il y a quelque temps encore, on 
pouvait, avec un peu de chance, sur- 
prendre lors d'une promenade au 
bois de Boulogne un ou plusieurs 
daims et daines s'ébattant dans les 
clairières. Hélas! on a dû retirer ces 
gracieuses bêtes de l'endroit, car cha- 
que nuit, attirées par les phares des 
autos, elles se hasardaient sur les 
routes et se faisaient écraser sans 
avoir eu le temps de s'enfuir, De nos 
jours, en Europe Occidentale, on ne 
rencontre le daim que dans des parcs 
et des domaines privés où l'espèce 
est maintenue. A l'état sauvage, il s'en 
trouve encore quelques troupeaux 
presque domestiqués en Asie Mineure, 
en Grèce, en Espagne et en Sardaigne, 
cette île qui abrite aussi les derniers 
mouflons. 

Le daim est originaire de ces pays 





méditerranéens. Partout ailleurs, il a 
été importé. Au siècle dernier, d'assez 
grands troupeaux donnaient lieu, en 
forêt de Versailles et de Saint- 
Germain, à de grandes chasses à 
courre. Ses mœurs rappellent celles 
du cerf. Je me souviens avoir entendu 
en Allemagne, la nuit, vers la fin 
octobre, mêlés aux souffles du vent, 
de sourds chevrotements sanglotants, 
sur des notes basses, mais qui pour- 
tant s'entendaient loin: c'étaient les 
cris de défi et d'appel des daims 
mâles. Bien plus discrets que ceux 
des cerfs réunis à la même occasion 
dans les clairières. 

Ces rencontres de cervidés à la 
lueur de la lune, silhouettes mou- 
vantes sur le fond sombre des arbres 
serrés du bois, laissent un souve- 
nir profond. Mais tant de préludes 


n'annoncent pas chez les daims de 
très cruelles batailles. Tout au plus 
quelques «passes» d'armes. Les bois 
du daim sont d'ailleurs peu propres 
au combat. Les andouillers sont 
courts, les empaumures en forme de 
palmes. Comme le cerf, il porte suc- 
cessivement les noms de hère, de 
daguet et, à partir de six ans, quel 
que soit le nombre de pointes, de 
« dix-cors » 


FICHE SIGNALETIQUE 
DU DAIM D'EUROPE 


Hauteur : 90 centimètres seulement. 

Poids: 70 kilos. 

Garde toute sa, vie sa livrée tache- 
tée de «faon». Adore l'écorce, les 
jeunes arbres, le lierre. 











médaille d’or du mérite 


décernée à Martial Henry (onze ans) qui a sauvé sa maman de la noyade 





C'est dans le bassin 
du lavoir, étroit mais 
profond, que la ma- 
man du petit Martial 
Henry avait malen- 
contreusement glissé. 
Ce dernier conserva 
heureusement tout 
son sang-froid et, tà- 
tonnant au fond du 
bassin, sut trouver la 
bonde et faire baisser 
le niveau de l'eau. 





'EST arrivé à Saint-Barthélémy, un 
petit village de Seine-et-Marne, 
près de La Ferté-Gaucher. Martial 
Henry rentrait de l'école. En arrivant à 
la maison, étonné de ne pas voir sa 
maman, il l'appela sans obtenir de 
réponse. 

Assez inquiet, Martial alla voir au 
jardin, puis s'approcha du lavoir. Une 
exclamation d'horreur lui échappa en 
poussant la porte : sa maman gisait dans 
le bassin, où elle était tombée par suite 
d'une faiblesse, la tête sous l'eau. Depuis 
combien de temps déjà ? Martial n'osait 
y penser. Sa première réaction fut de 
tenter de sortir sa maman du lavoir. 
Mais le poids, alourdi par celui de 
l'eau imprégnant les vêtements, dépas- 
sait ses forces. 

Désespéré, Martial considéra la 
situation. Les voisins habitaient trop 
loin. Que faire ? 











Il a réussi 


grâce à son sang-froid. 

Il restait une dernière chance. Marti 
avait conservé assez de calme pour s'en 
rendre compte: il se laissa glisser le 
bras, l'épaule, puis bientôt la tête sous 
l'eau, tâtonnant de la main pour trouver 
la bonde d'écoulement. L'ayant saisie, 
il tira, tira de toutes ses forces. La 
bonde se détacha, permettant à l'eau de 
s'écouler rapidement... 

Sans plus tarder, Martial courut chez 
l'instituteur, son plus proche voisin. 
Celui-ci alerta immédiatement les pom- 
piers, qui, arrivés d'urgence, ‘pratiquè- 
rent deux heures durant la respiration 
artificielle. 

Leurs efforts et le courage de Martial 
allaient pourtant être récompensés : 
M"*° Henry reprit connaissance. Alors 
seulement Martial, qui jusque-là était 
resté calme et décidé, redevint un petit 
garçon de onze ans, qui s'effondra en 
pleurant, Ses nerfs ne résistaient plus 
à l'émotion. 














Il est le héros du village. 

A présent, tous les enfants de l'école 
communale de Saint-Barthélémy font 
fête au petit Michel. Ce dernier est 
d'ailleurs devenu le héros du village. 
Fait significatif, lui-même ne joue pas 
du tout au grand homme et considère 
avoir fait quelque chose de tout natu- 
rel. Son courage est de la meilleure 
espèce: tranquille, modeste, donc 
constant. 

Martial Henry a bien mérité la Mé- 
daille d'Or. Elle commémorera pour lui 
ce sauvetage, dont il se souviendra toute 
sa vie. 






Un musée du sport. 


Lo France aura bientôt un 


musée du sport. Il compor- 
tera une bibliothèque, des 
salles d'exposition — où 


seront conservés des trophées 
fameux (maillots, gants de 
boxe, coupes, médailles, chal- 
lenges) — ainsi qu'une salle 
de projection où l'on pourra 
revivre les grands exploits 
des stades. 

Ce musée sera créé à l'In- 
stitut des Sports à Vincennes. 


Un record bien connu. 
Savez-vous qu'il existe un 
record du monde du grim- 
per à la corde lisse. sans 
les mains? C'est un gym- 
naste américain nommé Don 
Pery qui le détient : gt 
pieds, soit environ 6 m. 60, 
en 208”, Sans y mettre les 
mains ? Essoyez un peu ! 


Tout est bien 


qui finit bien. 

Lors d'un match de hockey 
sur glace disputé à Ottawa, 
au Canada, le joueur Frank 
Luton se fit solidement accro- 
cher par un adversaire nommé 
John Delamare. Bilan de l'ex- 
plication : trois dents cas- 
sées. Luton porta plainte, et 
le tribunal condamna Luton 
à réparer le préjudice causé. 
Cela tombait bien: il était 
dentiste. 

Aujourd'hui les deux hom- 
mes sont amis intimes. 


Jeux africains 
à Abidjan. 


Succédant aux Jeux de la 
Communauté qui ont eu lieu 
l'an passé à Tananarive, des 
Jeux Africains auront lieu en 
décembre prochain à Abid- 























































Solutions des jeux 
de la semaine derni 








JEU 2. — A — Grec; B 
Romain ;" C Gaulois ;" D 
XII" s.! E — De Joute du XV'. 


JEU 3, —B-D-A-C. 

JEU 4. — À — 5 (Egypte) ; 
8 = 3 (Rome); € — À 
Cite 5.) ; D = 6 (XVIn 5.) ; € 

4 Vies) ; F = 1 XIXe). 


lan : 28— NF; 6 mois 
SUISSE : 

1 an : 37 

Souser 
ccP : 5627-81. 





fr. s.; 6 mois 





en coupons-réponses). 
IL est strictement interdit d'ul 








à: Editions J. DUPUIS, FILS & Cie, 6, rue Bellini, 


SUR TOUS LES FRONTS DU SPORT. 








jan (Côte-d'Ivoire). ls grou- 
peront les pays de l'ex-Com- 
munauté et certains autres 
d'expression française. 

L'athlétisme sera le sport 
de base de ces Jeux, qui mar- 
queront une date décisive dans 
l'histoire sportive du con 
nent noir, 


Le football 
mène à tout. 


Ancien joueur | profession- 
nel de football du CA Paris, 
de Nice et de Nancy, Louis 
Delfino est actuellement le 
plus jeune général de ‘divi 
sion de l'Armée française. Il 
a quarante-neuf ans et com- 
mande la 4° Région aérienne. 


Espoir pour le Tour 
de France. 


La Radio-Télévision  Fran- 
çaise a demandé aux organi- 
sateurs de pouvoir effectuer 
en direct l'arrivée de chaque 
étape. 

Un reportage touristique 
serait effectué à cette occa- 
sion, qui permettrait aux 
téléspectateurs de pouvoir 
faire connaissance avec les 
richesses de chacune des 
villes visitées par les cou- 
reurs. 


Rhadi 
contre Zatopek. 


Cette fois, c'est décidé 
la tentative du Marocain 
Rhadi contre le record de 
l'heure, envisagée pour le 
mois d'octobre dernier, aura 
lieu en principe le 21 mars 
à Strasbourg. 

Malgré les fatigues d'une 
rude saison de cross-country, 
Rhadi devrait — son entou- 
rage en est du moins con- 














Solutions des jeux 


de la page 31 
(Dégourdis, 
cherchez l'ouverture 

JEU 1. — a) Judas; b) Œil- 
de-bœuf ; c) Mâchicoulis ; d) Ta 
re; e) Lucarne; f) Meur- 
trière ; g) Ecoutille. 

JEU 2, — a) Portail; b) Por- 
tillon ; €) Portière ; d)' Poterne ; 
e) Tourniquet ; fl Lézarde. 

JEU 3. — Mowgli pratique des 
perforations. Les autres trous s'ap- 
pellent, dans l'ordre : chas, œillet, 
goulot” et crevaison. 











TARIF DES ABONNEMENTS 


FRANCE ET UNION FRANÇAISE : 
14,50 NF; — 3 mois : 7,50 NF. 


19,— fr. s.; 3 mois : 9,75 fr. 


RECOMMANDATION IMPORTANTE : Pour tout changement d'adresse, 
pour la France et l'Union Française uniquement, prière de joindre la 
dernière bande d'abonnement et la Valeur d'un numéro (en timbres ou 


r cet exemplaire à des fins de location. 





par Jean Corhumel 





vaincu — faire-mieux qu'Emil 
Zotopek en soixante minutes, 


c'est-à-dire dépasser vingt 
kilomètres et cinquante-deux 
mètres. Chemin faisant, Rhadi 
s'attaquera au record officiel 
{mais moins prisé) des vingt 
kilomètres qui est également 
la propriété du fameux Tché- 
coslovaque en 59°51"6/10. 





Vers 


la troisième ligne. 

Le passage d'Amédée Do- 
menech du poste de pilier à 
celui de... trois quarts aile, à la 
suite de la blessure de Dupuy 
lors de France-Angleterre à 
Twickenham, a d'autant plus 
stupéfié les Britanniques que 
le puissant briviste a tout 
bonnement été  sensationnel 
à son poste d'attaquant, 

A telle enseigne que d'au- 
cuns se demandent mainte- 
nant si l’on ne serait pas bien 
inspiré en faisant passer « Le 
Duc » des fauteuils d'orches- 
tre de la première ligne au 
poste de troisième ligne cen- 
tre, où ses quolités trouve- 
raient à s'épanouir totale- 
ment 


doté de 


Comment faire 
pour y participer ? 
C'est très simple : 

à l'occasion d'un ravi- 
taillement de voiture à un 
poste AZUR, demande 
au pompiste ‘ l'imprimé 
complet du JEU DE 
PRINTEMPS AZUR : 
comprenant toutes les 
questions, le règlement 

et le bulletin-réponse. 
mais fais vite 

Le Jeu AZUR se termine 

le Lundi 17 Avril 






ZATOPEK 






JEU DE 
PRINTEMPS 
AZUR 

















2e PRIX: Un télé- 
viseur grand écran 
3e PRIX: Un pro- 
jecteur cinéma 
8 mm et 6 films 
ou un vélo solex 


Cette fois, c'est offi- 
ciel! le recordman du monde de 
l'assaut de Rhadi ! 


10000 


PRIX 


1° PRIX: 


8 JOURS AUX 
BALÉARES 


pour 3 personnes 
cet été 


PAGE 39 






































SUITE DE LA PREMIERE PAGE T1 1-11- rise 

VOTEZ, Vous ? Ë SES : = | 

| LEE Pi 5 | 
LL 








= 
ER! res | E 








U .… VOUS Y UT, QUATRIÈME _CONTRAVENTION / 
EZ VRAIMENT, Q'ET- CE STRICTEMENT DÉFENDU | 
À CE QU ON ‘ BAÎGNER DANS LE BASSIN / 
ATTRAPE CE FAT €. CSSEZ DE DIRE DES GROS 
GAMIN, PATRON Fe. À MOTS, GRCESIER, RERO # 











AAAH /9E CONMENCE 
LA ACIERSe ÉSUREE 7 
IL EST TEM 

| RENTRER de var | ! 
ICEST DOME 
M'AMUENS BIEN ! je 















BIEN les GRILLES SONT FERMÉS 
iL EST DONC BOUCLÉ DANS LE 
[SQUARE POUR LA NUIT HS) EX | 
| HOMMES RESTENT ici 
L'ATTRAPER €" Lvar SE 
SORTIR /LES_AUTRES, REPRENEZ 
VOS TAGS, ET EN ŒUTE / 
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MADAIRE — 24 ANN 


C'EST LA DERNIÈRE FQIS QI 
VE PRÉSENTE UNE PREMIÈRE 


NOUVEAU 


z 
€ 
z 
m 
2 
© 


UN LABYRINTHE 


4 DIMENSIONS ! 


VOUS N’EN AVEZ JAMAIS VU ! 














its des Taxis Roug 
Benoit Brisefer. 





@F rapPeyoet Will 5» 











FAIT ei CE BANDIT. PN |[sAPrISTI/COMMENT NY Ai-1E | 


Hi/ Hi /ui/ CE QUE MONSIEUR MAS, 
POILONEZ DOIT, ÊTRE FURIEUX / | | M'AVAÎT ATTRÂAPÉ, iL M'AURAÎT PAS SONGÉ _ PLUS TÔT 7... 
JE CROIS QUE S'L ME TENAT... SANS DOUTE ENFERMÉ AVEC IL FAUT QUE JE TROUNE UN 





MONSIEUR DUSSIFLARD … TAXI ROUGE / 





























cHic / EN VoiLA 
JUSTEMENT UN. 
Qui VIENT PAR ici / 







































































ITE À LA DERNIERE PAGE 


a (ne 





SSÉL- 5 LIMMENSE 
CÉRNE LA FORTE: 











AU MÊME INSTANT, DANS LE 


… PESSIMISTE, ce, 
JOUE TON POUTON AA NT, | [CAMP VKING. 

CETTE NUIT SERA 

SE RENDRE COMPTE QUE E_ AIDE LA TROISII DU Si se CELLE OÙ 

NE NÔTRE ALLIE ROLLON DOIT_ NOUS 

ÿ DA! RTE 

SEL MINUTE LE, GROS DE 


ATTAQUERA LA GRANI 
POTÈRNE... 












L'ARMÉE 




















ET CE SOR-Lh..| eLISSE-TOI 
- JUSQU'À LA 
S POTERNE SUD... LES 
GARDES QUE J'Y ALPLACÉS 
ME SONT AVEUGLEMENT 
jOUÉS. A MINUIT, 
TROIS FOIS LE CRI DE LA 
CHOUETTE, FAIS BAISSER 
LE PONT-LEVIS ET 
OUVRIR LA POTÉRNE... 







L S'AGIT D'ATTIRER, DE CE CO 
IANUM DE DÉFENSCUR 
ÉUIVRONT ET PÉ- 

Ni TRERONT DANS 
CHATEAU... PAS 























Les Vikings cemnent In for- 
teresse, Trois jours ont passé. 





= 2 5 Si 
TU GUIDERAS LES \ UNE DEMI-HEURE PLUS TARD UNE LONGUE. COLONNE DE VIKINSS ARMÉS JUS- 
VÉINESRS TRAVERS QU'AUX DENTS ET COMMANDE BR LE & ESS SL EN 
CHATEAL.. 
FRANCHIS- 


INDE 
LE CHATEAU DÉC CEUSEMENT VERS LES DOUVES ET VERS LA POTERNE SD DJ 
FANORISES PAR UNE ÉPAISSE OBSCURITÉ. LE VISAGE NOIRC! 4 
VERS CHAN SENT LES DÉPENSES AANCEES ET Lee CLACIO SANS CDR FE 











AU MÊME INSTANT DANS LE CAMP UNE IMMENSE, CLAMEUR COUVRE LEUR Ps 
VRNS, LES GRANI TROMPÉS LE | | RAUQUE APPEL !.. ET. 

GUERRE SE METTENT SOUDAIN À CHARGE Îk M 

RUËIR... LANTE LES & DÙ NORD 

SE RUE À L'ASSAUT DES MURAILLÉ 














DES PONTS VOLANTS S'ABATTENT. EN TRAVERS DES DOUVES ET DE 
CHELLES BASCULENT. PRENNENT APPUI CONTRE LE: 
ÉES P4 S FILES SERRÉES D ne LE PONT-LEVIS 
FRECHES PL L| |SABAISSE Ha. 
ON COURT PENSE À FAIRE NULER 
DÉFENSI JREUSEMENT, REPOUSSANT LE MÉCANISME POUR À 
CIPITANT PAR GRAPPES LES VIKINES DANS LA VIDE. QUILNE GRINCE PASL. 


D 











EN_ AVANT, GARÇONS! 
À PAS DE QUSRTIÉR 
































À-HAUT 2 PAT 
SUR LA. 












7, AEABATE ! 


SiLSENMELE, 








LE LA LA EST TZoP HAUT]. ER LA, LE 
HAUT EST TRoP GAS. éco 


LAAAAA < 








WA 06 
RME 

HE 
D — 















verni 








ALLONS]... NOUS AVONS UNE SEMAINE POUR RÉPÉTÉR | 
ee METRE AU POINT CÉTTE CHANSON. UN ,DEUX, | 






RCA ">. 


























SR LA Z _ 
Se 


“ EU) ou 




































z réa ; 
mn MELLE lever butée 
mer Ci 





SNA E MAC MON: 





sur Les SRONANE Le] 
AUVE SES G0e Zur kids 


ISEUR LOTRE ADRESSE EST MARQUÉE 
US SAND Ne EN A HAUT 
ds 















Le BuLAT Has 
Def 

















euasman LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 


Sonny et Days essaient de protéger la base de Nuong-Loc contre une attaque d'avions rebelles. Durement touché, Sonny est contraint d'atterrir.…. 





TANDIS QUE DAVE ENTRAÎNE AU LOIN LE GROS DES AVIONS ENNEMIS,| 
[SONNY DONT LE JET NE TIENT PLUS L'AIR QUE PAR MIRACLE, 
ABORDE SA PISTE DE TRÈS LOIN. 

MON DIEU! FAITES QUE 
DAVE S'EN TIRE ET DON- 
NEZ-MOI UNE MINUTE DE. 
TRANQUILLITEIME POSER 4 
SUR CETTI LMI 
AVEC UN ZINC NORMAL 
SERAIT DÉJA UN SACRE ff 







HEUREUSEMENT FOUR SONNY HOLDEN VITE ! IL FAUT COUVRIR 

QUIS'ESTMIRACULEUSEMENT TIRE | L'ATTERRISSAGE DU CAPI- 
PRESQUE INDEMNE DESDÉBRIS DE | TAINE TUCKSON/FEU 

SON SK YHAWI ET QUI À PRIS EN MAIN NOURRI SUR TOUT CE QUI 
LA DÉFENSE AU SOL, A APERÇU SON NTÉ D'APPROCHER 

CHEF D'ESCADRILLE EN DIFFICULTE ETÎR 














FREINS BLOQUÉS, LE JET STOPPE EN DÉRA- 
AANT EN BOUT DE PISTE, MAIS. 





DEHoRS / DEHORS/ 
POUR LAMOUR DUCIEL/ 
VIT 























OUF/EH BIEN, IL ÉTAIT TEMPS / 
De MERCI, VIEUX FRÈRE! 

















 SIMBA LEE 2 


LE SORCIER, AYANT QUITÉ SECRÈTEMENT 
LE VILLAGE, GAGNE LENDROIT OÙ 
LE MESSAGER À LAISKÉ SA PIROGUE 


TZ 


Æ 


\ 
Cl 
à. 











rs LA RÉSERVE 





C'EST AVEC CETE 
PIROGUE QUE NIMBA ET 
LE MESSAGER REPARTIRONT. 
ILS N’IRONT PAS LOIN …. ’ 
Si! HA! 1 


HAE 
=N BEAUCOUP PLUS LOIN 





À L'AUBE, SIMBA, CAROLINE 
ET LE MENAGER S'EMBARQUENT.. 











PEU APRÈS S'ÊTRE 
OIGNÈS DE LA RIVE... 








EN EFFET, LE SORCIER 
AVAIT DÉCOUPÉ UN BLOC 
À UN ENDROIT PEU 
VISIBLE, À L'ARRIÈRE 

1] L'EAU S'Y INFILTRE 
LOUS LA, PRESSION DU 
COURANT, LE MORCEAU 
DÉCOUPÉ , 

À L'EAU S'ENGOUFFRE 
DANS LA PIROGUE EN 
BOUILLONNANT … 


UNE VOIE 


D'EAU / 


IMPOSSIBLE DE LA 
COLMATER. NOUS} 
NOUS ENFONÇONS : 


DEMI TOUR, 





MAIS DÉJÂ LE COURANT LES ENTRAÎNE. LE PAGAYEUR 
N’EST PLUS MAÎTRE DE LA BARQUE ALOURPIE, ET, 
EN VOULANT EXÉCUTER LA MANOEUVRE … 





VOILÀ LEUR SORT FÉSEE l 
E COURANT LES ENTRAINE 
IRRÉSISTIBLEMENT VERS 
Se LA CATARACTE. ELLE 

ENGLOUTIRA 
À JAMAIS … 














F La barque de Simba et Caro- 
DE KARA A A par HERBERT lme a été sabotée par le sorcier. 


TANDIS QUE, CULBUTÉS BALLOTTÉS, 








SPECTACLE … COURONS EMPORT PAR LES FLOTS TUMULTUEUX, fk LA Qui 1e 
LES VOIR FAIRE LE SIMBA, CAROLINE ET LEUR YAGAYEUR... UNE. 
CATARACTE 


; : N’EST PAS LOIN.. 
SIMBA ? ENTENDS- 
TU CE MUGISSEMEN = ABSOLU MENT 
dd : ATEINDRE LA 
£ IVE.. 









NAGEONS VERS SIMBA ETCAROLINE MULTIPLIENT LÉURS EFFORTS. 
ELLE EN UTILISANT LE EN VAIN. LES RAPIDES LES EMPORTENT.. 


COURANT … LUTER CONTRE 











À L'ULTIME SECONDE. REJETÉ PAR YN 
REMOUS ,SIMBA À PU S'ACCROCHER À UN 
TRONC D'ARBRE COINCÉ ENTRE 

DEUX ROCHERS … 














LA PIROGUE … 

TOUTE SEULE / 

ILS NE SUIVENT 
PAS !.… 





LE SORCIER REMONTI 
EN HÂTE LE SENTIER ENCORE 

PAR LEQUEL IL ÉTAIT VIVANTS! IL VA 
DESCENDU POUR SAVOURER FALLOIR G\UE VE 
SA VICTOIRE . À MEN MÊLE… 














= REPORTER 





AU CALEN. LE PERIL GUETTE 








DACIER! SULLIVAN/SITÔT LIBÉRÉ. MONTEZ SUR LE 
MARE DACIER! NT ET PLONGEZ/ IL Y À UN BATEAU 
D'OÙ SORT DONC IA L'ANCRE PAS LOIN DCI, À TRIBORD/ 
CE DEMON® NAGEZ VERS LUI/JE TIENDRAI CES GUIGNOLS 
EN RESPECT JUSQU'À CE QU'ON VOUS AIT 
RECUEILLI7 s 











- —> 

Ro sEcounEs n ET MAINTENANT, CANAILLES, 

feLuS rar. OUS LES DEUX À PLAT VENTRE) 
À LUN SUR L'AUTRE! ET 

PLUS VITE, ; & EN VITESSE OÙ JE TIRE/ 


MON VIEUX/ É 4 RE 
SU 



























A,C'EST, 
YSUSO! 

FRÈRE 
IONTAGNE/ 























SOUS LA MER 


À la faveur de la nuit et de la 
tempête, More  Docier réussit 
atteindre le « Mooréa » pour 
vrer son omi Sullivan en danger. 








ADIEU, SENTLEMEN/ 
OUF? QU'EST-CE 


QUI TOMBE/ 


EDDY PAAPE 


J.-M.! CHARLIER 


POURVU QUE 
SULLIVAN AIT 
TENU LE COUP 
JUSQU'AU 
BATEAU! 





ULLIVAN À REJOINTCZDD 
LE BORD/ILEST 
Lu SAUVE/ 






QUOI ? QUOI ? QUOI P ICI, C'E: 

MOI QUI DONNE LES ORDRES, 
JEUNE HOMME! ET JE NE ME 
LAISSERAI PAS INTIMID... 















LA 
NOUILLE, QUI 
PERMET DE. 

MA PAROLE! 


C'EST DACIER/ 


ET: 


VOUS | UN BON CONSEIL, 
JOHT | CAPITAINE! TYPHÔN) 
Ù PAS, LEVEZ 
L'ANCRE/ SINON 
CAVA CHAUFFER! 








LAGE / envoyez LE EL! 
MACHINES EU...EN AV, 


JANT. = 

LEVEZ L'ANCRE!/ K° 

DAS 
À, 








BACIER/MON vieux V 
JE VOUS DOI IA VIE/ PLAISIR DE 
4") VOUSRE 


ÇA FAIT 
CES SACREE: REVPIR 
CANAILLES AURAIE) VIVANT: 
FINI PAR AVOIR 
MA PEAU/ 





LE FEU NOURRI 


1 QUI * 
UNTENANT DU : : 


ILS FUIENT/ 
15 VONT Nous Ÿok/Mais vous 
ÉCHAPPER/CAPI- | EN PRE 











” JERRŸ SPRING ET PANCHU DANS 


EE 







PERS 





&7 MAIS PUBQUE = MON TISSU !. 
JE VOUS DS QUE 
JE N'ENVEUX fa P| VELOURS DE 

= AË LAN E 





ACRÉ PANCHO ! VOICI 
: PENE VINGT-OUATRE 
EURES QUE NOUS 














PAR JUE & GIRAUD 
SCENARIO DE PHILIP e Après  ovair emprisonné 
4 Coleman, Jerry Spring et 
3 Pancho se décident à 
e tone bal 
RCE NE 227 ÿ NE. 


Se no RE AE 


POURREZNOUS TE SAIS JE Y Ë ET NE NOUS AVISEZ 
| ATTENPRE 7. BAS N'OCCUPER | = PAS PE FAIRE DES 


Due en 











MONSIEUR | 1055 DE CE h RÉFLEXIONS SUR 
HORST EST 5 Aa M 








TU AS VU LE TISSÙ QUE CET OHL 
ANIMAL \ODLAIT ME QUI FAIT FÜREUR 
REFILERT / 


À LA NOLVELLE- 
L ORLÉANS!.. 
TU PARLES | 
TOUTE LA VILLE 














F'SOUILLÉ 7 PUNAISE ! 7 
IL EST TOUT AU B.. ET PUIS. ON VOUS LE 


PRENDRE DES PLUS POUSSIÈREUX . PAERA , VOTRE TISSU! 
MESURES... ! SiR!.. 
SANS PLUS, 














CREN BSSIEDS-TOI | ON VA 
[| COMMENT 1 DISCUTER LE COUP... 
A MAIS w OU'EST-CE 
FERAS BIEN UNE | QUE Tu AS LA.AUX 
PETITE AVANCE, PÈDS? 














| 
| 
| 
| 
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Ie —Wily 
D)  LAMBil— 








venture de SANDY 


por le flot. 11 cogne Hé 
































EN ROUTE: 
IL FAUT 
RÉTROUVER 
LA PISTE” 
71 
































F CESLAOUS QU M'AVEZ 
TÉCESRAPHE PSE 
7 g MAFPE 











ASSEZ DIFFICILES, ET SA 
CONFORMATION NE LU( PERMETTRA 
PAS DE NOUS SU RESSE 14 

Eine UN KANSOÙ 


F NOUS AURONS DES ESCALADES N] 





ÎL RESTERA |CLŸ 
MA FEMME S'EN 
OCCCUPERA.NE 











Si L S 
VIVANTS DE, 


\ THYLACINES£, 











PERSONNELLEMENT, JE N'EN_Ai 
PLUS VU DÉPUS DÉS ANNÉES . 
& Ée IS, 


7 11 


EST 
GUE_ NOUS 
MAIS C'EST ASSE; 
PROBLEMATIQUE. 


DONC POSSIBLE 
EN TRODVION: 





















AU REVOIR, HOPPY! 
NOUS SERONS VITE 


DE ä 
ATTENDS-MOI IE 
BIEN SAGEMENT. 
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Nes Jun P'üiTTour,ET ANAN-CEZ. 


DEUX P'NTS Tours, ET RANE-NEZ- 


DRE LES 22222 Di 











jus Lee otArA Ame UN- DEUX - TROIS, LA CANAL-CAD 7” us Les STmmns, Are 
LEUR ORæILIES DE ML CÉRE SX, LA Re nn Sd leur Gros Nez, NE SONT QUE 


SONT DES CHENS MNAGLES DES Tlac4æuRS ÆT DES CoyoTæs | 
A Fois JAUNE 7 = — ER e 
z = € TT 











LFAES LE DERNIER MouLINET 4A6SE2! ASSE2 
ET PETURNEZ Ou It VOUS PLAÎT. JE voug Di$!! 











….ON S'B6T TRÈS BIEN A-mu-cés| |’ 
ETLE Rex EST. | 
” =. 
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PAINFUL CU 


NIDOEZ LES LIEUX, 


LES ©'hARA ET 
LES c'rimmnws/ 





D oo 0 








+ 





morris et 
goscinny 


Une square dance clôture les | 
fêtes de Painful Gulch des- 
tinées à réconcilier les O'Hora | 
et leurs rivaux les O'Timmins. 


PAISPUE VOUS VOULEZ LA 
GUERRE, VOUS L'Auraz/ | 


















Ÿ 









ER MON SALOON QUE JE VENAIS 
NKSELmMENT DE Pie GONSTEUIRE /. 

















TOURS CR SES à 





lues PLAN NA 
PAS MARCHÉ: 
IL Y À TOUR: 


TT 














Fa Rec EZ VOTE 

LOON / ENTANT Que MAIRE 
DE PAINFAL GULCH, J'EN A ASSEZ 
De VOIR CET ÉTABLISSEMBNT 
| ÉTERNELHEMENT EN RUINES/ 














Eur. 
te... 


IF 4 
À 








IL YA Trois LANG 

MANTENANT / Je FAI 
DE CETTE HISTOIRE ONE 
AFFARE PERSONNELLES / 
TANT Qui JE Ne PARNIEN- 
DEA PAS À LEUR 






EN GUBRRE CONTRE LAS 


FAI 
ENTENDRE RAISON, Je SAIS 
OHAGA mT LES ©rIMMINS/, 
































Ë 8. 
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Baïbe-Moïre êt per mütins dht 
ei un 


LE Le Vieux Nick 
veux Nik les mateions eux 
ruités Fidèles à So Mafesté e dans 


LA SÉMILLANTE FÜT | PARTAGÉE EN DEUX °à j MN [S10N AAITSGÉ LE NAVIRE EN 
FES pe l DEUX, CA AURAIT MIS FIN À TOUTES 
ER FT 7 | |LES tres BoN-Paras 


DE DÉAITER DES 




























pare 
MATURE, L'ENTRE-PONT/ 
DEVANT LA CALE AUX VIVRES, 











MS 
DRE 


a 










= AL 

IMENSS 72 Lu 
MEUTTNSSR 
EU > 
AT ES 






























MON NTACT ET EXCELLENT, HOLA JEUNE PALTOQUET/ LE aix MONSII 
MAIS PARAIT QUE LE PANVEAD VENT AUGMENTE JE AIS pa NOUS ALEONE 
RE ROIS BFAUCOUT CHEZ LES ae 2 MISAINE / RE 




























INAVIGATEUR PE $SALON/ 
Ÿ ÎT D'AMENER 
ni «QUI VOUS A DD ESP de 










û 
Q IN 
Ce 


Ka 


s, “ L à € 





en 
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LES MUTINÉS DE LA « SÉMILLANTE }» uaue 























AT DES 
RES MOURIR DE FAIM SUR UN TAS 
POUR VENIR D'OR, C'EST UN SCANDALE /// 





ERCU EN 
ME D 
A'NESELT 





a a, 
ps | CEST LACOUTUME... MAIS 
fé] NOILA, NOUS NAVONS À 
NN PAS DE MOUSSE.. 




















? SSL "M Mid | ÎNE 
AT ET sa è ind S É n | ? 
roi Lans pal V4: FT A 


















CALMEZ-VOUS/L'ÉNERVEMENT Peace pe Tour. RE 

PROVOQUE PES CAM > MAR BUS M RESTOS, 

D'ESOMACIJE VAS CONSULTER 7 - 
BERUNE SAUON RER Er QUEUE 
Babe ; SINON LS VONT 


_[DéSErtER EN MASSE / 




















AE EG 


LAÏ$$E-MOÏ BON- ! 
J'Ai D'AUTR CHOSES 
n EN TÊTE // 


LE "LE: 
| 
2H | 


PS L'ee 
CSSS 














TES PLANS ONT ÉCHOUÉ / LE MIEUX N1CK 
ENT SES HOMMES BIEN EN MAIN/LES TENS 
HDRLENT DE RAGE /À TOI DAGIR EN SON: 
CONSÉQUENCE/ N 

































































3e ne peux pas ! 
Seme suis cassé 
Ya jambe ! Aaah/ 
Aidez-moi à me 
relever /5e.. 


















Ha Ha /Ha /Th ne m'auras 
Pas, Johan / Personne ne 


m'auva jamais / 





}) 


À LA ji 


LS 
IS 














Alons / Debout ,rraitre / 
On t'attend au chätezu / 











Nous n'aurions pas dû écouter 
Johan! 1 n'a aucune chance 
de réussir /..Er à présent.,il 
est.trop tard pour 5e lancer 
à la poursuite d'Acelin / 
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EWaNA 
VITE VENIR! LI Ses 
re YEN A PANS 
Le Trou 


«) 








POUR VOUS CE 


Cette semaine, nous 
abandonnons le tradition- 
nel mini-récit pour vous 
proposer un jeu tout à 
fait original et inédit : un 
Labyrinthe en 4 Dimen- 


sions. Autrement dit, un | 


labyrinthe qui se déroule 
DES DEUX COTES d'une 
feuille de papier. Pour 
pouvoir l'utiliser, vous 
devez avant tout DEGRA- 
FER LES PAGES CEN- 
TRALES de ce numé 
comme vous le faites cha- 
ine pour réaliser 















Cela «fait, armez-vous 
d'une lame de rasoir 
(attention, ne vous coupez 





pas!) ou d'une paire de | 


ciseaux et DECOUPEZ 
SOIGNEUSEMENT chacun 
des petits carrés noirs qui 
figurent sur cette double 
page. Il y en a 24 en tout. 
Vous serez vite au bout de 
ce petit travail. Il ne vous 
restera plus dès lors qu'à 
vous engager dans le 
LABYRINTHE EN 4 D 
(repérez le DEPART) et 
à tenter de gagner l'ARRI- 
VEE (au bas de cette dou- 
ble page, à gauche). Le 
LABYRINTHE EN 4 D 
ne vous impose qu'une 
seule règle: CHAQUE 
FOIS QUE VOUS TOM- 
BEZ DANS UN TROU, 
VOUS DEVEZ PASSER 
DE L'AUTRE COTE DU 
PAPIER pour poursuivre 
votre route, Si vous dé- 
bouchez dans une impasse, 
vous pouvez évidemment 
rebrousser chemin. Alors, 
en route, et bonne chance! 








AZIGOMAR 


4 ZIGOMAR 
=2 ZI COMARS ) 
8 PANS LE PUITS / 
JE ] : ; 
J : d 


HETEZ LE 
IDE Du 
DEN 


Laëreinr 
SEL HO | 
sens / 






TRAÏREZ LEURS 
SALACTITES/ 

















LA 
BY 
RIN 
THE 


en 4D! 


Avez-vous lu attenti- 
vement le texte placé 
au verso de celui-ci? 
Bon. À présent, quel- 
ques commentaires sur 
certains aspects du 
Labyrinthe en 4 D. Il 
vous est permis, vous 
vous en doutez, de pas- 
ser sur et sous les ponts. 
Par contre, vous ne 
pouvez pas franchir la 
rivière, le passage miné, 
emprunter la route en 
cours de réfection, sor- 
tir du puits ou gagner 
les bords de l'étang à 






/Ÿ BoBonye! 

/ ACEOURS / Y A \ 

[ ÉNCORE IN ziSoMAR | 

A QUATOMEE AU} | 
| Fon? PNOT' Pur / / 






POUR VOUS CE 




















TéHoucou- à 
fHoucouTeou. ] 7 
Œurcnouc ! 





































la nage. Bref, vous de- AE  — Le" 
vez rester dans les che- D lctestT, 
Le ae ie 

U 4 





I1 vous est permis de 
prendre le train, dans 
l'une ou l'autre direc- 
tion, pour aller de l'une 
à l'autre halte, mais 
vous ne pouvez pas des- 
cendre à mi-chemin, car 
la station centrale est 
désaffectée. 

Ceci dit, «Spirou» 
vous souhaite de ne pas 
vous perdre trop long- 
temps dans ce dédale et 
de savourer votre pro- 
menade, Quand vous 
aurez trouvé le bon 
chemin, proposez à vos 
proches et à vos amis 
un petit tour dans vo- 
tre LABYRINTHE EN 


























4 D! Ils en seront ravis. LA SEMAINE PROCHAINE 
Le LABYRINTHE EN 

4 D est un jeu mis au YOUK ET YAK 

point par Claude Joël. nr ae 

La réalisation graphique Un mini-récit entièrement dessiné ! 

en a été confiée à, 

ROBA. 
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YKONOS est une petite île grecque de la mer Egée, qui vient de vivre une 
aventure homérique. 

I1 y a trois ans, les pêcheurs de l'endroit avaient recueilli une escadrille de 
trois pélicans épuisét De ces sympathiques palmipèdes, venus d'Afrique et 
probablement égarés, deux trépassèrent bientôt. Le troisième se rétablit, fut 
nommé Petros et devin la mascotte de l'ile. 

Depuis, complètement libre, il se promène partout, au grand plaisir des touristes, 
prend des bains de soleil sur les plages ou le frais aux terrasses de cafés. Aux 
heures des repas, il va mendier des poissons et d'autres friandises aux  échoppes 
de la ville ou au débarcadère. Quelquefois — rarement — il consent encore à pêcher. Juste 
pour rester en forme, Dès l'arrivée d’un bateau, il se dandine avec dignité vers le port pour 
l'accueillir, pose complaisamment pour les photographes amateurs, déguste un poisson qu'on 
lui accorde en guise de récompense. 

Petros nage quelquefois, mais, de plus, il se douche quotidiennement à la fontaine du 
quai. Grand ami des enfants, il n'a jatonis de peine à persuader l'un de ceux-ci à ouvrin 
le robinet, Cette même fontaine, d'ailluurs, lui sert d'abreuvoir, car le robinet, faussé, ne 
ferme jamais complètement, Bien enter\du, personne ne songe à réparer cette fuite. Ce 
pélican a ses défauts: on l'a quelquefois surpris en flagrant délit de maraude, chipant du 
poisson aux étals.. ou même aux paniers à emplettes des ménagères. Mais on lui pardonne 
volontiers ces petits vices, 








Une guerre évitée de justesse. 


La popularité de Petros est telle qu'elle a failli causer un grave conflit entre les habitants 
de Mykonos et ceux d’une île voisine, Ces derniers avaient, en effet — par jalousie? — 
kidnappé Petros. La nouvelle suscita à Mykunos une indignation immense: leur citoyen 
d'honneur, le syndic (retraité) de leurs pêcheurs qu'on leur enlevait! 

Les Grecs aiment se battre pour des enlèvements. Comme aux temps des guerres troyen- 
nes, les Mykoniens s'embarquèrent sur leur flotte de pêche, armés d'une grande quantité de 
fusils de tous calibres et voguèrent pour attaquer leurs voisins et libérer Petros. 


Heureusement, les ravisseurs, effrayés, avaivnt déjà relâché le pélican. La flotte vengeresse 
le rencontra en pleine mer, nageant vigoureusement vers son île adoptive. 


Il fut recueilli dans l'enthousiasme que l'on devine... et la paix revint sur les îles menacées. 
Depuis, Petros a été nommé président honoraire des donneurs de sang locaux. 


| h 


Petros ne se donne pas la peine de nager jusqu'aux bons 
endroits de pêche, s'il se trouve un canot pour le mener 
jusque-là. Et il s’en trouve toujours un, car les pêcheurs 
le considèrent un peu comme leur porte-bonheur. 


















LOGEE DANS UN co 


L’AUSTR 


RÉSOUT SES PRO 
PAR AIR ET PAR 


1.104.000 km*, ça ne vous dit rien? 
Cela représente, par exemple, quatorze 
fois la France ou 253 fois la Belgique, 
Cela, c’est l'Australie, île continent et 
commonwealth dans le Commonwealth. 
Or la patrie de Sandy ne compte 
qu’une dizaine de millions d'habitants, 








1 Dans un pays soucieux, comme l'Australie, de la santé 
f de ses ressortissants, cette dissémination pose un pro- 
blème, Grâce à un système efficace de quarantaine, on 
ne connait pas là-bas la vérole, le choléra, la fièvre jaune 
et le typhus épidémique. Le climat est égal et bénéfique. 
Les services sanitaires australiens n'ont rien à envier à 
ceux des pays souvent cités comme exemples en ce 
domaine. Mais comment les étendre aux petits postes, aux 
ranches isolés, aux gardiens de troupeaux et aux mines 
perdues dans l'immense région intérieure de l'Australie, 
aussi vaste que l'Europe occidentale, cette région semi- 
désertique où les routes sont plutôt des pistes. quand 


, E: Lstit et elles existent ! 
È VNMAX a 4 Un missionnaire presbytérien, exerçant son ministère 
ns A UK dans cette énorme paroisse, eut le premier l'idée d'un 
= service aérien qui eût «étendu un manteau de sécurité » 
mi sur toute la contrée, De là naquit le Service Royal des 
V Médecins Volants, la première initiative mondiale de ce 


genre et la seule de cette importance. Chaque jour, des 
stations radio, pareilles à celle que Vous voyez ci-dessus, 
captent, à heures fixes, les appels des patiens, Si sa pré- 





L 
LES ECOL 








VA 
Les émetteurs-récepteurs des Médecins Volants ont 
une double utilisation. Ils servent aussi à l'éducation 
des enfants. Les écoliers isolés, qui ne peuvent pas se 
rendre à l'école, reçoivent des cours par correspon- 
dance. En outre, deux fois par jour, l'instituteur les 
appelle par radio pour vérifier s'ils ont bien compris la 





Le blessé, après avoir reçu sur place les premiers soins, est 
transporté à bord de l'avion-ambulance, dont l'intérieur 


est aménagé de manière à pouvoir accueillir deux civières. 






TINENT 


ALIE 


LÈMES 
NDES 


principalement répartis sur la côte 
orientale et dans le Sud du pays. Par- 
tout ailleurs, la densité de la popula- 
tion est une des plus faibles de la pla- 
nète. Votre plus proche voisin se 
trouve à des dizaines, voire des cen- 
faines de kilomètres de chez vous. 




















sence n'est pas requise, le médecin établit son diagnostie 
et signale les soins à donner par la voie des ondes. Si le 
cas est trop grave ou nécessite l'hospitalisation, le docteur 
s'envole, En un temps record, il sera au chevet du blessé 
ou du malade qui a besoin de lui. 

Chaque poste, ranch ou mine possède, outre l'émetteur- 
récepteur de radio indispensable, une pharmacie complète 
dont vous voyez un exemple à droite, Tous les médica- 
ments sont numérotés d'une manière identique dans toutes 
les pharmacies. Ainsi tout risque d'erreur est pratiquement 
éliminé dans les nombreux cas où l'ordonnance est com- 
muniquée par les ondes. 

Les médecins volants peuvent toucher dans un minimum 
de temps l'immense majorité des gens qui vivent en 
isolés sur la terre australienne. En plus des visites d'ur- 
gence, ils font régulièrement, et toujours par air, une 
fournée d'inspection dans leur clientèle. Détail rassurant : 
le taux des honoraires est parfaitement normal. 

Coup d'œil sur la pharmacle-type (à g). A droite, un méde- 
CARMERGE, cin volant confère sur l'état de santé d'une aborigène 


RS Le père de Barry passe sa vie à forer des puits. C'est-à-dire 
que toute la famille se déplace constamment dans l'immense 
«bush» australien. Grâce à la radio, Barry peut étudier pres- 


- que aussi normalement que ses pareils citadins dont beau- 
DU BOUT DES ONDES coup, nous en sommes certains, doivent l'envier un peu... 


leçon du jour et leur donner de vive voix les explica- 
tions nécessaires. Les enfants qui bénéficient de ce 
système unique sont aussi familiers avec leur maitre 
d'école que ceux qui se rendent en classe dans leur 
quartier. Ainsi l'instruction obligatoire ne reste pas 
un vain mot, même dans la savane... 





L'instituteur et ses élèves. 
Des centaines de kilomè- 
tres les séparent, Et pour- 
tant ils se connaissent et 
se comprennent mieux que 
beaucoup d’autres qui se 
retrouvent tous les jours 
scolaires dans des locaux 
plus ou moins confortables. 
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Un explorateur, de retour des Amériques, ramena un jour chez nous un 
charmant petit animal roux, gros comme un lièvre, à la tête toute ronde, 
avec de petites oreilles, aux pattes courtes munies de longues griffes, 
avec, surtout, une queue énorme qui n’en finissait pas, Nous remarquâmes 
aussi qu'il portait de grandes moustaches noires. C'était un KINKAJOU, 

1! semblait doux, gentil, sociable, mais son maître nous mit en garde 
contre lui et nous recommanda chaque fois que‘nous allions! le: voir, de n'y 
pas toucher. Les jours qui suivirent, nous l'observêmes. Il| resta aimable 
jusqu'au jour, où, hélas! il dénicha (car il fouillait partout et renversait 
tout de sa queue encombrante), il dénicha un pot de miel dont il n'eut 
qu'à crever le papier pour atteindre la friandise sucrée. De sa longue 
langue fine, il se mit à lapper et déVora en quelques instants le demi-kilo 
de miel soigneusement conservé par son maître et qui le changeait si 
agréablement de sa pâtée habituelle, 





C'est alors que le drame commença : on le vit se précipiter sur nous 
et tenter de nous mordre et de nous griffer. Il flagellait tout du fouet de sa 
queue puissante, et nous dûmes l'assommer à coups de bâton pour nous 
défendre, car, sa rage ne cessant pas, il serait finalement devenu dangereux. 

Le miel l'avait rendu ivre et presque fou ! 

Son propriétaire l'offrit à un zoo peu après. 


Un petit monsieur qui fait la nique aux singes ! 


Dans les forêts d'Amérique du Sud, le KINKAJOU, proche parent des 
ours, quoi qu'il y paraisse au premier abord, vit le plus souvent suspendu 
par la queue, — qu'il a bien entendu préhensible — aux plus hautes 
branches, où il se tient en bandes. Rapace, il mange toutes les bêtes qu'il 
attaque, même les insectes et leurs larves. Mais il aime aussi les fruits et 
les feuilles, les MOUSSES et... les noix, son grand régal avec le miel ! 

Il est très agile. En Amérique latine, ses noms rappellent ses habitudes 
crépusculaires et nocturnes : Somnambule » ou encore « Nico des Noches ». 
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Maman veut bien m'offrir 
un chien, à condition qu'il 
soit très petit. Comment 
choisir ? (Patrick Dechamps, 
La Varenne - Saint - Hilaire, 
Seine.) 


Le choix est vaste, mais 
les prix peuvent évidemment 
différer dans de fortes pro- 
portions. Parmi les petits 
chiens les plus populaires, 
citons le basset, toujours 
amusant, vif et très éveillé, 
certains caniches plus ou 
moins chasseurs, au poil lai- 
neux, frisé ou bouclé... Il y a 
encore le loulou, blanc, 
soyeux et magnifique, mais 
dont le caractère est souvent 
acariâtre. Restent l'hirsute 
pékinois, le bouledogue « de 
poche », de nombreuses espè- 
ces de fox-terriers ou ratiers, 
le cocker nain et enfin le 
minuscule chihuahua. Sans 
compter les divers « petits 
formats» sans origine défi- 
nie, toujours plus économi- 
ques à l'achat et nullement 
moins agréables. Plus petit 
encore ? Il y a le cobaye. 
mais ce n'est pas un chien ! 








& 


nl 
© Rue ur eat) UN ANCÊTRE TOUJOURS BIEN: PORTANT DE LA TV 
| 





AÏGER, 
TIRE ER A 
MEGHMENTATEON INVENTE LA 
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UN ANCÊTRE? 





Quelle est la région la plus 
arrosée du globe ? Et quel est 
le «pôle du froid»? (Ch. 
d’Agrain, Gourin, Morbihan.) 


Plus forte pluie enregistrée 
à ce jour: 25 mm..en une 
minute à San Gabriel (Cali- 


moyenne et 348 jours en 1916. 

En ce qui concerne le 
froid, un gel de 78° C sous 
zéro a été enregistré à Oime- 
kon, en Sibérie, en 1938. Ce 
record est cependant con- 
testé. Au Groenland, en 1949, 
la température est descendue 





fornie), le 5 avril 1926. En 
un jour entier : 1.150 mm. à 
Baguio, dans l'île de Luçon 
(Philippines). Ce déluge re- 
présentait 9.500 tonnes d'eau 
par hectare... 


Records du mois: juillet 
1861 à Cherrapunji, dans les 
Monts. Khasi, en Assam 
(Inde du Nord-Est), où la 


mousson fit tomber 7.350 mm. 
d'eau Cette même année, 
d'ailleurs, Cherrapunji s'ad- 
jugea le record des 365 jours, 
avec 26.200 mm. environ ! 

A titre de comparaison, la 
moyenne annuelle du globe 
est de 830 mm. 

En l'espace de quarante- 
quatre ans, Cherrapunji a 
connu des pluies annuelles 
é de 11.300 mm. en moyenne, 
Ce record du demi-siècle est 
battu par le Mont Waialeale, 
dans l'ile de Kauai (Hawaï), 
avec 11.800 mm. de moyenne 
annuelle. 

Enfin, le record des jours 
de pluie annuels est détenu 
par Bahia Felix (Chili mé- 
ridional), avec 325 jours de 


Quelques seigneurs 
parmi les mini-chiens : 
l'épagneul du 

Sussex (ci-contre), 

le papillon de 

l'Ancien Régime 

et le bouledogue 
français... 






Be A. ENROULÉE SUR UN TA 


BOUR ROTATIF LA PHOTOA EXPÉDIER | roecreue 
ITOURNE SOUS UN PINCEAU LUMINEUX \ FAISCEAU 
QUI, SE DÉPLAÇANT LE LONG PU CWLINDRE | À (4 

(10 DE mm. PAR TOUR LE CYLINDRS TOURNE A ù f. 
1OTURS/MWUTE) LA BALAYE COMPLÈTE- A. 

ENT.IL EST RÉFLÉCHI ENSUITE VERS | FAISCÆAU RÉPLECH \@ AK) 

UNE CELLULE PHOTOÉLECTRIQUE. SA | ”. 
RÉFLE XION SUR L'IMAGE EST PLUS ou | CELLULE 


PHOT> 











—_—>- 


à 67,2° sous zéro. 





Qu’obtiendrait-on en mé- 
langeant du cuivre, de l’acier, 
du fer, de la fonte, de l'or, 
de létain, du nickel, du 
plomb, du zinc et de l’alumi- 
nium ? (Jean-Pierre Lovera, 
Mons - Hainaut.) 


Du cuproferroaurostanno- 
nickéloplombozingoalumi- 
nium.. Tout simplement ! 


Le Fureteur répondra vo- 
lontiers à toutes vos ques- 
tions. Cependant, comme cel- 
les-ci sont nombreuses et La 
place limitée, il vous adjure 
d'être très patients, 


BELINO 








PRINCIPE DU FONCTIONNEMENT DU BÉLINOGRAPHE.. | 





GI CAR ELLE EST LE RÉSULTAT 


RE NOMERRUSES INVENTIONS: 
INCIPAL AEUL FUT SANS 
POUTE LE. BEL INGGEDPNE. 
TOUJOURS EN USAGE AUJOURD'HUI, 





MOINS INTENSE,SELON QU'L EXPLORE 
UNE PARTIE PLUS OUMOINS CLAIRE DE 
LIMAGE.LA CELLULE TRANSFORME CES 
VARIATIONS LUMINEUSES EN VARIATIONS | 
ELECTRIQUES QU'UN AMPLI-EMETTEUR. 
SE CHARGE D'ÉXPÉDIER À 







ÿ s —_— 
B ÉCEPTIOAL (à PES CENTAINES DE KM DE 
L'emisson) MÊME CYLINDRE TOURNANT 
(EN SYNCHRONBME AVEC L'ÉMETTEUR. 
LES VARIATIONS ELECTRIQUES CAPTÉES 
(FONT FLUCTUER L'ÉCLAT DUNE LAMPE 
AU NÉON PONT LALUMIÈRE EST CON 






léer APPAREIL SERTÀ TRANS- 
METTRE DES PHOTOS ET PES 
DOCUMENTS À DISTANCE. 

















DESTINATION... (CENTRÉE SUR UN PAPIER PHOTOGRAPHI- 


ÎQUE SENSIBLE, ENROULÉ SUR LE TAM- 
BOUR. MPRESSIONNÉ PAR LA LUMIÈRE, 
ICE FILM REPRODUIRA FIDÉLEMENT 

[LIMAGE ÊMSE | 




























UNE EXPÉRIENCE QUI EUT LIEU LE 22JANVIER 1908 A PARLS EN 
PRÉSENCE DE MS RARTHOU(QU) PEUT PRÉSIPENT-PE LA REMIUBLIQUE PONRASE) 


ES DEVANT SON INVENTION. CE APPAREIL SERVIT A\ 


PHOTO, 


OTRE NOM, VOTRE ADRESSE. 





Ce stylo 
LL CT, | 


à 
cartouche 
“grande 
CET TI) 1-2 
COUT) 


Waterman 


x Son prix ? 
LE CUS 


M] Noir ou couteur. 

1x Le modèle FLASH- 
LADY est en vente 
dès maintenant 
chez ton Papetier- 
Libraire. 

x Plume or où acier 


As-tu pensé 
à demander 
un stylo 


Waterman 
pour ta 
communion ? 


est un 
Waterman 

un vrai 
petit bijou! 


x Son prix : 
- modèle chromé 
7:90 NF 
- modèle bijou 
plaqué or 
LE AUS 
Présentation en étui 
cuir où, plastique. 


Pour la fête ou 
l'anniversaire de ta maman 
as-tu pensé que c'était 
un bien joli cadeau 
pas comme les autres ? 
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En ee 


LA CHRONIQUE SPORTIVE 
DE JEAN CORHUMEL 


FLOYD PATTERSON 
RESTE ‘‘LE,, CHAMPION 


De tous les titres de champion du monde de boxe, celui 
des poids lourds (au-dessus de 79 kg. 378) est à coup sûr celui 
qui parle le plus à l'imagination des foules. Les grands poids 
lourds, en effet, contrairement à ce que le profane imagine 
d'ordinaire, sont fort peu nombreux: pour faire un pugiliste 
de classe, en effet, il ne suffit pas — heureusement — d'être 
costaud et de frapper comme un sourd, il faut encore posséder 
des qualités de vitesse et d'anticipation. Or si ces dons se 
trouvent fréquemment chez des athlètes d'un gabarit normal, 
c'est-à-dire pesant jusqu'à soixante-quinze kilos environ, au- 
dessus,: chez les «grands formats», la puissance s'allie bien 
souvent à la gaucherie et à la lenteur, C'est pourquoi le cham- 
pion «lourd», du fait même que c'est un oiseau rare, jouit 
d'un prestige ‘tout particulier. 






Le dix-neuvième... 


La petite histoire nous apprend qu'en 1719 déjà, un certain 
Figg se proclamait champion du monde, En fait, c'est seule- 
ment depuis que les combats se disputent avec des gants (1892) 
que le palmarès doit être pris en considération. En soixante- 
neuf. ans, dix-neuf boxeurs ont détenu le titre suprême, Per- 
mettez qu'on vous en donne la listé: J. J. Corbett (1892) ; Bob 
Fitzsimmons (1897) ; Jim Jeffries (1899) ; Tommy Burns (1906) : 
Jack Johnson (1908); Jess Willard (1915); Jack Dempsey (1919); 
Gene Tunney (1926) ; Max Schmelling (1930) ; Jack Sharkey 
(1932) ; Primo Carrera (1933) ; Max Baer (1934) ; J. J. Brad- 
dock (1935); Joe Louis (1937) ; Ezzard Charles (1949) ; J. J. 
Walcott (1951) ; Rocky Marciano (1952) ; Floyd Patterson (1956): 
Ingemar Johansson (1959) ; Floyd Patterson (1960). 

Dernier en date de ces redoutables «big boys», Patterson 
peut se glorifier d'un exploit exceptionnel: il est le seul à 
avoir reconquis le titre qu'il avait perdu. Le jeune noir de 
la Caroline — il a tout juste vingt-six ans — avait, vous vous 
en souvenez, dû céder sa couronne au blond Suédois Johansson 
(battu par K.-O. technique au troisième round en juin 1959). 
L'année suivante (20 juin 1960), Patterson prenait sur le 
Scandinave une éclatante revanche (K.-O, au cinquième round). 
C'est ce résultat qu'il a confirmé le mois dernier en enlevant 
la belle (K.-O. au sixième round). 

Notez qu'en dépit des apparences laissées par ces combats 
qui n'allèrent pas à la limite, Johansson n'a pas démérité, et que 
si, commercialement parlant, une quatrième explication entre 
les deux hommes ne s'impose pas, sur le plan sportif rien ne 
dit qu le Suédois ne parviendrait pas à se hisser à nouveau 
sur le pavois.. si d'aventure on lui donnait une nouvelle 


chance ! 


A qui le tour ? 


La question se pose mainte- 
nant de savoir quel sera le pro- 
chain adversaire du sombre 
Patterson. 

Théoriquement, l'homme le 
plus qualifié est un autre noir 
américain nommé Sonny Lis- 
ton. Il a à son actif un série 
de vingt-cinq victoires consé- 
cutives. Mais le tenant du titre 
ne semble guère enthousiaste : 
il se méfie, On dit qu'il préfé- 
rerait, avant de s'expliquer 
avec son frère de couleur, dis- 
puter un combat moins dange- 
reux.. devant, par exemple, le 
champion d'Angleterre Harry 
Cooper. 

En tout état de cause, Patter- 
son n'est pas pressé, ne serait 
Patterson (à l'avant-plan) a ce que pour une raison très 
« cueilli » Johansson d'un  prosaïque: il ne tient pas à 
uppereut-crochet du gauche. boxer. pour le fisc! 


CHOISISSEZ v" AM! de JEUX où 
de DEFENSE. Visitez 
ou demander liste de Chiens toutes 
Races, tous âges, de garde ou agrément : 
Bergers, Boxers, Groenendaels, Caniches, 
Loulous, Foxs, Pinchers, Cockers, El 
gneuls.". Chats, - Oiseaux. — CHENI 
MAISON-BLANCHE, 184, Avenue Italie, 
Paris. GOB. 76-99. - Exposition Perma- 
nente. - Bonne arrivée garantie. - Expé- 
dions” partout, 





























Commandez 
dès à présent votre 


BATEAUX PLIANTS ET RIGIDES PREFABRIQUES 


(Brevets français) 






Dimensions : Encombrement 
(wié) réduit. 
2,50 X 0,42 X 0,09 
(ouvert) Tenue à l’eau 


243 X 1,17 X 0,35 Le 


# 


“= parfaite, 


Prix à partir par caissons 


de 500 NF de flottaison 
(tete) ou réserves 
Poids : 
28 à 33 ke. 


Demandez la documentation SP c. 2 timbres 
Ci: FRANÇAISE MEISSONNIER 
Quai d'Austerlitz, PARIS (19°). - Tél, POR. 05.52 
BATEAUX VISIBLES TOUS LES JOURS 
Possibilité de « détire Mer » (nous consulter). 
Vente en Suisse: Otto Baumann - Bahnhofstrasse 5 
Oberrieden-Zurich 


28 bis, 


Publ. MATISSE, 


ie DATE! 








dépêche-toi, 
tu n'as plus que 10 jours 
pour gagner l’un des 


10.000 PRIX 


DU JEU DE PRINTEMPS 
D AZUR 


1e" PRIX : 
8 JOURS AUX | poury pariciper? 


BALÉARES C'est très simple: 


A l'occasion d'un ravitaille- 
pour 3 personnes cet été ment de voiture à un poste 

AZUR,demande au pompiste 
l'imprimé complet du Jeu de 
Printemps AZUR comprenant 
les 4 questions, le règlement 
et le bulletin-réponse. 

































avion 





voyag 





PRIX: un téléviseur | inais dépéche-toi : 


grand écran le Jeu AZUR se termine 
3e PRIX: un projecteur | irrévocablement 

cinéma 8mm | le LUNDI 17 AVRIL 

ot 6 films 


ou un vélosolex 


Lundi {7 avril, dernier jour pour envoyer 
ta réponse au Jeu de Printemps AZUR 


ATTENTION : 


SLVOS CHIFFRES SONT coRRECTS LS 
COMPOSERONT UNE PATE POR = 
TANTE DANS L'HISTOIRE DE P'EUROPE. 
QUE SIéNIFIE-T-ELLE 
rez L'EXACTITUDE DE VOTRE 
RÉPONSE A LA PAGE :39 





PARMI CES CINQ 


PR E COMBIEN A VOTRE Aa cou Le PE 


BESTIQLES 





Tone armee. 


12345678910 


SOULIGUEZ VOTES CHIFFRE. SOULISNEZ VOTRE CHIFFRE. 








VOTRE RÉPONSE: 


_2-3-4.5 


SOULIONEZ VOTRE CHIFFRE. 








12223245 


SOULIGNEZ VÔTRE CHIFFRE. 
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LE RÈVE 
EST MORT, 
VIVE LA 
COURSE ! 


Detroit a un complexe d’infériorité. Detroit veut 
aussi devenir sage. Detroit renie le « style drama- 
tique » du Martien d’opérette et découvre l'attrait 
mystérieux de la course, Quel est ce rébus, Starter ? 


0 0 0 0 0e © © © © 


Les fanas de Riverside. 


Dieu, que les temps ont changé ! Celui qui a connu l'auto- 
mobile et les automobilistes américains d'il y a quelques 
années serait bien surpris d'assister au Grand Prix de 
Riverside.… Des dizaines de milliers d'Américains fanatiques 
suivent avec passion les évolutions des voitures de course 
européennes et vibrent plus intensément que les Italiens 
les plus tumultueux ! La surprise du visiteur ne s'arrêterait 
pus là. Parcourant les vastes parkings, il écarquillerait les 
yeux devant les nuées de TR-3, MG, VW, Porsche et autres 
produits de la vieille Europe ! + 

















Comment? Ces gens qui, hier encore, considéraient l'auto 
comme un « tas-de-ferraille-à-se-déplacer » et ignoraient avec 
dédain ce qui se trouvait sous le capot, ces gens sont 
maintenant dévorés pur une passion qui semblait réservée 
à ces vieux fous d'Europée: Eh! oui. Et des gars que 
cela inquiétait beaucoup, c'étaient les grands manitous de 
Detroit, ln «capitale» de l'automobile USA. Jusqu'ici, leur 





















publicité était nxée sur ces fantastiques (fantastiquement 
ridicules) voitures de rêve où le style «science-fiction » 
à quatre sous côtoyait une incroyable indigence d'imaginu- 
tion technique, Avec ces monstres, on parvenait cependant 
à appâter le client en créant chez lui un sot désir de jouer 
les Martiens! Ce bon true tomba pourtant en miettes sou 
la brusque poussée des jeunes... et aussi grâce à la 
fique influence d’une dynamique presse automobile, Detroit 
s'affola à la vue de l'invasion européenne qui suivit cet 
prise de conscience, Affolement salutai: certes, puisqu'il 
fut la cause de la naissance de toutes ces intéressantes » com- 
pactes» dont je vous ai parlé ici. Savez-vous que lu 
publicité Buick est actuellement basée sur la beauté de 
son nouveau moteur aluminium? Des instructions sont 
données à l'usine pour que les ouvriers n’en maculent pas 
les surfaces étincelantes, afin de permettre aux vendeurs 
d'ouvrir triomphalement le capot! Où est le temps des 
capots fermés que le client ne songeait même pas à violer ? 
Oublié, renié ! 
























La bombe d'Arkus Duntov. 


Ces progrès ne suffisent cependant pas à guérir le fâcheux 
complexe d’infériorité dont souffre soudain l'orgueilleux 
Detroit. Ces damnées machines de course européennes, ces 
petites Formule LE splendides dans leur simple dénuement, 
éclaboussaient de ridicule leurs monstres dits “de rêv 




















CE N'EST PAS PARAIT, 
SAMMY, MAIS TON BOLIDE 
ME PLAÎT/ IL PROMET, 


I y eut bien ce jeune fou de Lance Reventlow qui tenta 
de sauver l'honneur en lançant sur nos pistes sa Formule I 
Scarab… mais la courageuse tentative se solda par un 
échec cuisant. 


Alors? Oncle Sam allait-il rester inactif? Cela n'était 
pas l'avis d’Arkus Duntov, le «boss» de Chevrolet, qui 
s'occupe spécialement des voitures de tourisme rapide 
«Corvette». Alors que personne ne s’y attendait, il amena 
sur la piste de Riverside une jolie voiture de course 
dérivée de la mécanique Corvette. Quoique l'énorme cylin- 
drée du moteur V-8 de 46% cc. excluait toute possibilité 
de classification, cette C.E.R.V. (Chevrolet Engeneering 
Research Vehicle) présentait tout l’âpre attrait d'une voi- 
ture de course. La machine fit quelques tours de démons- 
tration avant le Grand Prix, et maître Stirling Moss lui- 
même daigna l'essayer... Il s'en déclara d’ailleurs fort satis- 
fait! Cette bombe souleva l’enthousiasme, comme vous le 
pensez. Elle fit plus de publicité à la General-Motors que 
cent « voitures de rêve» réunies... 


C. E. R. V.: technique du jour. 


Je le répète: on ne peut parler d’une véritable voiture 
de course. Il s’agit plutôt d’un essai, d’une approche, d'un 
laboratoire pratique. Mais la C. E. R. V. présente quand 
même des analogies intéressantes avec nos modernes voi- 

















 CREZ ONCLE SAM 








tures de Grand Prix. Le châssis est composé d’un élégant 
treillis multitubulaire au centre duquel est logé le moteur. 
Oui, le moteur est centré suivant la technique imposée par 
les Cooper britanniques. Le pilote est placé très à l'avant, 
dans un petit cockpit comportant tous les instruments 
habituels. Seule le volant «bourgeois» jure dans cet 
ensemble réussi. 


La coque est réalisée en matière plastique moulée et ne 
pèse que 38 kg, le poids total (malgré la présence de 
l'énorme moteur Corvette à injection directe) ne dépasse 
pas 750 kg. La suspension est à roues indépendantes, et 
l'arrière comporte des tambours de frein accolés au diffé- 
rentiel…. Il est d’ailleurs dommage que Duntov n'en ait pas 
profité pour étudier des freins à disques, qui seraient les 
bienvenus sur les voitures américaines! Question dessin, 
ce nest pas mal non plus, mais il reste encore quelques 
réminiscences de ce goût puéril qui cherche à épater: que 
pensez-vous de ces prises d'air style avion de chasse et de 
ce carénage de tête en forme de fusée de bazar? Enfin. 
Paris ne se fit pas en un jour! 





STARTER. 





ÉCOUTEZ 
VOIR 


Ils étaient dix enfants, pré- 
sentés par la ville de Lyon, qui 
devaient . faire un voyage 
magnifique, mais il fallait choi- 
sir, et l'on a retenu, d'après les 
votes des jeunes téléspectateurs, 
vos votes, par conséquent, deux 
jeunes Lyonnais qui sont partis 
passer leurs vacances de Pâques 
au cap de Bonne-Espérance. 
Intéressant, n'est-ce pas ? C'est 
À Jean Nohain et à sa complice 
Gabrielle Sainderichin qu'ils 
doivent cette joie. C'est grâce à 
eux que Gérard Roy, de Lyon, 
et Marie-Françoise  Ceccaldi, 
de Sainte-Foy-lès-Lyon, ont 
voyagé pour la première fois 
de leur vie en avion à réaction 
et qu'ils ont découvert cet 
extraordinaire pays  sud-afri- 
cain dont on parle tant en ce 





ILS ONT MIS LE CAP SUR LE CAP 


Ecoutez et voyez le jeudi, à 16 h. 30 (programmation irrégulière), « J'ai Mille Amis », l'émission de Jean Nohaîn, 


moment: on en parle beau- 
coup, parce que là-bas les 
blancs ont édifié une civilisa- 
tion comparable à celle de 
l'Amérique du Nord, sans lais- 
ser les noirs en partager les 
bienfaits, 


DES ROSES 
DE FRANCE 
POUR LE CAP. 


Gérard Roy et Marie-Fran- 
çoise Ceccaldi ne sont pas par- 
is les mains vides, et on a eu 
l'idée de leur confier ce qui 
représente le mieux la douceur 
de vivre en France: la reine 
des fleurs, une rose d'Orléans. 
Mais cette rose, qui sera offerte 
à la ville du Cap et à celle de 








Entourant André 
Leclerc, les dix 
Lyonnais  candi- 


dats au voyage en 
Afrique du Sud 
attendent anxieu- 
sement le résultat 
du « vote » qui 
désignera deux 
d'entre eux. 
(hotos RTF) 


Dans la salle de 
fêtes de Lyon, Jean 
Nohain, J. Courtois 
(et Omer) mènent 
la partie  spectas 
cle de l'émission, 


Johannesburg, sera portée aussi 
par un jeune Orléannais, 
Jacques Vallée, qui représente 
les rosiéristes de sa ville. Tout 
ce monde s'est envolé d'Orly 


-le 26 mars dernier, en compa- 


gnie de Jean Nohain et de 
Gabrielle Sainderichin, pour 
revenir le 3 avril, lendemain de 
Pâques. 

Gérard, Marie-Françoise et 
Jacques ne sont pas revenus les 
mains vides, car ils ont reçu et 
acheté des {as de cadeaux pour 
eux et leurs amis. Mais ils ont 
aussi fait le voyage de retour 
avec deux jeunes Sud-Africains 
qui vont découvrir Paris et la 
France à leur tour. Peut-être 
pourrons-nous vous reparler 
d'eux bientôt. Il n'est pas im- 
possible, en effet, que Jean 
Nohain les présente dans cette 





émission «J'ai mille Amis », qu 
est le point de départ de tou 
cette aventure. 

A. A. 


P.-S. — Je reçois à l'instant un 
lettre de C. Carpentier, lecteur di 
« Spirou » et entretemps soldat «1 
Afrique du Nord, qui relève un! 
coquille dans ma chronique di 
Ne 1195 sur le Ja: + Tenot 4l 
Fllipacchi sont parfois horrifiés de 
voir des jeunes qui ne savenl 
même plus écrire le nom de Dukt 
Ellington. Que pensent Tenot el 
Filipacchi en lisant, quelques 
lignes plus haut dans le méme 
article, le nom de Barney WILEN 
que vous orthographiez ? ». 





Réponse : je leur transmettral 
votre demande à la prochaine 
occasion, En attendant, je crois 
pouvoir reconnaitre mes torts 


publiquement: j'ai une bien 
« wilaine » orthographe. 








TOMOBILE AU GRENIER 


AS 
GE 
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DIRE QU'ILS AVAIENT MIS LE, 


(] Les 
INVENTION €l FORMIDABLE : 









Le, 1 











DERNIÈRE TENTATIVE : À LA PRE- 
MIÈRE PLAISANTERIE STUPIDE JE 
DESCENDS AUSSI VITE QUE VE SUIS 
REMONTE /. T= 


6 S 


ET POUR ÊTRE CERTAIN DE NE 
JAMAI ER VOS CONTRATS, 
VE LES AI FAT. NOVER DANS 


vx PLÂTRE 

















LES PLUS BELLES 


HISTOIRES DE LE PONT TRAGIQUE 


L'ONCLE PAUL 


UN PROVERBE ARABE DIT 
RIEN DE GRAND NE $E 
NTIT SANS LARMES /, 


LERDÉcENREE 1879 #16 16250 Un JUTRAN [ce voyaceurse 


2 SR NOMME JOHN FLOWER. 
CPE DE L'ÉCOSSE.. … / pe IL EST INGÉNIEUR 


MANQUÉ / PAS DE 
CHANCE ET C'EST 
LE DERNIER... 


SALE TEMPS / UNE 
AMEUSE TEMPÊTE 
SOUFFLE DE LA 


QUAND IL Y AURA LE 
PONT, NOUS NE MET- 
TRONS PLUS QU'UNE 


/L SE CROIT MAL - 

CHANCEUX; IL EST. 

[AU CONTRAIRE 

L'OBJET DUNE 

(CHANCE EXTRA- À 2 E 

ORDINAIRE. ' HLEN ÉCOSSAIS *FIRT He, 
À] |s.esree Du rorrs 








74 SÉPARENT EDIMBOURS DE DUNDEE. LES | [IL AskMes DE rRAyéES 
(TRAINS MET TAIENT. 3 HEURES POUR LES PRE! |LA VOIE EST À 95 MÈTRES 
VUS DEVAI SR LES ESTUAIRES AU-DESSUS DE LA MER 
U FORTH ET DÙ TAY. RTE (L PASSE POUR NE MER- 
NORD BUrORTAIE ÉTAIT 


fo lg êré VEILLE DE CONSTRUCTION. 
E Ex 

Va LUN SES RATÉ Et | 

LA rad 1 EST Le PES LONG D. 








C'EST UN OURAG: 

PAS MÉCONTENTS 

PARVENUS À NOUS 
DANS L'ESTUAIRE... 
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LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 





DISHEURES RS. 


E PONT / 
RÉDUIT LA 
VITESSE. 


OUAIS / PAS 
POUR LES 


MARNE CZ 





REGARDEZ /Li 
SPECTACLE EN VAU' 
LA PEINE, L'OCÉAN 
ET LES CIEUX 
DÉCHAÎNÉS, C'EST 
SPLENDILE.. 

















RENVERSE LA PTROP TARD’ 
VAPEUR /_4 NODS PIQU 
> ES is 








CyErc'Esr 7 
LÉO ave = 
CATABTROPHE.. 
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NOUS 
SOMMES, 
PERDUS / 


/ 
2 


LE PONT DU TAY 
An Ju PCRROLT AL 
LE TRAIN DE /ua/ com MOMENT OÙ IL. 
DUNDÈE À DIsPARL,} N BATEAD PASSAIT DESA! 
| CORPS ET BIENS. S 





(4 
es 

| PE Ml 
dose IN 


ATTEINDRE LES | 





pe 


VRAE 


FALOMETRE 
ILOMÈTRE . 
me <> 


CHERCHONS 
LE TRAIN... 

















[L EAU EST PROFONDE 
















7 DISPARD 
AU FOND /ON 
NE POURRA 
JAMAIS L'EN 


S 


ON NE TROUVE AUCUNE 
ÉPAVE NI AUCON — 
SUR) 17 VANT.. 


RETIRER 


LE PONT 


T 


VOHN FLOWER EST ACCOURU LÜI AUSSI, IL 
RENÇONTRE LN AMI, BEAVAMIN BAKER, 
INGÉNIEUR COMME LUI. 
2 Le 7 7. ET 

CETTE MULTITUDE SOUDAIN LE 
DE PILES FORMAIT TRAIN ARRIVA. 
RIDEAU. L'OURAGAN 
CHERCHAIT A' 

L'ENFONCER 














Les PRINCIPES OÙ NV A1 NOUS ÉTUPION 
MALHEUREUX INGÉNIEUR\ UN PROJET ? IL 


QUI L'A CONSTRUIT, .) DEVRA PRÉSEN- 
AÉRONT ABANDON NÉS!) /TER TOULES 
IL NE CONSTRUIRA  (GARANTIÉS DE 








PAS CELUI DD FORTH SÉCURITÉ. 


LE PONT DU TAY 
CONSTRUIRA 


AIT. EN FONTE. ON L. 
ORMAIS EN ACIER 


LE FOND EST À PLUS DI 
60 MÈTRES. INUTILE 
DE SONGER À ALLER 

Y PLANTER DES PILES / 





LA PRESSION VERTICALE 
PROVOQUÉE PAR SON 
PASSAGE ADDITIONNÉE 
À LA PRESSION LATÉRALE 
ÉXERCÉE PAR L'OURAGAN 
À EU RAISON DE CE 
FORMIDABLE OUVRAGE 
D'ART / 


VEC LES DEUX R] 

ET L'TLOT QUI $E TROLVE 

AU MILIEU, NOUS N'AVONS 

DONC QUE TROIS POINTS 
D'APPUI 








TROIS POINTS D'APPUI SR 
POUR SOUTENIR LNE 

DOUBLE VOIE LONGUE 

DE DEUX KILOMÈTRES 

ET DEMI/ET CELA À 

57 MÈTRES DANS LE 


= 
ESSAYONS LES 
CANTILEVERS, 

CIEL (/ BIGRE /, | 


FAMEUX PROBLÈME: | 








y 
l : 








SUR NOS TROIS POINTS 
D'APPUI, DRESBONS TROIS 
PILIERS GÉANTS. FIXONS 

À CHAQUE PLIER DEUX 
CANTILEVERS DOS À DOS 
CES CANTILEVERS SUPPORTE - 
RONT LA DOUBLE VOIE ET LES 
TRAINS 














| DEUX ARBRES PENCHÉS 
FORMANT LEVER ET SUP- 
PORTANT UNE PLANCHE 
C'EST UN PONT CANTILEVER. 














DES RESSORTS A LAMES SONT. 
. DES CANTILEVERS. 


z 
(O) o 
CE 9 

















î 





PONT CANTILEVE 


(OU “AEALANCIER ÉGUILIBRÉ.) | 


CANTILEVER VIENT DE L'ANGLAIS:CANT =ANGLE. 
LEVER=LEVIER 
VOICI SON PRINCIPE 









TOUS LES ANGLES SONT RETENUS 

LE POIDS DU CENTRE FIGURE LE TRAIN. 
LES DEUX HOMMES NE LE SENTENT 
PAS. ILS REPRÉSENTENT DEUX 
PAIRES DE CANTILEVERS. 















UNE CONSOLE FIXÉE À SON 
, EXTRÉMITÉ EST ON CANTI - 
LEVER. ELLE SUPPORTE 
UNE RANGÉE DE LIVRES. 











LE PONT. CANTILEVER EST UN 
. PONT FORMÉ D'IMMENSES 
CONSOLES... 
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MESSIEURS, J'AI LE NI 
VOTRE PROJET 14 


RST ADOPTÉ / 


BIENTÔT. ON ENTREPREND 


CE TRAVAIL GIGANTESQUE. 
LES FONDATIONS SONT ÉTABLIES. 
VS PILIERSS ÉLEVENT 


LES 72 


4 710 ML 


TRES DE HAUTEUR 




















PUIS ON MONTE: AMCTANENENT, 
ET PROGRESS) VEME 

D ENT a4 DE Ppane GA [23 
COMME LES ALTER D DNE h 
BALANCE... È 








COMME CE AUT LE CAS EN 1007. LORS 
DÉ LA CONSTRUCTION DU PONT, DÙ SAINT- 
HN F5 OUVRIERS TROUVERENT LA 


Ei) 1976, QUAND ON VOULUT Y METTRE | 
LA HRMEE PASLE AE) 


E PAR LE 

FLEUVE,ON L'ÉLEVA À 11 METRES, 
ELLE DÉGRINGOLA PAR 70 HÈTR SDE 
FOND {POUR NE PAS MENACER L'ÉQUI- 
LIBRE DE LEUR PONT. FLOWER ET BAKER 
FRÉNT CONSTRUIRE LES TRAVERS SIMUL- 
TANEMENT ET DE PART ET D'AUTRE. 
ELLES 5€ REJOIGNIRENT EN 18: 
LE PONT DO ED ÉTAIT TERME: 
CE FUT UN TRIOMPHE ! 























A PRÉSENT, LE PLUS 
DIFFICILE : LES RELIER 
PAR DES TRAVÉES... 


DE 46.000.000 
JSE À ioRe CHACUNEl) 





Ùr RO! 
C8MME ON CHATEAU De 























Î Es pes onr ane HAUTEUR DE 109470. 


SA/S DE, PARGE, DEUX 
MES ANS TO 5 CHACUN DE 50 WAGONS 
MARCH /ANDISES PESANT AU TOTAL. PLUS 
2e 4800. re ROULÈRENT. ENSENBLE 


SUR LE PONT : APCE Se DART 
EN SOUR ET AI Res QUE CE 


ANSE 36 








D/MENSIONS COMPARE: 
TRÂLE ET DE LA TROIS) 
AVEC LATOUR EIFFEL.. 


LE PONT DU TAY AVAIT ÉTÉ RECONSTRUI 
EN 1888. TOUS DEUX RESTÈRENT JUS - 
QU'EN 1904 LES PLUS GRANDS PONTS DU 
MONDE. PUIS ILS FURENT BAT TUS PAR 
LES PONTS SUSPENDUS AMÉRICAINS. LE 
PONT DÙ FORTH N'EN RESTERA PAS MOINS 
LE CHEF-DCEUVRE HORIZONTAL DE L 
L'ARCHITECTURE MÉTALLIQUE, COMME 
LA TOUR EIFFEL EN RESTE ÎLE 
CHEF-D'OŒUVRE VERTICAL 


L 


OFFRE SPÉCIALE AUX 
COLLECTIONNEURS 


Tu voudrais bien pou- 

voir ranger et présenter 

tes drapeaux d'une ma- 
nière originale. 

Alors commande vite le 
DRAPEAURAMA 
L'ALSACIENNE. 

Tout est prévu: une 

magnifique carte pano- 

ramique de l'Europe,des 
encoches pour placer 
tes drapeaux, etc... 


LA TIENNE 


debout sur ta table. 








Si 


Avec chaque paquet de PETIT-EXQUIS un 
drapeau en métal laqué et qui tient debout. 


Voilà ce que la petite ALSACIENNE t'a rapporté de toutes les capitales 
de l'EUROPE. Bleus, rouges, jaunes, tous ces drapeaux rutilants 
représentent la plus PRÉSTIGIEUSE DES COLLECTIONS 


Et ce n'est pas tout, chacun de ces petits drapeaux, véritable 
ambassadeur de son pays, t'apporte des renseignements passionnants 
Tu étonneras tes amis en leur indiquant le nombre d'habitants, les 
monnaies, les capitales de tous les pays d'Europe. 
Un jeu. des souvenirs. un magnifique cadeau. Dès aujourd'hui. 
achète PETIT-EXQUIS : une armée de drapeaux se dressera bientôt 


Découvre l’Europe en croquant ‘ Petit-Exquis L'ALSACIENNE " 


Envoie le petit bon ci-dessous accompagné de 8 timbres à 0,25 NF à L'ALSACIENNE. Tu seras émerveillé 


F BON A DECOUPER & à retourner à L'ALSACIENNE - BISCUITS - MAISONS-ALFORT | 


1 0 
1 Nom et Prénom .…................ De PR AR A nr a Rte u 
F Adresse... RS ME Eee TT Villers ee u 
| Dép ee me désire recevoir le “ drapeaurama " DRAPEAUX D'EUROPE. de joins dans mon È 








(SEINE) 





enveloppe 8 timbres neufs à 0,25 NF. (ATTENTION ! Tout bon sans timbres sera considéré comme nul). i 


LommmmmmmmemMmmmMMmR ER REE EENNE E ŒE EN  Œe EN MU me ee me me me ON me Een ne 
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dons chaque tablette 
de CHOCOLAT 






































contre 8 Points 


BANANIA 
5 et 3 Timbres. poste pour lettre 
1 disque souple 


Microsillon 45 Tours 
à choisir dans la Sélection BANANIA 









ur 
à, pensant 
% SAONE EST UN EUIGNOL 
PNEUS 

DA CONTRE ET 
À Loue cunese 






LA MER. ani) 









È 
Ë 
F 


M Va eenr A 
F5 LE 


REC nds 
1 RE a pus 
2 BANG LES RUES DE BAHIA. 


Le Febt Déjeuner 'h Coitss fhélrés des enfants 














Vu la disparition de Gaston, je 
l'ai photographié occupé à démé- 
nager son bureau. (Jean-Marie 
Pierrard, Jodoigne.) 


C'était à peu près ça, en effet. 
Depuis, Gaston a pu, heureuse- 
ment, ‘répéter cette opération en 
sens ‘inverse. 








“GASTON EST MIS 
À LA PORTE ! 


MINI-ORCHESTRE. 


Paul Dubar, dans son «Mini- 
Orchestre », concluait : «11 man- 
que à votre orchestre une flûte ». 
Certe: faut-il savoir en 
jouer ! 
Dans le cas contraire, il suffit 
d’avoir recours aux instruments 
hétéroclites et barbares que les 














noirs de La Nouvelle-Orl ont 
employés jusqu'en 1920, ls ont 
pensé à nous en inventant : 

a) Le comb-and-paper  kazoo 


{bigophone) se compose d'un pei 
gne et d’un papier très fin, En 
modulant un air, la bouche contre 
le peigne, on parvient très vite 
à imiter une trompette, Des « ka- 
200» tout faits, genre mirlitons, 
se vendent dans de nombreux ma 
gasins. Avantages: ils  imitent 
aussi bien la trompette que le 
trombone et de plus ne chatouil- 
lent pas les lèvres du musicie 


b) La box-bass  (contrebasse- 
boite) se construira à partir d'une 
grosse boite en bois (ouverture 
vers le sol) dans un coin supé- 
rieur de laquelle vous passerez 
un manche à balai mobile, Une 
corde relie l'extrémité du manche 
au centre de la boite, Tirez plus 
ou moins le manche en pinçant la 














corde de l'autre main, Avee un 
peu d'oreille, vous deviendrez 
peut-être un nouveau Slam Ste- 
wart ! 

<) Le washboard (planche à 
laver), en tôle ondulée, se pose 


sur les genoux et se gratte en ca- 
dence avec les doigts munis de 
dés à coudre. Si le son est trop 
métallique, bourrez le dessous de 
la planche de vieux chiffons que 
vous fixerez d'une feuille de con- 
tre-plaqué, 


d) Le blues-blowing jug (broc 
à jouer le blues) est un bidon 
d'huile à goulot conique. Soufflez 











L'APPLICATION D UN VERNIS ( 
DE QUALITÉ DONNE À x 


= al LACOUVERTURE UN 
BAILLANT INCOMPARABLE) 
L .Z MEMPECHE LEPAPIER DE 
SE SALIR ET DONNE DU à 
CHIC AU CAHIER 3 


# 
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# {)CLAIREFONTAINE 


. SE PASSE TAËS BIEN 


«5 ] DEPROTÉGE-CAHIER 


= 
Ce 








en_ gardant 
horizontale : il 
bruit de basse à vent 
nier mot: avec de instru 
ments, des «fakers» (ou musi- 
ciens à la noix de coco) ont, aux 
Etats-Unis, eu droit aux ‘hon- 
neurs de l'enregistrement sur dis- 
ques! (Yves Monin, Grenoble, 
Isère.) 








Concerne votre _« Mini-Orches- 
tre»: peut-on remplacer, dans la 
construction du {am-tam, ‘le papier 
d'emballage par du papier cello- 
phane? (Jean Girard, Bobigny, 
Seine.) 


Nous ignorons si le papier cel- 
lophane assure une meilleure ré- 
sonance ou s'il la supprime, mais, 
s'il est transparent, il offre l'in- 
appréciable avantage de pouvoir 
regarder à l'intérieur du tam-tam 
en jouant, après y avoir caché 
une partition. 





Papa s'étant, par un hasard as- 
sez habituel, trompé de route 
au cours des vacances, nous avons 
rencontré «Jumbo» ‘au moment 
où il allait entreprendre sa tra 
versée des Alpes. Ayant lu avec 
intérêt l’histoire que l'oncle Paul 
raconte à ce sujet, nous vous en- 
voyons la photo de l'événement. 











(Jenny et Michel Bourriaux, à 
Bruxelles.) 
C'est gentil. Mes 





ments 10 


MODANE 27 


NOS LECTEURS 
VOUS DEPANNENT. 


J'ai reçu un cadeau en prove- 
nance de Chine: il consiste en 
huit petits chevaux de porcelaine, 
qui ont tous une attitude et une 
couleur différente. On m'a af- 
firmé que, selon les concepts chl- 
nois, ces huit petits chevaux sym- 
bolisent le bonheur — ou du 
moins ses huit formes principales, 
Pourquoi et comment? C'est ce 
que je voudrais savoi 

Y aurait-il un lecteur possédant 
chez lui des chevaux similaires 
et en connaissant la signification ? 
Ou un érudit possédant la réponse 
sous forme de livre, images, rela- 
tion ? Si oui, qu'il veuille bien se 
mettre en rapport avec moi. (Di- 
dier Marmuse, 24bis, rue de Metz, 
Lille, Nord.) 























NATURELLEMENT. À 
UN CAHIER VERNI 
COMME LE 


CESTPLUS PRATIQUE ! 


O 


ao 








ABONNEMENTS 


Fee Union oncle à 
F 28— NF 





SDS UNE DATE 
OS ne qu me qu et one an rois 
Me MOST 
J LE sol Pure s de Louis le Pieux: Charles, Lothaire et 
MS) er 
. 3 mois . 9,15 fr. s. Volei comment on l'obtenait 
ER AA LT Eee Jeu Ne 1. — Réponse : 0. Aucun poisson. 


DUPUIS, FILS & 
Bellini, Paris 16°. - . C. 





5621. est un crustacé et la méduse un cœælentéré. 
RECOMMANDATION IM- seu Ne La mouche 
PORTANTE, : Pour fous chan- (insecte) die @t la Lor= 


gement d'adresse, 


olsenux), pondent 

Fan ét, l'Union roncdie | des œufs. Le Kangourou Ja chauve-souris 
lquement, pri et l'ornithorynaue sont des mammifères. 
la dernière bande  d'abon- présente La particularité 


. nement et la Valeur d'un nu- 
méro (en timbres ou en 


coupons-réponses). 
1H est strictement interdit 
liser cet exemplaire à des 

fins de location. \ 





ci 


15,90 NF 
en vente partout 


Jarre on 


Les plus 





Des carres de premier plan attendent ceux qui 
auront ocquis une connaissance approfondie de la 
radie-Elctrcté, base 





Four vous permetre d'entreprendre alle étude, 
nt Vos connaissances et votre sllue- 
URELEC 0 mis au point une 
sannante de Cours par correspon- 
dance qu remporte un succs considérable: plus de 
15,000 adhérents on un an 








Assaciant étroitement açons Hhéoriques at mantages 
tiques, EURELEC vous donnera un ns 
campll, el vous adresere plus de 600 pièces déte- 
dés, soigneusement contrées, avec lesquelles vous 
consrurez fois apparils de mesure af un récap. 
à modulations de friquenc, 









8€ 
INSTITUT EUROPÉEN D'ÉLECTRONIQUE 


14, Rue Anatole-fronce, PUTEAUX — Paris (eine) 


Écrire à EURELE, 5, rue de le Loi, Bruxelles 4 


D 





SOLUTIONS DES JEUX 


le phogue sont des, 


pour la ue 






1 pas des inseet 


belles maquettes Françaises 






























mifères : la langouste 










t le 


», perroquet 
la grenouille Cbatracien), 








. Le scolopendre 


rlapode née‘ (arachnide) ne 








À échelle 1/500 
72piéces 












CEGI PEUT 
VOUS MENER 
LOIN ! 


Si vou avez déjà des connaissences an Redie, 
EURELEC vous propess son nouveau Cours de Télé 
vision qui vous permet de vous parocionner en 
Electronique. Avec les 700 pièces détachées conte 
rues dans les 14 séries de matériel vous contrirez 
ur Osllscape at un Téléviseur vltre-moderne. 





Grdce à notre enseignement personnalisé, vous 
‘apprendrez avec facil, au rythme qui vous convient 
le mieux. De plus, notre formule révolutionnaire 
d'inciplion sans engagement est pour vous una 
véttoble ‘ assurance-slisfoetion"". 








Demandez dès aujaurdhut l'nvl gratuit de notre 
Brochure ste an covaurs qui vous. indiguars 
fous les avenages dont vous pouvez bénéfice an 
suivant ls Cours EURE 


pm 
BON ! 
: Là décmper où à mes 1 


1 Veuillez m'adresser gratuitement votre À 
Ebrochure illustrée. SP459 








: 
bres pour frais d'envoi). à 


A PROFESSION 
Lcoint 2 ti 








Re 








CONNAISSEZ-VOUS CES: 
NOUVEAUX MODELES DE 
MAQUETTES À CONSTRUIRE 


CUIRASSÉ U.S.S. IOWA 

Les cuirassés du type ‘“lowa sont les plus grands navires de 
guerre de la flotte américaine. Le modèle Aurora est la réplique 
absolument exacte du “lowa" et il reproduit l'armement lourd qui 
caractérise ce navire. Longueur du modèle :44 cm. 











CROISEUR U.S.S. ST. PAUL 
Ce croiseur a été mis au point par la marine américaine pour des 
missions rapides et décisives. 

Le modèle Aurora du St. Paul possède toutes les caractéristiques 
du navire véritable, depuis ses batteries de canons jusqu'à l'avion 
sur catapulte qu'il transporte. Longueur du modèle : 33 cm. 





DESTROYER U.S.S. HALFORD 


Ce beau modèle Aurora reproduit dans ses moindres détails 
le destroyer Halford de la marine américaine. 

Modèle complet comprenant tout l'armement, les superstructures, 
le poste radar, le projecteur et un hydravion, ainsi que tous les 
autres détails authentiques du destroyer. Longueur du modèle : 88 cm. 


lis font partie de la merveilleuse collection 
AURORA qui compte plus de cent modèles de 
bateaux et d'avions. Tous les prototypes ont été 
réalisés à l'éche’te sur les plans officiels des 
Armées de l'Air et des Chantiers Navals. La fabri- 
cation des maquettes AURORA garantit un mon- 
tage aisé, rapide et précis. 





Immédiatement disponible: 


Russian T-U 104 - Boeing 707 - DESTROYER U.S.Ss. 
HALFORD - CRUISER U.S.S. St PAUL - BATTLESHIP 
U.S.S. IOWA - THE AMIRAL GRAF SPEE - H.M.S. 
KING GEORGE V - JAPANESE BATTLESHIP YAMATO 
U.S.S. ENTERPRISE et de nombreux autres modèles, 


Catalogue A2, illustré contre 1 NF. en timbres poste à 


Société JOUETS RATIONNELS 
6, rue Cauchois - Paris 18: 


Dans tous les grands magasins, spécialistes du modèle réduit et 
marchands de jouets 


Concessionnaire 
pour la France et 
l'Union 
Française 

Ch. VUILLAUME 


QTELE 
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SUITE DE LA PREMIERE PAGE 









( TONNERRE / 
VOLS C'EST LE GAMIN 
ÊTES QUE LE PATRON 
LIBRE? RECHERCHE / JG, 
Jon 
= E] 
pe 
HE 
h 








VIENS ICI, MOI 
VIENS VITE / 



































PETIT_ SAÉÇON / 






N 































Auo/ici, 
VOÏTURE_ SÉPT 
APPELLE POSTE 
CE! TEA 























J'A\ RÉUSSI A ATTRAPER 
LE GAMIN DANS LA RUE DE 
LA STATION / 



















Quoi. MIS CE 
N'EET PAS POSSIBLE / 
ILEST ENFERMNÉ 
DANS LE SQUARE 
ILES PETIT 7. 














MAÏS NON , PATRON / 
iL ÉTAIT DANS 
LA RUE ! 





/ 


ÿ 


/ 


7, nm | — 















LE 


—— TE 
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SPIRAO 


NE TIREZ PAS SUR 
L'HIPPOCAMPE!... 


N m7 
KT 










Benoit s’est laissé capturer par 


@F par Peyo et Will les hommes des Taxis Rouses 


pour retrouver 








7° MONSIEUR. 
DUSSIFLARD./ 




















MON PAUVRE PETIT YOUi/MAÎS TE L'Ai FAÏT Quoi . Ÿ NE VOUS EN COMMENT _ VEUX - TU 
BONHOMME / AINSI EXPRÈS, DE NE LAÏSSER. MAIS / SORTIR. DE CETTE CAVE? 
CES BANDITS T'ONT / ATTRAPER / C'ÉTAIT  / BENOÏT... / NOUS ALLONS LA PORTE EST FERMEE 
PRis ,TOÏ AUSSI 7 POUR. POUVOIR. VENIR NOUS ÉVADER /| | À DOUBLE TOUR ET ÎL 
VOUS DÉLIVRER / à ÿ À DE SOLIDÉS 
| ù _| | BARREAUX DEVANT 
LE SOUPTRAIL / 























SUITE À LA DERNIERE PAGE 


VOUS NOUS AVEZ ÉCRIT 


ANTI-LIBAN ? 


J'habite Beyrouth, la ville que J. Del- 
fiore a visitée et décrite, ce qui lui a 
valu la Carte de Reporter Spirou. Mais 
tout ce qu'il a dit est faux! Beyrouth se 
compose d’une partie moderne : Ras-Bey- 
routh, et d'une partie plus ancienne : le 
Bourg. A Ras, tout est moderne, ordonné, 
11 y à de beaux arbres, des cinémas, des 
boutiques de luxe, des écoles et des uni- 
versités célèbres. 3. Delfiore n'a rien vu 
ou rien dit de tout cela. 

Quant au Bourg. Ses tramways ont 
des arrêts régullers. Seuls les gamins sau- 
tent ou descendent en marche. Les bouti- 
ques du Bourg vendent des télévisions, 
radios, frigos, etc. et non de la pacotille. 
Quant aux meneurs d'ânes, ce sont des 
villageois descendus de la montagne pour 
vendre leurs légumes, Près du port, on 
trouve de pauvres gens, des vendeurs de 
jus de carotte, une odeur de poisson... C'est de là qu'est parti J. Del- 
fiore pour dire tout le mal ble de notre belle Beyrouth. Je 
vis depuis treize ans Icl. Préférez-vous croire un Français qui est 
venu faire un petit tour et n'a rien su vole? (Georges Zakaris, 
Beyrouth.) 

Minute ! Tout le monde sait que Beyrouth est une des plus belles 
villes, une des plus modernes aussi, de la Méditerranée. Mais il est 
évident que l'Occidental débarquant au Liban ne vient pas pour voir 
des buildings, des cinémas où des postes de TV. Il en voit assez 
chez lui! C'est pourquoi J. Delfiore, en décrivant la basse ville 
(le Bourg), n'a pas voulu décrier Beyrouth. Blen au contraire, il a 
voulu nous en montrer les aspects pitioresques et amusants, qui char- 
ment l'étranger par leur caractère traditionnel. 

Il ne faut pas, Georges, faire un complexe au sujet des < pauvres 
vendeurs de jus de carotte », de «l'odeur de poisson » et des « paysans 
conducteurs d'ânes ». Tout cela est blen sympathique. Une ville privée 
de ces petites choses perdrait beaucoup en caractère et en « humanité ». 








CONTRE-ATTAQUE ! 





Vous écrivez dans votre n° 1190 que «si Clément Ader est bien 
le père de l'aviation, il est certain que les techniciens préféreront 
Lillenthal et Wright, ainsi que Louis Morilland, inventeur du gau- 
chissement des ailes ». 

Pas d'accord! Sans aucun doute l'aviation doit quelque chose à 
Lilienthal. Elle ne doit strictement rien à Wright. 

Wilbur Wright volalt en Amérique alors que les études fructneuses 
poursuivies en France par Farman, Voisin, Blériot, Santos-Dumont et 
d'autres n'étaient que sur le point d'aboutir. Mais personne ici n'avait 





Co LTRTE Se) 
examinent 
LES CAHIERS 
LAIREFONTAINE 























vu voler un Wright. Lorsque cet appareil arriva en France, hult mois 
plus tard (sortant du camp d’Auvours, près du Mans), il n'avait plus 
rien pour surprendre. Ses performances, à cette époque (vol de 145”), 
étaient déjà d dix-sept mois plus tôt, le 15 mars 1907, un 
biplan Voisin avait exécuté un vol de 80 mètres. Dans la suite, et 
avant l'essai de Wright à Auvours, Farman, Delagrange, Santos-Dumont, 
pnssoraent leurs «records» et tenaient l'air jusqu’à couvrir 18 kilo- 
mètres ! 

Aucune des solutions proposées par Wright n'a survécu: pylône 
de lancement, patins atterrisseurs, empennage «canard», emplacement 
du pilote, transmission par chaines croisées. mi même le fameux 
gauchissement, trés vite remplacé les ailerons. Par contre, les 
biplans Voisin à moteurs Antoinette, plaglés et pillés à l'infinl, Inspi- 
rèrent — ainsi que le Blériot 12 — toute l'aviation moderne. 

Au cas où vous désireriez des renseignements plus précis, vous pou- | 
vez consulter M. Gabriel Voisin, qui construit actuellement de petites 
voitures, dans un atelier caché au cœur du 16° arrondissement, idier 
Lourié, Paris 16°.) 

Tout d'abord, il est certain que l'aviation est née des efforts multi \ 
ples de plusieurs constructeurs français et étrangers, travaillant con- 
curemment, souvent isolément. j 

Mais il est inexact d'affirmer qu'en France personne n'avait eu 
le loisir de s'inspirer des travaux des Wright. Les chercheurs fran- 
çais en étaient bien informés : le professeur Chanute, notamment, tra- 
vailla en suivant attentivement les essals des deux. Américains. 

Enfin les «formules Wright» ne sont pas si délaissées que cela : le | 
patin atterrisseur pourrait bien retrouver la place qui lui est due : 








(voyer SNCASO « Baroudeur »). L'empennage «canard» se retrouve 
(notamment) sur le NORD « Griffon ». L'emplacement avancé du pilote 
est logique. Et le fameux gauchissement pourrait bien un jour, sous 
une forme nouvelle, remplacer les ailerons empiriques et délicats. Au 
reste, à quoi bon « descendre en flammes » tel où tel promoteur ? Tous 
ont œuvré avec fruit à une réussite commune, M. Gabriel Voisin, 
l'un des meilleurs d'entre eux, ne nous démentira pas. . 


JEAN CORHUMEL RÉPOND 
À VOS QUESTIONS SPORTIVES 


REPORTER. 


Je voudrals être reporter sportif à Ja RTF, Quelles sont Len études 
à suivre pour arriver à cette situation ? (Jacques Gaulf, à Saint-Brieuc.) 


Les carrières de la radio, comme celles du journalisme, présentent 
cetté particularité d'être «ouvertes» à tous. Le tout est d'être admis 
à passer un test… probant. Bien entendu, une bonne culture générale 
est absolument indispensable. 


A PROPOS DE GILMAR. 


A quel club appartient Gilmar, le gardien de but brésilien? Je 
voudrais quelques renseignements à son sujet. (G. Zunino, Marseille.) 


Gilmar appartient aux « Corinthians ». Il est âgé de trente ans, mestre 
1 m. 80, pèse 73 kilos. Capacité pulmonaire 4,30 litres, envergure 
1,90 m. IL a un physique de jeune premier de cinéma. Son point 
fort: son aptitude à redresser {ous les contre-pieds. 
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Chacune de ces 50 collect. : 1 NF 75 port compris (ou 7 timbres de 
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albums, fournitures philatéliques, timbres dans l'édition 1961 de 
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36 pages richement lllustrées. — Envoi contre deux timbres à 0,25. 
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LE PETT FAIT DE LA FIÈVRE 


DU CALME, DU 
LALME !..NOUS 
ÉT IL NA ENCORE RIEN CASSE ALLONS VOIE 
AUJOURD'HUI /. JE SUIS FORT A! 
NQUIÉTE / —, 


| 






















Ca 


BONHOMME . 
QUI NE V 


HAHAA!...VoiLÀ 
NOTRÉ JEUNE MALADE !.. 


PET 
7 SRE 
ALT. 


EST LA Pour y 
NOUS LE DR 
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AAH,MON CHER CONFRÈRE !. ATTENTION / 
J'EN AI MATÉ D'AUTRES | 
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Ques eau? LES TIGRES VOLANTS A LA RESCOUSSE 


Les rebelles du prince Prahabong ont attaqué la base de Nuong-Loc, 


TOUCHÉT IL A ÊTE | EravecauEsseconnEs Aus Tara] 
TOUCHÉ/ NOS : 


< * YSACRÉE VIEILLE NoIX/ 
TIREURS PONT VITE/ AU BOULOT/ 
BUCK ET LES COPAINS 
RAPPLIGUENT/LA RA- 
DIO VIENT DE CAPTER 
LEUR MESSAGE/ 





DAVE.- SERRE DE PLUS EN AUS PRES, U EST 
DANS LINE SIILIATION DÉSESPERÉE MAISRE 
AVETUOSTE À'ESOUIVER LES RAFALES, 


LA RAGE AU GŒUR, L'UN) ET BIENTOT TANDIS QUE DAVE RALLIE 
APRÈS L'AUTRE) LES JETS. AUONE-LOCET ENTAME SA PROCÉDURE 
SAUVE! JE SUIS ATTERRISSAGE. L'ESCADRE REBELLE 


RÉGROIREE MAIS AMPUTÉE DE QUATRE)| 
AVIONS, DISPARAIT VERS ILE NORD: 
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ENSIALOMENTRELES CRAN À LAVIE, À LA MORT/ 
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CEPENDANT, LE PIROGUIER EST 
PARVENU À RALLIER LA BERGE, 
EN AMONT DE LA CHUTE 


ILSE MET ENQUETE DE SES 
DEUX PASSAGERS 




















LE SORCIER | IL EST “TABOU, / 
JENE PEUX INTERVENIR … 
COURONS PRÉVENIR 
LE RoI NOTUBO! 
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LOINTAINS | 


PÈRE! SIMBA M'A 
SAUVE LA VIE, ET TU 
LUI A5 PROMIS 
























PENDANT CE TEMPS 
EST PEVENUE TRAGIQUE … 








. À LA CATARACTE, 
LA SITUATION PE SiMBA ETDE CAROLINE 


77 JE N/EN Puis 
PLUS... JE VAIS 
LÂCHER PRISE: 
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EMPOISONNÉES 
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Vis CHERCHENT À MIEUX Ÿ 
S/ACCROCHER ET SE 


ILS SONT MOI 











Le sorcier décide de foire dis- 
paraître Simba et Caroline. 





MAIS AU MOMENT 
OÙ LE SORCIER. 
VISE À COUP SÜR.. 













GARPES | 
RATRAPEZ-LE 
ET RAMENEZ -LE- 

MOI … 
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ET TANDIS QUE LE ROI, 
SON FILS BONZO 
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LE PERIL GUETTE 
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EN ROND/ 





MARCHE, IL EST ASSEZ 
PUISSANT POUR LES 
à POURSUIVRE y 





J'AI TOU 
PERDU/C'EST PAR 
HA/HA/HA/ AVANT \ MIRACLE QUE J'AI 
ES BANDITS JÉCHAPPE À L'EXPLOSION 
PÈ IT, DU 
DESERTE DE LA BAIE, EN 
MÊME TEMPS QU'UN 
ADAVRE MÉCONNAISSABLE, 


AE ES 











[DANS LA CABINE OÙ SULLIVAN À ÉTÉ INSTALLÉ, MEnerreriesaroncoLoLuiauss, a M [quannenrin tour ete FIN PRÈT EME 

CELUI-CI) RACONTE À MARC LA SUITE DE CHAPPE À LA CATRSTROPHE,JE L'AI APPRIS | | SUIS DÉCIDE À VOUS ENVOYER CE PAUVRE 
SES AVENTURE DÉPUIS...IL A TOUJOURS DOUTÉ DE MA MORT... | |TIAKALE..HÉLAS/IL S'EST FAIT REPÉRER 

SES AGENTS ME CHERCHAIENT PARTOUT ET | |ENCHERCHANT A VOUS JOINDRE. 

J'ATEU L'IDÉE DE M'EMPARER DES papiers | |VOUS FILAIENT EN PERMANENCE... VOILA L'HOMME AUX LUNETTES NOIRES, QUI EST 
DU MORT ÊT DE LES REMPLACER PAR LES POURQUOI J'AI GARDÉ LE SILENCE/ LE BRAS DROIT DE 6OLO, M'A CON 
MIENS... AINSI TOUT LE MONDE M'A CRU NOVE... LA SUITE! 

[JE ME SUIS ALORS RÉFUGIE À TIORA-MARE, à 

|POUR LA RÉCUPÉRATION DU TRÉSOR.. SEULE 

(CETTE CANAILLE DE HOW-POUNS Y CONNAIS- 

(SAIT MA PRÉSENCE. J'ARMAI CLANDESTINE- 

MENT LE “MOOREA" PAR ON INTER MÉDIAIRE.…. 

JE NE VOULAIS VOUS LER MA SURVIE | 

QU'AU TOUT DERNIER MOMENT. 1 
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ÉRNAMARENS RER GENERAL. Cu POUR | [APERSUADERLE PROTESSEUR | 
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LES MUTINÉS DE LA « SÉMILLANTE » ace 
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QUIL ME PAT. 
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PaRrar” MantenauT Ja me vinretrion 
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Lucky Luke © juré de réconci- 
lier) les O‘Timmins et les 
O'Hara, deux Velans qui se 
Youent.une haine äncestrale.…. 


morris et 
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Quelques Jours plus tard 









Tant mieux / Vous 
















Comment Bezxucoup mieux ! Sa Nous pouvons partez 7 
vale Duc, mémoire est revenue !D'ici donc partir * 

ce marin, quelques jours il sera tranquilles / 

Démétrius 7 comvolèrement guéri / 


Je dois vous 
dernander quelque 
chose !..Acelin 
m'avait dir que 
vous vous ériez 
noyés ! Comment 
vous en êtes -Vous 
Sortis7 




















Nous venons 
vous dire adieu, 
Messire ! 


Eh bien nous avons réussi à nous accrocher 
à une.épave /Les courants nous onY empontés 
au loin / Le lendemäain,une barque nous a 
recueillis, et quelques jours plus tard, nous 
débarquions sur la côte !.. Voilà / Den 


























































Mais avant de partin, L'anneau des Casrellac 
nous avons quelque chose Jusqu'à mon dernier jour, 
à vous rendre /..Votre ce bijou me rappellera, 
anneau ,que Vous ous s'il émest besoin. tout 
aviez donné en gage, ce que vous avez Fait 

à l'auberge / pour moi / 














Et voilà / Dans quelques jours, kiais je te connais ! 
nous serons chez nous ,e Dieu Sair dans quelle 
nous pourrions énfin mener nouvelle aventure 
une petite exisrence bien fu vas encore 


calme, bien tranquille. m'entrainer /. 
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BE we nez Pas sue "HIPPOCAMPE"/ 4. 


AU PORT DE GROSBOURG NTIQUELQUES HAUTES) 
BRUNES | EURE, Le ESS 
RL EDS 












"'HIPPOCAMPE NE DE LA FLOTTE, 
VENT D'ÊTRE an PAR MONSIEUR LE 
MINISTRE DE LA DÉFENSE VATIONALE..: 























DEUX PHOTOGRAPHES ONT ÉTÉ CHARGES PAR LE GOUVERNE | DONCTIF, C'EST CONVENU'.. D'ACCORO !... MAIS 
MENT DE FXER SUR LA PELLICULE LES DIFFÉRENTES PENDANT QUE U'ACCOMPAËNE | RECCINNAIS QUE TU 
CES MESSIEURS À LA MAIRE, } CHOISIS TOUJOURS 


PHASES DE CET ÉVÉNEMENT IMPORTANT ET SECRET... 
TU PHOTOGRAPHIES "'HIPPO- LES ÉIESOGNES LES 
PLUS AGRÉABLES!.. 


LES DISCOURS VONT, F 
CAMPE I" SOUS TOUTES 
PRENDRE FIN, TONDU ! MT SES FORMES Ie 
2 


< 























ENIEFFET, AVANT QUE LES AUTORITÉS NE SALUENT |LE DITES- MOI, L'AMI CROYEZ- . ET TANDIS QUE TIF 1PRENAIT PIED 
DÉPARTIEN CROISIÈRE DU SOUS:MARIN, MONSIEUR LE | QUE VE PUISSE ENTRER DA SUR “HIPPOGAMPE 1 
MAIRE OFFRAIT UN VIN D'HONNEUR... CET ENGIN EN TOUTE 























C'EST QUE, MONSIEUR C'EST JUSTE! MESSIEURS 
LE MINISTRE, LE 
DEVOIR M'APPELLE!.| SOLENNEL EST VEN 

| SUBMERSIBLE VA PRENDRE/LA MER 
ET SE COUVRIR DE GLOIRE |... 





EITONDUISENDÉPENSAIT DANSYLA 
CHALEUREUSE AMBIANCE DES 
TOASTS ET DES SPERCHES 


























BA ne nez Pas 








ET L ON REVINT- fes LES QUAIS AFIN LE CONCLURE hi 
CETTE BELLE Gi LE | 
















CAPITAINE! C'EST | MERCI MONSIEUR 
AVEC UNE VIVE _ | LE MINISTREITOUT 
ÉMOTION QUE JE JIRA BIEN! SOYEZ-EN 
VOUS SOUHAITÉ /SÜR|LA PREMIÈRE 
BON VOYAGE L. / TRANVERSÉE DE 

! HIPPOCAMPE 1 " 
SERA UNE RÉUSSITE ! 


sug"HIPPOCAMPE"Z.. | 






































QU'EN PENSE 
MONSIEUR LE 
MINISTRE. 






HOLÀ, MON BRAVE... 
NOUS N'AURIEZ PAS VU 
UN SOUS-MARINE.. 

















PEUT 
SOUS L'EAU! 





s 


ENFIN, UN SOUS -MARIN|IL C'EST... ÇA 
ÊTRE SUR L'EAU! HEU...PARPOIS 





VOUS VOUS PAYEZ MA TÊTE OUR. 
QUAND VE PÊCHE, JE PÊCHE! ETUE 
NE MAMUSE PAS À REGARDER 
PASSER LES BATEAUX | 





EST COMME UN 
US COMPRENEZ F.. 
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SPIROU 
CAPUCINS 


SANS FOI NI LOI 


Dans ma rue, autrefois, il arrivait parfois qu'une étrange 
musique vienne briser la monotonie des après-midi d'été. 
Nous, les gamins, nous savions que l'Italien était de retour. 
L'Italien, c'était un mendiant montreur de singe et qui accom- 
pagnait les facéties et les tours de son animal avec les sons 
lointains et hors du temps d'une vieille cornemuse. La bête 
me fascinait : tout d'abord, elle grimpait sur le dos d'un chien 
ratier et jouait au cavalier. Puis elle dansait, tournait sur 
place, curieusement attifée d'un petit gilet et d'un pantalon 
délavés, le chef coiffé d'un grand chapeau auquel pendait 
encore une vieille plume toute fripée. Puis l'homme attachait 
aux flancs du singe un petit tambour. De ses mains menues, 
identiques à des menottes d'enfant, la petite créature du bout 
du monde saisissait deux baguettes à sa mesure et se mettait 
à battre le branle. Il s'agissait, je l'ai su plus tard, d'un 
CAPUCIN, ainsi nommé à cause de la touffe de poils que ces 
primates portent sur la tête. Les ancêtres de ce singe qui 
m'avait tant enchanté avaient vu le jour dans les forêts som- 
bres d'Amérique du Sud, où on appelle ces animaux aussi bien 
« SAJOU » et « SAPAJOU » que « CAPUCIN ». 



















































Dans son pays d'origine, le capucin est un singe cruel, san- 
guinaite et détesté des indigènes. Il adore la volaille et cause 
plus de dégâts aux poulaillers que le renard lui-même. Non 
content de détruire et de saigner, souvent en les entamant à 
peine, poules, cogs, oies, canards, dindes, il dévaste en com- 
pagnie de bandes nombreuses de ses congénères les planta- 
tions et les arbres fruitiers. 

L'intelligence du capucin est grande : il arrive à se libérer 
de sa chaîne en recherchant, en trouvant et en brisant l'an- 
neau le moins solide. Il sait, lorsqu'il lui arrive d'être en 
maraude parmi les hôtes de la basse-cour, mettre à profit ses 
dons d'imitation et attirer la volaille en tendant un morceau 
de pain du bout des doigts. Après quoi il se jette sur l'oiseau 
surpris. Si malin soit-il, le capucin est finalement pris au 
piège par plus fûté que lui : les Indiens disposent à la portée 
des bandes de singes des pots à goulot étroit ou des courges, 
ou des calebasses, et les remplissent d'une mixture faite de 


. farine êt de miel dont ils savent le sapajou friand. Celui-ci 


est tellement gourmand que non seulement il vainc sa peur de 
l'homme et de l'insolite en s'approchant de ces curieux objets 
semés sur le sol de la forêt, mais encore, alléché par l'odeur, 
il plonge sa main dans l'orifice du récipient et saisit une pleine 
poignée de délicieuse farine au miel. Mais alors, son poing 
fermé ne peut plus refaire le chemin du retour, et, plutôt 
que de lâcher sa proie, le singe préfère rester prisonnier de 
la lourde calebasse. 11 se laisse massacrer sur place par les 
hommes entretemps accourus sans avoir été assez intelligent 
pour lâcher son facile butin et pouvoir ainsi s'évader dans 
les hautes et sûres branches des arbres voisins. 





É | 
SERA-T-ELLE L'OUTSIDER SURPRISE DE LA SAISON ? ; 


LE PEDIGREE 
= DE LA 


Ë e 1 
Stirling Moss et Joachim Bonnier 
sont d’accord sur ce point : le petit 


bolide de Stuttgart est un vrai 
bijou. En 61, il fait son en- 





3 
L'ARBRE GÉNÉALOGIQUE F7 trée en formule 1. Tout est 
DE LA PORSCHE G. P. . mis en œuvre pour qu'il ait 
1948. Feu Ferdinand Porsche crée une roadster, ses chances contre les < araignées 
Ancêtre de la Porsche actuelle, Moteur -vertes » et les Ferrari nouvelle 
1100 40- CV. Basée sur ses travaux vague. Sera-t-elle un outsider? 
d'avant-guerre pour VW et Auto-Union 
Course. 


1953. Naissance du premier Spider. But: com- 
pétition grand sport genre Le Mans. Mo- 
teur 1500, 110 CV. 4 


1956. Le Spider devint la « RSK ». Moteur à 
arbres à cames en tête. Parallèlement, 
développement des « Carréra ». 


1959. Le Français Jean Behra construit, avec 
l'aide de l'Italien Colotti, une Formule 2 
monoplace avec le moteur RSK et la sus- 
pension Porsche. 


1959. La même année, Porsche lance sa F. 2 
avec la nouvelle suspension arrière. 


1960. Développement du châssis et de la coque 
{seulement 32 kilos). Perfectionnement de 
la boîte de vitesses, Freins en magné- 
sium et cambrure négative des roues. 
Pilotes principaux: Bonnier (Suédois), 
Moss (Anglais), Von Trips (Allemand). 











EEE ARARE M 


ECOUTEZ VOIR PRENEZ GARDE 
À LA FLUTE DE L'OUBLI! 


Ceux d'entre vous qui peuvent entendre la radio belge sont 
gâtés : ils ont chaque samedi, vers 17h. 45, l'occasion d'entendre 
Spirou et Fantasio. 

André.Franquin a en effet réalisé spécialement pour la 
Radiodiffusion-Télévision belge une aventure radiophonique 
inédite de Spirou: «La Flûte de l'Oubli». Adapté par YYan 
Delporte, mis en ondes par Paul Leponce, ce feuilleton extra- 
ordinaire de suspense fait frémir les auditeurs de Radio- 
Jeunesse, l'émission enfantine de nos voisins du Nord. 

Cette histoire sonore retrace un épisode inédit des aventures 
de Spirou, une série de péripéties qui se sont produites lorsque 
Spirou et Fantasio ont ramené pour la première fois le marsu- 
pilami à la civilisation. 


ZANTAFIO : UN BANDIT ! 


Vous vous souvenez certainement que c’est en Palombie que 
Spirou et Fantasio ont découvert le marsupilami. Ils devaient 
capturer cet animal. pour que Fantasio puisse recevoir l'héri- 
tage d'un oncle défunt. Et Fantasio était en concurrence, pour 
cet héritage, avec son cousin Zantafio. Ce qu'ignoraient nos 
héros, c'est que le marsupilami est l'animal sacré des sauvages 
Indiens Chahutas, et que ceux-ci décidèrent de venger le rapt 








des photos 
qui parlent 
et qui vivent … 


Quel étbrimant relie£ 
Quelle remarquable netréte” 


Vous les réussirer ‘à coupsûr 
avec 


ULTRA-FEX 29,75 “T 
FLASH FEX 49,50 “ 


En velite éhez les Spéciails ét FEX 








43, Rue des Culattes 
LYON 7° 
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de leur idole à la longue queue. Spirou et Fantasio furent cap- 
turés, ramenés au cœur de la forêt palombienne et, dans le 
village des Chahutas, tombèrent nez à nez avec. Zantafio. 
Zantafio qui, en apprenant que non loin de là se trouvait 
un temple renfermant le trésor des anciens Popitèques, décida 
de laisser sacrifier son cousin et Spirou pour s'emparer du 
butin. 

Spirou et Fantasio allaient subir un effrayant châtiment : ils 
allaient être soumis au pouvoir de la Flûte de l'Oubli, un 
instrument mystérieux qui faisait perdre la mémoire à ceux 
qui l’entendaient. Maïs grâce au marsupilami, Spirou et Fan- 
tasio échappèrent à l'amnésie. Quant à Zantafio, il parvint à 
s'emparer du trésor. qui était constitué par un instrument 
de musique. Une flûte, La Flûte de l'Oubli! 

Zantafio quitta la forêt, se rendit à la ville et commença 
une série de rapines effroyables. Imaginez-vous un instrument 
qui rend amnésiques ceux qui l'entendent, Vous en jouez un 
air au préposé d'une banque. Celui-ci oublie ce qu'il fait là, 
vous laisse à votre gré pénétrer dans les coffres. 

Mais la Palombie n'était pas un champ d'action suffisant 
pour Zantafio. I] lui fallait plus, plus encore... Et voilà pour- 
quoi il prit. l'avion pour New York. 


NEW YORK AMNESIQUE ! 


Spirou, Fantasio et El Indio, le vieil Indien propriétaire de 
la flûte extraordinaire, se lancèrent aux trousses de Zantafio. 
Mais comment retrouver le bandit dans cette fourmilière qu'est 
la grande ville américaine ? 

Ce fut malheureusement très facile. Zantafio avait compris 
que pour réussir son diabolique forfait, il lui fallait rendre 
d'un seul coup la ville amnésique. 

La télévision allait l'aider. Au cours du programme le plus 
écouté, -Zantafio joua un air de flûte. Spirou et Fantasio 
auraient pu l'en empêcher, oui. Mais ils avaient été arrêtés 
par la police au moment où ils pénétraient dans le studio. On 
les prenait pour des saboteurs! 

De leur cellule, Spirou et Fantasio assistent au drame. Le 
policier, dans son bureau, regarde le programme où Zantafio 
embouche son instrument. joue quelques notes... 

Et au même instant, dans tout New York, des centaines de 
milliers de téléspectateurs sont frappés d'amnésie. 

Comment Spirou et Fantasio vont-ils sortir de leur prison ? 
Que peuvent-ils faire pour rendre la mémoire aux amnésiques 
new yorkais? Comment vont-ils s'y prendre pour déjouer le 
plans de Zantaio ? - 

Vous le saurez en écoutant (si vous le pouvez) LA FLUTE! 
DE L'OUBLI, ce samedi à 17h.45, sur l'antenne de la RTE 
(483,9 mètres, ondes moyennes). 











TARIF DES ABONNEMENTS. 
FRANCE ET UNION FRANÇAISE : 1 an : 28 NF ; 6 mois 
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QUESTIONNEZ... 


Je voudrais  con- 
naître les différents 
mécanismes d’un fu- 
sil de chasse. (Sylvio 
Cohen-Solal, Nice, 
Alpes-Maritimes.) 


Les fusils de chasse, 
pour la plupart à 
canons lisses et destinés au tir à che- 
vrotines, comprennent principalement les 
parties ‘suivantes : la crosse, le canon, 
rellés par le fût. La culasse où batterle 
comprend le pereuteur, ou le chien, et 
les ressorts qui les maintiennent armés. 
Reste la détente, protégée par le pontet. 
Certains fusils sont équipés  d'extrac- 
teurs de douilles (automatiques ou non). 


On trouve des fusils de chasse sim- 
ples, doubles ou triples, à canons ju- 
meaux ou superposés. Parfois l'un des 
canons est légèrement coniques, pour con- 
centrer la chevrotine sur une plus lon- 
gue distance. Certains fusils sont mixtes : 
canons lisses et rayés jumelés. 


Les fusils de chasse à balles, employés 
principalement pour le gros ‘gibier, se 
rapprochent en général fort des fusils 
de guerre (chargeurs, systèmes automa- 
tiques ou à répétition), dont {ls dépas- 
sent souvent le calibre. 


La visée est assurée par un cran de 
mire, un œilleton ou une lunette de rap- 
prochement à croisillon, combinés avec 
un guidon à l'extrémité du canon. Ces 
mires sont réglables en hausse, selon les 
distances de tir. 





Est-il possible de faire fonctionner des 
locomotives miniatures, prenant leur cou- 






to rvaucss 





5.000 ans avant J,C., le plus ancien 
€) système d'écriture connu fut inven- 
té par les Sumériens, peuple du 





Moyen-Orient. Les Sumérien 
vaient, avec des roseaux taillés, sur 
des tablettes d'argile. 


LE FURETEUR VOUS REPONDRA ! 


rant par les roues, sur des voles à « troi- 
sème all» d'alimentation? (M. Daget, 
Paris.) 


C'est impossible sans transformation radi- 
cale de la loco en l'un ou l'autre des 
systèmes. Toutefois il existe sur le marché 
quelques modèles de locomotives polyva- 
lentes. 






Lt Tout à Qui était l'« Hom- 

TAPIE me au Masque de 
Fer»? (Michel 
Bryon, Lyon, 
Rhône,) 


QUI  était-ce ? 
La \grande que: 
tion. L'Histoire 
n'est pas encore fixée sur ce point. Le sera 
t-elle jamais ? On sait que, de 1661 à 1703, 
année de sa mort, un mystérieux prisonnier 
fut successivement gardé au donjon de 
Pignerol, au château d'Exiles, au fort de 
l'ile Sainte-Marguerite et à la Bastille. 
Durant ses quarante-deux années de capti- 
vité, il porta un masque de velours, ren- 
forcé de fer et fermé par un cadenas, qu'il 
ne pouvait ôter que devant son seul geôlier, 
Bénigne d'Auvergne de Saint-Mars. On dit 
que ce dernier lui décernait le titre de 
Monseigneur et ne lul adressait la parole 
que tête nue, Mais on dit aussi qu'il n'hési- 
fait pas à bâtonner le « Masque» pour s'en 
faire obéir. À la mort du prisonnier, le 
19 novembre 1703, on fit graîter et reta- 
pisser les murs de sa cellule et brûler tout 
ce qui lui avait servi. On affirme que le 
corps inhumé dans le cercueil ne compre- 
nait plus la tête, celle-ci ayant été détruite 
dans la chaux. * Voltaire, Louis XIV, 
Louvois, Saint-Mars et le lieutenant de la 
Bastille, du Jonca, parlent du < Masque » 




















rienne, 





LA PLUS JOLIE 
COLLECTION 
DE MODÈLES RÉDUITS 


Tous les mois, accompagnez votre papa dans 
sa station Shell Berre habituelle et demandez 
le nouveau découpage qui vous sera remis 
gratuitement. 


dans leur correspondance, généralement en 
termes prudents et détournés. 

Pour les historiens, le « Mäsque de Fer » 
était probablement Mattioli ou Dauger, tous 
deux agents du due de Mantoue, La 
légende, en ajoutant aux faits mille hypo- 
thèses romanesques, à fait de cet homme, 
dont on cachait avec tant de soin l'identité, 
soit uu frère (ainé ou jumeau) de Louis 
XIV, soit le patriarche arménien Avedick, 
soit un fils de Richelieu ou de Mazarin et 
d'Anne d'Autriche, Quoi qu'il en soit, cet 
infortuné a prouvé qu'on peut vivre long- 
temps, bien qu'ayant perdu la face | 


Quelle est la plus 
grande base aérien- 
ne qui ait existé? 
Quel fut son mell- 
leur avion? (Didier 
Péan, Oucques, 
Loir-et-Cher.) 


Malte. Sans con 
teste, avec ses sept 
odromes reliés par des pistes secondaires 
(la principale : Lucqa) avec son port for- 
tifié de La Valette. Malte bombardée, affa- 
mée, assiégée par l'aviation germano-ita- 
lienne pendant les deux plus terribles an- 
nées de la seconde guerre mondiale. Cette 
ile-base, d'une importance sans égale dans 
la maitrise de la Méditerranée et le ravi- 
taillement en Afrique, a été la clef de 
voûte de la victoire. 

Ses meilleurs avions ? Peut-être les inou- 
bliables « Spittires » qui peuplèrent le ciel. 
mais peut-être aussi les trois pauvres vieux 
biplans Gloster + Gladiator» qui, au début, 
aussurèrent seuls, tous seuls, sa défense. On 
les avait baptisés : « Foi», « Espérance » et 
« Charité » | 

















BOLIDES D'AUTREFOIS 


NS 771 


SHELL BERRE 





| Voici un exemple d'écriture sumé- 


{à suivre) 


PER PARTIE r ee 


QUESTIONNEZ... 
LE FURETEUR 


Je voudrais connaître le nom, 
ainsi que la date de règne ou 
de présidence, de tous les 
chefs d'Etat français depuis 
Napoléon l°’, (Jean-Marie Stol- 
lenmwerk, Verviers, Belgique.) 






vous y 
vo 
pas ce qui préc 





le depuis Clo- 
vis... Bon, prenez note : 


1814. - Fin du Premier Empire. 
Restauration. 


1815. - Post-scriptum Premier 
Empire (Les Cent-Jours). 


1815. - Restauration 
(définitive) : 

Louis XVII, (1824) ; 

Charles X (1824-1830). 


Monarchie Constitutionnelle : 
Louis-Philippe 1° (1830-1848). 





Deuxième République : 
Louis-Napoléon (1848-1852). 


Deuxième Empire : 
Napoléon III (1852-1870). 


PA one à 
Bob Piviaux 
BREST 


Renan 
(COMMENT FONCTIONNE | 
NE PILE ATOMIQUE P |] 





EN FAT, C'EST UNE 


Ë 

EN PRODUISANT 

AINSI DE LA CHALEUR 
QUI PEUT ÊTRE UTILISÉE 
JA DES FINS INDUSTRIELLES À 
CHAUFFAGE CENTRAL 
JD'UNE VILLE ENTIÈRE, 
PRODUCTION D'ÉLEC- 
TRICITÉ. 





POURQUOI UNE PILE © L 


PARCE QU'ON Y EMPILE: À : DES BARRES 
D'URANIUM, CE FAMEUX MÉTAL RADIO-ACTIE. 
SES ATOMES $E DÉAINTÈGRENT. LEURS 
NOYAUX SE BRISENT. LES MORCEAUX 

DE CEUX-CI VONT HEURTER D'AUTRES 
NOYAUX QUI, SOUS LE CHOC, SE BRISENT A 
LEUR TOUR. CECI N'EST CEPENDANT 

VBLE QUE Si CES NOYAUX SONT. 


VOUS RÉPONDRA ! 


Troisième république 
(1870-1940) : 


Adolphe Thiers 
Patrice 

de Mac-Mahon (1873-1879) ; 
Jules Ferry (1879-1887) ; 
Sadi Carnot (1887-1894) ; 
Jean-Paul 

asimir-Périer (1894-1895) ; 
Félix Faure (1895-18 
Emile Loube! 
Armand Fall 3) : 
Raymormd Poincaré (1918-1920) : 
Paul Deschanel (1920) 
Alexandre Millerand (1920-1924) ; 
Gaston Doumergue (1924-1931) ; 
Paul Doumer (1931-1932) 
Albert Lebrun (1932-1941 





(1871-1873) ; 














Etat Françoi 
Philippe Pétain (1940-1944). 


Gouvernement Provisoire : 


Charles de Gaulle (1945) ; 
Félix Gouin (1945-1946) ; 
rges Bidault (1946) ; 
n Blum (1946-1947). 








Quatrième République : 


Vincent Auriol (1947-195 
René Coty (1954-1958) 
Charles de Gaulle (1958). 








Cinquième République : 
Charles de Gaulle (1959- ?). 





SEPT JOURS DE LA VIE DU MONDE 


LUNDI. 


Pas commode |! À New York, un automobiliste. renverse 
un piéton, Il s'arrête et veut pérter secours à sa victime, 
Funeste initiative: le piéton sort un revolver de sa 
poche et tue son « écraseur ». Puis il s'évanouit. Il se 
réveillera à l'hôpital avant d'aller en prison. 


MARDI. 


Le nouveau timbre-poste français bleu et rouge de 
0,20 NF représentant « Marianne » a été dessiné par Jean 
Cocteau, de l'Académie française. 


MERCREDI, 


Devinette posée à un concours radiophonique : « Qu'est 
ce quia deux ailes, onze têtes et qui court 8ur le 
gazon? » Réponse: une équipe de football. 


JEUDI. 


Un siatisticien australien a remarqué que les den- 
tistes étaient particulièrement sujets aux crises car- 
diaques. 11 explique ce phénomène par le fait que les 
chevaliers de la roulette souffrent des douleurs qu'ils 
infligent à leurs patients. On vous donne l'explication 
pour ce qu'elle vaut. 


VENDREDI. 


On consomme, paraît-il, 400 tonnes de médicaments 
chaque jour en France. Et dire qu'il y a encore des 
malades, 


SAMEDI. ?/ 


Enchères insolites: à l'Hôtel Drouot, à Paris, on a 
vendu aux enchères 120 NF une chaîne de forçut avec 
serrure et clé, 


DIMANCHE. 


Un concours de mangeurs de saucissons va avoir lieu 
à Paris, Objectif: battre le record établi par un Muni- 
chois qui en six heures on à mangé vingt-cinq mètres. 





















PILE ATOM/ 

TRANSPORT ABLENUR) 

EST UN RÉAOTEUR) 
DAFUBEA(A) 


£T DE BARREBIOR 
ÉONPRÈLE, 





POS) 
FREINÉS A'UNE WTESSE RAISONNABLE. 
(C'EST LA DÉSINTÉ@RATION ENCHATNE). 
AUSSI GLISSE-T-ON ENTRE LES BARRES 
D'URANIUM DES. 








Lorsque vous posez une question au 
Fureteur, n'oubliez pas de lui com: 
muniquer vos nom, prénom, adresse 
CLOUS 
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+ B:DES BARRES DEGRAPHITE: 


ENTRAVERSANT CELLES" CI, LES NOAUK= | 


PROJECTILES RALENT/SSENT. ET: 
ATTEIGNENT L'ALLURE GO FAUT POUR 
BRISER D'AUTRES 


CADMUM ENFONCÉES PLUS OÙ MOINS 
ANS LA FLE (PAR ON SYSTÈME ÉLECTRO= 
NIQUE) ONT FOUR BÛT D'EMPÊCHER 
LA PILE DE S'EMBALLER ET D'EXPLOSER. 
COMME UNE BOMBE C'EST LE MODÉRATEUR, 











CURIEUX VÉHICULE 
ARROCCIO, MAIS ON 
NINIQUE PS À QUOI CELA 
SERVAIT... POURRIÈZ- VOUS 

ME RENSEIGNER?.. 

















D'AUTRE PART, VOICI DES VÉHICULES 
SERVANT AUX TRANSPORTS.À NOS 
AMIS DE LEUR RENDRE LEURS NOMS 


FARDIER 
CHARIOT 
CARRIOLE 
CHAR 
CHARRETTE 


CARROSSE 























PAS QUESTION! PUR Y 1 














ET LE WAGON - ie j 
DERRIÈRE 
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C'EST DES BALLONS " UNE PUBLICI GITE POUR LE 
NOURNAL. J'EN AL AE CNT ON VERRA € 
LES GAGNANTS ONTRERONT : 








-— dé 





Ÿ Ai ME, = TIENS-TA BIEN : PE ELU qu RAPPORERA Fi 
CARTE AU YOURNAL DE U* RECEVRA UNE 
AUTOMOBILE y” Re er D'iCI LE BOUM QUE GA 














LA PAGE SPORTIVE DE 





JEAN CORHUMEL 


CECI SE PASSE SUR TOUS LES FRONTS DU SPORT 


Le vélo conserve. 


Ce vieux” 


monsieur qui 
coule des jours 
heureux dans 
son petit pavil- 
lon d'Esbly, en 
Seine-et-Marne, 
a connu en son 
temps une po- 
pularité compa- 
rable à celle 
des Bobet, Anquetil et autres Darri- 
gade. Son: nom pourtant ne doit pas 
vous dire grand-chose, car la gloire 
sportive est éphémère. Gustave Gar- 
rigou fut cependant l'un des plus 
authentiques géants de la route, un 
véritable homme-horloge. Il peut se 
flatter d'avoir réalisé dans le Tour 





de France une série de performances, 


qu'aucun coureur, après lui, n'a éga- 
lée. Pendant huit années consécuti- 
ves, il s'est classé dans les cinq pre- 
miers de la grande boucle : deuxième 
en 1907, quatrième en 1908, deuxième 
en 1909, troisième en 1910, vainqueur 
en 1911, troisième en 1912, deuxième 
en 1913 et cinquième en 1914. 

Garrigou fut le premier Français à 
triompher dans le Tour de Lombar- 
die (1907). Deux fois champion de 
France (1907 et 1908), il gagna, cin- 
quante ans avant Poulidor, Milan- 
San Remo. 

A soixante-dix-sept ans, Gustave 
Garrigou continue à se passionner 
pour les exploits de ses lointains suc- 
cesseurs ! 

















.Il à commencé 
par _le football. 


Savez-vous qu'à vingt-cinq ans, 
l'extraordinaire pilier du + quinze » 
de France, Alfred Roques, surnommé 
par les Springboks «The Rock», 
n'avait jamais touché un ballon ovale. 
Il jouait au football à Moissac (Tarn- 
et-Garonne), tantôt comme avant- 
centre, tantôt comme arrière. 


C'est par hasard — pour compléter 
une équipe — qu'un jour Roques vint 
au rugby. Il était costaud, dur au 
mal, On le fit jouer pilier. La place lui 
plut… et les contacts aussi. 

— J'ai tout de suite aimé, a-t-il 
dit, «sentir le poids d'une mélée ». 





Cas unique dans les annales, il a 
fait ses débuts d'international à 
trente-trois ans. c'est-à-dire à un 
âge où beaucoup songent à la retraite. 
En trois ans, Roques est devenu l'un 
des personnages les plus pittoresques 
et des plus «sympa» du sport fran- 
çais en même temps que l'une des 
grandes figures du rugby mondial. 


Ah ! ces Diables Rouges ! 


Les footballers belges sont la bête 
noire de nos joueurs. En toutes cir- 
constances, en effet, les «Diables 
Rouges» — quelle que soit la valeur 
intrinsèque de leur équipe — parvien- 
nent à_réaliser face aux « Cogs » 
remarquables performances, la réci- 











proque étant d'ailleurs loin d'être 
vraie. ee 
— Devant ces bougres-là, nous 


jouons toujours comme des « savates », 
a déclaré Jean-Jacques Marcel à l'is- 
sue de la dernière confrontation du 


CIENNE. Tout y est prévu 


encoches pour placer tes drapeaux , une attache 
permettant de fixer le DRAPEAURAMA au mur 
de ta chambre et même un magnifique “album 
illustré" de 16 pages. Avec tes drapeaux, ton 
drapeaurama, ton album illustré, tu t'amuseras 
Commande-les 
Envoie lé petit bon ci-joint accompagné de 
8 timbres à 0,25 NF. Et découvre l'Europe en cro- 
quant le PETIT-EXQUIS L'ALSACIENNE. 


des journées entières. 


DETIT-EXOUIS 
MELLE 


C'est le nom de la sensationnelle CARTE PANO- 
RAMIQUE DE L'EUROPE que te propose L'ALSA- 
: un cadre avec des 


Parc des Princes, qui se soldä par un 
match nul (chanceux) pour les tri- 
colores. Le fait est que. 


A titre de curiosité, sachez que, sur 
les dix-sept rencontres franco-belges 
jouées depuis la Libération, la France 
a gagné cinq fois, la Belgique cinq 
fois... et qu'il y eut sept matches nuls 
Au décompte des buts: 35 pour la 
Belgique et 34 pour la France, 
Curieux, n'est-ce pas ? 


Le coureur-paysan. 


En triomphant — et avec quel 
brio! — dans Milan-San Remo, Ruy- 
mont Poulidor s'est d'un coup hissé 
au firmament du vélo. Avant ce suc- 
cès, on ne le connaissait guère que 
dans les milieux cyclistes. Son exploit 
sur la Riviera lui a valu la notoriété 
et la vedette dans les journaux, à la 
radio et à la TV. 


Authentique paysan — ses parents 
sont cultivateurs dans la Haute- 
Viene —, Poulidor a démontré qu'il 
n'était pas seulement un animateur 
un peu «fou-fous, mais qu'il était 
capable de courir aussi bien avec sa 
tête qu'avec ses jambes. 


Son patron Antonin Magne, qui a 
pourtant la réputation de ne pas s'em- 
baller facilement, a déclaré : 


— Poulidor me rappelle. Bartali. 
Même gabarit (1 m. 72, G9 kilos), 
même style nerveux et saccadé, même 
allure en côte. Et aussi même moral: 
jamais il ne se plaint en course! 


Qui sait: le cyclisme français tient 
peut-être en Poulidor d'ici un ou 
deux ans un possible vainqueur du 
Tour de France! 
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LES PLUS BELLES 
HISTOIRES DE 
L'ONCLE PAUL 









L'ÉPOPÉE DU 


« MAYFLOWER» | 


















BÂTIMENT. IL S'Y 
TROUVE DES 
FUGITIFS. ON 
ME L'A DIT. 


E COMMANDANT 


DAT TARDE BIEN À 
LEVER L'ANCRE 





4) SECTE AUX PRINCIPES RIGI 
DÉTACHÉE DE L'ÉGLISE DRELIQARE 


COMPTE LES PERSÉCUTIONS 
JRRe DU XVIE. L'ANGLETE! 


TRAQUE LES CATHOLIQUES. 
ET AUSSI LES PURITAINS()... 


Je XVIIE SIÈCLE À REPRIS À SON / 
RRE = / 



















ARRÊTEZ- 
LES / 


RE se 








VOUS NOUS AVEZ < D 
TRAHIS, COMMAN - 
DANT. LE TOUT- 





PUISSANT £' EN; 
BOUVIENDRA / 











l#AIS AND QU'ON LES à 
(MÈNE. Ÿ Men 
PAS 


FINIR MES JOURS 
ANS LEURS 
ŸCACHOTS ÎJE 
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D LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL | 


DAUCUNS ONT PU GAGNER LA HÔL- 
LANDE, D'AUTRES CONTINOENT À 















ET PAR UN MATIN DE :S#0,À SOUTHAMPTON. É dE JE ME SUIS ENGAGE COMME 
AURIEZ-VOUS UNE HA /SONGE - Cet CHARPENTIER AU PORT ET 
VOUS À ALLER SUIS At L'AFFÜT D'UNE 
vo À CACHETTE SUR UN NAVIRE JE] 

















NS RENE AN RATES: 
LE MAYELOW, LE "BPEED- 


























A'PENE LES DEUX BATEAU QUI T ENT) ILS | 
LE Me FFROA 
E "SPEEDWEA:L, 
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DE 





1LS LE REMORQUENT JUSQU'AU 








L'ABANDONNER À'PLYMOUT HET LES SER 
TEMBRELE MAYFLOWER,, REPART 4 SEUL. 








ON LE RÉPARE. EN VAIN. IL FAUT FINIR PAR À 


\LNCONNO ; 
CN LE DEVNELA 
EE. 











ELLES SONT LA) ENTASSÉES DANS L'ENTRE- PONT: 
ALDEN À FANS IL EST ORPHELIN.IL SE SENT SEUL . M4 
MOLINES EMMÈNE SA FILLE PATRICH.ELLE À 18 % 


"a = ss UNE TEMPÊTE 








PARE. TENDEZ 
DES CORDAGES D'ON BORD 
A L'AUTRE / 








ELLE SE DÉCHAINE BIENTÔT DANS 
TOUTE SON HORREUR... 
Ÿ \ 











TELLE DIRE FLUSIEURS JOURS NOVANT SANS 
ARRÊT LES PUS SOUS DES LAMES CA PUIS-JE VOUS 


MAINTENIR 





ES SEMAINES PASSENT. LE TEMPS SE FAIT! 
DE PLUS EN ALUS FROID. UNE NUIT... 


JENTENDEZ-VOUS CE GRATTEMENT | 
.|coNTRE LA COQUE © UN ANIMAL. 
NOUS FRÔLE / 


PIRATION 
PLISSANTE / 


















PUS LE BEAUTE 
[REVIENT |QUe LES FEMMES | 
77 ÉT LES ENFANTS S'ÉCARTENT. 


NOUS ALLONS APPRENDRE 4 NOLS 
SERVIR DE NOS MOUSQUETS.. 
mg | 
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[ARE 


LE L'ÉPOPÉE DU « MAYFLOWER » 


AUL 
D. LEUR SEUL TONNERRE 
LES FERA DÉGUERPIR 
,\ DE NOTRE ROUTE / 














CHERCHONS 
UN ENDROIT OÙ 
NOUS 
INSTALLER / 











Æ7, QUAND /LS RALLIENT LE 
*MAYFLOWER,, 


LE ACORBUT ET LA d us fe À |JA1OBÉI AUX ORDRES RE Ÿ 
PNEUMONIE DÉCIMENTE! /. CUS. MAIS PERSONNE NE 
VOS FAMILLES... NN. de £ NOUS INTERDIT D'AIDER. |] 
(CES MALHEUREUX A 

















MERCI ML FAIT MIEUX.'IL LE PASSE AVEC EUX] 
EC LR 
/L 
JONES / _l'ANÉAANEC LES INDIENS 


OM: 
NOTRE VILLE 
NEW PLYMOUTH/ 





y: | MINE COMME UN CONTE DE 
F FÉES JOHN ALDEN ÉPOLSE PA- 
1 « TRICIA MOLINES, LA PREMIÈRE 
a Ë FRANÇAISE D'AMÉRIQUE.ILS VI- 
AN PLUS TARD, LA MOT VRONT JUSQU'À 89 ET 80 ANS. 
ES FUGITIFS ÉTAIENT MORTS DESCENDANTS ET CEUX 
FROID, DE FATIGUE, DE k DES ÉMGRÉS'IDDEMANELONER. 
FIÈVRES ETDE MALADIES... FORMENT AUJOURD'HUI LA FLEL 
DE L'ARISTOCRATIE AMÉRICAINE. 
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Textes de 
Claude Joël 


Pour ne rien vous 
cacher, sachez qu'il vaut ses douze 
pouces et qu'il en faudrait trois 
comme lui pour faire un yard. 
Vous l'avez deviné, il s'agit du 
pied anglais, ou foot, qui mesure 

très exactement 30,48 de nos bons centimètres. 

Les Anglais tiennent à leur pied. Hs disent 
qu'ils ont à un étalon de mesure naturel de 
loin préférable à cette espèce de postulat qu'est 
le mètre. L'argument vaut ce qu'il vaut: Remar- 
quez qu'il est très grand, ce pied. Il vous fait 
tout de suite penser à l'Abominable Homme des 
Neiges 

De là à dire qu'il n'est pas tout à fait aussi 
naturch qu'on le voudrait « Oultre-Manche », 
il n’y a qu'un pas. Mais ne chicanons pas. Avant 
la Révolution Française, notre pied à nous était 
encore plus grand, puisqu'il correspondait à 
0,324 m. Et cela, depuis son adoption sous 
Charlemagne. H est vrai que sa mère, à Char- 
lemagne, était Berthe au grandi pied... 

Bref, on leur pardonnerait bien leur foot aux 
Anglais, si la chose n’était pas divisible en douze 
pouces (inches) et multipliable par trois pour 
obtenir le yard (0,914 m.), puis par 1.760 pour 
atteindre le mile (1.609, 349 km). 
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(Suite de la page 37) 


Et ce n'est pas tout ! Il y 
{ encore le pole, qui vaut 
5 yards, le chain (4 poles), 

{ furlong (0 chains), sans 
h rler d'autres mesures 
bmme le link (un tiers de 
led) ou le mille marin, le- 






buce, on vous le demande ? 
qu'y faire s'il en faut 

buze et non point dix pour 

nfectionner un pied digne 
ce nom ? 

Depuis l'autbe des temps, 
omme n'a-t-il pas com- 
é à l'une ou l’autre partie 
son corps les objets dont 
désirait connaitre la me- 


ELASTIQUE. 

L'Ecriture nous donne avec 
n luxe de détails les dimen- 
ons de l'arche de Noé. 
unité de mesure utilisée 
t la coudée, que nous re- 
ouvons en usage chez la 
upart des peuples de l'An- 
quité. Selon le lieu et l'épo- 
e, elle varie de 45 à 52 cm. 













Justement, à propos de 
le … Cette même nature 





poussé la bonté jusqu'à lui 
aire cadeau du plus simple 
du plus efficace engin à 


s, bien sûr. On trouve bien 
lautres systèmes numériques 
que le décimal, et notamment 
e fameux vigésimal des 

Pas bêtes, les Mayas! 
ux dix doigts des mains, ils 
vaient ajouté les dix orteils. 
e ce fait, leur système était 
asé non pas sur dix unités, 
nais sur vingt. Et cela mar- 
ait très bien, d'autant plus 
s avaient inventé le zéro 







Qu'il s'agisse du pouce, du 
pied, de la paume, toutes les 
unités de mesures utilisées 
jusqu’au 18° siècle seront pa- 
reïllement élastiques. Consi- 
dérons le pied. Nous avons 
vu que le pied du roi (Char- 
lemagne) valait 0,324 m. et 
que le foot anglais atteignait 
(seulement) 0,3048 m. Le 
pied romain, plus modeste, 
se contentait de 0,2971 m. 
tandis que le pied grec valait 
0,3048 m. 

En France, la plus petite 
mesure de longueur était le 
point. Cet étalon était vrai- 
ment minuscule, puisqu’il 
valait 0,188 millimètres! 
Douze points formaient une 
ligne, douze lignes formaient 
un pouce et douze pouces 
nous amènent au pied. Six 
pieds alignés valaient une 
toise (1,949.036 m.), cette 
toise qui a donné son nom à 
l'instrument dont les méde- 
cins se servent pour mesurer 
votre taille bien qu'il soit 
gradué en centimètres par- 
faitement conformes. 

Pour être complets, nous 
devons encore mentionner la 
lieue, qui valait 2.000 toises 
ou bien 2.280, selon qu'il 
s'agissait d'une lieue de poste 
ou d'une lieue commune. 

La lieue existe toujours of- 
ficiellement. Histoire de con- 
server, sans doute, un rien 
de cette complication roman- 
tique des mesures d'antan, 
on n'est pas d'accord sur sa 
longueur. En France, la lieue 
vaut 4 km. Cependant, si 
vous franchissez la frontière 
belge chaussé de bottes de 
sept lieues, vous ferez tout 
à coup des bonds de 35 km... 
La lieue vaut 5 km. en Bel- 
gique... 


bien avant que les Arabes 
nous l’aient refilé. 


Un système tout ce qu'il 


y a de naturel... 
Mais laissons les Mayas, 


L'arpentage, lui, se prati- 
quait à la perche. Las, la 
perche valait, selon les cir- 
constances, 18, 20 ou 
22 pieds. 

Les étoffes.. Ha ! les étof- 
fes, c'était une denrée com- 
mode. Tout le monde était 
d'accord pour l'acheter à 
tant l'aune. Et l'aune, ben, 
voyons, ce n'était pas com- 
pliqué. Tous les marchands 
avaient la leur, dont la lon- 
gueur variait entre 0,513 et 
2,332 m., suivant les circon- 
stances et niême selon la na- 
ture et l'origine du tissu! Il 
suffisait de s'entendre, quoi... 


Vous vous rendez compte ? 
Et nous n'avons pas parlé 
des volumes, des surfaces, 
des poids ! 

Certes, les mesures anglai- 
ses sont fixes. Un pied n’est 
pas plus long à Londres qu'à 
Manchester ou à San Fran- 
cisco. Mais là où nous nous 


ceux qui ont hérité de leur 
système sont contraints de 
jongler avec les mathémati- 
ques. Supposez qu'une den- 
rée quelconque coûte 345 fr. 
le kilo. Vous en désirez cent 
grammes ? Vous payez 
34,50 fr. Pas besoin d'être 
arrivé au bout de sa première 
primaire pour comprendre 
cela. Mais si un article vaut, 
en Angleterre, une livre 
(sterling) pour une livre 
(avoir du poids), et si vous 
en désirez une quantité dix 
fois moindre, vous ne vous en 
tirerez pas aussi aisément ! 
Car la livre (poids) se di- 
vise en seize onces, et la livre 
(monnaie) en vingt shillings. 
Calculez... 


E MÈTRE ETAIT TROP COURT 
ON L’A MIS AU MUSÉE 


leurs doigts et leurs orteils, 
pour en revenir aux mesures 
de Sa Majesté Britannique. 
Mesures naturelles? Soit. Le 
calcul décimal aussi est natu- 
rel. Alors pourquoi ne pas 


Voici l'appareil magique qui permet, à partir du crypton 86, 
de déterminer la mesure exacte du mètre. (Ph. Philips.) 





avoir combiné les deux ?… 

L'Angleterre, croyez-le bien, 
a conscience de la complexité 
absurde de ses mesures, qui 
sont difficilement compatibles 
avec les exigences de la 
science et de la technique 
modernes. S'il n'y avait que 
la tradition, il y a belle lurette 
que le mètre eût été adopté 
outre-Manche. Le ralliement 
au système métrique devra se 
produire fatalement. Mais son- 
gez au prix que coûtera la 
réforme! Du jour au lende- 
main, tous les étalons en 
circulation, tous les distribu- 
teurs automatiques, toutes les 
pompes à essence, toutes les 
machines comptables, seront 
inutilisables ! 

Certains pays, comme les 
Etats-Unis et, tout récem- 
ment, l'Union Sud-Africaine, 
tout en conservant provisoire- 
ment les mesures anglaises, 
ont adapté leur monnaie au 
système métrique. Le dollar 
vaut cent cents. De même, il 
est probable que la Grande- 
Bretagne introduira d'abord 
le système décimal dans sa 
monnaie avant d'aller plus 
loin et de songer au mètre, 
Ainsi, on rendra la révolution 
moins brutale, 


On a lésiné sur le platine! 

En France, vous le savez, 
ce fut la Révolution. Celle 
que l'on écrit avec un grand R. 
Elle eut la tête de Louis XVI. 
Elle voulut aussi avoir le pied 
du roi. Et elle l'eut. : 

Notez que la Convention est 
allée chercher midi à quatorze 
heures. Elle eût pu s'emparer 
de la toise et la diviser en 
décitoises, puis en centitoises 
et en millitoises. Les multi- 
ples eussent été la décatoise, 
l'hectotoise, et nous aurions 
roulé à quarante kilotoisesé 
heure. 4 

L'essentiel consistait done à 
choisir un étalon convenable 
et à l'assortir de multiples à 
l'échelle décimale. Faisant ré- 
solument table rase du passé, 
la Convention décida en 1791 
de créer de toutes pièces la 
mesure nouvelle, laquelle 
serait égale au quarante mil- 
lionième du méridien terres- 
tre. Le méridien est, souve- 
nez-vous-en, la circonférence 
de notre globe qui passe par 
les deux pôles. 

Les astronomes Delambre et 
Méchain s'attelèrent à la be- 
sogne. Il leur fallut huit 
années — de 1782 à 1798 — pour 
venir à bout de leur travail. 
Ils basèrent leurs calculs sur 
la distance Dunkerque-Barce- 
lone. 

I ne restait plus qu'à réu- 
nir une Conférence Inter- 
nationale, à laquelle vinrent 
plusieurs pays amis de la 
France. On y présenta une 
barre en platinei le tout pre- 
mier mètre étalon. A la 
température de 0", cette barre 





Fans ee 
ei 
Mexique (1890) 
Norvège pm 5 
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Inutile d'insister, 
étalon. 


avait exactement la longueur 
de la nouvelle mesure. 

Ce que les distingués parti- 
cipants ignoraient, c'est que 
ce mètre était trop court. 
Pour répondre avec exacti- 
tude à sa définition, il eût dû 
être plus long de deux milli- 
mètres... 


De l'iridium au crypton 86 


Ces deux millimètres, il 
faut que nous en fassions 
notre deuil. Du reste, l’essen- 
tiel est que tout le monde 
s'en tienne à ce qu’il est con- 
venu d'appeler le mètre. 

En 1889, le premier mètre 
étalon fut remplacé par une 
autre barre en platine iridié, 
alliage plus dur de platine et 
d'iridium. Cette barre était 
trop longue. Pour délimiter 
exactement la longueur type 
du mètre, on y traça deux 
traits à l'aide d'un diamant. 

Ainsi on avait obtenu un 
étalon relativement précis, 
puisque la dilatation linéaire 
de l'alliage choisi — vous 





vous ne pouvez pas voir 
Mais ce caveau est l'exacte réplique du vrai. 


ae ment 
HOT 


le mètre 


savez que tous les métaux se 
dilatent s'ils sont exposés à 
la chaleur — ne dépasse pas 
8,6 millionièmes par mètre et 
par degré! La technique mo- 
derne n'a pas permis jusqu'à 
ce jour de découvrir un métal 
plus stable que le platine 
iridié. 

Le mètre étalon se trouve 
au Pavillon de Breteuil, dans 
un caveau hermétique. Ï1 faut 
trois clés pour ouvrir ce 
caveau, et chacune d'elles est 
confiée à une personnalité 
différente. C'est dire que le 
mètre étalon.ne fait que de 
très rares sorties. La dernière 
date de 1957, année en la- 
quelle fut organisée une 
grande comparaison entre la 
barre étalon et ses copies. 
Chaque pays possède un 
prototype national du mètre 
de Breteuil. 

Cependant, aussi poussée 
qu'elle eût été, la méticulosité 
des auteurs du fameux mè- 
tre en platine iridié ne suffi- 
sait plus à l'appétit de pré- 
cision de la science actuelle. 


H elles 





LES PLUS BELLES - 
MAQUETTES 
FRANÇAISES 


en vente partout…49,90 nr 


Aussi a-t-on cherché un nou- 
veau <matériau» pour con- 
fectionner un étalon plus pré- 
cis. Ce «matériau», on l'a 
trouvé: c'est le crypton 86. 


La longueur d’une onde. 


Dès 1892, le physicien amé- 
ricain Albert A. Michelson 
établissait que la longueur de 
l'onde de la lumière émise 
par la raie rouge du cadmium, 
multipliée 1.533.163,5 fois, cor- 
respondait exactement à celle 
du mètre. 

Vous savez peut-être que la 
lumière produit des ondes, 
comme la radio, par exemple, 
et que, selon l'origine de cette 
lumière, la longueur de l'onde 
varie. Chaque corps émet 


ainsi une lumière qui lui est 
propre, et par sa composition, 
et par sa longueur d'onde. Ces 


caractéristiques sont fixes. 
Le cadmium ne donnait pas 
des résultats suffisamment 
satisfaisants. C'est pour trou- 
ver une source de mesurage 
parfait qu'une commission 
scientifique fut chargée, en 
1952, de trouver une source 
lumineuse précise. Le choix 
se fixa sur le crypton 86. Tout 
récemment, le Congrès Inter- 
national des poids et mesures, 
réuni à Paris, adoptait le nou- 
vel étalon. Officiellement, le 
mètre n'est plus représenté 
par la fameuse barre en pla- 
tine iridié — qui devient un 
objet de musée — mais par 
1.650.763,73 fois la lumière de 
la raie rouge émise dans le 
vide par le gaz crypton 86. 
Nous sommes loin du pied 
de Charlemagne. Bah! il faut 
bien être de son temps... 


C. 3. 





M. Moreau, chef de Travaux du Bureau International des 


Poids et Mesures, 


vous présente une copie de l'étalon. 


(Les photos de Breteuil ont été réalisées par Alain Massin.} 


Chaleau de Chambord 
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SUITE DE LA PREMIERE PAGE Lencoit brise SF Par Peyo et Will 


C'EST IMPOSSIBLE / J'Ai 
ESSAVÉ TOUTE LA NUÎT / 
IL FAUDRAIT DES OUTILS / 









MONSIEUR, DUSSIFLARD, MAE ae BENOÏT 721] 
UT QUE JE VOUS Tu MANCES 

LONPE ÜN SECRET / TODIOURS BIEN TA 

NE LE RÉPÉTEZ. £ SOUPE; TU DEVIEN 


DRAS, 
PERSONNE , E PLUS FORT / 
\JE Suis FORT/ 

































FF NE ME COMPRENEZ PAS / JE SUIS \k Ï / JS NE ME CROVEZ PAS, HEIN 7 


TERRIBLEMENT ; L mené tree 7e 
FORT / | 











S, 
MONS EUR / 
DUSSIF LARD! 
































CHENON* $ Ti N a BE 


ss 
PAS MAÏNTENANT/ 
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SIM 


VAT-IL METTRE FIN 
AUX MÉFAITS DE 
CES CHASSEURS 7? 


SPIROU 
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MONSIEUR DUSSIFLARD / 
C'EST AFFREUX / J'Ai 
AITRAPÉ UN RHUME /// 


s 


MAS VOUS NE VOUS RENDEZ | 
PAS CONPTES/C'EST TRÈS GRAVE / 


BAU /CE N'EST PAS 
BEN GRVE, BENGÎT, 


8e PAS 
JE PERDS TOUTE 
MA FORCE / 















UAND J'Ai UN RHUME , JE NE 
POURQUOI ,; MAIS 




















REGARDEZ CETTE CHAISE / 
ELLE ME SEMBLE, À PRÉSENT, 
TERRIBLEMENT LOURDE / 








C'EST À PEÎNE ei 
JE PEUX ENCORE 
MONTER DESSUS ./.. 

















ET JE NE POURRAI JAMAS, } 

ER CES BARREAUX 
JE SUIS REPEVENU UN PETIT 
EARÇON COMME LES AUTRES / 




















VOUS NOUS AVEZ ECRIT : 
DE L’ORDRE DANS BABEL 































































ÉTUEAAES 








Vous semblez faire de la compli- qu SG. à parler francais, on peut 
cation de l'orthosraphe un défaut réd- penser wue notre langue N'est pas 
hibliaire pour notre lanrue : selon en si mauvaise osture, Croyez-vous 
vous, cela risaus de diminuer l‘impor- d'autre art les habitants dé 





tance du français dans le monde (voir Québec, qui refusent énergiquemnent 
€ Spirou» Ne 1193). Cet argument ne d'admettre des mots anglais el (brie 
tient pas, et la preuve se trouve au quent de nouveaux Vocubles (4 vivolr à 
début de l'article : «On orétend que Dar exemple. au lieu de « Iiving 
la principale difficuité de l'anglais room »), erover-vous qu'ils Inisseralent 
réside dans l'énorme différence qui  défigurer ve français pour ln conser- 
existe entre la façon de parier cette  vation duquel ils luttent depuis tr 
langue et celle de l'écrire». Or j'ai siècles sous prétexte de le simplifier 
toujours entendu dire eue l'anglais Tout d'abord, nous vous Lalssons 
prenait de olus en plus d'importance, l'entière responsabilité de Vos #tatise 
au point de faire presque figure de  {iques, qui nous semblent un rien 
langue internationale. 1 y a surtout, exngerées, Seclndo, libre & vous d'em. 
je erols, une «vogue de l'anglais».  boiter Je pas aux Canadiens” et de 
On l'a lancé comme Dior lance une dire <vivoir» au lieu de elivines 
nouvelle rohe. (Yves Hamon, Paris 6e). ete plume-fontaine > de préférence à 

























































<Ono a lanet l'anfiais, Nous. On cage um ontaime» de préférence | 
veut biens Qu'on mous fournlsee 6e Co Gone cn pe MO 3, Sore, Lraur 
dons sur un plateau, et nous eue paer de dan ee MO POUT dès 
irons. «On» a Goujours bon do Mfieau ste ee ont | ten 
Ceci dit "qui à parlé de défaut rédhle bac Charburiame “atroce à npoelatus 
bitoire ? Notre orthogranhe donne des aud-aimenenne Que page Ptation 
cheveux blancs À nos écoliers, c'est l'arabe. eu eut 1 Tant Ut 
ün fait, Comme. éhimiquement pare ter de vaste Was Le tag 
| lant. HO! est de leuu. Où diable ment. due Dourralent faire 
sve vous € chercher Qué NOUS nou SU es ee 
| crigions en pronhèt de l'orthographe on DES ne Ce 
| phonétique. alor que nous vous: avons UE an 


donné au ‘moins trois bonnes raisons (ça n'arriver 
de considérer cette éventualité comme 

une utonie ? D'autre part, s'il est cer- délicieuse orthographe ? Suns doute de 
tain que l'étude d'une langue étrangère contenteralent-ils de persévérer dans 
est abordée avec un enthousiasme Ia louable habitude qu'ils ont de Us 
directement proportionnel & ln sim-  eseptanté» et « nonunte» en alta. 
glicité de ladite langue et à ses affi-  dunt des jours meilleurs, Reële à 
uités avec celle que vous parlez depuis voir si l'Académie française Choisiralt 
le berceau, il existe d'autres impératifs Québec. Gentve ou Bruxelles comme 


DAS, THSSUrEZ-VOUS) À 
voser la simplification de notre 














Tout en 




















qui balatent cette répugnance Initiale. siège de l'institut en exit Queue 
vous amusant Si la connaissance de l'anglais est set (ou, ce triste emprunt à l'im- 
À indispensable à l'exercice de la pro- périnlisme linguistique anglo-saxon 
session de vos rüves, don't worry, You  Çous  hérisse, an unAIO-SREUN 
“ 2 1 get IC quick. À vous. rième munehe »). À Vous ! Ready Go? 

vous aurez peut-être la chance de gagner l'un des 20 prix. Re Sn De Rite de “ & = pe : ea 
tableau de «Ver, vers. vair, ele. . Te RS 





Allez demander à votre Quincaillier ou Electroméragiste la carte 
postale ci-dessous et la liste des prix 


ayant une chance de devenir « langue 


En effet, si l'on vous suit sur le ler-  iifernationule> et à ce propos. plu 


rain de l'orthographe phonétique. à Gus al eat en pee, 
espagnole, … chéeun de es mo Ge don, Ds Seenetlen, PRES 
SR VER EME a leur langue à leurs satellites (lerres- 
mosen de es distinguer. Les Fran tres, evidemment 1}, d'où la. progres. 
cais s'y retrouveront toujours (du sion constatée. mais je ne crols pas 
moins certains Français). Mais les Que celn puisse faire partie de l'evolle. 
etrangers 7... Je crois que justement {ion normale d'une langue. 
Justement si! L'audience interna 


l'orthographe est Le seul moyen de 
S'Y retrouver teme : à 
Un petit morceau de texte pris à Uonale d'un langage est fonction de 
a, PE more de de ri à on Importance économique, polie, 
S'éauche. On mdame Le toute on clvieatrie, Si ar CAN re ces 
Re On md nt on ii nou L'autions ps do nie 
Put dire aux gens le cootraire de © Le fe Hamel pa pe 
qu'ils ont raconté. Vo Aer QUO Un sabir Inimaginebie. 81 la Finlande 
fsunt “de cette” méthode? Charles ait aeeunee de J'ex-AOF. 0. DA 
pat ee te mAnoer ouare MU nude ae ane rt 
vivre quelques années encore. Avant mené un Jour à devoir npprendre le 
de l'exéeuter, allez done Voir au die- russe, ous vous consaleriez neut-r 
tionnaire la définition d'un homonyme. en devouvrant qu'il s'agit d'une très 
eu H belle langue et que «Kak vyl poli 
valétlé T2 est aus sympathique Que 


Troisième manche va 
notre < Comment ça va ? 




















Sud-Est-Publicité 


















Vous reconnaissez que l'Afrique peut 
donner un sérieux coup de pouce à 
ln langue française: si l'on ajoute 
que les Canadiens français reprèsen- 
tent environ 45 % de lu population 
totale du Canada, alors 0! 

ne où quarante ans Is 








sommes (tout 
d'accord avec vous : entre 

éférons vous lancer un 
cs blen de chez 








| C'est une carte postale qui repréduit, en pièces détachées, le mar- 
| chepied que nous vendons sous la marque AD HOC. C'est à vous 

d'assembler les pièces et de finir de le monier. Une fois monté, 
vous devrez répondre au questionnaire. C’est un questionnaire 
technique, qui résume les différents points importants de notre 
fabrication et qui fait de la marque AD HOC la marque de qualité 
irréprochable 

Si vous ne pouvez répondre entièrement 6 ce dernier, nous avons 
averti les commerçants pour qu'ils vous aident à trouver les ré 
pones, ce sont des personnes qualifiées et compétentes. Une fois 

















remplie remettez-lui cette carte, il nous la transmetira et vous serez soi 
| Svisé individuellement de votre succès ou non. Mais, dites-vous bien les LA us belles en vente pi 
ue, méme si Vous ne gagnez pas, vous aurez au moins gagné maqu : 
L d'avoir connu la marque AD HOC ef vos parents vous en sauront gré. quettes françaises 19,90 NF 


MARCHEPIEDS 
TABLES 
A REPASSER 


La marque de qualité 
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Liste revendeurs sur demande BOURGOIN (Isère) 
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FT 


ARE RASE 


La couronne de fer 


: Les Vikings se ruent vers la chambre du petit roi enfant Sven. Heureusement Thierry et Loys sont là... 



































SANGBLEUL.. NOUS Ÿ_ oLAV 
ME: iso 


ET MAINTENANT A 
LA CHAMBRE DE SVEN!... 
AAON_ DIEU... POURVU 
QUE JE N'ARRIVE PAS 
TROP TARDI.. 














ÉCRIS... HEU … LE CHIEN AIME 
SON MAÎTRE .IL LE PROUVE 
FAR DÉS GESTES DE... //æ 


NON / CA NE + 
7 VA VA PAS 4 — 


= 











LE CHIEN! — 


PE uen 2/ mag LNV À BEN 
DE PLUS FACILE, VOYONS! IL SUFFIT DE 
REGARDER BILL I. JE VAS TE 
DICTER … HEU. LE CHIEN EST UN 
ANIMAL DOMÉSTIQUE . -HEU... 


R Ro Couestaue! 
Es PoMÉSTiQuE | 
MA À Fa 









PAPA! 
JE NE SAS PAS | 
FAIRE MA. RÉPACTON 

7 ALLONS ALLONSL.\ 


QUELÉN EST  ) 
Lux LE SUIET? 
ER 


















| eaceaecs! ) 
s < 
















HEU...$ES VEUX NS} HEU...LÉ CHEN ESr GAI, . HEU..LE CHIEN EST FORT..IL 
REFLÉTENT ÉINÉRABENE | VIVANT “ÉT IL APPORTÉE LA À OÙ SOUFFLE ET... 
PLAIT | JOIE DANS LA MAISON 24 









EE %84 \oulkonl f 
lea 


BAH /... TROUVONS 
AUTRE CHOSE / ke 







NOT TN GAGA 
A NON PLUA! 
Lss- 











[LE chien e6r.HEU.. TES oéiseant [LE CHIEN". LE CHIEN ES 
IL CONNAÎT SON NOM … ET. QUANP LN_ EXCELLENT CARDIEN |... 


ON us BILL !..  BILL! BILL! GE SUN ù Poe PAS, 


SPA 2? 
er 4 






É 74 











… VOUS VOUS CROYÉZ MALIN AVEC VOS 2/4 
RÉPACTION, HEIN : ni 
EHBIEN, VOICI UN CHIEN MONSIEUR !.. ET Que \14 
ES CHANGÉ EN’ ST-BERNARD 21 VOUS, ÿ 
PARVENEZ À ÉCRIRE, UNE LIGNE &! 
CE SRE 4 





(7 D'ANMAL . Fe 











ne = : 
> Ÿ : 
Ce jeu vous est offert par x : 

\ 5 










l’Union Industrielle des Pétroles ; 
dans les stations CALTEX ne 
2 





CAUME X 


Dépose 





Comment recevoir 
les planches 
du ‘Grand Jeu du Sahara‘ ? 







Rien de plus simple : il suffit que votre papa ou votre maman 

les demande à l'occasion d'un plein d'essence, d'un grais- 

sage ou d'une vidange d'huile dans une station Caltex. Chaque 

mois, vous pourrez ainsi avoir une nouvelle planche de ce jeu 

magnifique et passionnant ! 

mm 
: 
: 
CI 
: 


POUR 4 
LE DERRICK 
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Confiez à vos parents le bon ci-contre, 
il leur permettra d'obtenir 





pour vous la planche du mois de Mai. 


LE PERIL GUETTE 















E " 
Br ENTENDU.JE N'AIPAS RÉVÉLÉ LE LEUR (cer CHERCHER MONSIEUR SULLIVAN. bre auoI? VOUS... VOUS VOULEZ DIRE QUE 





DU GISEMENT... MAIS, HÉLAS/J'AI TOUT PERD! H VOUS Ress DE PROSPEC LE 
[POUR CE CEE DEA ASE QUI CADR! LIEU DE MES PRE! LS SONDAGES one 
ÉGUIPEMENT/JE ME ji TE ACCERTER SUPPOSE QUE Le 


A DEMANDE MÊME 51 JE 
POURRAI JAMAIS RE- 
PRENDRE MES RÉCHERCHES. 


[D'AILLEURS SION SAENTEIQUE /JE NO 

5 ON NOUS SOMMES CHARGES. ME 501$ TROMPÉ ET QUE CE GISEME 

VOULEZ-VOUS ACCERTER NOTRE AIDE _A{ D'EAU LOURDE N'EXISTE PAS. 
ÉRESSÉE? 7 








au'imPorTE/ C'EST LAN OK PROFESSEUR) ROUES TONER EE 


MAIS À LA SEULE | [INFLECHISSANT SA 
LE) Re MET 
CAR MITÉ 
ÉSTDeLA o 

















MENTIR AVEC AUTANT /BU CALME, Marc! | [51 NoUs-TRoUvONS LE TRE<OR, DE PLUS, JE VOUS PROMETS ) ci 
D'APLOMB À CE MAL-_ | JE TIENDRAI LA JÉ DÉDOMMAGERAI ; Me ne J'Y VALEPA 


LE 
HEUREUX LAFRITURE/| PROMESSE QUE UR ET SES COMMANDITAIRES, EN DA! P 








5 DE LATITUDE SUD 
J j à [ET 448 DEGRÉS DE LONGITUDE EST 
dei M (EXACTEMENTIcI/ 

















| SOUS LA MER 


[5RS: 


COM) UCUNE NOUVELLE. 
|DU "MOOREA 


E, 
DES HOMMES DUBARON GOLO, 


PABOMINABLE "A ENFIN ATTEINT L'EXTREMITÉ 
UD-EST DE LA C 


TE DE LA NOUVELLEGUINEE..| 


Das VOS INDICAŸ 
TIONS, L'ENTRÉE DE 








MARC... JE SUIS TERRIBLE 
MENT ANGOISSE, 51 NOUS) 
JOUS ÉTIONS TROMPÉS, 
OÙ'SI AKIHITA AVAIT 
MENTI® 


BRRR/CETTE CÔTE 
ESTSINISTRE/ 





Sullivan a\ été ‘arraché par Mare 


His aux. ne du RER als EDDY PAAPE 
ESA Dour: l'obliges 

A lui révélt le ecret du J.-M. CHARLIER 

trésor de la mer de Fr 


ÎLENTEMENT rar CrAINTE DES] 
RECIFS, "L'ABOMINABLE" 
DOUBLÉ L'ÉNORME PRO- 
MONTOIRE...ET SOUDAIN. 


at 
OH/MARG! LA! LA 
PASSE D'AKIHITO/LA BAIE 
OÙ S'OUVRE LA GROTTE 
DOIT SE TROUVER À 
L'EXTRÉMITÉ DU FJORD/ 








ITES DONC/AVENTURER MON 
TEAU DANS CE COUPE-GORGEP JAMAI 
LS ENTENDEZ! CE DAMNE CHENAL 
DOIT ÊTRE TRUFFÉ DE RÉCIFS/ 


LONS, CAPITAINE ! MOI, 
(PROFESSEUR LAFRITURE, 
JÉ RÉPONDS DE TOUT! 











AVEC UNE EXTRÊME PRUDENCE, HÉLIC: BAT. 
AURALENTI, LE NAVIRE S'EST ENFONCE ATRAI 

L'ÉTROITE ET SINUEUSE CREVASSE.. À L'AVANT, 
IA SONDE PLONGE ET REPLONGE INLASSABLEMEN 


ILY À DU FOND, 
CAPITAINE/ON 









PEUT Y ALLER! 











[IL S'AGITSANS DOUTE Y MARC/ LA] 
DARRRES DERACINÉS| REGARDEZ 
GLIONT HESRINCOLE | LA BAIE 











VOUS VOYEZ BIEN: 
CAPITAINE! VOUS AVE: 


BÂTIMENT! 


Se CAPITAINE / 


CAPITAINE / 


D'EAU SOUS VOTRE /DEUX OÙ TROIS LÉGÉ- 





E... J'ÉTAIS DANS LA CALE Ÿ AH/CA.. AVEC 
ÉTIAIENTENDUTRES | 50 MÈTRES 





EN EFFET, DÉBOUCHANTE 

DE LA PASSE QUI MÈNE À LA MEL 
L'ABOMINABLE" VIENT DE "À 

PENETRER DANS UNE VASTE 

IGUVETTE AUX EAUX PROFONDI 

ENCAISSÉES ENTRE DE 

G/GANTESQUES FALAISES. 





O/ DE L'AVANT. 
QUELEST LE 


, ENVIRON 
FA GUARANTE Mi 


Peut CAPITAINE! 
ne à aie 
É L'ANCRE! 























. CE PAISAGE , CONNU 
DE MOI SEUL, VA ME 
PERMETTRE DE GAGNER. 
UNE RETRAITE SÜRE. | |N 
J/Y ATENDRAI QUE 
n. " COLÈRE. PU 


A 
PRÉSENT, 


ILS NE MARONT 





roi SOIT 
APAISÉE 





—_ SIMBA LEE tx /4 RÉSERVE 


DEUX HEURES PLUS TARD.. 


LE SORCIER EST PARVENU 
À S'ÉCHAPPER … co 








NOUS NE SOMMES MÊME FAS 
EN SÉCURITÉ À LA COUR, PU ROI. 
NOS ENNEMIS SONT DONC 
REDOUTABLES . MIEUX VAUT NOUS 
FAIRE ECORTER POUR ARRÊTER 
CE AFARI... GAIT-ON JAMAIS 2 | 











PENDANT CE TEMPS, LE SAFARI SIGNALÉ DANS LA 
RÉSERVE SE LIVRE 
PE LA FAUNE, AU MÉPRIS DE TOUS LES FEGLEMENTS 
DE CHASSE 


À UNE VÉRITABLE HÉCATOMPE. 





ON À ENCORE EU} 
CE FETIT GROS : 


A NE POURRONS 
LACEMPORTER / 





TANT PIS! 
LAISSONS “LE . 
MAINTENANT, 

AU TOUR. DU 

TROUPEAU 
P'ÉLÉ PHANTS 













LE SAFARI TROUVE LE TROUPEAU 
P'ÉLÉPHANTS LE SUR LENDEMAIN. 






JAMAIS 
NOUS N'AVONS 

ÉTÉ À PAREILLE 
FÊTE / 


ées! 
LÉ, © 
MAIS NOUS AVONS 


PAYÉ CHER LA 
GARANTIE QU'ELLE 
NE SERAIT PAS 
TROUBLÉE … 











NOUS NE POURRONS PAS NON 
PLUS LES METRE DANS NOL 

VALISES, MAIS LEURS DÉFENSES 
FERONT PE MAGNIFIQUES TROPH 
















U SONT-ILS ? 
UN TROUPEAU 
D'ÉLÉPHANTS LS NE 
DOIVENT PAT ÊTRE LOIN … 





DE par HERBERI Qt 





EFFECTIVEMENT... 










TROUPEAU !, > V7 
"ÉLÉPHANTS! IN 22 2 L __ QUE LA 

ie fs: ’ 6 FÊTE CONTINUE | 
j AU SUIVANT DE CES 

MESSIEURS ./… 








MESSIEURS, VOUS ÊTES ÉTRANGERS ? 
NE VOUS AT-ON PAS INFORMÉS QUE 
VOUS ÊTES ICI DANS UNE RÉSERVE 
NATIONALE ET QU'IL EST INTERDIT ? 
Dr CHASSER ? 






IMPORTUN, 
À COUP SÛR... À 


» 


QUE. * 
NOUS VEUT-L, 
GELUI-LA ? 















ET SION 
NE VEUT PAS ? 





VA-T-ON DEVOIR LE PAVER JE ME VOIS PONC 
AUSSI 2 OBLIGÉ PE VOUS 
INVITER À QUITER. 
IMMÉDIATEMENT 
S'IL INSISTÉ, NOUS LUI LA RÉSERVE. 
FERONS PASSER LE GOÛT DE > 
DISCOURIR | 











BIEN VOUS Y 
CONTRAINDRE | 



















COGNONS puR | CELA 
LE FERA CHANGER 






VOYONS 
Si SES 

POINGS SONT 

AUSSI. SOLIDES 
QUE SA 


? , JOUS 


V 

Pro ENTEN pEz? 
DONNONS UNE 
LEÇON À CE 

PRÉTENTIEUX !... 




















Pa la ROUTE de cc 


NN NN CN 


Rp PE 
DÉVA TERMINÉ : HER SHÉRIF/ pe 
TU AURAIS PU É: EE 
MEN LABSER. Je ES pa PASSE 13 d 











SACHEZ A TOUT QUE a 
pa PAS P'AUTRE 
Si pas CEUX OUi EME 
PER UN VERRE DANS MON BAR 
SONT DE MA' BANDE ; ALORS UT LA VILLE 
Ie Y COMPRIS LE EDR) 











NOUS PLUTÔT DE BUSHKIN 








Jerry Spring a capturé 
un des deux bandits qui 
voulaient délivrer Cole- 
man, refenu prisonnier... 






PAR JUE & GIRAUD 
RON DC SCENARIO DE PHILIP 
1 | 7 1 
GTS 


En Len men em te me EE 


MON COMPLICE !.. MAIS ILS 
VENAIENT POUR ME DESCENDRE ! 
PAS POURME DÉLIVRER |. 
JE NE VEUX PAS DE CE 
TPE DANS MA 
CELLULE L. 








À CETTE ATAIRE 
FAISONS LE 
POINT. 







HANCHO ET MOI AVONS ETÉ TEMOINS DU 
MELRTRE DÜ VIEUX YAQUI, LE MEURTRIER 
RE HABILLÉ COMME :COLEMAN MAIS RIEN 
E PROUVE QUE CE SOIT LUI, CAR CE DERNIER 

PECTEND AVOIR BE ASSOMME AUPARAVANT. 
3 FRAGILE, N'EST-CE PAS 7 

DE PLUS, UN SAOÛ MÉTIS, NOMME ZLVER. 

A TROUVÉ LA GE 


BUSHKIN LSILNER!, | 
LATE LES PISTES 
MÉNENT À SPINDELL! 
EH! PANCHO!. UNE 
1 M PETTE VISITE AU 
UN PEU TROP LE BAR DE \ù P | THREE STARS SALoo, 
PINDELL.. Dr ARPEeS GATE DIRAIT 2, 















MENT, ONT, FAIT UNE 
PENTE COLÈRE ET IL 
AFALLL TIRER 

SCOLEMAN DE LEURS 
ÉRFFERS ANOLE VOLS 






LA VUE D'UN SALOON TA ALORS RAPPELLE-TOI … SIMPLE 
TOUJOURS _ FORTEMENT MIÔITE DE COURTOISIE. PAS 
ÉMOTIONNÉ , PANCHO 


| l . . 

…BUSHKIN EST UN IMBECILE., 
| | 7 4e 4 IL À RATE COLEMAN ET S'68T 
| \ FAIT PINCER PAR CE SPRING. 
| N = | J'ESPÈRE QUE … 
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1h... "es. 


FA 











LE TIGRE DE TASMANIE 3 








PLUS TARD, LES TROIS COMPAGNONS ATTEIGNENT SANS INCIDENT. LE SOMMET_ 
DE LA FALAISE.. EUREUSEMENT, 
MIKE EST 
UN. FAMEUX 
TIREUR /.. 






























































L'on HOGE — 
L DE Tes Sepvene/ 











Fe FRÉVENR LES OHAÇA œul 
CETTE MEULE OTIMMINS LES Pérero 
ÆE FAIS BIEN TON TIeAvAL. , Ta 


AURAS DES SUCRES Dopen OUR 


DE TES JOURS... 


JY VAS, MAUR. 
CT TE mem tee 














fu VAS Voie 
VENTTE 


CE QUE 
FAIRE LE 
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morris et 
goscinny 













les O’Timmins et O'Haras.. 





ENS TIENS / JE NA il 

JAMAIS Nu DE VILLE OÙ 

LES Gæ\e_AMEÆNTTANT 
s! 











MAIRE! Nous EXIGEONE QUE TN 
LÂCHæREZ CAS DEUX HOMMES” 

LA VENEAÆNCE DES O'HAPA ET DES 
CTMMNS SFÇA TERRIBLE |... 









J'Y COMPTE BANDE PE foule 
MoulL.LeS! AT CEUX Qui NE SRRONT 
PAG CONTENTS, Je LES ÉWNERRAI 
REJOINDRE MES PRISONWIERE, 
BT DANS LA MBME CELLULE, 
CONPRIS 74. 















JAMAIS FN ReTARD 
Las CÉTELETTES 
(a 2 





ZACHARAS NmEr PA 
LNH) PORTANT IL 24 ARRBTÉ 





parpr! JE VIENS DAPPRENDRE 
QuR Z2ACHARIAE À 
























F'owxz Lee oTImmNe, on coma 
Défé A LA TT2ISTE NOUVELLE 











Nous LIRÉPETRNS BIGELOU 
ET Nous DONNE NS NE 
LECON À CF MAIRE OUTRE - 
AIDANT 
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Barbe-Noire exoit 


que se 
| mulins sünt pasés du eté EL 4 Ni ck 
du Vieux Nick Mais, Je 
| au Vieux Nick Male e Vieux dans 








TT el rs 

MIAM:MIAM/MIAME AAA ON NE PREND PAS DE 

PETTS POISSONS / OÙ DONC é SALES DAN: 

CES DEBDIULARUS ONT-ILS, RSS o 
PÊCHÉ ÇA! 


REN 




















CESTUN PEU CHER, 
MAIS ON À 81 FAI 











| AUTRES" CU 574 
| DE | 5 


RRÈTEZ, MALHELIRELX { MERCANTIEMPOISONNEUR CE POISSON EST 
NS UNE TD DEVRAIS AVOIR HONTE EXCELLENT ET | 











A 
CES POISSONS ONT ON 
ODEUR/, LS TER LA FAIM DE MES 
PAUVRES MUTNS // 














LES MUTINÉS DE LA « SÉMILLANTE » ac 





rent 7 

NON JE N'EN VEUX DAS / 

Ne NOT 
GE 1 IMMORAL // 

ET PUIS J'AI LE HARENG 
EN HORREUR / 





PITAINE NOK / 
BAR A VOIRE ENT 4 
ASTÜCE NOUS AVONS DEJA 
LPÉRÉ UNE PONNE 4 
PARTIE DU TRÉSOR / 








SOMME A LA LANGUE \ C'EST BIEN FAIT! 
ME CROIS  SOUHAI 
ÉASAORCOIES ct 

2 ais 








BRAVO/! 


IL NYA PLLE RIEN À) 


THAT 








sas 
ÿ pre où 
\w ï, Ÿ : L 
ES ù 5 a 








COMME JE 
MAMLSE 





MOI PAS /NOS PROVISIONS 
PERSONNELLES SONTÉPUÉÉES, 


ET 











LA CLEF DE LA CALE 
AU TRÉSOR/ET VITE! 















[oë 
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BE we nez pas sue" HiPPOCAMPE"!.. 














A peine baptisé, le sous-marin « Hippocampe 1» disparail mystérieusement en emportant Tif… 
ALERTEZ LES POMPIERS! | |AuUVW D'HONNEUR ET Aux BELLES PAROLES = 
IL FAUT SUCCÉDA UNE FIEVREUSE ACTIVITÉ... MENT VOULEZ-VOUS 








HER DANS DES 
CONDITIONS PAREILLESR.. 








VE N'AURAIS PAS DÜ CONFIER À 
D TR 
AURA L'UNI Ù L'AUT 
COMMANDE DÉLICATE... CATASTROPHE NX 



































L FAUT SE RENDRE ENVOLÉ, NON L.…. 
À L'EMDENCE, MAIS... PEUT- ÊTRE 






RENVOYEZ 
LES POMPIERS... 
ALERTEZ LA 
GENDARMERIE! 
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EUE3 PAM) 





CESONTIES °IGRES VOLANTS: EN EFFET. | 
QUI RENTRENT BREDOUILLES DE LEUR RAID 
SUR PNEM-PHU. 


TON DEU/FOURUU QUE" 


CABLE! IMPOSSIBLE 
D'ATTEINDRE UN AËRO- 
DROME DE DIVERSION!| 













MAIS LE CONTRÔLE 
CONTACTÉ, RASSURE 


AUSSITÔT LES ARRI- 





ALLEZ-Y, TANGO 
LEADER/VOUS ÊTES 
SCLEAR" POUR 
ATTERRIR MAIS UN 
PAR UN ET SUR LA 
POINTE DES PIEDS / 


















LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 


Sonny et un autre plote ont réussi à eux seuls à repousser Ja formation rebelle qui a attaqué ln base des Tigres Volants 


ET BIENTÔT LES TIGRES VOLANTS" "TOU- 
CHENT LUN APRÈS L'AUTRE, SUR LA PISTE] 
HÂTIVEMENT RÉPAREÉE. 





















TOUS NOS RADARS DÉTRUITS AINSI QUE _NBAH L'ATTAQUE ENNEMIE À TOUT DES EXACT] SONNY ET DAVE ONT SAUVE LA BASE] 
DES BARAQUEMENTS ET DES HESERVES MÊME ÉCIOUE PUISQUE CHAR à A EUX TOUT SEULS] MAIS, PLUS QUE JAMAIS, 
2 JDD ZINCS RATATINÉS TOTALEMENT! | /SONNY ET À DAVE, LA PISTE RESTF ILEST URGENT QUE NOUS TROUVIONS LE 
DIX MORTS ET VINGT-TROIS BLESSÉS A INTACTE/ ET QUATRE "PIÈGES! NID DE CES PIRATES ET... HUM / MAJNTENAI 
AUSOL/ JOLI TABLEAU/ ENNEMIS SONT ALLÉS AU TAPIS. H'AI UN PETIT COMPTÉ À RÉGLER/ 








HE! OÙ YÆEXPLIQUER MAFAÇON DE PENSER] 
VAS-TUP AU CHESSR CALONNE QUI A 
[TANT INSISTÉ POUR NOUS 
ENVOYER TOUS NOUS COLVRIR DE! 
RIDICULE AU-DESSUS DE PNEM- 





HEU..BUCK/TU..HEU. 

TÜNÉ CROIS PAS QUE 

[TU DEVRAIS...HEU... 
OWI 















AHTVOUS VOILE, VOUST EST-CE AI 


VOUS PROTÉGEZ MA VIE TRÉ: î 
[C'EST INTOLERABLE/VOUS AVEZ FUI A 
[PENDANT QUE... 


OIN 








NÉS ARE NOUS ÊTES FOVP QU'EST-CE 
QUI VOUS PREND? HÉÉERE/ MAIS... PUI. 


PUISQUE JE VOUS DIS QUE... QUE JE NE SU+S 
[POUR RIEN DANS... DANS CE 5.0.5, DE 
[PNEM-PHU ET QUE... OO0O00H/ 

















N30N EXCELLENCE EST 
-DOCP)ENCORE DANS 








ASSASSIN] CHACALIGANGSTERI] 
LE...E ME PLAINDRAI A... À 
WASHINGTON! 


M px « 
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pee LES TIGRES VOLANTS A LA RESCOUSSE | 


7 COLONEL JE RENTRE DE PATROUILLE AVEC MES HOMME] 
DANNY? SIR/NOUS AVONS RETROUVE TOUS LES 













: FOINTS DE CHUTE DES AVIONS REBELLES. 
ÉTAIT UNE TOUS ONT BRÛLE OÙ EXPLOSÉ EN PERCU- 
ON DU RADIO VIENTANNAIS DE TANT SAUF UN,QUI À PIQUE DANS UN 
VEILLE, IL ÉTAIT DE CONNIVENCE AVEC ñ 4 MARAIS / 
ALES REBELLES ET S'EST ENFUI 
AVANT L'ATTAQUE. 













UN PRISONNIER RISQUE 
J DE TROP BAVARDER/ 
AINSI, AUCUN DANGER DE. 
VOIR TOI 







‘OUR, ILS NE PEUVENT 
S'ÉJECTER! 


















HUM {TRAVAIL D'AMATEUR.. PROBABLEMENT DES 

SOUVENIRS SANS INTÉRÉT. IMPOSSIBLE 

MAIS QUI SAITP FAITÉS-LES DÉVELOPPER, 
LIEUTENANT/ 


VOTRE ATTAQUE SUR NUONG-LOC À [C'EST LA FAUTE DES DEUX: 
ÉTÉUNCUISANT ÉCHEC/D'ApRES | FICHUS VANKEES RESTÉS 
MES ESPIONS, LA PISTE N' QUE |INEXPHICABLEMENT A LA 
ÉATRLENENT ENDOMMAGER) LA PLU | BASE/LA CONFIGURATION 
BOZLRESEONBES ONT ÉTÉ PLACÉES À CÔTÉ OU RUNWAY | DE LORIECTIF LEUR Lay 
NOUS À COUTS AUTRE AVION CrEaT CE) 





ÊTRE RÉSULTAT SAIT LA PARTIE BELLE: 





PAS DE PARACHUTE/ C'EST DANS NOS HÉIHÉ! MACHÈRE/ | 
EORVENTORS INUTILE DE REVENIR LA TAIPEUT-ÈTRE 


Ex 
BIEN MEILLEURS Cl DESSUS/ MIEUX 
PILOTES ET BIEN VEAU TRAQUE! 








g 1 Grâce à la Corvette de la Gene- Lea 
4 ral Motors, les USA gardent un 
pied sur le fief du sport auto- 

mobile. Les ans l'ont mürie, et 

Ë le jouet factice du début est 

devenu, aujourd’hui, une ma- 

chine intéressante. Mais la 

Corvette est-elle une vraie 

voiture de sport? Pour 

nous, Starter fait le point 


CHEVROLET CORVETTE 6! 


BON TRAVAIL, MISTER ZORA ARKUS DUNTOV. 








ZORA Y CROIT ET S'OBSTINE ! PORTRAIT-EXPRESS. 
à Avant de passer à l'essai, examinons brièvement la strüc 
Ÿ Voilà quelques années que Che- ture de la Corvette 61. Il s'agit d'un roadster deux place 
d'architecture classique. Le moteur est placé à l'avant, et I 
Lol SPAM DTE Men neS transmission se fait aux roues arrière, Le centrage est bon 
roadster d’opérette dénommé « Cor- car le moteur est reculé assez loin derrière la ligne d'axe del 
vette ». Ce joujou de plastique était roues avant (ce qui “ans De long capot que l'on a trop ten 
dun + { : dance à critiquer aujourd'hui). Le moteur V-8 Chevrolet 4 
nanti d'un impressionnant Jevier de une cylindrée de 4.640 emô et donne 815 CV SAE à 6.200 tours 
vitesses au plancher... mais il était minute. Il est alimenté par un dispositif d'injection de 
facticel Les Européens ont bien oîte quatre vitesses (trois supérieures synchro) est commandéi 
7: Ke à F. par un levier direct au sol. La suspension est tout à fait clas 
rigolé, maïs il y avait un homme pour sique, et nous retrouvéns le pont arrière rigide sur ressort! 
croire à la destinée du nouveau-né : à lames, ses débattements sn sus par deux BE Ines 
= dinaux, mais il n'y à pas de guidage transversal. Toute ll 
Zora Arkus Duntov, patron du dé- mécanique est montée sur un châssis en X qui semble correc 
partement sport de la General Mo- tement rigide. 
tors. Sous les sarcasmes ou l'indiffé- 
rence, malgré l'inertie de sa firme, il * 
. transforma patiemment sa voiture et PERFORMANCES : UNE MONTAGNE 
développa même — sur une voie DE PUISSANCE (FACILE). 
parallèle, — un département compé- Le V-8 Chevrolet, mbdifié et travaillé par Duntov, est M 
RADARS ER NUE nes Pau eh JP et efmnté per un dbposit Ginjocion Gino 
Se ette 61, f 
« SS » dont nous avons parlé ici... Rochester qui ressémble, en moins perfectionné, à la méca: 
Hélas! les résultats furent déce- mique d'injection Mercedes. Le résultat est impressionnant, 
de Enorme cylindrée, injection et qualités propres du moteur s'a 
vants. Zora choisit alors de se con- lient pour nous cracher à la figure une montagne de puissance 
sacrer entièrement à la version Et cela à m'importe quel régime. C'est ainsi que lon pau 
F repartir de 40 kilomètres-heure en quatrième vitesse et encon 
« client » de sa Corvette et de la sentir dans le dos une poussée des plus enivrantes | Inutilli 
faire bénéficier de l'expérience de dire que si l'on joue de la boïte de vitesses, les chiffre 
+ sont remarquables : la première vitesse grimpe à 100 kilomètres 
acquise dans le département course. heure en sept secondes, la deuxième vitesse atteint 135 kilp 
Le résultat de ce travail patient et mètres-heure en treize Secondes et la troisième nous amène 4 


obscur? Le voilà: la Corvette 61 (Voir sulte page suivante.) 


que je vous présente aujourd'hui. 
Une Corvette avec des défauts et 
beaucoup de. qualités, dont le) sym- 








165 kilomètres-heure en vingt secondes, ces résultats étant 
obtenus en poussant le moteur à 6.500 tours-minute. La 
pointe dépasse largement 200 kilomètres-heure. Ainsi donc, 
nous sommes en présence d'un moteur qui jusqu'à 100 kilo- 
mêtres-heure peut être comparé au meilleur moteur Ferrari... 
Au-delà, évidemment, la « race » magnifique de ce dernier 
reprend le dessus, mais il lui faut certes donner le meilleur 
de lui-même ! 


TENUE DE ROUTE : 
BONNE, MAIS SOYONS PRUDENTS ! 


La suspension classique de la Corvette 61 a été nettement 
durcie, et le train avant a été muni d'une barre stabili- 
satrice assez robuste. En virage, la voiture est fort sous- 
vireuse, c'est-à-dire que l'avant rechigne à virer. Mais comme 
la puissance aux roues motrices est énorme, on peut pro- 
voquer le sur-virage (dérapage de l'arrière) en accélérant. 
En dosant cette manœuvre, on peut donc placer la voiture 
convenablement dans les courbes, et ceci sans roulis ou 
inclinaison exagérés. La Corvette est cependant trop lourde 
à manier, et la manœuvre que je viens de vous décrire ne 
l'empêche pas de dériver, en crabe, hors de sa trajectoire. 
Il convient de se réserver une bonne marche de sécurité en 
sortie de courbe si l'on ne veut pas mordre le fossé... ou 
pire ! La direction est bonne, le volant est bien placé et la 
précision est suffisante. Le seul reproche qu'on peut lui 
faire est d'être encore trop démultipliée pour un pilotage 
Je serai beaucoup moins enthousiaste pour les 
Il est décevant de voir une voiture de cette classe 
et de ce prix équipée de mièvres petits tambours qui font 
triste figure à côté des tambours énormes des Italiens ou 











des disques anglais. Allons, ami Zora. 


un bon mouvement, 
s'il vous plaît. 





COCKPIT : 
COCKTAIL DE BON ALOI.. 


Le poste de pilotage nous offre un agréable mélange de 
style américain simplifié et de fonctionnalisme européen. 
Les instruments (cadrans ronds) sont placés devant les 
yeux et grouprnt tous les contrôles désirables sur une 
voiture grand-tourisme (compte-tours, vitesse, température 
d'eau, ampèremètre, pression d'huile, etc.}. Le volant d'acier 
poli à trois branches est placé « à bras tendus », et les 
sièges-baquets sont très bien dessinés... encore que le dossier 
devrait être plus moulant pour mieux soutenir les passagers 
en virage. Le petit levier de vitesses tombe exactement dans 
la main, et la qualité remarquable des synchros en rend le 
maniement particulièrement agréable. 


LE POUR : LE CONTRE : 


Performances Tenue de route 
remarquables ; douteuse ; 
Souplesse 


à bas régime ; 
Bon aménagement ; 
Direction précise ; 
Ligne réussie. 





Sièges pas assez 
moulants ; 


Prix trop élevé. 
Starter 


LE TABLEAU DE BORD DE LA CORVÈÊTE, 
ÉANÉ RENIER SON, ORIGINE D'OUTRE. 
ATLANTIQUE , POSE! CEPENDANT 
TOUT CE QU'UN AMATEUR EX/GEANT 
DEUT SOUHAITER : COMPTE-TOURS, 
VAUGE ES6ENCE , THERMOMÈTRE. 
PRESSION D'HUILE, AMPÉREMÈTÉE , 
RADIO ET. CLIMATISATION EE 
LVA MÊME UNE LAMPE TEMOIN 


ÉGNALANT LA FERI 
Be METURE DU FREIN A 


LA ÉRILLE DES 
VTESSES EST, 
CLASSIQUE 








JE SUIS BIEN ENNUYÉ. JE DOIS ME 


RENDRE AD CAMP. MAIS AVEC MON 
C2 SAC, JE SUIS TROP LOURD POUR 

PASSER SLT: LES PONTS TROP FRA- 

GILES POUVEZ-VOUS M'INDIQUER 


UN AUTRE 











EN GUISE DE HORS-D'ŒUVRE, 
-VOICI QUELQUES PONTS CONNUS] 7 
LES IDENTIFIEZ-VOUS ? ; Een DENC 
ULTER 
D La carre À 
LA PAGE 39 



































Ps «7 
«? Gœastones 9 ne. Le» 
D BRARE come ] AN TAHTEA SE RE. 


AH 7 IL V À UNE SURPRISE I PAR LA, 
TU GÈLES À, [C'EST FRoI CHAUFFE / HIHI 7 
=) 





AUNQURD'HUI /..TU CHERCHES 7 
RE SENQUE ë £ 


















































Commandez 
dès à présent votre 









BATEAUX PLIANTS ET RIGIDES PREFABRIQUES 
(Brevets français) 


Dimensions : } 










Encombrement 










(plié) réduit. 
2,50 X 0,42 X 0,09 
(ouvert) Tenue à l’eau 
243 X 1,17 X 0,35 parfaite. 






3 À Sécurité 


par caissons 
de flottaison 
ou réserves 

d'air. 






Prix à pattir 
de 500 NF 
(tt. ci) 


Poids : 
28 à 33 ke. 












Demandez la documentation SP c. 2 timbres 
C!° FRANÇAISE MEISSONNIER 
23 bis, Quai d'Austerlitz, PARIS (19°). - Tél. POR, 05.59 
El BATEAUX VISIBLES TOUS LES JOURS 
3 V,Posibilité de -détaxe Mer» (nou consulter). 
£ 


Vente en Suisse: Otto Baumann - Bahnhofstrasse 5 
Oberrieden-Zurich. 


«et puis aus}, un paquet 
de PÉTIT-EXQUIS avec 
un drapeau, s'il vous plait 
Madane. 


DCay es 





Avec chaque paquet de PETIT-EXQUIS un 
drapeau en métal laqué et qui tient debout 


Bleus, rouges, jaunes, tous ces drapeaux rutilants t'apportent de: 
passionnants renseignements sur tous les pays de l'Europe : Les 
capitales, les monnaies, les: populations, 

Et le DRAPEAURAMA L'ALSACIENNE ? Il te présente une 
splendide CARTE PANORAMIQUE de l'Europe et des empla- 
cements pour ranger tes drapeaux, 

Tu velx faire des jeux sensationnels ? Orner les murs de ta 
chambre ? Regrouper toutes tes anciennes collections ? Etonner tous 
tes amis ? 
Alors, nvüi 


L'ALSACIENN 
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te le-bon 
découvre 








lHjeratrace om agrée en 
Europe en croquant le PETI 




















nous avons le drapeau 
de la Roumanie | 
NRA 





FRANCE ET UNION FRANGAISE ler NF) : 1 fn 128 © 









mois : 14,50 - 3 mois : 7,50. 
SUISSE (en Fr. suisses) : | an 137 : 6 mois : 19 - 
mois : 9/75. 

ire à) ; Editi FILS & Cle, 8 rue 





Souscrire 3. DUPUIS, 
Bellinl, Paris 16°. C. : 5627-81. 
RECOMMANDATION | MPORTANTE  : 

Pour tout chanaement d'adresse, pour la France et l'Union 
Françaises uniquement, prière de joindre la dernière bande 
d'abonnement et la Valeur d'un numéro (en timbres ouen 
<oupons-réponses) 

IL est strict 
fins de location. 





nt [interdit d'uti 





‘cet exemplaire à des 





























LL 


Encore 5 drapeaux et} 
nous aurons terminé 
notre collection avant 
les ‘ copains". 


NN 





NN 


NN 





N UI et à retourner à 
L'ALSACIENNE-BISCUITS o 
MAISONS-ALFORT (Seine) a 

NOM et PRÉNOM 








ADRESSE … Se 
VILLE DÉPT. - 
Désire recevoir le DRAPEAURAMA "  DRAPEAUX 


D'EUROPE. Je joins dans monenveloppe 8 timbres neufs [Il 
ne NF. (Attention | Tout bon sans timbres sera consi- 1 

















mm me = où 






QUESTIONNEZ... LE FURETEUR VOUS RÉPONDRA ! 


Comment 
l'eau des bar- 
rages donne-t- 
elle de l’électri- 
cité? (Marie- 
Louise Moulin, 
à Blanc-Mesnil, 
Seine-et-Oise). 





Le barrage 
n'est là que 
pour maintenir à une certaine 
hauteur une réserve d’eau perma- 
nente, Les surplus d'eau s'accumu- 
lant dans le réservoir doivent, for- 
cément, être évacués. On les capte 
donc, au terme d'une «chute» sou- 
vent considérable, dans les tuyaux 
d'une centrale hydro-électrique, 

En voici le principe: le torrent 
artificiel venant du barrage fait tour- 
ner de grandes turbines (sortes de 
roues à aubes modernes). Ces |tur- 
bines, couplées à de puissantes géné- 
ratrices (la dynamo, en grand), pro- 
duisent de l'électricité, laquelle) est 
envoyée par des câbles à haute ten- 
sion à tous les coins du pays, L'eau 
des barrages est appelée la « houille 
blanche », car elle remplace avanta- 
geusement la houille noire (le char- 
bon) dans le fonctionnement des 
centrales. 

L'Atlantide at-elle réellement, extsté ? 
(André Péiry, à Bressoux, Liège.) 

Citant les archives antiques des prêtres 
égyptiens, Platon a décrit comme suit 
l'Atlantide, dans un texte fameux : « C'est 





Guy Robert 


MONT LUISSON (LOIRE) 
lET CHRISNAN CERDAN (PRAN) 


VE VOUDRAIS CONNAITRE LES RÈGLES 
DÙ VEU D'ÉCHECS.. 





ELLES SONT AS6EZ SIMPLES, MAIS LE 








JEU EXIGE BEAUCOUP D'ATTENTION ET LA TOUR: ET. 
DE CONCENTRATION RAA EeR D'UN ‘ 
BêNe Ets 


une plaine fertile située 
au-delà des Colonnes 
d'Hercule (à l'ouest de 
Gibraltar); elle s'étend 
près de la mer; elle est 
entourée d'un cercle de 
montagnes qui la protè- 
gent des vents du nord. 
Une ville magnifique, 
dont les palais et les 
temples sont construits 
en pierres de trois cou- 
leurs, blanches, noires 
des flancs, de l'Île. ». 





tirées 


et rouges, 
Poursuivant, dans Critias, ce «reportage », 
Platon assure encore qu'en des temps très 


reculés, les Atlantes auraient commencé 
d'envahir la Méditerranée, mais que .le 
péril aurait été confuré miraculeusement : 
«Les Atlantes ayant laissé se ternir en 
eux la parcelle de divinité et prévaloir 
l'élément humain, les dieux les châtièrent 
en engloutissant, en une nuit, leur conti- 


nent..». Scientifiquement, qu'en est-il de 
ces légendes ? 
La plupart des géologues admettent 


l'existence d'un continent où d'une grande 
ile atlantique, engloutie par un cataclysme 
volcanique et un effondrement prodigieux 


du sol. Presque toujours les les de cet 
océan, :très volcaniques, attestent une 
énorme activité souterraine, De plus, 


Madère, les Açores, les Antilles, peuvent 
être les restes de gigantesques montagnes 


écroulées, ébranlées aujourd'hui encore de * 


secousses continuelles (la Montagne Pelée, 
Agadir, etc..). Divers sondages dans 
l'Atlantique ont remonté du fond de la 
tachylite, substance vitreuse, colloïdale, 
caractéristique d'un refroidissement à l'air 
libre ! 

Enfin, les géologues et paléontologues 
s'accordent pour situer vers 6000 ans avant 
JC. ‘ln fin de Ja dernière période 


OÙ DE PLUSIEURS CASES. 





1 





|LA PLACE DES PIÈGES SUR L'ÉCHIQUIER 





R METTRE SA TOUR AURES DE SOU 
ÊT FAIRE ASSEP LE RO AU- DESSUS |, 
LA TOUR, À CONDITION QUE CES DEC/K 
S N'AIENT RS ENCORE ÉTÉ 
ES QUE LE RONNE BE METTE Pas. 
ÉCHEC ET LA TOUR EN PRISE, ET OUIL 


AIT PS D'AUTRES PÉCES ENT 
5 DEUX PRÉCITÉES 











 |LEU D'éCUECS Se JOUER 
CHAQUE SOURUR DIBRCAE DE. 


TOURS, 8 CAVALIERS, & FOUS 


1RÔI, * REINE OÙ DAME ET. 

[2e 8 PIONS Où OLDATS ; 
PLACÉS BUR LE JEU COMME 

_ JNDIQUÉ 


CY-CONTRE 









tre l'Atlan- 
tide, en s'effondrant, qui aurait libéré le 
passage aux courants marins chauds (Gulf 
Stream) et accéléré la fonte des glaces ! 

Et ceci nous ramène aux sources égyp- 
tiennes. L'histoire et les premières dynas- 
ties du Nil remontent à 5000 avant J.-C, 
peut-être plus haut. Il est très possible que 
Je récit de l'invasion et de la catastrophe 
atlante, profondément gravé dans les légen- 
des. méditerranéennes, ait été conservé 
oralement, mot à mot, par la rigide tradi- 
tion religieuse de l'Egypte. Plus tard, l'ap- 
parition des hiéroglyphes auraient permis 
de fixer une fois pour toutes le récit, au 
bénéfice de Platon. Les textes de la biblio- 
thèque d'Alexandrie, incendiée par les 
Arabes, contenalent probablement d'autres 
renseignements À ce sujet. 

Pour conclure — mais ceci relève de 
l'hypothèse pure — on se demande si cer- 
taines peuplades d'origines mystérieuses ne 
descendraient pas de groupes d'Atlantes 
rescapés. On a avancé l'exemple des Bas- 
ques, des Etrusques et même des Touareg 
(Pierre Benoit, dans son roman, place 
J'Atlantide au Saharal) Et certains attri- 
buent aux rescapés atlantes l'origine 
«divine et solaire» des premières élites, 
puis dynasties, égyptiennes. ce qui expli 
querait la si pleuse conservation de la 
légende. Mystère passionnant, aux frontiè- 
res de l'Histoire et des contes antiques ! 

un AMI de JEUX ou 


CHOISISSEZ 2 Dévense. Viner 


ou demander liste de Chiens teutes 




















glaciaire européenne. C'est peu 

































Races, tous garde ou agrément : 
Bergers, Boxers, Groenendaels, Caniches, 
Loulous, Foxs, Pinchers, Cockers, Epa= 


gneuls. + Chats. - Olseaux. — CHENIL 
MAISON-BLANCHE, 184, Avonue 1 
Paris. GOB. 76-99. - Exposition Permo- 
nente, - Bonne arrivée gorantie, + Expé- 
dions partout. 
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mande, dans le Lot-et-Ga- 
ronne, nous demande la 
liste et la représentation de 
tous les singes existant au 
monde. Pour lui donner sa- 
tisfaction, il nous faudrait 
consacrer un article de 
deux pages par semaine 
pendant un an, à ces sym- 
pathiques animaux. Et en- 
core ! Il existe des centaines d'espèces de singes sur 
la terre, tant dans l'ancien monde qu'aux Améri- 
ques. Chacune possède des mœurs bien à elle et 
diffère très fortement des autres. Voici tout de 
même, pour faire plaisir à Claudy, un essai de clas- 
sification du sous-ordre des « Primates Simiens ». 








. 
Groupe des Platyrrhiniens 
(au grec platus, large - rhinos, nez). 

Ici, les narines sont très écartées et séparées par une 
cloison épaisse. La longue queue est presque toujours 
préhensile. Les Platyrrhiniens ont presque tous 36 dents. 
Ils habitent l'Amérique Tropicale, 

Famille des Hapalidés : OUISTITI À PINCEAUX - 
OUISTITI LION (9). Minuscules, légers, querelleurs, ces 
tout petits animaux peuvent sauter dans le vide d'un 
arbre haut de plus de vingt mètres et atterrir sans mal. 


Famille des Cébidés : SAKI, roux, chevelu et barbu. - 
QUAKARI à la face rouge écarlate. Ces singes vivent en 
bandes nombreuses au sommet des arbres, ne descendent 
pratiquement jamais sur le sol. SINGES HURLEURS (10) 
à la voix puissante, vivant en communautés « chantan- 
tes », CAPUCIN, à la touffe de poils sur le crâne rap- 
pelant le capuchon des moines. SAIMIRI - ECUREUIL, 
très joli, dont le cerveau est plus grand proportionnel- 
lement que celui de l'homme, ATELE ou SINGE-ARAÏ]- 
GNEE, à la queue et aux membres démesurés. LAGO- 
THRYX à la toison laineuse. DOUROUCOULI, aux habi- 
tudes nocturnes. 


na 
Groupe des Catarrhiniens 
(du grec cata, vers le bas - rhinos, nez). 

Singes à narines dirigées vers le bas comme chez 
l'homme et séparées par une mince cloison. Ils ont 
32 dents. 

Famille des Semnopithèques Nombreuses espèces. 
La plus connue est le singe sacré de l’Inde, l'ENTELLE 
(2), qui habite par troupes de centaines d’individus les 
temples religieux. N'oublions pas parmi les Semnopi- 
thèques le fameux NASIQUE (1) qui est l'un des rare: 
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Claudy Blanchard, de Mar- singes aimant nager. Les Semnopithèques habitent l'Asie 


et l'Océanie. 

Famille des Colobes : Singes africains, parmi lesquels 
le très beau GUEREZA (5), dont le pelage sert à la 
confection de chapeaux indigènes (danseurs du Ruanda- 
Urundi). Ils n'ont pas de pouces. 

Famille des Cerconpithèques : Ils habitent l'Asie et 
l'Afrique. Leurs bras et leurs jambes sont de la même 
longueur. MACAQUE-RHESUS (3) - (Thibet, Indes, 
Chine, Japon). MAGOT, seul singe européen (Gibral- 
tar). Et tous les Cercopithèques des forêts et des savanes 
d'Afrique SINGE VERT, GRIVET (4), GUENON, 
DIANE, MANGABEY, PATAS, etc... 

Tous les singes déjà nommés sont de petite taille. Le 
Ouistiti lion est gros comme le poing, le Nasique et le 
Cercopithèque Mangabey à peine comme des chats. Mais 
d’autres Catarrhiniens existent, gros, les 
Cynocéphales, singes à tête de chien, féroces, vivant en 
troupes : BABOUINS, MANDRILLS, HAMADRYAS (6). 


bien plus 































2 f. 


ré 


SINGES 


Groupe 
des 
Anthropoides 


Ce sont les quadrumanes qui se rap- 
prochent le plus de l'homme. Dans 
« Spirou », nous avons déjà raconté la 
vie de deux d’entre eux : le GORILLE 
et l'ORANG-OUTAN (8). Appartien- 
nent aussi à ce groupe : le CHIMPAN- 
ZE (11) et le GIBBON (7). 

Les Anthropoïdes sont peut-être les 
plus intelligents des mammifères, et 
leurs poses, leur manière d'agir, cer- 
tains même de leurs regards, rappel- 
lent l’homme d’une façon troublante. 

Chimpanzé et gorille sont africains. 
Orang-outan et gibbon sont indoné- 
siens. 
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ÉCOUTEZ VOIR! | 


« J'ai découvert deux choses : 





JEAN NOHAIN VIENT D'EMMENER PEN- 
DANT LES VACANCES DE PAQUES TROIS 
JEUNES FRANÇAIS EN AFRIQUE DU SUD 
POUR OFFRIR DEUX COFFRETS DE ROSES 
D'ORLEANS A LA FEMME DU GOUVERNEUR, 
EN RETOUR, DEUX PETITES FILLES SUD- 
AFRICAINES, INA STEYN ET ANITA MAR- 
TIN, ONZE ANS CHACUNE, SONT VENUES 
A PARIS OFFRIR DES FLEURS DU CAP A 
Mme DE GAULLE. ELLES ETAIENT LES LAU- 
REATES D'UN CONCOURS RADIOPHONIQUE 
POUR LEQUEL ELLES AVAIENT BAPTISE UNE 
ROSE ET ECRIT UN POEME SUR CETTE 
FLEUR. 

A JACQUES VALLEE, QUATORZE ANS, QUI 





Jean Nohain animant, avec l'humour 
qui lui est coutumier, l'émission qui 





envoya trois jeunes Français en Afrique. 


REPRESENTAIT LES ROSIERISTES  D'OR- 
LEANS, NOUS AVONS DEMANDE SES IM- 
PRESSIONS DE VOYAGE : 


Souvenirs de France. 


— Nous avons voyagé en DCé à 
l'aller et en DC 8 au retour. A l'aller, 
nous avons fait escale à Brazzoville et 
nous avons pu visiter la ville. En Afri- 
que du Sud, nous avons séjourné trois 
jours à Johannesbourg ef au Cap. Je 
parle un petit peu l'anglais, mois cela 
ne m'a pas servi autant que je pensais, 
cor là-bas on parle surtout l'afrikaan. 
Mais j'ai trouvé des survivances du 
françois : une rue de La Rochelle, une 
ferme « La Provence », des gens appe- 
lés Martin ou Pinard et même un monu- 
ment élevé à la mémoire des huguenots 
qui, il y a trois cents ans, ont apporté 
la Vigne de France. Puis, à l'école, les 
enfants nous ont chanté « La Marseil 
laise » en français. Cela faisait un mois 
qu'ils l’apprenaient. Ils n'avaient presque 
pas d'accent. 





Une visite-éclair. 


— Avez-vous eu le temps de jouer 
avec eux et de visiter quelques coins 
pittoresques ? 

— Non, nous n'avons pas pu jouer, 
mais il y avait une Exposition sur la 
France à Johannesburg où nous som- 
mes allés et où l'on nous a demandé 
des autographes et un tas de ques- 
tions sur notre pays, Nous n'avons pas 
eu le temps de visiter grand-chose. Nous 
n'avons pas vu les animaux du pays, 
sauf les antilopes qui se promenaient 
dans un parc que nous avons trayersé 
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Faviation et l'Afrique ! 





JACQUES VALLÉE, QUI A VISITÉ L'AFRIQUE DU SUD : 





Ce sont les plus jeunes violonistes du monde. Ils ont joué du Mozart devant Jean 
Nohain émerveillé. Leur moyenne d'âge : cinq ans seulement ! Que d'enfants prodiges ! 


en voiture. Pour les plantes, j'ai remar- 
qué au Cap une fleur que l'on ne 
trouve que là-bas et qui ressemble à un 
gros chardon de toutes les couleurs. J'ai 
logé chez une famille de blancs très 
riches qui avaient un court de tennis, 
une piscine et tout et tout, et qui ont 
été très gentils avec nous, J'ai pu 
acheter des souvenirs : des objets en 
ébène, du moins c'est ce qu'on m'a dit, 
et qui ont été, paraît-il, fabriqués por 
des noirs. J'ai vu aussi des nègres 
qui peignaient de petits napperons. 


Au revoir, l'Afrique ! 
— Où avez-vous connu les deux fil- 
Retour 


d'Australie, Jean Nohain a 


reconduit les 


lettes qui sont venues en France ? 

— À l'exposition de Johannesburg. 
Elles sont restées huit jours en France. 
Elles sont d'abord venues à Orléans, puis 
elles ont visité les châteaux de la Loire 
et ensuite elles sont allées à Paris. Mais 
nous ne les connaissons pas beaucoup. 

— Le voyage n'était pas trop court ? 

— Si, bien sûr, mais j'espère bien y 
retourner un jour Et puis, cela m'a 
permis de découvrir deux choses : l'avia- 
tion, parce que l'on nous a permis de 
visiter le poste de pilotage de notre 
avion, et l'Afrique, que je connaissais 
à peine par mes livres, 

Alain AMIOT. 


jeunes Français, lauréats 


du concours radio, et leurs homologues sud-ofricains, porteurs de fleurs du Cap. 









LES PLUS BELLES 
HISTOIRES DE 
IL'ONCLE PAUL 










GROS PLANS DE REQUINS 





VICE-PRÉSIDENT DU CLUB DES 























LE REQUIN S'ATTAQUE 
SURTOUT AUX 
NAGEURS DE SURFACE. 















J'A| SERVL MALGRÉ MOI, 


D'APPÂT À UN REQUIN-TIGRE / 
IL ME FAUT LA TÊTE DE CE 
MIGNON EN GROS PLAN. 

LA CAMERA / PRÉPAREZ - 
VOUS À PLONGER ET] 

À ME L’AMENER.. 








BIENTÔT, CAMERA SOUS-MARINE 


AU POING, /L SE RETROUVE SOUS 
L'EAU AVEC SON AMI LE PLONGEUR: 


DONIENS, ILS CHERCHENT LE 
REQUIN-TIGRE... 
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p LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 








CHACUN SAIT CE QU'IL À À' FAIRE ue MAIS LE SQUALE TROUVE LA PLAISANTERI/E 
ROGER LE PRENDRE À' REVERS LE SAUMÂTRE ! JL N'A PAS DU TOUT L'ENVIE,DIRAIT-0! 
ET LE RABATTRE VERS LA CAMERA ; ï D'ÊTRE PROJETÉ SUR LES ÉCRANS DES SALLES 





LES DEUX GARDES DU CORPS, LE OBSCURES / 
PIQUER DANS LES FLANCS, LE - 
MAINTENIR DANS LE BON CREM/S D 
ET LUI INTERDIRE TOUTE VELLÉITÉ  Kes 
D'OFFENSIVE... 



















MANQUÉ / LS RECOMMENCENT. À' 
IL À PLONGE PLUSIEURS REPRISES 
TROP TÔT... CETTE TERRIBLE CORR/DA . CHEVAUCHER 


EN VAN. EXCÉDÉS, /LS POUR TE 
REMONTENT ET TIENNENT L'AMENER... 
CONSEIL … 





MANGEUR D'HOMMES . 
LE TAQUINER DAVANTAGE 
RISQUERAIT DE LE FAIRE 
ENTRER EN FUREUR 
NOUS LUI SERVIRIONS 
DE FESTIN... 




















a. 






TU NE VAS PAS PRIVER VEAN SE LAISSE CONVAINCRE, / 
LES SPECTATEURS DECET LES REVOICI TOUS QUATRE SOUS CA Y EST ” 
EXEMPLAIRE REMARQUABLE”| |L'ÆEAU. /LS PRENNENT DES JE SUIS DESSUS 
NON ? ESSAYONS/ MAIS RISQUES TERRIBLES,, RUSENT VITE, LES AILERONS / 
N'OUBLIE PAS ; QUAND TU AVEC LE SQUALE. APRÈS BIEN 


DES EFFORTS, ENFIN... 





L'AURAS FILMÉ, LÈVE LE 
BRAS. JE LE LACHERAI. 


ET ALORS... 
SAUVE QUI PEUT./ 























EMPOIGNER UN REQUIN PAR ÉBERLUÉ PAR CETTE PRISE SOIS GENTIL / / 
LES A/LERONS, C'EST UN PEU INATT ENDUE, PIQUÉ AU MON! NEME DÉSARÇONNE PAS : 
COMME TIRER LES DEUX SOUBRESAUT, À DEM/ MATTRISÉ, |(ON N'EN À QUE POUR ON. fl 
OREILLES D'UN CHIEN. IL NE LE SQUALE SE FAIT DOCILE... MOMENT... FAIS RISETTE 
CRE CEREeE À L'OBVECTIF..…. 








A 
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_ GROS PLANS DE REQUINS 





ET JEAN FOUCHER-CRETEAU RÉUSSIT … |fs LE REQUIN-TIGRE N'EN EST PAS HA/HA / 
NON SEULEMENT UN GROS PLAN MAIS ENCORE REVENU / QUAND /L SE 
ENCORE D'EXTRAORDINAIRES DOCUMENT RAVISE,/L EST TROP TARD : 
OÙ SON AMI, ROGER LESAGE, GALOPE NOS QUATRE AMIS ONT RALLIÉ 
SUR ON RÉQUIN COMME UN VOCKEY LE BORD. NN 
SUR ON CHEVAL DE COURSE / 


C'EST FAIT / 
DÉCAMPONS D'ICI 
EN VITESSE / 















CE N'EST PAS UN 
REQUIN BLANC 6, 
HEUREUSEMENT ON 
EN À VU ATTAQUER 
DES BARQUES ET 
LES FAIRE } 
CHAVIRER ! 






NOS DEUX 

GARDES DU CORPS 

ONT DÔ RENTRER. TANT PIS./ 

NOUS CONT INUERONS 
SANS EUX … 
























G)LE PLUS FÉROCE DES REQUINS . 
1L PEUT AT TEINDRE 10 M. DE LONG 
ET PESER PLUS DE 8.000 K/LOS. 














= CEE Zr 7 
VEAN VOUDRAIT. ENCORE QUELQUES : —. sr TT EN VOA UN... 
SÉQUENCES. COMME JLS DOIVENT. RL /L À APERÇU CETTE 
REPARTIR LE LENDEMAIN POUR LA FRANCE LOCHE. IL VIENT À' ELLE... 
/LS DÉC/DENT DE TRAVAILLER A' DEUX Le) ÈE 2 DESCENDONS DOUCEMENT 
CAMÉRAS. ILS ONT OCCIS DES POISSONS à EN FILMER SON REPAS 
ET LES ONT.JETÉS SUR UN HAUT-FOND LZ < EN GROS PLAN... 
COMME APPÂTS... 














VEAN APPROCHE, BRAQUE TOUT VA BIEN, LE REQUIN MAIS LE COURANT. ENTRAÎNE 
SA CAMÉRA, ACTIONNE LE SE SA/S/T. DE LA LOCHE EN VEAN PLUS LOIN QU'IL NE 
DÉCLENCHÉMENT. COMMANDAI FIXANT VEAN DE SON OE/L LE VEUT VERS LE SQUALE. 


LE MOTEUR ELECTRIQUE. 


SOUDAIN CELUI-CI LÂCHE 
ZA LOCHE ET... 

















LES PLUS BELLES 


HISTOIRES DE 
L'ONCLE PAUL 





GROS PLANS DE REQUINS 








TONNERRE / 
IL ME 
CHARGE / 





= [ ROGER S'APPRÊTAIT LUI AUSSI A' 
FILMER LE REPAS DU “SEIGNEUR DE 

LAMER,y. IL N'ENA PAS EU LE TEMPS, 

POUR LA BONNE RAISON QUE … 














Ge Æ LESAGE FILME 
TEMÉRAIREMENT. L'ASSAUT. 
DE CE SECOND AGRESSEUR.. 











.. TAND/S QUE VEAN CRIE, PROJETTE SA CAMÉRA 
EN AVANT, BAT DES SAMBES, FAIT APPEL, A'7TOUS 
LES MO VENS DE DÉFENSE POUR SE DÉBAR 

DO PREMIER REGUN... 


RASSER 





ae Se] 














SURPRIS PAR CETTE MANŒUVRE, 

LE REQUIN SE CABRE, PASSE À' 
CÔTÉ, DÉCRIT ON CERCLE, REVIENT 
À LA LOCHE, NE LA PREND PAS ET, 
COMME ON FOU, CHARGE VEAN DE 
WOUVEAU. . 








DIEU MERCI, LA COQUE DU 
BATEAU N'EST PAS LOIN. 
VEAN ET ROGER ÉCHAPPENT 
À' LEURS ASSA/LLANTS EN 
REMONTANT EN TORNADE... 
















/'EAMEUSES 
SÉQUENCES” 





OILA', GARÇONS, AU PRIX DE 
QUELS DANGERS DES HOMMES 
NTRÉPIDES ET COURAGEUX 
PEUVENT VOUS PRÉSENTER UN 
PALPITANT DOCUMENTAIRE QUE 

OUS CONTEMPLEZ...CONFOR - 

ABLEMENT ASSIS DANS VOTRE 

FAUTEUIL / 
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Notre reporter a interviewé 
Christian Zuber, 

qui a séjourné récemment 

aux Galapagos et y retournera bientôt. 
Ces iles sont un paradis 

d'animaux rares. 

et d'enfants en vacances 

perpétuelles ! 





La frégate des Galapagos 

est unique au monde. 

À la saison des amours, le mâle 
porte sous le bec une poche rouge 
gonflée d'air 


destinée à atti la femelle, 








Texte de 


Charles JADOUL 


Photos de 
Christian ZUBER 


Il s’appelait Charles. Charles Darwin. En partant à bord du 
« Beagle », en ce mois de décembre 1831, pour un voyage d’études 
dans les îles du Pacifique, il ne savait pas qu’il s’embarquait pour 
l’immortalité. C’est alors qu’il étudiait la faune et la flore d’un petit 
archipel volcanique, perdu au milieu des flots à un millier de 
kilomètres des côtes de l’Equateur, que Charles Darwin fit une série 
de découvertes stupéfiantes. Ces quelques rochers, anciens cratères 
éteints pour la plupart, hébergeaient des plantes et des animaux 
absolument inconnus ailleurs. Inconnus n’était pas d’ailleurs le 


terme exact. 


N pouvait facilement don: 
ner un nom aux espèces 








animales qui vivaient 
dans ci tortues, 
iguanes, cormo- 
rans 


Mais ces tortues étaient énormes, 
les iguanes monstrueux, les fréga- 
tes portaient une gigantesque poche 
rouge sous le bec, les cormorans ne 
volaient plus: leurs ailes étaient 
devenues de ridicules moignons.… 

Darwin nota que plus de la moi- 
tié des espèces vivantes représen- 
tées là-bas revêtaient un caractère 
original et unique. C'est ainsi qu'il 
eut l'idée de sa théorie de l'évolu- 
tion, qu'il exposa dans son fameux 
livre « De l'Origine des Espèc 

Darwin prétendait que les espèces 
vivantes évoluent  insensiblement 
selon les circonstances climatiques, 
l'habitat, leur genre de nourriture 
et leurs besoins pour engendrer à 
la longue de nouvelles espèces 
mieux adaptées. 























Un coin de paradis 


terrestre. 

Cette théorie hardie souleva un 
déchaînement de protestations à 
l'époque. Depuis, nous savons, Dieu 


Ces bêtes, ces végétaux, 


étaient différents! 


merci, que nous ne descendons pas 
du singe et qu'il n’est probablement 
que notre lointain cousin, Dans l'en- 
semble cependant, Darwin avait vu 
juste. Les étranges animaux de l’ar- 
chipel perdu sont les descendants 
de ceux qui, il y a longtemps 
échouèrent là-bas, portés par les 
courants marins. Coupés du monde 
extérieur, ils ont suivi une évolution 
propre. Le cormoran aptère à perdu 
les ailes, dont il n’avait pas l'usage, 
- le poisson était si abondant: que 
l'oiseau n'avait qu'à se pencher au 
bord des vagues pour se nourrir. 
Pendant des , tandis que 
leurs pareil ient com- 
plètement de la surface du globe, 
les grands iguanes se multipliaient 
en toute quiétude parmi les blocs 
de lave. Reptiles, oiseaux et mammi- 
fères vivaient en bonne intelligence 
Aucun d'eux ne se connaissait d'en- 
nemi, à part le requin vorace. 
Jusqu'au jour où l'homme vint. 

















































Les Incas ont tracé 


la route aux pirates. 


Tubac-Yupanqui fut un grand Inca. 
Son père, Pachacutic le Sage, lui avait 
laissé en héritage un vaste empire, qui 











ÉTRANGES 


GALAPAGOS 


Pérou et la Bolivi 

bac y ajouta un fleuron. Il vain- 
quit le Seyri, ou roi de Quito, 
et annexa le territoire qui forme 


aujourd'hui l'Equateur, Parmi 
ses nouveaux sujets,  l'Inca 
observa les Mantas, les seuls 


reconnaître entre mille les po- 
teries_ incasiques... 

Le temps passe. Colomb dé- 
couvre l'Amérique, et Pizarre, 
l'aventurier, fait étrangler dans 
sa prison Atahualpa, le dernier 
Inca, petit-fils de -Pupaes— - 

En 1535, le bateau qui em- 
mène l'évêque Thomas de Ber- 
langa vers le Pérou est pris 
dans un puissant courant marin, 
C'est le courant froid de Hum- 
boldt, dont nous reparlerons. La 




















L'explorateur milanais Benzoni 


a publié la 





remière gravure 


d'une « balsa » en 1572. Les plus grandes chargeaient 50 tonnes. 


navigateurs dignes de ce nom 
de toute l'histoire  précolom- 
bienne. Ces Indiens affrontaient 
ie Pacifique à bord de «bal- 
sas», radeaux géants pourvus 
d'une voile carrée à l'avant et 
capables de transporter une 
grande quantité d'hommes et 
de marchandises. 

Tupac-Yupanqui apprit aussi 
que le vent amenait parfois 
jusqu'au rivage des poussières 
insolites, qui semblaient indi- 
quer l'existence, au-delà de 
l'horizon, d'une terre inconnue. 
Pour en avoir le cœur net, 
l'Inca construisit une flotte de 
balsas et s'embarqua avec dix 
milles hommes. L'expédition fut 
absente un an. 

Dans le sable du rivage et 
l'humus qui recouvre les ro- 
ches volcaniques de l'archipel, 
on trouve des tessons, des frag- 
ments de poteries, Leur origine 
n'est pas douteuse. On peut 


rands iguanes se 
ent d'algues qu'ils 


Quelques 
se nou 








dérive dure dix-sept jours, au 
bout desquels apparaît un ar- 
chipel inconnu peuplé de tor- 
tues géantes. Découvertes offi- 
ciellement, les iles reçoivent un 
nom. Ce seront les +Galapa- 
gos» (tortues, en espagnol). 

Coïncidence ? Les hôtes tris- 
tement célèbres de l'ile de la 
Tortue, les pirates qui ont pour 
nom Morgan et Dampier, se 
fixent dans l'archipel. 

Après eux, pêcheurs et marins 
de passage visitent les îles. Is 
massacrent les animaux pré- 
cieux qu'elles hébergent et en 
particulier les tortues, qui sont 
d'un bon rapport. Pis: ils 
lâchent un peu partout des 
espèces nouvelles qui rompent 
l'équilibre naturel de la faune. 
Chassées par l'homme, les tor- 
tues sont poursuivies dans les 
forêts marécageuses par des 
pores redevenus sauvages. 


Les hôtes uniques de l'Arche 


rélassent sur la lave noirôtre. Ils 


« cueillent » à marée basse. 





Encore une 











5 cœ 


tonneau, utilisé por les navigateurs, est le seul bureau de poste 


gratuit du monde : 


vous estampillez vous-mêmes vos lettres. 





Deux cents ans d'âge et 2,60 m. de tour de t 


est l'une des plus grosses et 


de Noé du Pacifique sont mena- 
cés d'extermination.. 


Les phoques 
sous l’Equateur ! 


Si vous débarquez un jour 
aux Galapagos, vous aurez beau 
être prévenus, les phoques vous 
surprendront. La présence inso- 
lite de ces animaux des con- 
trées glacées s'ébattant sous 
l'équateur s'explique facilement. 
Le courant dont nous parlions 
tout à l'heure, ce fameux cou- 
rant froid de Humboldt, trans- 
porte ces mammifères de 
l'Antarctique jusqu'à l'archipel. 
Au bout d’un interminable 


ille. Cette tortue | 
des plus vieilles du monde, 





voyage sans escale de plus de 
10.000 kilomètres, phoques et 
otaries s'échouent un beau jour, 
complètement exténués, sur les 
grèves des Galapagos. Le cou- 
rant de Humboldt ne se con- } 
tente pas cependant d'assurer | 
cete migration sans espoir de 
retour. Grâce à lui, l'archipel 
jouit d'un climat idyllique : il y 
fait 22 toute l'année. La Côte 
d'Azur de janvier à décembre! 


La vraie douceur 


de vivre... 

Les les. Galapagos hébergent 
quelque 1.500 pêcheurs indiens 
qui vivent sans se fatiguer. Le 
poisson est abondant et les 


besoins de ces gens sont modes- 

tes. Le vrai paradis terrestre, 
c'est ici, bien plus qu'à Tahiti 

ou ailleurs, qu'il faut le recher- 
cher. 

Une cinquantaine d'Européens 
l'ont compris, Allemands, Nor- 
végiens, Belges et Français 
vivent groupés dans l'ile de 

Santa Cruz, dans les maisons 

qu'ils ont construites de leurs 

mains. La pêche, la chasse et 
la culture des légumes les plus 
variés suffisent à assurer leur 
existence. Les enfants sont une 
une vingtaine, Tous, à l'excep- 
tion d'un petit Bruxellois, sont 
nés aux Galapagos. Ils ne con- 
naissent le monde extérieur et 
notre civilisation moderne que 
par leurs livres et quelques 
magazines. Tous parlent plu- 
sieurs langues et bénéficient de 
l'instruction de leurs parents. 

Pour eux, les grandes vacances 

durent toute l’année ! 





L'Eden a fermé 
ses portes. 


Depuis 1959, nul ne peut plus 
se fixer aux Galapagos. 

La dernière famille a jeté 
l'ancre à Santa Cruz. Sitôt 
arrivé, l'homme a retiré sa 
montre de son poignet et l'a 
jetée dans la mer, Ce geste était 
un rite. L'horaire n'existe pas 
aux Galapagos, comme y sont 
inconnus la radio, la télévision, 
et. les receveurs des contribu- 
tions. Depuis lors, l'ange Ga- 
briel — lisez le gouvernement 
équatorien — a décidé d'arrêter 
l'immigration. Si vous rêvez de 
fuir notre monde agité, il faudra 
donc choisir un autre rivage. 
C'est dommage, direz-vous. 
Peut-être. Mais un paradis en- 
combré n'eût plus été un véri- 
table Eden. 





Il faut sauver 
tortues et iguanes. 


Dès 1934, ce même gouverne- 

ment de la République de 
l'Equateur avait édicté une 
série de mesures pour éviter 
le massacre de la faune si pré- 
cieuse de l'archipel. Mais ces 
décisions  demeurèrent lettre 
morte. Pendant la guerre, les 
\mé installèrent une 
, Seymour. 
Leur présence et l'introduction 
d'animaux  continentaux  dé- 
truisirent les espèces endémi- 
: ques... 








La perte d'une réserve natu- 
relle aussi précieuse pour la 
science finit par émouvoir les 


savants. Sous l'égide de 
l'Unesco, une expéditon alla 
reconnaître le terrain en 1957. 


Parallèlement, l'Equateur accep- 
tait qu'une station biologique 
permanente puisse être édifiée 
dans l'une des îles de l'archi- 
pel. Cette solütion n'a pas en- 
core passé du stade du principe 





SANTA CRUZ 
CRISTOBAL. | 


ILES GALAPA GoS * 








2.090 cratères éteints, 
deux actifs, 7.840  kilomè- 
tres carrés et une altitude 
1.600 mètres. 


maximum de 





Christian ZUBER : 


à celui de l'exécution. Il faut 
espérer cependant que tout sera 
mis en œuvre à bref délai pour 
que l'on cesse de décimer les 
tortues géantes, dont les plus 
anciennes furent recensées par 
Darwin. 

Et que les iguanes, tant ma- 
rins que terrestres, continueront 
longtemps leurs interminables 
bains de soleil sur les blocs de 
lave noirâtre pour livrer au 
monde ce dernier témoignage 
du temps lointain où leurs an- 
cêtres les grands reptiles furent 
les maîtres incontestés de notre 
planète. Ch. J. 





«ON NE PEUT PAS VIVRE 





Kleinchen s'intéresse beaucoup à 
langues et 


Zuber. Elle parle quatre 


Pendant trois années, Chris- 
tian Zuber a goûté le Maroc. 
Il était fonctionnaire à Rabat. 
Mais son tempérament curieux 
d’Alsacien ne se contente pas 
de ce modeste dépaysement. 
Un jour, il tombe sur une 
photographie qui décide de 
son destin. Des centaines 
d'iguanes l'appellent aux Ga- 
lapagos. 

I solligte un congé de lon- 
gue durée. 11 l'obtient. 11 ne 
lui reste plus qu'à rassembler 
ses modestes économies et à 
trouver un passage. Fin 1958, 
c'est chose faite. Il a laissé 
pousser sa barbe et s'embar- 
que sur un bananier allemand. 
Pour payer sa traversée, 
Christian Zuber réalise un 
reportage sur. les bananiers. 
Le voici à Quito, la capitale 
de l'Equateur. Aller aux 
lapagos ? Rien de plus facil 
I suffit de prendre place 





la caméra de Christian 
adore la musique. 


bord du petit bâtiment «La 
Patruiera», qui chaque mois 
relie l'archipel à la mère- 
patrie. 

Christian Zuber, parti pour 
trois mois, en demeurera huit 
là-bas avant de réussir à 
s'arracher à  l'enchantement 
dn paradis terrestre. « Peut- 
on se passer du Louvre?» 
répond-il quand on lui de- 
mande pourquoi il ne s'y est 
pas fixé à demeure. Il a 
ramené des Galapagos une 
abondante moisson de photo- 
graphies — dont celles qu 
illustrent cet article — ainsi 
qu'un film en couleurs, 
un merveilleux documentaire 
qu'il présente, lui-même dans 
le cadre de «Connaissance du 
Monde ». 

ra septembre prochain, 
Christian Zuber repartira pour 
les «Iles enchantées» pour le 
compte de l'Unesco. 









































SEPT JOURS 
DE LA VIE 
DU MONDE 


LUNDI. 2 


Une jeune servante italienne 
s'étant  aperçue 
faisait le ménage, 

ses maîtres avait avalé une 
gomme et qu'il était en train 
d'étouffer, a une réaction 
heureuse : elle a enfoncé le 
tuyau de l'aspirateur dans la 
bouche du bébé et a récupéré 
ainsi la gomme ! 


MARDI. 


Un_ parlementaire britannique 
a suggéré que la chasse soit 
interdite un jour par. semaine 
Ainsi, dit-il, les gens sentimen- 
taux pourront se promener tran- 
quillement dans les bois en 
entendant chanter les oiseaux ! 


MERCREDI. 


La Li ie Allemande 
Chauves a pour _devi 
a Les chreux s'en Yon, 
té reste». 


JEUDI. 


Mrs Loulsa Roberts, pour #05 | 
80 ons, s'est vu offrir par les 
directeurs des deux salles de 
cinéma de son quartier à Man- 
chester une place permanente 
“à vie». En effet, depuis un 
demi-siècle, Mrs Roberts n'a 
raté la projection d'aucun, film 
dans l'une de ces deux salles : 
she en a vu environ seixe 
mille. 


VENDREDI. 


Etrange découverte 
pause des drudionts singer 
fais ont découvert par hasard en 
Mauritanie les ruines de plu- 
sieurs cités suporposées. Des. 
spécialistes vont se pencher sut 
ces vestiges. 


SAMEDI. 


Métier dangereux : pour fil- 
mer dans les mellleures condi- 
tions les compétitions de ski, 
certains cinéastes se font cou 
cher sur une civière fixée sous 
un_ hélicoptère. 


DIMANCHE. 


Un chef  coutumier du 
Katango a fait adapter sur sa 
voiture (une vieille Ford) un y 
Klaxon qui reproduit à sy 
méprendre le bruit du .tam-tam. 


SOLUTIONS 
DES JEUX 


À la fortune. du pont 
1: 4 : Le pont de la Tour 

















des 
































de Londres : 
B:Le pont du Forth, 
en Ecosse ; 
C'Le pont des Soupirs, 
D: de pont d'Avignon. 
2. À : Aqueduc ; 
B : Viaduc ; 
€ : Passerelle ; 
D : Saut-de-mouton ; 









E : Pont transbordeur, 
Si vous n'avez pas trouvé, 
cherchez encore | 
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Jeer meee/| [et | Mune res pas FAT TROP MAL , | 








COMMENT | |BENOTT Z.TU NE DEVRAË PAS. 
ALLONS - NOUS | |SAUTER D'AUSSI HAUT / TU VOIS 
SORTIR D'iCI, |COMME C'EST DANGEREUX / Ï 














| MAS, MONSIEUR. DUSSIFLARD, MAÏS BIEN. , (PAUVRE GARÇON / iL FAUT TE METTRE 
QUAND %E NE SUIS PAS ENRHUME| | SUR, BENOIT / JiL DOIT FAIRE PE AU LiT ET SOÏGNER 
| JE SAUTE PLUS HAUT QUE LES BIEN SÜR / LA FIÈVRE / CE VILAIN RHUME / 

| MAISONS, JE COURS PLUS VITE iL DÉLIRE / 1 
QU'UNE AUTO ET JE PEUX ARRA- 

CHER DES BARREAUX _ AUSS| Led 
FACILEMENT QUE Si C'ÉTAIENT | | E1 
DÉS BRINS DE PAÎLLE / 





























VRERPPeRRES -— 
| FLOUP FlouP FloUP 
| | s 77 Qui / ATTENDS / 


JE VAS VOIR 
CŒ QUE C'EST / 














C'EST UN / 
HÉLICOPTÈRE ! 
BON SANG ! ji 
SEMBLE, VENIR 
PAR ici / 
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BAGARRES DE COSTAUDS CHEZ 


JERRY SPRING 








Benoît a attrapé un rhume 


qui lui fait perdre sa force... 





| 
: 
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[Tour VA BIEN, MAX P 
|PAS D'ENNUIS ‘AVEC 
| Le PRISONNIERS 7 


a /voici y 
LE PATRON : 



































BEN 7 VA LES CHERCHER. ASSEVEZ-VOUS MON CHER DUSSIFLARD/ i 
T AMÈAE -LES PANS LA VOUS ALLEZ ÉCRIRE UN PETIT MOT NON! 
BIBLIOTHÈQUE / | À VOTRE LOGEUSE / 


















































VOUS NOUS AVEZ ÉCRIT 


LES ESPÉRANTISTES RÉAGISSENT ! L | 


J'ai lu dans votre Ne 1195 votre article concernant « Les langues 
ersatz ». Suivant le « Larousse », ersatz signifie « produit de rempl 
cement, succédané » ; d'autre part, le mot ersatz a pris un sens péjo- 
ratif qui signifie plutôt « un médiocre produit de remplacement ». 
Par conséquent, le titre seul de l'article laisse prévoir votre opinion 
sur la question des langues auxiliaires (L. Strainchamps, Brux. 6.) 






































Pour recevoir 


gratuitement 





Bravo pour votre article sur l'espéranto! L'auteur est assez peu 
informé, falt plusieurs erreurs, mais reconnaît une chose essentielle : 
lespéranto a tenu. (D' A. Aibault, Toulouse.) 





J'avais cru jusqu'à présent que les articles de « Spirou » étaient 
assez sérieux (sauf les bandes dessinées, évidemment). Celui que 
vous avez fait paraître sur les langues « ersatz » m'en fait douter. 
Mme Bettman, faubourg Saint-Honoré, Paris). 


J'ai lu avec amusement et intérêt l'article humoristique consacré 
aux difficultés des relations internationales dues à la multiplicité 
des langues, Je vous envoie quelques informations récentes qui vous 
permettront de vous faire une opinion sur le fait: espéranto, J'en 
ajouterai une autre dont vous mesurerez toute l'importance : l'A: 
ciation Universelle Espérantiste est proposée par des représentants 
qualifiés d’une vingtaine de pays pour le Prix Nobel de ln Paix 1961. 
Dr Gaston Maillard, Bourg-la-Reine, Seine). 











En lisant votre article sur les langues « ersatz », j'ai été navrée 
de constater combien vous étiez peu ou mal documentés sur l'espé- 
ranto! Notre pauvre France, qui dans son chauvinisme n'aime pas 
ouvrir ses fenêtres sur le monde, n'a pas réservé à l'œuvre de 
Zamenhof l'accueil qu’elle méritait. (Mm° M.-L. Coulon, Paris 17.) 





Ces quelques fragments de lettres suffisent à donner le ton du 
volumineux courrier nous adressé par nos amis espérantistes à la 
suite de la parution de l'article de Ch. Jadoul : « Les langues 
ersatz ». Evoquons tout d'abord un certain nombre de missives 
aigres-douces, qui prouvent en tout cas une chose: il existe un 
solide chauvinisme espérantiste chez certains adeptes de Zamenhof. 
Pour eux, tout ce qu'a réalisé le grand homme et qu'avaient pré- 
figuré Leibnitz et Descartes, c'est pas touche ! Qu'on ne leur parle 
surtout pas de latin, d'ido… ou de loglan, ce nouveau venu dont 
nous avons parlé, faut-il le dire, à titre purement documentaire. 

Ceci exposé, oul, nous sommes conscients du fait que l'espéranto, 
en soixante-dix années d'existence, est le seul langage « fabriqué » 
qui se soit sérieusement implanté. Chaque jour, l'espéranto fait taçhe 
d'hulle, lentement et peut-être sûrement. 

La plupart de nos correspondants espérantistes, au lieu de s'insurger 
contre le terme « ersatz », au lieu d'aceuser notre rédacteur d'avoir 
commis des erreurs sans préciser lesquelles ou de, s'attacher : 
minimiser les quelques complications qui entachent d'une manière 
précisons-le, toute vénielle, l'œuvre de Zamenhof, mettent l'accen 
sur l'aspect essentiel de l'espérantisme. Et ils ont raison. 

L'espéranto recèle des promesses sympathiques. Il peut un jour 
devenir un puissant ciment de concorde pour l'humanité, qui en 
a tant besoin. 

Nous n'avons voulu dégoûter personne de l'étude de cet_idiome 
neutre par nature, Nous n'avons pas voulu non plus manier l'encensoir 
sans restrictions. Pour clore le débat, nous communiquons avec plaisir 
à nos lecteurs que la chose pourrait intéresser une adresse à 
laquelle ils peuvent obtenir tous les renseignements désirables sur 
l'espéranto : 

@ FRANCE: UNION ESPERANTISTE INTERNATIONALE, Secré- 
tariat Général, 11, rue P.-Vergnes, MARMANDE (L.-&-G.), ou bien 
SAT-AMIKARO, 67, avenue Gambetta, Paris XX°. 

© BELGIQUE: SAT-AMIKARO, M. Van Aelst, 71, rue du Pré- 
sident, Bruxelles 5. 

@ SUISSE: M. Gacond - Crêt 99 - La Sagne (Neuchâtel) 

Et qui sait? Un jour viendra peut-être où « SPIROU » publiera 
son édition espérantiste… 





Mentionnez les réponses exactes 
sur carte postale 
que vous enverrez à : 


“CONCOURS FLASH" 
62, rue de Richelieu - Paris-2e 


VRAlouFAUX 


* Le stylo FLASH coûte 42,60 nr 
13,80 nr 
* La cartouche du FLASH est la 
- la plus grande du monde 
- d'une grandeur normale, 

* La cartouche du FLASH est 
- en plastique - en verre. 
* Le stylo FLASH existe depuis : 
- 1958 - 1960. 











Les auteurs des 200 premières 
réponses exactes (20 pour PARIS 
et 2 par département) recevront 
ce très joli FLASH dessiné ci- 
contre. 











Un bon conseil : Va te rensei- 
gner chez un Papetier-Libraire. 
BONNE CHANCE 











DIRT (boue) rappelle la" TERRE. 
HARO Du reste, EARTH (Terre), se 
prononçant (à peu près) EURT, 
SUR LE LOGLAN se retrouve dans le mot loglan 
—————————— DERTU. Nous n'avons fait que 
POSER OC reprendre ue données fournies 
es , S Ë 
bliez le catalan, qui ést une lan- PÉTER 
gue et non pas un dialecte ou 
un patois. LES LANGUES, 
Dans le Ne 1195, VOUS écrivez 
riz « Aros », en Espagnol, alors TOUJOURS 
qu'il faut écrire ARROZ ; Hom- 1 — 
brito n'existe pas en espagnol, LES LANGUES ! 
ear cet E ne s'élide pas. On L 
écrira donc  HOMBRECITO. ,J'ai été très intéressé par votre 
Quan  Colom, Barcelone, Es article sur le LOGLAN. Où dois- 











pagne.) 

jTiene razôn el hombrecito 
catalän ! 

Dans le Ne 1198, en page 38, 
dans la colonne de la langue 
russe, vous traduisez BLEU par 
GABULOI, alors qu'en réalité, 
c'est GALUBOI.. (Boris Polest- 
chouk, Versailles, S.-&-0.) 

Da ! 

Parlons des langues  ersatz, 
mais woublions jamais que 
DIRT n'a jamais voulu 
TERRE en anglais! Sans ra 
cune? (Claude Chalhoub, Ville 
d'Avray, S.-0.) 

11 s'agit certamement, dans 
l'esprit des promoteurs du. LO- 
GLAN, d'une association d'idées : 














je m'adresser pour me procurer 
en français la méthode en ques- 
tion? (Claude Sauteraud, Co- 
lombes, Seine.) 

11 n'existe pas à l'heure ac- 
tuelle de méthode LOGLAN, cet 
idiome synthétique n'ayant’ pas 
encore dépassé le stade de l'éla- 
boration expérimentale. 


D'autre part, l'Ambassade de 
Grande-Bretagne nous _commu- 
nique qu'une édition spéciale de 
la pièce « Androcks et le 
Lion », de G. B. Shaw, impri- 
mée suivant l'alphabet” phoné 
tique de l’auteur, sera diffusée 
en automne. Son prix: 4 shil- 
ings environ. Avis aux ama- 
teurs ! 






























OH. CETTE 


24 LOYS FAIBLIT SOUS LES ASSAUTS MON, DIEU, 
LE LES VKINSS LU PORTENT DE MAI COMMENT LUI 
OÛTÉS PARTS... MAIS SOUDAIN..+ EUVRIR. UN 






PRESSE D) 


TRAVERS 
MEUTE QUI LE 
PARTOUT? W” 


AN 


LS 
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AS) 
We. 
(Se 1.2 


‘HO, LOYEL.. PSP) | L'ÉNORME TORCHÈRE TOURNOIE, IREVOLTE CRACHANT 
SVEN ET, » si Tr SRÂNES FOUDROYANT OÙ 
[ HA E ; À RER 


1. 





Cr - 
SON 














TAND/S QUE CELUI-CI COUVRE LA 
RÊTRAITE LE TROUBADOLR PORTANT 
LE _PETIT PRINCE 5°! = 
LES COULOIRS... 


te 2) 


À TRAVERS 


js 





CET HOMME va VOUS | | Mais OLAV LE TRAÎTI 
NS. CES CONDUIRE à L'ENTRÉE | |FUTE D'EkRIC.. FRA NÉE 
es RESTES TRES 
L'ABRI.../Æ08 > D 2 DE GAGNER LA " 














eue emmy LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 





ne eherel 





Les rehelles du prince P 


ent le moyen d' 


direr dans un guet-apens les av 





ns des Tigres Volants hasés à Nuong-loc 





INOS AVANT-POSTES ONT ARRÊTÉ AVANT-HIER. 
[UN AGENT ENNEMI GUI TENTAIT DE SE GLISSER 
DANS NOS LIGNES. IL À ÊTÉ AMENE ICLET 
INOS BOURREAUX SE SONT CHARGES DE LUI 
DÉLIER LA LANGUE...HA HA! HA 








IL ILA Yérueaurenau men son | 
PARLE 


50! 
APRXDOR D'UNE MISSION 

ECRÈTE PAR UN DES PIL. 
FFANRGES DE NUONS 10e? 





UVER LA FEMME ET LE 
MISSION? FILS DE CE PILOTE. UN CER- 





MAGNIFIGUE/HAHATHAT 
DIABLE EST AVEC NOUS! 
MAIN SUR LA VOTRE SUG- 
PANILCE BE CET IMERCILE 
JET NOUS FERONS CE QUE 
IOUS VOUDRONS DE CE: 
AVE SMREIRS 








E CKOU 
:ILS SONT DEUX 
CENTS TOUT AU PLUS/ 





2 TN 
LE Rte 
CHOSE ME DIT QUE VOICI 
LA RÉPONSE À VOTRE. 
QUESTION, MA CHÈRE 




















LO? LE PRINCE 
HABANG ÉCOUTE ! 








[ALLO CAPITAINE FATTES-MOIAMENER CES l 
5 PERSONNES IMMÉDIATEMENT. 
NTION/CE SONT DES 
EUX: VOUS MEN 
VOTRE 


[A OTAGES 
ÉPONDEZ SUR 
Et 


PAGE 4 








Ha/na (Ha! Nous 1 TENONS DAVESTIRLINE, 
MA CHÉRELET. 1, TOUS LES * TIGRES 
VOLANT CABTTAINE PATTES MOT AMEN 
L'AGENT ENNEMI CAPTURE AVANT-HIER. 


LE PR VAUT LP! MADAME \ vous 
NOUS SOMMES )ÊTES BIEN LA FEMI 
D'UN PILOTE DESET Du 
“SARATOGA 















TELECRAN 


Un Jeu nouveau et captivant 


Dessinez 
par 


télécommande 





Avec Télécran, vous dessinez, 
vous-écrivez, vous jouez par télé- 
commande, seul ou à plusieurs, 
à une foule de jeux passionnants 
(labyrinthe, jeu de bataille, etc. } 


Télécran met à l'épreuve et culti- 
ve votre dextérité et la coordina- 
tion de vos mouvements. 











Ce jeu français qui a remporté 
un succès triomphal aux Etats-Unis 
et dans toute l'Europe fait la joie 
des enfants et passionne les 








grandes personnes. Il ne coûte 


aeD Sri est en vente 


dans les Grands Magasins et 


chez les marchands de jeux et Pour obtenir les traits 
ù verticaux tourner le 
jouets. bouton de gauche. 





Pour obtenir les trait 
ic. coordonner le horizontaux tour 


obliques. les cour 
et d 
oufons. le bouton de droite. 





Pour effacer, retourner l'appareil. : 
C'est une production des Jouets Rationnels - Paris 


ALJANVIC 234 
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LES D! 


GA VAE, 

PFF- RS NE vous 
NZ | ARRETE PAS, 
7e NOUS ALLONS 






















AH! Voie L5S PRameee 
VISITSURS... Au VO De 
Lure SERIES, JE 
PEXSEæ Que Cm Sonr 
PA. Z 














JE VEUX Bin, MAS JE voue 
SIGNALE Qu'UNe BANDE DE, 
OTMMNS VIENT DE CE Côrié.{ 





Lucky Lut=/ 
RENDS-NOUS ZACHARAE, 
SINON NOUS DÉTRAIRONS 
LA PRISON, Tr TOI Am C/ 









































FUL GULCH 


morris et 
goscinny 


Lucky Luke a mis en prison 
un membre des O'Timmins 
avec O'Haras; les 
deux familles se vouent une 
tgrrible ‘ haine ancestrale. 











PAIN 











HS | 


QUE FAITES-W4S 
D 





USUNT 














|A I: 






Fr 


LS MENNeNr Lyaeuee 
à) 
























BON/ ASSEz 1. 
RÉCRÉATION / 
ÉCOUTEZ. Moi 








CE PAQUET mr REMPLI DE 
DYRAMITE/ JAI PROMIS Aux 
GOIENS DE PANFUL GALCH DE 
LES DÉBAPASSER DE Vue 


ET DE 0 Sera 
> x cl 








Vous FAIRR SAUTER TOUS S1 
VOUS CONTINUE 2 £.… 


FA FAS L'IMmBé- 
@ILE, LOCKY Luke! 














PARFAIT/ BNTREZ VOUS FAFPAT . 
QHIE LES IDÉITS DANS La PRISON / 
A 


Eer Ma 












h Li 


PSP TI Æ 
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LE PERIL GUETII 


ETLE LENDEMAIN A LAURE, ÉLLONS, DACIER. | PEU APRES. 


DEBOUT/ LES 
J'ÉPROUVE UNE 
APPRÉHENSION 
RIBLE/TOUJOURS 
CÔTE D'AZUR. CETTE MENACE FORTUNE NOUS 
J'ARRIVE/ IMPRÉCISE DONT ATTEND SOUS 
| PARLAIT AKIHITO. LES EAUX/ 


br 
P——— REPORTER 





























SURPLOME. 
ON DIRAIT. 











SOUS LA MER 


BON SANG! 
CE QUIL PEUT 
FAIRE NOIR 

LA-DEDANS/ 





Mars LA PRESCIENCE | | 
D'UN SOUDAIN DANGER 
HE LE CŒURDE 


Marc Dacier et Sullivan ont atteint 
law baie où s'ouvrentiles grottes 
sous-marines dans une desquelles 
git le trésor de guerre japonais. 


EDDY PAAPE 
J.-M. CHARLIER 


Fun reauN/ 5h 
IL FONCE SUR &22 





D'EXTRÈME JUSTESSE, MARC ÉVITE L' 
FOUDROYANT DU MONSTRE... MAIS, 


MARC ! MILLE TONNERRES! 

LA/ D'AUTRES REQUINS. 

CES EAUX EN RÉGORGENT/. 

UNE SEULE ISSUE...LA SROTTE! 














PRECIPITAMMENT, LES DEUX PLONGEUR QUI 
ONT COUPÉ LEURS PROJECTEURS, S'EN= 


BOUFFRENT DANS LES TENÈBRES ABSOLUES| 
DE LIMMENSE GROTTE. 





SAUVÉS/LES REQUINS 
NENOUS ONT PAS SUIVI! 


ANS CE NOIR. 


RECHANCE 
D'ÉCHAPPERL. 


ME DEMANDE CONTENT. 

RESSORTIR DE CE DAMNÉ 
TROU/ CES SALES BÊTES 

DOIVENT NOUS GUËTTER DEHORS: 


OH CETTE CAVERNE EST, ENFER/ 


VRAIMENT IMMENSE/ON Tag 
Y LOGERAIT AU MOINS 

DEUX CATHÉDRALES 38 
COMME NOTREDAI 

RL DE PARIS/ 





fr POURTANT JE SUIS SÛR QUE 
PENE ME SUIS PAS TROMPET 
{ abeLau'u 








ne loncuEs MINUTES NT rASS 
LAVEUSLETTE, NAGEANT AVEC PE cAUTIoN 


NOUS DEVONS ÊTRE À PLUSIEURS CENTAINM 
DE PIEDS DE L'ENTRÉE...ET IMPOSSIBLE DE 
BIEN VOIR! TANT PIS... J'ALLUME/ 








IN NOUS AURAIT-IL 








ù JERRY SPRING ET PANCHO DANS 





OL, JE CROIS. 


ce SALE 
"RAROMENES. 











Nr. +, 











ILYA 
7 TOLJOURS 


LE BRIS DU 


MOBILIER... 


7 E 97 TOUT CELA NE POUWAIT 
Se Re SAS ÉRIAUTÉS. 


FSAET POURVU 

QUE CES DEUX 

Ie PE LES 
ABÎMEN S TROF 











ÎES CROIENT TOLNOURS, 
DEVOIR FAIRE DES EXCES 
DE ZÈlE 


ALORS Qu'il 
SAGIT SIMPLEMENT 


DE LEUR, FAIR! 
SSER LA PORTE. 
CE 
F + Le 
f f 
! 5 Ô 
































ONAD 


Men so oo. en ee 


PAR JE & GIRAUD 
SCENARIO DE PHILIP 


Jerry Spring et son ami 
Pancho sont très mal re- 
çus au bar de Sprindell... 


DE DS. 





u FAUDRA RÉORGANISE 
VOTRE COMITE DE 
RÉCEPTION, SPIN 


CES DEUX VACHERSI!..IL VA ici 
UN MALENTENDU, GENÎLEMEN,. 
JE NE LES CONNAIS Ni D'ÉVE Ni 
D'APAM..iLS SONT SIMPLEMENT 
VENUS ME DEMANDER DU TRAVAIL... 


NOUS "4 
- N'ATTAQUONS 


JAMAIS SANS 
PROVOCATION 
VOUS AURAÏENT-ILS PROVOQUÉS 2 * 








ER 
PARLEZ-MOI PLUTO 






@L'AI-JE_ À VOIR 
AVEC CE CHIEN 
; YAOUI?, 


DE .. ET PUIS, J'EN Al ASSEZ.. JE SUIS ÇA VA, 
VOTRE AMI &ILVER / ici CHEZ MOI ET LE FAÎT QUE SPINDELL.. 
VOUS ÊTES US, MARSHAL NE ON SE 
NE VOLS CONFÈRE PAS, REVERRA, 


TOUS LES DROÎTS... 




















N'A PAS 
RAND-CHOSE., 








OT AMI SPINDELL A CEPENPANT 
DIT UN MOT PE TROP: COMMENT. 
PAR QUI SAIT-ILQUE JE SUIS 
[US MARSHAL..? 


MAIS.TU AS RAISON, 
TUNE pes DIT QU'AUX, 
YAQUIS DJ RANCH 

COLEMAN. 


[7"oui.er COMMENT CELA? 
AURAIT-ILÉTE. 
À SPINDELL, SiNON_ PAR 


CE SILVER, LE I 
nises 


RAPPORTE 















HOMBRE ! ; 
COMMENT NE L'AI-JE 
PAS REMARQUÉ, 


m3 


es 


= 














MAIS LE LENDEMAN, À L'AUBE … 
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La 


“7 SIMBA L 


sl 








CEPENDANT, AU MOMENT 
PRÉCIS OÙ SIMBA 
EST ASSAILLI … 

















CAROLINE ETL'ESCORTE, HA /OUI MESSIEURS! - ET PUISQUE VOUS ÊTES ENTRÉS 
CACHÉS DANS LES HAUTES J'AVAIS QU'RLIÉ DE EN RÉBELLION OUVERTE ,JE 
HERBES, INTERVIENNENT. VOUS PRÉVENIR. Y ME VOIS FORCÉ DE SAISIR 









JE NE SUIS PAS \ Le VOS ARMES ET DE VOUS 
SEUL … ARRÊTER. 














MAIS NI LE NIVEAU SOCIAL NI LES 
HAUTES PROTECTIONS 


JE SUIS ET MOI, NEVEU ] 
R PES 
CHASSEURS, N'IMPRESSIONNENT SIMBA... 


FRÈRE D'AMBASSADEUR 
DE MINISTRE : 
















DÉCISION. 
GARPES ! 
EMPAREZ- 












JE VAIS LES FAIRE METRE EN 
PRISON ..LE GOUVERNEUR DÉCIDERA DES 
SUITES À PRENDRE .DE TOUTE FAÇON ,CE 
SERA UN EXEMPLE FRAPPANT POUR LES 
PIRATES PE TOUTES ESPÈCES 1 
QUI RAVAGENT LES RÉSERVES | 


LE BLANC 
VA LES METRE 
EN PRISON. IL 
FAUT PRÉVENIR AU 
PLUS TÔT LE GRAND 
PATRON … 


our ! J'AI 
RÉUSSI À. M'ÉLOIGNER 
SANS ÊTRE VU... 
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pe KARAPATA on ==> 


N.. REPASSONS LES El À SIMBA LEE RAMÈNE <A PRISE CHEZ LE 
LUUMONTS DES GRANDS VAR > 1ÿ ROI ET PÈL LE LENDE MAIN, IL PART AVEC 
SORCIERS … à d 4e ELLE POUR LE CHEF-LIEU DE LA PROVINCE... 




















CEPENDANT, AU PALAIS MEME DU 
GOUVERNEUR … 


7 TIENS? MON, BATEUR DE TAM-TAM … IL 

S'EST AVENTURE ICI EN PLEIN JOUR … IL 

SEMBLE M'ATENPRE.ILSE PASSE LQUE 
CHOSE PE GRAV 


















ET LE SECRÉTAIRE DU 
GOUVERNEUR QUITE 

PRÉCIPITAMMENT SON 
BUREAU … 


# 
7” quoi? & 
ILS ONT ÉTÉ ARRETÉS 


SIMBA VA SÜREMENT 
LES AMENER 











EXCUSEZ.-MOI MAIS J'AI UN AUTRE 

RENPEZ-VOUS, ET CETE AFFAIRE 

PEUT ÊTRE REMISE À 4 
PLÜS TARD AT 




















TOUT SEUL ! 
Si LOIN ? QUE 












LE GRAND PATRON A | Er ARTUPI, ADJOINT 
VEUT QUE JE LES {| | DU GOUVERNEUR, PART 
LIBÈRE À TOUT PRIX : À LA RENCONTRE 
AVEC LE GOUVERNEUR. | | DE SIMBA LEE. 
CE SEFA IMPONSIBLE …… 
IL FAUT QUE JE 
MATAQUE À 
$ 





IMBA 
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4% 


Il semble que la chance 


7 Bern, tre en Le Vieux Nick 





VOULEZ-VOUS BIEN CESSER | 
CE JEU SUPIDE! LE SANS 
ME MONTE À LA 17 


SALES MUTINS // 


TOUT CE QUI ARRINVE DE TA 
PAUTE/TU LES À VS EL 
MUTINER SANS ARRÈÉ 

















































E NES 











IMAGE QUE LE 
JAURAS AM DRE. 
DN BAIN / 








{ 
SX 


ie, ER nl 





















NT VAE NS Pl _ EN 
DANSE rie R 





À JE VAIS ALLER LE BRAVO MEUX NICKJE TOFFRE. 
ESACHE DE MON ESF LR EL SAMIN/ CECI E\ TD ME DONNEES 
M AUTIONS, DE CET AMARE Di À NNVREX ETUDE Ÿ À 
MESSE RÉDERNE Fa MESNCILAME | 5 MON, | | L'EAU À PROEUSON/ 
LINGOT DOR7HA/HAZ ANSE POS EN PENT-FILS / 
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LES MUTINÉS DE LA « SÉMILLANTE »  Kemacur 



















DÉSOLÉ! LES vRES 
















POUR LE LAVAGE DL \ ES 
PONT! L'HVGIÈNE PE 


AVANT TOUT \ 






ER 
Dre 














eee 
SOF/ 











PEUT-ÊTRE AVEZ-VOUS TORT DEN 
CE FORBAN! 1L POURRAIT ENCORE 
DANGEREUX / 























(TX 0 .. 
Me | 
Dhs DUC 


VOUS LA 


RO 
Bu 


MUTINE, MEz-MOI BIENS 
VOLE SRES PLAGES 
DANS UNE SITUATION SANS 
18808 TOUTEFOIS, 


CHANCE D! 
PARDON, 


NE, JE VE 
DRE PneNers 
NR VOTRE 


l 




































PITAINE, NOUS PROCEDONS A UNE Du 
BON-PAPAILE BEMENNENT / RERONIENOSSSEZ A0 HASARD ROME EE MARpÉ EEE 
ENCORE 2... JA PEUR# LE MOMENT ON PET PAPIER. RA y 
MAL CHOIS\ POUR 
JOUER À DES VOUS E LU 


SOCIÉTÉ /ENFIN,UN 
\SAMUSE NE PE 
$E MUTINER 











CAPITAINE! 


















1 atteint Eme: 


(7 À 
Us -wr_ une d 





enture de SANDY 























SANDY TENTE S'APPROCHER 
DU ÆAT- KANGOUROUÙ . MAIS. 









































MANIE }3 





: ( POURVU QU'L 
SG CS PA |] an NE EI « ca = 
SNMAL 7. 3 PÈRE M SANTE à 
> MT — 




















CRT, 7 
BLE*/. 
a! ': 


































N « à 
I 
VERS LE LAC’ NEA TR Eu 
} CHONS-NOUS / :28s Li 
2 À 
4 1. \ /, Ÿ 
if b 
NE LA j. 
\ x ) 
h 
D) 















7 TEN) \ ÉMERGE.. 
DARD IL EST POUMSUNT 
RL / 
SOUS DEAD 
7 = 






















sui) 





La 


Boule €: 











OH. UNE MES 
ATENDS 1. ‘ 
EN VAIS TE 

DÉNPER L (as 

MOI’ À | té 

EE D . ñ 
71 








"1 | 





Se D 
(CÉ LAURAI /,/ à 


Ceyere] ] 
ES TR 
ARTE 7 
NS Sy 


JE COURS 
CHERCHER 
L'ATTIRAPE - 
MOUCHES / 








#4 


as. PQ 











VoLe TLJoursT 
ÊT CE CHI! À 
NON MAIS, GARDE NO Al. 
FANPANL QUE NOUS NOUS E: 
ONS,CET ANIMAL N'A FAIT QUE 


PRE. AIMÉANT 1 
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CE NESr PAS 


CÊTTE SATANI 





ETS RE À 














(NA 





STOP! Si, pour 
votte malheur, 
vous aboutissez 
dans la case 79 
(où se trouve 
un poste de ra- 
vitaillement 
clandestin), les 
contrôleurs de 
coutse vous pé- 
naliseront dure- 
ment: il vous 
faudra repren- 
dre la course à 
la chse 1. Grrr,, 





LÉS DÉS. 
Mêihe procédé : 
collëz sur car- 
ton, découpez, 
plie. Vous ob- 
tiendres deux 
cubes fixés 
au. moyen de 
papier collant, 
Obélssez à leurs 
injnctions : el- 
les représentent 
ce que l'on 
nomme «la glo- 
rieuse incerti- 
tude du sport». 





STOP 1 
jusqu'a ce! CHANGEZ | Passez un tour, 
qu'un le temps de 


concurrent 
s'arrête 
à un carrefour 





VOS VOITURES : Collez-les sur un 
carton mince, découpez-les et pliez-les 
suivant les lignes. De gauche à droite, 


vous obtiendrez : la languette-plancher, 


le coffre arrière, la lunette, le toit, le 
pare-brise, le capot et la seconde moi- 
tié du plancher que vous inciserez d’une 
encoche pour y passer la languette. 


| 















STOP 
Jusqu'à ce 
qu'un 
concurrent 
s'arrête 
dans une 
case rouge 















DE SENS! sous ravitaiter 












Prime de 
régularité : 
jouez 2 fois 
de sufie 











Avancez à 
chaque tour 
de 20 cases, 

jusqu'à ce que 
vous tomblez 

dans une case 
rouge où à 
un carrefour 







Les 4 heures de 


OULEZ-VOUS partici- 
per au Grand Prix 
organisé par Spirou ? 















SPIROU 


L'épreuve est dure, on 
vous prévient. Les pénalisations 
sont nombreuses. Ce n'en est 
que plus gai, d’ailleurs. C'est 
dit, vous vous aligner ? Bon. 

D'abord il vous faut un cir- 
cuit. C'est important, le circuit ! 
Vous le trouverez en pages 
19-22. Comme vous pouvez le 
constater, c'est un trajet plein 
de surprises. 

Quand vous en connaîtrez le 
règlement par cœur (ou quand 
vous (l'aurez recopié), vous 
pourrez -coller ce jeu sur une 
feuille de carton. 

Vos voitures, nous vous les 
livrons selon la formule Lotus : 
« réalisez le montage vous- 
même ». Ce sera vite fait. 

Carburant : vous le trouverez 
chez n'importe quel papetier, 
sous forme de deux dés à jouer 
ordinaires. Mais de plus, décou- 
pez et assemblexz les deux dés, 
« spéciaux » (oh! combien !) 
fournis pas « Spirou » en même 
temps que les voitures. Il ÿ en a 
deux : un dé à flèches et un dé 
à consignes. 


REGLEMENT DE LA COURSE 


Vous voilà prêt au départ. Mais avant 


LES 24 HEURES DE SPIROU ont été imaginées par Jean-Claude Pasquiez ; Jidéhem en a réalisé l'illustration. 


de démarrer (à la case 1), prenez con- 
naissance des impitoyables règles de la 
compétition : 


La course se dispute à quatre 
maximum. On avance au moyen de deux 
dés ordinaires, comme au Jeu de l'Oie. 
L'ordre des: départs est déterminé por 
tirage au sort, 

Avancez donc du nombre de 
cases indiqué par les dés. Par exemple, 
si vous jouez deux et six, vous avancez 
de huit cases. Mais attention! Votre 
trajet peut être modifié : 


© Si vos dés vous stoppent au milieu d'un carre. 
four (cases à double numérotation), attendez le tour 
suivant, puis jetez le DÉ À FLÈCHES. La couleur de 
la flèche obtenue indique la couleur à suivre. 
Exemple : au premier croisement, flèche bleue sur le 
dé : vous prenez {a direction « bleue » sur le par. 
cours... vous obliquez done à droite. Les dés ordi. 
naires vous diront ensuite de combien de cases vous 
} pouvez avancer. 





_ BONNE 





© Si vous arrêtez 

dans une case rouge, 
attendez le tour suivant 
pour jeter le dé à 
consignes, qui vous donneràl 
la décision des directeurs 
de la course. 
Résignez-vous à vous y 
conformer 





© Si, à force de changer de sens 
et de marcher à, reculons, 
vous revenez à la case 1, 


il vous sera enfin permis 


de repartir en avant. Si, en reculant, 
vous tombez dans une case 
rouge ou à un carrefour, vous 
rejouez selon le cas le dé à flèches 
ou le dé à consignes. 
# Si vous arrivez dans une case 
déjà occupée par un autre 
concurrent, celui-ci devra reculer 
de trois cases. Et zou! 





AEiten IS case 79 ! Elle est maléfique, car elle 
vous renvoie à la ligne de départ. Bien entendu, 
le premier arrivé à la case 90 est le gagnant. 





AMUSEZ-VOUS ET... CONTROLEZ VOS DÉRAPAGES 
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BE we neez pas sur" H\PPOCAMPE"!.. 


A peine baptisé, le sous-marin « Hippocampe 1» disparait mystérieuscment en emportant Tif… 





LES GENDARMES... 
ET MOI QUI PÈCHE SANS 
PERMIS... IL EST TEMPS DE 
ENTRER, | 








IL FAUT CACHER CETTE LIGNE 
COMPROMETTANTE |... DANS CE 
BARAQUEMENT, PAR EXEMI Lo 


| AU SECOURS! 


























ALLONS, autos.) 


ÉLOIGNEZ CE 
PÉCHEUR!... 








MAIS BRIGADIER! JE VOLS DIS 
QUE... 


77". NE NOUS DÉRANGEZ 
PAS UN VOL IMPORTANT 
À ÊTÉ COMMIS, ET... 









JUSTEMENT |. 





YA VU DES VOLEURS... 


ANS UN BARAQUEMENT, TOUT 
PR D'ici! 


Free 















ILS SONT MASQUES !.. 

ILS PORTENT DES 

FOULARDS SUR LE 
VISAGE... L 











PRENEZ GARDE, L'AMIl...S) 
C'EST UNE PLAISANTERIE VOUS 
SEREZ SÉVÈREMENT PUNIT... 









ER we neez pas sug”HIPPOCAMPE"! 





ÉQUANIGE CE | 
LÉAIENT ÉCLAIRCIR 


MS Œ L 





HAL HA!...UE VOIS... ATTAQUE À MAIN 
ARMÉE! VOL, DE SUBMERSIBLE 








ON N'A PAS IDÉE!... CONFIER UN 
SOUS- MARIN À CES AHURIS L. ILS 
NE CONVIENDRAIENT PAS POUR 
ÉPOUSSETER LES MAQUETTES DU 


MUSÉE DE LA MARINE... 








ET MON CAMARADE, OÙ EST-IL P.. 
OÙ 
y 


TF2. 








POURQUOI A-T-IL FALLU QUE 

J'ENVOIE CET IMBÉCILE CE TIF 

TRAVAILLER AU SEIN DE CETTE 
ESCOUADE DE CORNICHONS!... 


DU CALME, MON AMI ! 


DU CALME... 





SACHEZ, MONSIEUR LE, MINISTRE, 
UE MON AMI EST UN ÊTRE INSUP- 
RTABLE !.… LES VOLEURS S'EN 
DÉBARRASSERONT CERTAINEMENT!.| 
ILS LE FLANQUERONT 

PAR-DESSUS BORD! 























NE NOUS AFFOLONS PAS. EN DE 
PAREILLES CIRCONSTANCES.L FAUT 
GARDER LA TÊTE FROIDE L... 
ALERTEZ LES SERVICES COMPE- 
TENTS !... IL FAUT RETROUVER 

! HIPPOCAMPE T "1 








LA TÉLEVIS/ON BENOIT D'ÉMOUMANTS 
HOMMAGES. 


FLE MODELE DECUT QUE VOUS 
ADMIREZ EN CE MOMENT EST LA 
FIDÈLE REPRODUCTION DU SUBMER- 
SIBLE VOLÉ!... CET ENGIN 
MERVEILLEUX, CHEF-D'ŒEUVRE 
DE LA TECHNIQUE MODERNE... 














GRÂCE À LA PRESSE, L'ÉVÉNEMENT 
COMME: À FAIRE GRAND BRUIT... 





LA RADIO LANÇA DE BOULEVERSANTS| 
APPELS 












DEZ”LA PRUDENCE"!... 
TOUS LES DÉTAILS SUR 
L'AFFAIRE DU SOUS-MARIN.... 








LU TOUTE PERSONNE POUVANT 
DONNER DES RENSEIGNEMENTS 
AU SUJET DU DISPARU EST PRIÉE DE 
LES COMMUNIQUER AU POSTE DE 
GENDARMERIE LE PLUS PROCHEI... 








ENTRETEMPS, PILOTE PAR DES MAINS MYSTÉRIEUSES, ‘HIPPOCAMPET" 
PLOFILAIT S4 SINISTRE S'LHOUETTE DANS LES 


LOURDS DE MENACES.. 

















QUESTIONNEZ… LE FURETEUR VOUS RÉPONDRA 


Comment fair 
un. avion pout dé- 
coller, s'élever 
dans les airs, per- 
dre de l'altitude et 
atterrir ? J'ai aussi 
entendu parler de 
volets d'air. À 
quoi servent-ils ? 
{Pierre Ramahjon, 
Oran.) 





Nous avons déjà répondu à cette 
question dans les numéros 1186, 1181, 
1173, 1167... Toutefois le croquis ci- 
joint illustrera une fois de plus le prin- 
cipe général de sustentation des « plus 
lourds que l'air ». Reste que les gou- 
vernes de profondeur et l'action des gaz 
permettent au) pilote de monter et de 
descendre à son gré. 

Les volets d'air, quand on les abaisse, 
« grossissent » le profil de l'aile et 


PLUS LOURD QUE L'AIR 
















JENOUSRNS SAGE COMMENT 
FONCTIONNE UN MOTEUR 
ATOMIQUE 


TL N'ENSTE PAS ENCORE DE VRAI 
[MOTEUR ATOMIQUE . MAIS 

DES PILES NUCLEAIRES 

A USAGES DIVERS 





JELACRE DANS UN Na LAPLE EpDv. 
ONE CELL O PARLE ne 
RUENEMENT DE MOTEURS 


empêchent l'air de s'écouler trop rapi- 
dement sur ses bords de fuite. Ce qui 
permet à la fois de freiner l'avion et 
l'autorise à Voler à faible vitesse sans 
perte de portance, Tout ceci vient évi- 
demment à point lors des atterrissages, 
piqués et autres évolutions nécessitant 
un ralentissement. Autres mécanismes 


complétant ce dispositif: les  aéro- 
freins, les’ freins dits « de piqué », les 
rétrofusées, les volets d'intrados, d'ex- 





trados, de bord d'attaque et la dévia- 
tion de flux de certains réacteurs. 


* 


Prenons deux blocs de lave (pro- 
venant de deux 
volcans différents) 
et pesant chacun 
un kilo. Nous con- 
staterons que les 
deux morceaux 
n'ont pas le même 
volume. Comment 
cela se fait-il? 
(Freddy  Delcloo, 
Gand, Flandre Or.) 








Premièrement, 
rejettent pas nécessairement une 
dont la composition et le poids spéci 


les deux volcans ne 


lave 





ques soient identiques. Diverses impu- 
retés peuvent s'être mélangées à leur 
« fabrication ». Secundo: la lave est 
particulièrement poreuse. L'un des mor- 
ceaux peut l'être plus que l'autre et 


avoir ainsi un volume beaucoup plus 
grand pour un poids identique. À titre 
de comparaison, nous vous suggérons 
de peser un décimètre cube de gruyère 
et un décimètre cube de hollande... 


Je voudrais être, plus tard, pilote 
d'essai. Quelles sont les conditions r 
quises ? (Bernard Mazet, Grasse, Alp 
Maritimes.) 








Encore un métier peu accessible au 
commun des mortels... || est nécessaire 
avant tout de disposer d'une excellente 
condition physique : vue, ouïe, cœur et 
poumons hors pair. Et surtout de nerfs 
d'acier, c'est-à-dire calmes et prompts, 
précis et indéréglables, Il faut aussi être 
fort, très fort, en maths, en physique 
et, plus tard, en météorologie, navi- 
gation, technique aéronautique... 

Puis il reste à suivre la filière: ga- 
gner son brevet de pilote au sein d'une 
compagnie civile ou de l'Aéronautique 
terrestre ou navale. Si réellement tu 
es un élément de grande classe, tu 
pourras tôt ou tard entrer dans la pha- 
lange des pilotes d'essai, soit au ser- 
vice du C. E. V. (Centre d’Essais en Vol), 
soit chez un constructeur où une com- 
pagnie de ligne. En attendant, la fré- 
quentation des aéro-clubs, des terrains 
de sports et... de tes livres scolaires 
peut te préparer la voie. 





LORSQUE VOUS QUESTIONNEZ LE FURÉTEUR, 
ENVOYEZ-LUI : VOTRE NOM, VOTRE ADRESSE, 


PRE # 


VOTRE PHOTO 


À CAMES 
MIMIE 8/0: 
LOGE E EC 

SÉRUCES AU s| 
US EN REFARLI REPARL. 
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GAVIAL, le mangeur de poissons 


Dans les rivières de l'Inde et de la Birmanie, un spectacle 
curieux intrigue souvent le voyageur : des indigènes se 
baïgnent à gué, et autour d'eux, de longs crocodiles 
(10 mètres parfois) circulent, leur dos écailleux fendant 
l'eau, Personne ne s'effraie. C'est que le GAVIAL (il s'agit 
de lui) est parfaitement inoffensif. Il adore les poissons : 
son nom est une altération de son nom indigène : GARIAL, 
qui signifie : « mangeur de poissons ». Il ne se gêne pas, 
ce long reptile au museau invraisemblablement allongé, 


pour déguster de temps en temps un chien ou un canard. 

Sur les plages, le gavial disvose ses quelque quaranté 
œufs dans des excavations, par couches séparées chaque 
fois par des nappes de sable. 

Chaque œuf mesure 9 em. sur 7 cm. Dès leur naissance, 
les petits gavials se montrent très agiles et vifs. Ils 
mesurent déjà alors près de 40 centimètres. 

Il existe en Indo-Malaisie, dans les Îles, une sous-espèce, 
plus petite, qui atteint au maximum m. de longueur. 








co 





YOUPEEE/JE VIENS DE RÉUSSIR UN 
*424° CE JEU, COMME VOUS LE 
VOYEZ,EXIGE TROIS DÉS. COMBIEN 
DE CHANCES A-T-ON, SELON VOUS, 
SORTIR CE POINT EN UN SEUL COU 


























SUR LES DÉS CLASSIQUES LE G 
EST OPPOSÉ À L'AS, LE 5 AU 2 
ÊT LE 4 AU3. VOICI TROIS DÉS 
ABSOLUMENT IDENTIQUES,S1 
PAS TOUT A FAIT CLASSIQUES. 
POUVEZ-VOUS ÉTABLIR LE 
CHIFFRE DU POINT QUI SE 
TROUVE EN CONTACT AVEC LA 
SURFACE DE LA TABLE 

















VOICI IX DÉS DÉVELOPPÉS.ILS NE SONT | 
[TOUS SEMBLABLES. COMBIEN D'ENTRE EUX, 


JA VOTRE AVIS SONT RIGOUREUSEMENT (fl 
IDENTIQUESS ÿ 














«9 Gaston D pue ._ ep» 


LH ODI.CASTON : JAI L'INTENTON | [EDRuDARLE. 

D'OBSERVER LES ÉDILES, CE SOR- BIEN... Ël IL NE 

DER FERME PAS SA FENÊTRE, 
CÆLDI-LA' ,QUAND IL 

















811 IR AU LON , PITES, ÉBEH BEN,MON VIEUX / TD N 
HONTE EUR 64 MONTAGNE DE] = à PLUS BEAUCD! 







LA PAGE SPORTIVE DE 
Socennerte, un | | EL ROLLER 


CADEAU A DEMANDER 
A TES PARENTS 


OÙ A TES AMIS : elles 


les plus belles 
maquettes françaises 
















en vente partout 











19,90 NF 


mg amer 
E 
LE SUPER JET BOEING707 


Chaleau de Chambord 


AUX COULEURS D'AIR FRANCE 


yifernent 


ue téléviseur à l'essai 
sans aucun versement 
sans cautionnement 



















ébpièces 
échelle 1/125 





C'est un très beau livre qui 
te fera un excellent souvenir de 
cette cérémonie. Si tu ne le 


trouves plus en librairie, com- sans engagement d'achat. 
mande-le à «Spirou», Ser- ED : 
vice Publications, 8, rue Bel- 106,Rue Lafavette PARIS X 


lini, Paris XVI°. Prix: 9,30 NF. M® Poissonniars - gars du Nord 
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Brownie Flash 





[Han 
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paquets de 
Cartes de Visite 





Comment participer aux Jeux Spontex 


25 appareils KODAK “Brawnie Flash* 
1 de ntre les participants et attribués aux 

auteurs des 128 melleutes répons ve. 

Latéparon de paraar Hate chagU seine al prorstt du ombre [HF 

ns chaque sé) 

Se figurent sur d ci, qu'il suffit de remplir ou de 

racopier pour concourir du {rôsor Spontex. 

Dans chaqua Série le classement établi par un Jury présidé par Alain SAINT-OGAN tlendra 

8 réponses, du soin, de la présentalion et du côté artistique de 
ippél:Pour départager les ex-œquos évenluele, 





fBulitin Réponse à découper ou recopier et à envoyer à Jeux Spontexi9t rue St Lazare + Parin 0 
‘ére réponse: 
Personnages À TMATISS I DeIUE TO "Le TR 
Numéros d'objets 
2ème réponse: 
Numéros des objels utilisés par tous 






























ment des réponses ont été déposés chez Maitre 
ris. En nous envoyant une réponse chaque semaine 
ere 81 décanbte 1061 Vous pourrez concour A elbdleure répare de 


















———_—_—————__———__—_————————…———————— 


Voici notre jeu: 
le 5 personnages - (dans deux atltudes diflérenles)_ et 13 bbjets. 
prêtent à partir à 7 auras du malin pour un voyage de lois Jours, 






8ème répon: 
Aumarou des  derners objets ullisés avant le départ 































Nom Se = 
Prénom: 








1) Quel est l'objet que chacun des personnages utilise dans chacune de ses altudes? 
2) Quels sonties oblets que lou les personnages doiventutiliseravantde parir en voyage? 


8) Quels sont, dans leur ordre d'utilisation, les 5 derniers objets qui ont servi juste avant 
le départ? 





Adresse: 





Ville: —— 
Fe 
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l Demandez d'autres jeux à votre dépositaire Spontex 
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Nabil do Spontss 








S DOIT REDEVENIR REIMS! 


UNE équipe sportive, c'est un peu 

cômme un être humain : elle naît, 
grandit et puis, ayant atteint son apo- 
gée, elle commence à décliner. Mais 
alors pour un individu, ce processus est 
irréversible, il arrive parfois que 
l'équipe, dans un sursaut d'orgueil et 
de volonté, dans un rassemblement de 
toutes ses’ énergies, parvient à redres- 
ser une situation. compromise et, après 
avoir connu le drame de la roche Tar- 
péienne, retrouve les honneurs du 
Capitale. 


Pourquoi n'en serait-il pas ainsi au 
Stade de Reims? Le club champenois, 
qui depuls la Libération a marqué de 
son empreinte nos compétitions natio- 
nales, qui aux quatre coins de l'Europe 
a été le digne porte-drapeau du football 
français, qui si souvent a fourni l'ossa- 
ture de nos sélections représentatives, 
a connu cette saison d'éclatants revers. 


, Parce que Reims s'était élevé très 
haut, sa chute a été impressionnante, 
Les hommes d'Albert Batteux, sortis 
prématurément en Coupe d'Europe des 
clubs champions par les Anglais de 
Burnley, n'avaient dès le début de mars 
plus aycune chance d'enlever ce titre 
de champion de France qu'ils avaient 
remporté cinq fois depuis douze ans. 
Troisième infortune : en quart de finale 

. de la Coupe de France, ils devaient se 


faire battre; le plus régulièrement du 
monde, par Montpellier. 


Reims désormais n'est plus qu'un 
club parmi beaucoup d'autres. Un club 
qui certes groupe des joueurs de pre- 
mier plan, mais qui semblent parfois 
désabusés, sans ressort. Les héros de 
tant de combats glorieux sont fatigués. 
Leur technique et leur « métier » ne 
sont plus appuyés par le moral, 


On prête au président rémois, M. Ger- 
main, ce mot : 


— Tout est à refaire, Je referai 
tout ! 


Quelles mesures seront prises pour 
permettre au Stade de Reims d'entre- 
prendre dès la saison prochaine çe qu'en 
boxe on nomme un « come back », 
ce que nous appellerons une remontée ? 
Selon toute vraisemblance, des modifi- 
cations profondes interviendront dans 
la composition de l'équipe, dans le 
même temps qu'on s'attachera à lui 
redonner cette efficacité qui luj a tant 
fait défaut ces derniers mois. 


Cette tôthe diffi on souhaite 
qu'elle soit menée à bien. Car Reims, 
répétons-le, par son style pétilllant, par 
son panache, par la correction de ses 
joueurs, par une sportivité jamais en 











Deux des étoiles du Stade de Reims 


ont connu Ia malchance cette saison. 
Raymond Kopa, à différentes repri- 
ses, à été touché à la cheville et 
Just Fontaine a été éliminé de la com- 
pétition par un grave accident à la jambe. 








défaut, a-été pour tous les autres clubs 
de chez nous, comme Sochaux avant la 
guerre, un exemple et un modèle... 


ET MAINTENANT LA NOUVELLE-ZÉLANDE 





C'est en 1910 que la France fut 
admise lau'tournoi qui opposait en rugby 
les quatre « Nations » britanniques : 
Angleterre, Ecosse, Irlande et Galles. 


C'est en 1955 que pour la première 
fois nos tricolores réussirent à triom- 
pher — ex aequo avec les Gallois — 
dans cette prestigieuse compétition. 


Il a donc fallu quorante-cinq ans 
(avec, il est vrai, l'interruption des deux 
guerres et celle de la période 1932- 
1940, durant laquelle nous fûmes mis 
à l'index par les insulaires) pour que 
le rugby français parvienne à conquérir 
ses lettres de noblesse. 


Depuis ce succès de 1955, qui mar- 
qua l'apogée de « l'ère Jean Prat », 
nous avons à nouveau pris la première 
place à trois reprises consécutives : en 
1959 (seuls), en 1960 (ex aequo avec 
les Anglais) êt enfin cette année (seuls 
à nouveau). 


Entretemps, le XV de France, sous 
le commandement de Lucien Mias, 
accomplissait en 1958 en, Afrique du 
Sud une remarquoble tournée qui 
s'acheva, lors d'un test-match farouche, 


par une victoire sur les redoutables 
Springboks. Vous savez, d'autre part, 
comment ceux-ci, à Colombes, en jan- 
vier dernier, durent se contenter-devant 
nos e Cogs » d'un match nul. 


La saison actuelle -a donc confirmé 
la valeur exceptionnelle de notre quinze 
national, valeur que le résultat d‘Irlande- 
France, dont je n'ai pas encore çonnais- 
sance au moment où j'écris ces lignes, 
ne saurait en tout état de cause remet- 
tre en question, même si d'aventure 
nous avions enregistré à Dublin une 
déconvenue. 


Si l'on peut, sans chauvinisme au- 
cun, affirmer que les François occu- 
pent pour l'heure une place très bril- 
lante dans la hiérarchie internationale, 
il faut cependant se persuader que cette 
position devra être confirmée aux mois 
de juillet et d'août. 


Le XV de Moncla, en effet, va accom- 
plir à cette époque une grande tournée 
en Nouvelle-Zélande, au’ cours de la- 
quelle il disputera neuf matches (dont 
deux officiels à Auckland et à Welling- 
ton) avant de s'aligner, sur le chemin 
du retour, face à l'Australie, 





Certes, d'aucuns diront que les Néo- 
Zélandais, ayant été battus quatre fois 
lors de leur visite l'an dernier en Afri- 
que du Sud, sont théoriquement moins 
forts que les Springboks. Voire.…. Il ne 
faut pas oublier, en tout cas, que ces 
Néo-Zélandais n'avaient pu utiliser les 
services de leurs fameux indigènes 
maoris, en raison de déplorobles pro- 
blèmes rociaux extra-sportifs. Il n’en 
sera pas de même cette fois avec nous. 


Autre sujet, sinon d'inquiétude, du 


‘moins de méfiance. Nos joueurs arri- 


veront là-bas au cœur de l'hiver austral 
et trouveront devant eux des adversai- 
res en pleine condition physique, alors 
qu'eux-mêmes porteront le double poids 
du dépaysement at d'une saison terri- 
blement chargée. 


Quoi qu'il en soit, c'est une grande 
partie que le rugby français se pré- 
pare à livrer en Australie. Si, comme 
des millions de sportifs de chez nous 
l'espèrent, nos joueurs s'en tirent avec 
honneur, on pourra alors — mais alors 
seulement — affirmer en toute certi- 
tude qu'ils sont bien les meilleurs du 
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AS 
BS En ANGLETERRE 


ILYA DES 


Si Carlos Abarth fait pousser des crocs aux 
gentilles) petites Fiat 600, les sorciers anglais 
de «Specdwcell» injectent à innocente 
Sprite le virus de la rage! Et Ja crise 





: se déclencha sur une autoroute de Belgique. 


Le cap fatidique est franchi! 


Cela se passait sur une autoroute belge désertique. Des 
techniciens et des officiels du Royal Automobile Club 
s'agglutinaient autour d'un curieux petit bolide coiffé 
d'une bulle de plexiglas tandis que les chronométreurs 
prions leurs appareils électroniques. Puis le petit 

olide prit le départ et s'éloigna en ronflant gaillarde- 
ment. Les sorciers anglais attendaient, flegmatiques.. 
Quelques instants plus tard, le petit bolide revint de 
l'horizon et fonça vers nous. En hurlant, il coupa les 
rayons des chronos électroniques, et le chiffre étonnant 
fut annoncé. La petite Sprite de «Speedwell» avait 
atteint 212 kilomètres-heure ! 


Le pari des sorciers anglais. 


La petite firme anglaise « Speedwell» groupe quelques 
aimables fanatiques qui sont décidés à marcher sur les 
traces du célèbre sorcier italien Abarth (lui, c'est des 
Fiat enragées qu'il catapulte sur les routes), Familiarisés 
avec le petit moteur BMC 1.000 cm® — celui qui équipe 
les Morris Minor, Jes Austin Sprite et autres, — ils 
paneent un jour qu'ils feraient franchir par une Sprite 
le cap des 200 kilomètres-heure sans utiliser de com- 
presseur, simplement en procédant à un gonflage normal. 


v 


Ils s'attaquèrent donc à un châssis de série gt travaillè- 
rent soigneusement le moteur, la suspension et les rap- 
ports de transmission. Puis ils contactèrent Frank Costin, 
l'homme de l'aérodynamisme, dont le talentueux crayon 
est responsable des Lotus, Vanwall et autres coursières 
vertes. Une coque Ne neSquenent modelée vint habiller 
le petit châssis bourré de chevaux piaffants. Le résultat ? 


Voyez paragraphe précédent... 


Une « Gran Turismo »… pointure fillette ! 


Je le répète, cette voiture de record n'avait rien d'un 
monstrueux «<hot-rod». C'était une voiture de série 
habillée d'une carrosserie spéciale. Speedwell offre 
d'ailleurs sa mécanique Sprite à ceux qui aiment les GT 
nerveuses: elle est baptisée «Clubman 70» et frôle 
crânement 180 kilomètres-heure, Voici les diverses opé- 
rations qui transforment une modeste voiture de sport 
en une étonnante «Gran Turismo pointure fillette»: 


© Moteur. 


Le petit 4 cylindres de 978 cm' de la Sprite développe, 
au départ, 48 CV SAE à 5.000 tours-minute, Speedwell 


travaille la culasse, polit les passages, agrandit les sou- 
papes et monte une tubulure spéciale équipée de deux 


























DWELL x SPEEDWELL 


2 

















LA SPRITE ENRAGEE 


carburateurs de moto «Amal». Pour supporter sans 
casse ce gonflage, le train mobile (pistons, bielles et 
vilebrequin) est soigneusement équilibré dynamique- 
ment, Ceci évite toute naissance de vibrations, La puis- 
sançe atteint alors 70 CV à 6.100 tours-minute... tout en 
sauvegardant une souplesse acceptable. A 2000 tours- 
minute, le Sprite Clubman tourne rond, il tire déjà à 
3,500, mais c'est vraiment à partir de 4.000 tours-minute 
que les chevaux se déchainent... 


© Carrosserie, 


Pour obtenir un bon aérodynamisme, Frank Costin 
dessina un avant plus rationnel que celui de la Sprite 
de série. Le toit style GT a été tracé avec grand soin, 
fin d'éviter toute turbulence ou tout décollement des 
lets d'air. Incidemment, ces transformations augmen- 
tent considérablement la rigidité de la voiture, Le 
tableau de bord est évidemment complété par tous les 
instruments nécessaires, et un volant d'acier cerclé de 
bois complète le tableau. 


© Chûssis, 


Des vitesses accrues exigent évidemment une tenue de 
route sans défauts. Le train avant fut complété d'une 








barre de torsion antiroulis, et le réglage des amortisseurs 
fut modifié pour éviter les rebondissements à grande 
vitesse. Les freins à tambours de la Sprite furent jugés 
suffisants: Speedwell se contenta de les chausser de 
garnitures type course, plus résistantes à la chaleur, 
(Cela sous-entend malheureusement un plus grand effort 
sur la pédale et moins de progressivité.) Comme vous 
le savez, la Sprite est équipée de la direction à crémail- 
lère Nuffield (MG et Riley entre autres), qui est consi- 
dérée comme une des meilleures du moment. Rien ne fut 
donc modifié dans ce domaine. 


© Performances, 


La première monte à 65, la deuxième à 100, la troi- 
sième à 130, et la prise atteint 177 kilomètres-heure, 
Le 100 est accroché en 10 secondes, et le 130 en 
20 secondes. Franchement, les sorciers ‘anglais n'ont pas 
à rougir devant leurs confrères italiens! 


STARTER. 


EN HAUT : LA SPEEDWELL ŸELUBMANy 
SPÉRDWELL DE RECORD 


. CI-CONTRE: LA 



































| FRANCELET UNION FRANÇAISE (NF): RECOMMANDATIONS IMPORTAN] 
1128; 6 mois : 14,50; 3 mois + 7,50. Q OéMeomant ne for ne 

fssen) à 

os: 195 3 mois : 9,75. 









À CARTOUCHE 


est l'instrument 


VAA FD 





l L'étui de 
3.000 ans avantJ.C. les Egyptiens utilisaient sur pierre (obélisque de Lougsor DS 
les“Hiéroglyphes"/Ilsécrivaientaumoyende (place de la Concorde à Paris), Voici 


roseaux souples sur des papyrus ou gravnient un exemplé d'écriture égyptienne. 
(à suivre) 
















Commandez 
dès à présent votre 







(Brevets françai 
























12,50 







BATEAUX PLIANTS ET RIGIDES PREFABRIQUES 


des photos sud 
qui parlent Dimensions : : | Encombrement 
et qui vivent … (plié) 5 réduit. 













2,50 X 0,42 X 0,09 
Quel étonnant relief 


Quelle remarquable nerteus | (ouvert) 


243 X 1,17 X 0,35 g D parfaite. 
Vous les réusurez “à coupsbr* # k 


avec Sécurité 


par caissons 









Prix à partir 
de 500 NF 
(tt. 0.) 


Poids : 
28 à 33 ke. 






ou réserves 















*L'apparelt des Jeunes” d'air. 


le FLASH FEX à conclen 





, même 
Vintérieur 


ULTRATEX 29,75 “' 
FLASH FEX 49,50 “: 


En ventechez les Spécialistes FEX 






Cie FRANÇAISE MEISSONNIER 
23 bis, Quai d'Austerlifz, PARIS (1°). - Tél. POR. 05.59 
lEAUX VISIBLES TOUS LES JOURS 








i Demandez la documentation SP c. 2 timbres 


















Demandez notice 43, Rue des Culattes x Possibilité de « détaxe Mer » (nous consulter). 
U93et appareil [T Tele] LYON 7° È Vente en Suisse: Otlo Baumann - Bahnhofstrasse 5 
Oberrieden-Zurich. 


miniature gratuits 


AS-TU VU MON. 
NOUVEAU CAHIER 


DE TEXTES 
CLAIRE et FON : 7 ON NERISQUE PAS 
CLAIREFONTAINE DE SETROMPER: 


choisissent D'AILLEURS J'AI C'EST TOUJOURS CE] 
LES CAHIERS Pa : É X QU'IL VA DE MIEUX 


LAIREFONTAINE 
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de flottaison 






Tenue à l’eau 

















LES PLUS BELLES 
HISTOIRES DE 
L'ONCLE PAUL 





EN 1874 NAISSAÏT EN IRLANDE 
UN GARÇON QUI ALLAIT DEVENIR UN 





RUDE EXPLORATEUR .ERNEST Si 

EN 1908, IL PARVIENT AVEC SON AMI 

WILD À 470KM. DU POLE SUD. 
EN 4941, AMUNDSEN () L'ATTEINT. 







ET SHACKLETON RÊVE DE FAIRE 


MIED; 


() EXPLORATEUR NORVÉGIEN, 
NÉ EN 1872, MORT EN 1928 
EN RECHERCHANT NOBILE 
L2ANS L'ARCTIQUE . 


x : 
TRAVERSER L'ANTARCTIQUE / 


Lure Her 


LES RESCAPÉS DE L'« 


NDURANCE » 
Ki 








/L PRÉPARE UNE EXPÉDITION . 
MAIS ON EST EN 7974. LA GUERRE 
ÉCLATÉ. ET, À LONDRES... 


JE VIENS M'ENGAGER 
AVEC MES 84 HOMMES 
ET MON BATEAU... NOUS 
VOULONS COMBATTRE.. 





= SETROUE | 
UN JEUNE MINISTRE SE TROUVE 
A'LA TÊTE DE L'AMIRAUTÉ, IL 2E 
NOMME WINSTON CHURCHIEE... 


VOLS SERVIREZ MIEUX 


ANGLETERRE AINSI QU'EN VOLS FAI- 
SANT TUER SUR UN CHAMP DE BATAILLE 








JE NE VOIS PLUS 


RIEN / AURIONS-NOUS 


C'EN ÉTAIT UN, COM- 
MANDANT, J'EN SUIS SDR* 
NOUS AVONS DD RÉUSSIR 
À LUI ÉCHAPPER... 


AUDÉBÜT DE DÉCEMBRE, LS | 
QUITTENT LA GEORGIE DU SUD. 
ET TOUT DE SUITE... 


ICEBERGS EN VUE ; 


BÉJA\, WILD/QUE 
LES GLACES ONT RE- 
MONTÉ HAUT VERS 
LE NORD,CETTE 
ANNÉE” 7 











NAVIGUEZ EN 
ZIiGZAG. 


CETTE G/GANTESQUE FLOTTILLE 
DE GLAÇONS FLOTTANT SÛR L'EAU. 
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LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 


[ENEFFEr s1EN QUE CE 

|SQIT L'ÉTÉ POLAIRE L'EA 
GÊLE. LE BATEAU FONCE 
DANS LAMER DE WEDDELL. 
MAIS EN VANVIER... 







| ) “ET RECOMMENCONS /CE 
N'EST PAS L'HIVER, NOUS 
DEVONS RETROUVER DES 

CHENAUX LIBRES DERRIÈRE 

CES MONCEAUX DE GLAGE/ 














COMME D'UN 
BÉLIER/ 


















|SHACKLETON 
S'ACHARNE. ON 
A7 7AQUE LA 
(GLACE AU PIC 
ETALASCIE.. 










IL NOUS FAUT ATTEINDRE. 
COÛTE QUE COÛTE LA CO 
ANTARCTIQUE POUR Y 

DÉBARQUER LES TRAÎNEAUX , 
AU PRINTEMPS, NOUS CONTINDERONS 


RIBLES, L'HIVER 











MENT TROP TÔT. FE VERS LE PÔLE, PUIS LA MER DE ROSS... _ 

Ars L'UIVER S'ABAT LE EATEAO | h ; à D'AUTANT PLUS QUE LEUR 

RESTE PR/SONNIER DE CE MORCEAU | || Sy 4 lie BANQUE SE MET À! 

DE MER GELÉ, SHACKLETON DOIT L 11) DÉRIVER VERS LE NORD, 

RENONCER À SON RÊVE. TE y \ LES ÉLO/GNANT DE LEUR 
1114 BUT, POUR EUX, UNE 






} EFFROYABLE TRAGÉDIE 
î COMMENCE…. 
[= LES GLACES 
NE CESSENT DE 


ELLES VONT 
DONNER SANS 
é\ ARRÊT L'ASSAUT 

















HÉLAS / SMO/S PLUS TARD, ILS 
SONT TOUJOURS PR/SONNIERS . 
ET LE R7OCTOBRE 











rmmén (QUI FERA FONDRE LES GLACES] 
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}# 
| 


ADIEU, MA BELLE “ENDURANCE, . 
TU AS VAILLAMMENT RÉSISTÉ. 
À VA REPOSER EN PAIX DANS 
N LES PROFONDEURS GLACÉES. 











QUAND LA GLACE S'EST REFERMÉE 
POUR TOUJOURS SUR ELLE, 








LUT EST DE GAGNER| 
UNE CÔTE LIBRE, 
PUIS UNE TERRE 
HABITÉE. LA PLUS 























DRESAEZ LE 
AT CAP LAISSONS. 


NOUS DÉRIVER 
AVEC LA BAN - 





C Dsr Le Came pe LA parience 
ÆT AUSS) CELU) DE LA FA - 
MINE LA DÉRIVE LES MÈNE 
LENTEMENT AU NORD. 
DES MOIS S'ÉCOULENT. 
Volc/ PR a DE DEUX 
ANS QU'ILS 0) 
GUTTÉ L'ANGLETERRE. 

















(CEPENDANT LEUR BANQUISE | ALERTE! 
(FOND'EN AVRIL 1916, ELLE |La GLACE 
WA PLUS QUE OM DE CRAQUE 

CÔTÉ, ET, LE 9... 


ÉVACUEZ 
HUTTES ET 
TENTES / 
EMBARQUEZ 


















TOUT LE MONDE 
EST LA / IL ÉTAIT 
TEMPS / 


J 
| DE SINISTRES 
NUAGES ACCOURENT./ 
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} RRREE LES RESCAPÉS DE L' « ENDURANCE » 


CRAMPONNEZ- 
VOUS / 


TREMPÉS,GELÉS, 
ÉPUISÉS /20 ? SOUÉ0! 
ET CET OURAGAN 
NOUS ÉLOIGNE DE 

L'ÎLE CLARENCE / 





[25 NE SONT PAS SAUVÉS, 
C'EST L'ILE DE L'ÉLÉPHANT,| 
LA PLUS NYOSPITALIÈRE | 
PERSONNE 
N'YA JAMAIS MIS LE PIED. 
(LS RÉVSSISSENT À Y. 
DÉBARQUER. 





NOUS EMPORTERAIT. CHER- 4 


CHONS UN ENDROIT OÙ 
CAMPER. 








QCAND ENFIN IL S'APAISE... 


EX 








QUAND /LS L'ONT TROUVÉ, ET APRÈS 
DEUX: VOURS DE REPOS, SHACKLETON.| 


RE 7 NUL NE NOUS 

” | APERCEVRA |CI. 
L'HIVER VA REVENIR] 
NOTRE DERNIÈRE 
CHANCE QUE JE 
TÂCHE D'ATTEINDRE 

SA LA GEORGIE ET 

N AMENE UN BATEAU. 











/L PART AVEC 4 HOMMES, C'EST. 
DE NOUVEAU CN EFFROYABLE 
VOYAGE DE 1400kKM. IL DURE 
PRÈS D'UN MOIS. TOUS 5 MANQUENT 
DE SUCCOMBER. ENFIN, LE 18 MAI... 


nn 


LA GEORGIE / 





COURAGE / 


LA MER LES VETTE SUR UNE PLAGE 
IDÉSERTE CEINTURÉE DE FALA) 


ES GLACIERS 
CES PICSIDANS L'ÉTA 
OÙ NOUS SOMMES 7 
NOUS NE LE 
POURRONS PLUS, 


MAIS CES HOMMES ADM/RABLES YŸ 
PARUENNENT ENCORE. ALOR£ APRÈS 

SVOURS D'UN NDICIBLE CALVAIRE. 
DERT LA UNE us 
BALEINÈRE 26 


[$ 





DEUX FOIS, IL REPART AVEC ON 
BATEAU VERS SES COMFAGNONS . 
DEUX FOIS, LES GLACES L'OBLIGE! 


A'FAIRE DEMI-TOUR! ENFIN, LE 
30 AOÛT, SUR LE VAPEUR CHILIEN 
TYELCHOn … 


LE VOILA'/ 


nl HOURRA / 
Es 
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SAVIONS QU'IL 
RÉVSSIRANT 





LEUR RE TOUR FUT 
TRIOMPHAL.EN 1922, 
SHACKLETON S'EN 
VINT MOURIR AU 
SEUIL MÊME DE CEA 

MYATÈRES GLACÉS 

AUXQUELS 1L AVAIT 

CONSACRÉ $A VIE. 

AMUNDSEN DIT : 
*SON NOM DOIT 
ÊTRE ÉCRIT EN 
LETTRES DE FEU 
DANS L'ÉPOPÉE 
ANTARCTIQUE., 
a 
QUANT A' L'ANTARCTIQUE, 1 NE | 
SERA TRAVERSÉ POUR LÀ | 
RE FOIS QU'EN 1958. À 

















avec les Mahuzier 


Luc Mahuzier, timonier et 
reporter de l'expédition... 


La famille Mahuzier passe son temps à partir en expédition. Quand 
elle ne part pas, c'est qu’elle en revient. ou qu'elle en prépare 
une autre ! En général, tout se passe comme suit : les parents et 
les neuf enfants s’embarquent pour un pays assez peu connu, 
progressent à force de « système D », filment tout ce qui est inté- 
ressant. Puis ils rentrent en France et récupèrent par une tournée 
de conférences filmées leurs frais de voyage. Ils réunissent par la 
même occasion de quoi repartir plus loin. Ce petit système 
sympathique et patriarcal leur a déjà valu de traverser l'Afrique, de 
boucler le tour du monde en accordant un intérêt particulier à 
l'Australie (cet étrange pays où les gens vivent la tête en bas), de 
parcourir le Canada. En 1960, les Mahuzier ont sélectionné un 
pays sud-américain pour y aller braquer leurs caméras : le Vene- 
zuela. Et plus particulièrement le delta de l’Orénoque, région 
primitive et peu accessible, qu’ils ont parcourue en radeau pneu- 
matique. C’est cette expédition que nous raconte Luc Mahuzier. 





En canots pneumatiques 
de Trinidad à l’Orénoque : 
tel fut l’exploit 

des Mahuzier, exploit 

qui se situa 

à deux doigts de la noyade.. 
Une fois au calme 

des canos ou 

bras du delta orénoquois, 

la navigation fut di 
plus facile. Mais 

bien vite les cinéastes 
bateliers s’aperçurent que 
tous les canots pneumatiques 
ne valaient pas une 

bonne pirogue 

indigène, équipée d’un 
moteur hors-bord. 

Ce furent 

alors, au cours de semaines, 
d'innombrables 

excursions au long des 
canos et canitos 
poissonneux, 





bordés d’une extraordinaire 
végétation marécageuse, 
coupées de nuits 

dans les cases indiennes, 
simples plates-formes 
établies 

sur pilotis. 








} 





Cette fois, nous ne partons 
qu'à huit: papa, maman, Jac- 
queline (28 ans), Jeanine (25), 


Philippe (28), François (19), 
Alain (10) et moi, Luc 
{5 ans). 

Le s/s «Colombie», en 


douze jours de traversée en- 
soleillée, nous dépose à Port- 
of-Spain, capitale de Trinidad. 

Trinidad (La Trinité), île 
anglaise de la Fédération des 
Indes Occidentales, est posée, 
à trente kilomètres du delta 
de l'Orénoque, comme un 
œuf ‘sur un jet d'eau. 

La moitié des 600.000 insu- 
laires sont Indiens. Entendez : 
Indiens de l'Inde. Crasseux et 
bruyants, ils ont envahi l'ile 
et son commerce. Ils sont 
pourtant battus sur le plan 
des affaires par les quelques 
milliers de Chinois, qui s'oc- 
cupent particulièrement des 
blanchisseries, On trouve aussi 
des nègres, des Britanniques, 
des Espagnols. Des Peaux- 
Rouges? Heu. en cherchant 
bien Pourtant nous sommes 
en Amérique. 

Un camion conduit par un 
pilote suicide, qui carbure au 
rhum, et une vieille guim- 
barde pas plus rassurante nous 
conduisent avec notre maté- 
riel à Icacos, pointe sud de 
l'ile. 

La forêt, les plantations de 
cannes à sucre, les cocoteraies, 
dominent tout par leur odeur 
forte. 





Comme ceux 
de la « Marie-Joseph 


Le lendemain, en applica- 
tion du slogan «11 y a du tra- 
vail pour tout le monde », nous 
commençons à monter nos 
embarcations sur le sabll 
deux petits canots pneumati- 
ques, équipés chacun d’un 
moteur «Johnson» de 10 CV, 











qui transporteront les passa- 
gers et remorqueront un 
Le 


cano Osibukajunoko 





grand radeau pneumatique de 
six mètres sur trois, porteur 
du matériel. 

Le départ se fait attendre, 
pour cause de formalités. Il 
est encore retardé par la ma- 
ladie de François (une diphté- 
rie compliquée d'un début de 
méningite), qui finalement 
devra nous quitter et rentrer 
en France par avion. Le même 
jour, nous lançons nos em- 
barcations pour franchir les 
trente kilomètres qui nous 
séparent de l'embouchure de 
l'Orénoque. 

Nous sommes sept à bord. 
Temps calme, ciel bleu. Vi- 
tesse: cinq km.-h., à cause du 
radeau, très lourd, à remor- 
quer. Ce ne durera pas. 

A mi-chemin, soit après 
trois heures de navigation, le 
vent se lève, la mer se creuse, 
les vagues nous secouent de 
plus en plus et menacent de 
rompre nos attelages. Les la- 
mes nous rapprochent de la 
côte, mais non sans danger: 
il n’y a en vue que des atter- 
rages vaseux, sans terre sta- 
ble, bordés de palétuviers 
géants enserrés dans une vé- 
gétation  inextricable. Nous 
devons constamment réparer 
une amarre qui s'entête à 
céder. Le ciel est d'orage, la 
famille trempée, le moral 
assez bas. Puis c'est le moteur 
que je dirige qui tombe en 
panne. Il redémarre d'ailleurs 
peu après, mais au ralenti. 
Papa grimpe sur le radeau, 
empoigne les amarres et crie: 
«En avant toute On pro- 
teste, mais il s’obstine. Il reste 
une pointe à doubler pour 
trouver le calme d'un des bras 
de l'Orénoque et notre but: 
Pedernales. Y  arriverons- 
nous ? 





Sauvés des eaux. 


A trois kilomètres-heure, 
nous doublons péniblement a 
pointe. Ça y est, nous som- 
mes au Venezuela ! Sur le 
cano Manamo! Le ressac 
cesse aussitôt. Nous décou- 
vrons une plage à bäbord. On 
met le cap dessus, et le moral 





« palais Mahuzier », construit sur pilotis, au bord du 
« la rivière-où-saute-le-poisson ». 





Agosto le bagnard déguste les délicieuses gousanos, chenil- 
les de bois récoltées dans les troncs de palmiers pourris 


remonte au plus haut. On 
aborde, on s'étale avec bon- 
heur sur le sable, on casse 
la croûte. Papa sort ses camé- 
ras et filme le débarquement 
de cet équipage «de pirates 
naufragés ». 

Nous atteignons Pedernales 
à la nuit, Se frayant un che- 
min parmi une centaine de 
curieux, papa part à la re- 
cherche des «autorités», ac- 
compagné de Jeanine comme 
interprète: ici ce n'est plus 
l'anglais qui servira, mais 
l'espagnol chanté à la véné- 
zuélienne, accompagné de 
grandes tapes sur l'épaule en 
guise d'assentiment, 

Les autorités s'affolent: nos 
engins ne sont pas des navi- 
res, ne sont pas entrés par un 
port! Heureusement, les Pè- 
res Capucins du Delta les font 
taire. Ils nous dépanneront 
plus d'une fois. 

La nuit, le capitaine du 
port vient nous réveiller et 
essaye pendant une demi- 
heure d'écrire notre nom. 
Mais il est complètement 
«rond» et n'y arrive pas. À 
bout de forces, il retourne à 
son hamac, laissant papa fu- 
rieux. Ce qui fait que le 
lendemain, nous sommes tous 
fatigués et vaseux pour repar- 
tir vers Guayo, via Tucupita. 

Lundi 1°" août, neuf heures 
du matin. Le soleil tape. Nos 
trois radeaux rémontent le 
cano Manamo, en route vers 
Tucupita. Nous découvrons ce 
delta, qui est un immense 
triangle de forêt aquatique, 
inextricable, sillonnée par des 
milliers de bras, petits et 
grands, qui déversent vers la 
mer une eau limoneuse char- 
riant des paquets d'herbe. 
Pas de terre, pas de route. 
On ne se déplace qu'en ba- 
teau. En fait d'animaux, sur- 





tout des oiseaux et des pois 
sons. 

Notre deuxième moteur n’en 
veut plus. Pas étonnant: une 
bougie est hors d'usage! Nous | 
n'en avons pas de rechange. | 
Il faut donc s'amarrer le. 
long d'une case sur pilotis, 
Tout ici est sur pilotis A, 
marée haute, le plancher des 
cases est souvent au ras de 
l'eau. On détache le radeau, 
et papa, avec Philippe et un 
guide indien, retourne à Pe- 
dernales à bord du second 
«dinghy», pour chercher des 
bougies. 

Les Indiens du cano Ma- 
namo, très fréquenté, sont 
plus civilisés que la moyenne. 
Ils nous montent des hamacs 
dans lesquels nous attendons 
le retour de papa. Celui-ci ne 
revient qu'à deux heures 
Nous ne ferons plus beaucoup 
de chemin ce jour-là. 

En raison du radeau, qui 
dérive et tournoie à chaque 
remous, notre assemblage est 
très difficile à diriger. De 
plus, nous remontons le cou- 
rant, qui coule à plein débit. | 

Le soir, nous arrêtons à la 
«rancheria» ou case d'une 
famille d'Indiens  guaranos. 
Ces derniers — une quinzaine 
environ — après quelques 
mots de l'interprète, se tas- 
sent au bout de la plate-forme 
en rondins qui sert de plan- 
cher. Pas de murs. Un toit en 
feuilles de +<temiche» (c'est 
un palmier). Nous montons 
quatre lits de camp et trois 
hamacs, mais pas moyen de 
dormir: il existe ici une 
belle variété de moustiques, 
maringouins, toute cette faune 
que les Vénézuéliens appel- 
lent la <plaga»: la plaie. 

Ce calvaire fait bientôt 
place à une nouvelle journée 
de quatorze heures, monotone 














et fatigante. Toujours les ri- 
ves vertes, le soleil, le cano 
boueux, les moustiques et les 
inconfortables « dinghies ». 

Et les nuits, les jours, se 
succèdent ainsi, entre l’eau, 
les pilotis, les cochons noirs 
qui grognent, les escadrilles 
de moustiques. 

Enfin un soir, vers neuf 
heures, nous apercevons les 
lumières de Tucupita, capi- 
tale du delta (sise au sommet 
intérieur du triangle), sept 
mille habitants. Les Pères 
Capucins nous logent au Col- 
lège. 


L'expérience est faite: les 
pneumatiques sont trop aléa- 
toires. Nous les chargeons, 
ainsi que les bagages, sur le 
«San Fidel», qui les conduira 
à Guayo. Puis nous embar- 
quons sur une longue piro- 
gue.. équipée à l'arrière d'un 
moteur de 35 CV! En route 
vers Guayo! Ramon, le pilote 
se perd tout d'abord dans d 
marécages, puis son moteur 
a des ratés. Il le répare avec 
le fond d'une boîte à conser- 
ves, se trompe derechef, nous 
mène à deux. doigts du nau- 
frage sur la barre (endroit 
où la mer, en rencontrant le 
fleuve, provoque des remous 
et des vagues très dangereux). 
Au bout de dix-neuf heures 
d'écope, nous arrivons trem- 
pés à la Mission de San Fran- 
cisco de Guayo, au sud-est du 
delta. C'allait être notre base 
d'opération. On nous avait 
construit là un véritable palais 
sur pilotis. 


Le soir même, nous avons 
une  visite-surprise: celle 
d'Auguste Poma, ancien ba- 
gnard évadé de Cayenne et 
fixé dans le delta depuis plus 
de vingt-deux ans. Marié à 
une Indienne, il sera notre 
guide chez les Guaraos. 

Les Guaraos vivent de pé- 
che. Quand leur maison s'ef- 
fondre — tous les cinq ans 
en moyenne — ils en construi- 
sent une autre un peu plus 
loin, souvent dans un autre 
petit bras, Ils n'ont aucune 
notion du temps. Ils arrivent 
avec trois heures de retard à 
tous les rendez-vous, mais ce 
sont de très braves gens. 








Nous assistons ainsi au 
brülage d'une pirogue. Pour 
construire leurs pirogues, les 
Guaraos abattent un grand 
arbre droit, une sorte d'aca- 
jou. Ils le creusent à petits 
coups d'herminette, lui don- 
nent une forme. Puis ils ca- 


poutres du toit. Les hamacs 
servent de siège. La cuisine 
se fait, pour éviter l'incendie, 
sur un tas de boue séchée. 
Chaque case a sa pirogue. Les 
femmes sont vêtues de lon- 
gues robes et portent des nat- 
tes noires et lisses, dont elles 
lent la pirogue inachevée, sont fières. Les hommes, en 
mettent le feu en dessous et nous voyant arriver, quittent 
à l'intérieur. Le bois chauffé le <guayuko», ou  pagne, 
devient mou. À ce moment, pour mettre un pantalon et 
on l'écarte avec des traverses, une chemise, invariablement 
tout doucement. Lorsque c'est déchirée dans le dos. C'est la 
assez écarté, on éteint le feu mode ! 








Pour écarter leurs pirogues, les Guaraos 
passent au feu les deux côtés de l'em- 
barcation, puis l’étayent par l'intérieur. 


SEPT JOURS DE LA 





et on met la pirogue à l'eau. 
On obtient ainsi des emba 
cations de sept à huit mètres, 
d'un mètre cinquante de large, 
du plus beau noir. 

La civilisation a apporté au 
Guarao la passion du moteur. 
Dès qu'il a de l'argent, il en 
achète un, généralement un 
« Archimèdes» suédois, ro- 
buste, avec une «ficelle 
démarreur». On découpe le 
fond arrière de la pirogue de 
façon que l'arbre d'hélice 
puisse passer. Une planche 
sert de base au moteur, et 
en avant toute ! 

Les performances de ces 
pirogues sont bonnes, mais 
elles ne durent qu'un an, et il 
faut trois mois pour en re- 
construire une. Les Guaraos 
n'ont pas de meubles, mais 
des paniers suspendus aux 






La cuisine d’une 
« rancheria » 
Indienne, 

à marée basse. 
Pas de meuble: 
les provisions 
sont suspendues 
aux poutres, 
dans des paniers. 
Le feu 

est établi sur 
une motte 

de boue séchée. 





Leur poisson préféré. le 
morocoto, sorte d'énorme dau- 
rade plate et ronde, terrible- 
ment grasse. En hiver, lors- 
que la mer remonte à cinq 
kilomètres à l'intérieur des 
terres, il y en a beaucoup, et 
les Guaraos en font provi- 
sion, les salant pour l'été. 

On pêche aux bâtonnets: 
c'est une ligne-drague qu'on 
laisse flotter entre deux eaux 
Le poisson qui mord fait sc 
dresser un bâtonnet. On va 
le décrocher et on l'assomme 
à coups de machette. 

La pêche à la «barrière 
se pratique de nuit: on 
obstrue un « canito» d'un filet 
fait de nervures de feuilles 
et de lianes et on bouche soi- 
gneusement les extrémités. A 
marée basse, un tas de pois- 
sons restent pris dans 
nasse... 

Au retour, nous capturons 
un singe «paresseux». Puis, 
passant encore par Barrancas, 
nous retournerons à Trinidad 
à bord d'une barque de con- 
trebandier, laissant derrière 
nous le delta, ses crues spec- 
taculaires, ses papillons bleus, 
les «rhetenors»… Regrets de 
quitter ce pays, qu'on n’ap- 
prend vraiment à apprécier 
qu'après plusieurs semaines. 
Cette vie aquatique a un 
charme de «farniente» indi- 
cible. Et les moustiques. on 
s'y fait très vite, après tout ! 

Tôt ou tard, nous y retour- 
nerons. 





L. M. 








VIE DU MONDE 
LUNDI 


Interrogé par les douaniers 
RE An 
voyageur, à l'aéroport 
dres, avait répondu: = C'est la 

the de Charnlte 

le ne pas moquer 
des” agents de l'autorité, le 
voyageur, en l'occurrence le 
sculpteur Robert Jones, ouvrit le 
‘colis et: fit apparaitre. la fête 
du id homme d'Efat, qu'il 

de ciseler sur la Côte 
d'Ax 


MARDI. 


Pièce unique : le fivre « Apo- 
calypse», Illustré par Bemard 
Buffet, Salvador Dali et Foulita 
t qui vient d'être 
Musée d'Art Modern 
vout_ cent … millions 

















d'anciens 


franes. Avis aux amateurs. 


MERCREDI. 





sont se. à prendre des 


de Judo. Les amate: 
ant port nombreux. Plut 
on ‘est de 
s'amuse... 


mieux on 





vlent de mourir à Le de cent 
ax ane IL attrait ie 








3 rome 
d'idiewild! lorsqu'il s'abima dans 
l'Océan. L'enquête révéla que 
laceldent avait provodué 
par un. vor d'étourneaux oupité 
pat un des réacteurs. 


















“poreillement 


oi a 


3) un full ee 
“carré de Volets: 









SUITE DE LA PREMIERE PAGE enoc SeTer parce wi 








JE VOUS CONSEÏLLE 
D'ACEPTER ! ,E 


| fax Z. Max IE ME Fi 

| | DE MAX COMME_DE MON 
SERAE DÉSOLE DE || 

| 

| 


DEVOIR _FAÎRE | | VOUS M'ENTENDEZ ? JE 
APPEL À MX POUR ! 


VOUS CONVAINCRE / 


ee 




















ET, MAINTENANT 
QU'ALLEZ - VOUS 
FNRE DE NOUS, 
BANDITT 


NE VOUS INQUIÉTEZ PAS DE MON 
ABSENCE / JE PROFITE DE CE QUE 
MON TAXI_ EST EN RÉPARATION 
POUR PRENDRE QUELQUES TOURS 
DE VACANCES . J'EMMÈNE LE 
PETIT BENOIT AVEC MOI, 

À BIENTÔT, ET VOUS SéNEz / 














PREMIER TAXI / JE REFUSE, 
REFUSE CA-TÉ -60-RI-QUE-MENT | 





| M BON / ÉCRNEZ /.. 
| | CHÈRE MADAME 












EH BiEN Mais es 

VOUS PAÉTEZ EN VACANCES /.QUE DiRIEZ VOIS) 
PAZ EXEMPLE, D'UNE PETITE CROISIÈRE AUX 
ÎLES SALAPASOS FLA-BE, VOS NEME 


VOLS VENEZ Di | 
GÈNEREZ PI | 
| | 














 QUITTONS LES EAUX | 
TERRITORIALES / iL N'Y À PLUS 
DE DANGER / T0 PEUX ALLER. 
OWRIR LES CASSES / 
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BON /ÉCOUTEZ- .MOÏ BIEN,\ NOUS DEUX / 


SUITE 





rhume 
force. 


NOUS FAISONS ROUTE 
VERS L'AMÉRIQUE DU SUD OÙ TE VOUS DÉBARQUERA] DANS 
UNE PETITE ÎLE / D'ICi LA ,NOLS RESTEREZ ENFERMÉ DANS 
CŒTE' CALE / 





A LA DERNIERE PAGE 


Tout à fait d'accord avec vous. 
L'engin de Drebbel sst bel et bien 
le premier sous-marin ayant effi- 
VEacement été essayé. La présence 
fu roi d'Angleterre à son bord est 

garantie. Si le Fureteur n'a 
pas mentionné ces travaux, cet 
‘parce que l'on ne s'est souvenu 
ceux-ci qu'à une date récente “ 
que l'exploit de Drebbel fut sans 
ronséquences pratiques. Ceci ne 

















FRANÇAISE DU PARAPLUIE 





plongeurs, a peut-être aidé le Hol- 
landais. 


Bourse aux timbres. 


Avis personnels. 

Répétons d'abord _ la communi- 
cation adressée précédemment à 
Jean-François AUTRET. Nous 
n'avons pas encore reçu son adresse. 
ae Les Faire 

second s'adresse 
à ‘Efecbeits ESPINOSA qui hobite 
en Espagne. Mais où? Veux-tu 
mous le faire savoir ou plus vite, 
Elisabeth ? 


Le lecteur qui nous ovait aima- 
blement fourni LA MUSIQUE de 
« lm a poor lonesome _cow- 
boy » veut-il la faire parvenir 

à Marcelin_ DUMAS, 
SP 89.187, AF.N.? 






MOÏ, pour & 
FÊTE DES MÈRES 
! j'achète um 

_ PARAPLUIE, 





JEAN CORHUMEL 
RÉPOND A VOS QUES- 
TIONS SPORTIVES 


Dons le toumnoi des Cinq Na- 
tions, la France, en 1960, a battu 
lEcosse (13-11), Galles  (16-8), 
l'Irlande (32-6) ‘et a fait .match 
nul_ avec leterre (3-3). _ Hors 


tournoi, elle a battu l'Italie (26-0) 
et par ‘trois fois l'Argentine (37-3, 
12-3,  29-6). s'est inclinée 
(11-5) _ devant. Roumanie, à 
Bucarest. 


Let parce qu'il a conservé l'es 
poir de s'y distinguer. 


Cent soixante-quinxe 
à l'heure à vélo ! 

— Est-il vrai qu'un coureur 
cycliste = la vitesse de 
F5 mb? (Christiane Dau- 
mont, à Drancy.) 

Oui. Mais il s’agit, bien en- 
tendu, de ces qui ne 
sont pas officiellement recon- 








CHRISTIAN DAUMONT 


nues, parce que trop dange- 
reuses et en fait sans signi- 
fication sportive. 


guerre, le Français Alfred 
Letourneur, fixé aux Etats- 
Unis, a réalisé sur une route, 
derrière une voiture, une vi- 
tesse de 108 milles 92, soit 
192 km.-h. I1 lui aurait fallu 
environ 6 kilomètres pour se 
lancer et autant pour s'arré- 
ter. D'autres tentatives du 
même genre ont eu lieu en 
France, les dernières en date 
étant celles du Bordelais Cla- 
verie et du Niçois José Meif- 


Les derniers 
France-Angleterre 
de football. 

— Pourriez-vous me com- 
muniquer les scores des cinq 
derniers “An 
gleterre de football? (Phi- 
lippe Haul à Beauvais) 


1947: Angleterre 3-0; 1949: 
Angleterre 3-1 ; 1951 : nul, 2-2 ; 
1955: France 1-0; 1957: An- 
gleterre 40. 














_ La couronne de fer 


. They. et Los rentalent par un louterren avec Je petit peines Sven: 





AE-UN AUTRE CHEMIN THERSLET. 
dE vase LTE BE RUENT Vire (RCE 

















FRAPPANT D'ESTOR ET DE TAILLE, THERRY LARQE 
GRANOE COUPS D'ÉPÉE SES À ADVERSAIRES EMPÈTRE 

QE PU MÈRE SE DÉCASÈR. OAV ET CES HOMMES 
PRE ENT CRISE MENT ATTENITS. 











EMANT D'UNE TORCHE LOS ET ET APRÈS DE LONGUES MINUTES) 
TAB SE SONT ENFO 5 DANS LE MARCHE PS TRAVERS LA ER ! 
LE SOUTERRAIN SONTANT 

oiL_ SÛREMENT LA € 


SGRTiE). CENNE Carte 
LA HAUT DOIT OUVRIR 
À L'AIR LIBRE. 





EU we REZ Pas Sur HIPPOCAMPE"Z.. 


Tif essaie de manœuvrer le sous-marin «Hippocampe I», à bord duquel il est retenu prisonnier par les bandits... 


EN EFFET, AVEC UNE INEXPÉRIENCE ÉVIDENTE, LES 





ARRÊTEZ!... 
UE VEUX SORTIR 
D'ICIL.. 









RAVISSEURS DE “HIPPOCAMPE I“ MANIPULAIENT 
BOUTONS ET LEVIERS AU PETIT_BONHEUR. 








AM-STRAM-GRAM PIC 
ET PIC ET COL PAM 








ALORS, BEAU PARLEUR! NE DISAIS-TU PAS AVOIR 
[COMMANDE À BORD D'UN SOUS-MARIN ?.. 
ENTEUR!... 
OUAIS! QUAND IL:ÉTAIT) _ TU NOUS AS 
GOSSE DANS SA / EMBARQUEÉS DANS] 
\ BAIGNOIRE |... GALÈRE!... 

















DANS UNE GALÈRE!. 
AAAAAAHI 
Si C'ÉTAIT VRAIL.. 





QUE SAIS-VE, MOI 5. 
CECI, PAR EXEMPLE! 














. Tarif des Abo 1ermen 


Adhère sur tout 
Insoluble à l’eau 


Liu ent strictement Interdft, d'u Ne se dessèche pas 
is exemplaire À des fins de 


PAPETIERS - DROGUERIES 
QUINCAILLIERS - BAZARS 


g PEUR 











UN BOLIDE 4e COURSE 


AVEC SON PROPULSEUR 





20 GAUFRES CITRON et @ 


20 GAUFRES FRAMBOISE a 3 
= LA se 


4 MODÈLES PLASTIQUE DE COULEURS DIFFÉRENTES 


Ê Demandez à maman d'acheter Les gaufres GRIMGOIRE 
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LE PERIL GUETTE 






[reur-BrRE Le TRÉSOR EST cac pans | | Hééé..8yove 
L'ANFRACTUOSITÉ D'UNE PAROI OU PEUT-ÊTRE  |.JE M'ENFONCE/\ 
|SOUS LE SABLE DU FOND? IL FAUT SONDER, 
LMÉTHODIQUEMENT LE SABLE/MÈME SI 

ÇA PREND DU TEMPS! JE... 


a 


|MARC RÉALISE SOUDAIN LA SITUATION TRAGIQUA 
IDE SON COMRAGNONQUI TENTE DÉSESPEREMEN) 


PIMPOSSIBLE/ET 
Ê JE M'ENFONCEDE 
LPLUS EN PLUS! 


N'ES 


BON SANG! CES 
FONDS SONT POUR- 
RISTSULLIVAN 
S'ENLISE! 















MARC, PAR GESTES, À 1L FAUT QUE JE MARC À ATTEINT 
[FAIT COMPRENDRE FASSE VITE? IL L'ENTRÉE DE LA 
SON INTENTION À GROTTE... 
SULLIVAN AFFOLE 
ET. k 


ë 








‘NON/PAS UN 
SEUL REQUIN 
EN VUE! 
ALLONS-Y/ 


OH! LES volLA! 
ÉLOIGNES/JE Ress ù ; É % POUR REMONTER 


; TEI 
FRE DRE LA SURFACE, 





EN VOILA UN QUI 
FONCE! VITE! 
MON COUTEAU! 








PROFOND 
SILLON DANS 
LE VENTRE 

DE L'HORRIBLE 
ANIMAL.. 





ER US Re et doi EDDY PAAPE 
Faponate en 192: Kîle remtie vides J.-M. CHARLIER 


MaLsre La Trop cranoE | RECUEILLI PAR UNE BARQUE, / 5l NOUS VOULONS \_ /BIEN SÜR,MON PAUVRE DACIER/ 
RAPIDITÉ DE LA DÉCOMPRES. ÿ |  MARCREGAGNE L'ABOMINABLE) SAUVER SULLIVAN, ] JILFAUT AVANT TOUT ÉLOIGNER LES 
(SION QUI LUI VRILLE LES À ET Y DONNE L'ALARME. <RÉQUINS DE L'ENTRÉE DE LAGROTTE! 
(TYMPANS ET LE FAIT HÜRLER D) J'AI PRÉVU LE CAS/UN APPAREIL DE 
DE DOULEUR, MAC eue 4 ERDRI 





FORMIDABLE,LARRITUREN VITE, PROFESSEUR! NTI ALERTE DEUX DE MES) 
HAIHAIHAI C'EST EXTRA- \LES MINUTES PASSENT) PLONGEURS ET FAIT 
SRDINAREI CES SALES ]LAPROVISIOND AIR DE METTRE À 











QUELQUES INSTANTS LUS! 
A cALIFeI 


URS S'ENFONCENT VES 
DE LA CAVERNE, À 
EAUX MIRACULEU-| 


(7RAI LES 
ISEMENT LIBÉRÉES DES SQUALES| 





AU PRIX DE MULTIPLES 
ACROBATIES, LES PLON- 
SEURS DE L'ABOMINABLE" 
IONT REUSS 1 À PASSER SOUS) 
LES BRAS DE SULLIVAN DE 
SOLIDES CÂBLES, FORTE- 
MENT AGCROCHES À, 
LEURS *AGUAVIONS*. 


S 

ÉSPÉRONS QUE LES 
MOTEURS SERONTASSEZ 7) 
PUISSANTS POUR ARRACHER 
SULLIVAN A'CETTE GANGUE 
DE BOUE! SINON... 











T7 porsour, JE LUI AMÈNE DU GROS GIBIER, 
: AN ARTUBI. COMMENT \Ù À Gisier UN PEU SréciIAL, coMME 
cÀ à. TU VOIS / 


% SIMBA LÉE dans LA RÉSERVE 





VA LE 
GOUVERNEUR? , 
S 





a 
ET C'EST AU SUJET DE NON ! AU CONTRAIRE | ILTROUVE QUE TD Y VAS 
LES CES PRKONNIERS QUE FORT. TU ARRÈTES PES PERLONNALITÉS 
NOUV ELLES LE GOUVERNEUR IMPORTANTES. GA VA FAIRE UN BEAU GRABUGE 
VONT VITE - MENVOIE.. PIPLOMATIQUE … IL TIENT. À L'ÉVITE 
PANS LA JUNGLE . TU nn. T'ORPONNE DE LIBÉRER CES MENSIEURS 
QUE SAIS AUGI BIEN IMMÉDIATEMENT. 
oi / S 

















FOUR QU'ILS RETOURNENT ÿ.NON,NON.LE GOUVERNEUR. M'A CHARGÉ DE 
MASSACRER SANS PITIÉ LEUR FAIRE ENTENDRE RAISON, TOUT EN LEUR 


LES 
ANIMAUX DE LA RÉSERVE? APRÉSENTANT NOS EXCUSES POUR LEU 








IL TA AU MOINS PONNÉ DES B SERGENT, FAITES RELACHER À 
D ORPRES ÉCRITS, ° k LES PRISONNIERS ! PS 
ie J'ESPÈRS © IR 




















KARAPATA … 
DE par HERBERT 


LA SIGNATURE DU GOUVERNEUR ……, JIMBA, AYANT JORTI SES | 

EXCUSE -MOI, MAIS JE NE PARVIENS PAS PROPRES ORPRES DE MISSION, | 

A À ME METRE PANX LA TÊTE QU'IL AIT COMPARE … | 
/ = 


PU DONNER UN 
GAL PAR EXEMPLE : 


TEL CHEELES 
JE N'OUBLIE 


FAI RE N 
JAMAIS UN TEL AFFRONT, 






/ OUI … 
Af JA UNE PETITE F 
M VÉRIFICATION À 

















C'EST CE QUE JE PENSE COMMENT | OSERIEZ-VOUS SAIT-ON JAMAIS 7 EN TOUT CAS , VE à 
AUXS Il... MIEUX VAUT, INSINUER QUE CETE  Üf VEUX EN AVOIR LE COEUR NET. EN 
MALGRÉ. TOUT. LUI SIGNATURE ET A AVANT / ALLONS VOIR LE j 
RAMENER NOS FADSSE 2 GOUVERNEUR TOUS ENSEMPLE : 
PRISONNIERS... a 














ME VOILA DANS DE PEAUX DRAFS | | 
t IL FAUT À TOUT PRIX QUE JE LIBÈRE 
DA CES PRISONNIERS ET QUE J'EMPÈCHE | 
À <IMBÀ D'ARRIVER AU GOUVERNEUR / 
COMMENT, PIANTRE, MY > 
PRENDRE © 








QUANP EN PASSANT PRÈS D'UN 
VILLAGE 






ARTUBI! | 
AYEC SIMBA | 


DRELSONS LE  % DEMAIN, 
CAMP PANS CÊTE \E” NOUS SERONS 
CLAIRIÈRE … 7 ARRIVÉS.JE N/AI 
PLUS QUE BTE NUIT 
POUR A&l 


Re. 
IL FAUT QUE J'EMPLOIE 
LES GRANPS | 
MOYENS ! 




















ALLONS, ALLONS / 
PLue VITE ques CA NON, 
GARE À LA DYRAMTE 
















NEST PAS PRÉVU FOUR 
FAMILLES NOMBREUSES {. 


ÉVIDEMMENT, Læ LOCAL 








DEVANT LA FORTE... 
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j à 
IR Ass 
J'IMAGINIR Del LE BON 


PAUPLE Pi _PAINFAIL 
GuLeH DOIT ETI2æ RÆLINI 





ASC TOUTES CES 
HisTéires, Je NA! 
TEMPS 





IT SILS SORTENT DS LA PEISON LS SE 
VEeNGERONT SUR Vous /DONC SURVEILL EE) 
LES SIEN/ Moi, JAI À FARE.. 











C'EST Tour Dis MÈME 
LE HONTE Die 
Tire AUSS1 MAL! } 


| 

| morris et ee. | 
goscinny de Je révaener de for 

| 5 1 


MOIS NE MEN 
mn FANS PAS 
















JAMAIS Gao MES Gars st YT JEN AI ASSB2 DE Voie LES 
TU \sux! LES OTIMMNE SONT & FEMMES PAIRE TOUT LE TRAVAIL 
Nos ENNamMIS Jupe TE CETTE PE PRNDANT QUE 

r LES HOMMES Ne PENSENT QUA 

SE BATTRE POUR DRS RAISON 
QUÉ PERSONNE N& CONNAÎTRA 
AMAR 









CN À BEAU AVOIR 
Re. A CHAQUE 
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Sandy, Mike et le guide John Ellis ont fai «Diable de Tasn 





«x. une arenture de S ANDY 





ENTRONS 
PARS LA ZONE 
INÉXPLORÉE..— 











ENT DALON EN 


RSA 

Aa CES 
8 JAMAIS PO: LE PIED. s 
prb 


Ro Le ET. 
ANS CES MONTAS! 
PAU. 1 




































VOYEZ 
ces PESSNS 
RER REN ENT pes 


THYLACINES- 




















MALHEUREUSEMENT, CES JES SONT) 
ALARME ETANTS 1088 
DE LA TASMANE. ET, COMME VOUS 
DE) SAVOIR, LE DERNIER 
CETTE RACE EST 
PRET A SIÉCLI IER - 
CÈTTÉ LES THYLAGINES 
DEVAIENT ASSEZ NOMBREUX . 








EN EFFET, Si JE NE SAVAIS QUE C'EST 
mass] E, JE CRORAS S ELLES 
GUELQUES MOIS À PEINE. 


SEX 7. 
+. 
| 














M UE . 
\ ] 
fa} 
RÈ 





PRESS) 


AN AGENT LM 
Ï RIDE 
É\ NOUS LES E 
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PAR JUE & GIRAUD 
SCENARIO DE PHILIP 


RONAD 


see. NM Ses 





NO: é 
TON PONEY EST DANS LA | 
VIEILLE GRANGE … DE LA, 

TU POURRAS FILER 
ÊTRE WW... 
TÙ ALERTERAS CEUX 

DE LA VILLE L. FILE, 

MAINTENANT... 





Les Yaquis ont décidé 
d’incendier les fermes si 
on ne leur livre pas Co- 
leman, afin de le juger.… 


SUEDE A 








Ef \as-y, 
MAINTENANT. 

TOPSY.. = 

AS - y. 
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C: Ne Les | mutins 
2%) Fi 


dé Barhe-Noire ne ln 
ee Aie Le Vieux Nick «r 





JE SUIS ÉLU, FORT BIEN/ MAIS 
LU QUO? 


ASSEZ DISCUTE LA FAN) 















ARRIÈRE, VILAINS OSRES/VOUS NE) 
MANGEREZ PA 


ÉZ VAS 
CET ENFANT! DU CALME, 
SARRPAGEL 
pu FES TR! 
< U ie 


























PRENEZ PLUTIT MON BEN -PAPA/ 
C'EST UN TENDRE, LUI // 


AFIN DE NE POINT 
PAIRE DE JA 








LOUX, | MAMIMIAMUT 
MANPEONSTES/ 
US LES DEUX, 


EXCELLENTE \Dée || 

















OUS P 





{1 
ORERT) 

















[ALLONS SoVez RasontaeuEs! 
NOUS SNEE De NS q 
SONT IMPROPRES rs 
CONÉSOMMATION,/ 


















FERSI À FOND DE CALE / A 
LABRI DE CES ESTOMACS1/ 


TU VAS ÊTRE COMBLÉ 
CAR CELA AUSS\ ETAT 
PRÉVU 





NOK! J'EXCE QUE TAÂME METIES AUX 
















RS 


A 
HS 


ut 
chu 
& SSP 7) 
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Par 


LES MUTINÉS DE LA « SÉMILLANTE » ace 














JANTAS = > BON-PAPAÎTD EXAGÈRES/ 
BANAR SRE RE TE gesssannl CETTE GIE Je, NA 
LA SA* » 
LE SAIS PETT/MAS 
SESTEN PENSION 
DE TES FUTURES 





“A 
BÉVUES/ADIEU'ET. 
CONDUS-TOI BIEN !/ 




















































HAlHA HA! BALIVERNES ! 











RSR RER ge 
F AUCUN BAGNE AL MONDE 

COLONIES... MAIS À PRRSENT JE d "1 NE POURRA ME RETENIR 

LONSELERALA SA MATE S ÿ | | PRISONNER LE MÉVADERAI ! 
Œ OR À LA CO ÿ LE 

TION DOUN BAGNE MODÈLE / OT 


CN e. JE : 
A4, 





} 
ce 


























MIMPOSER LA COMPRE ñ 
GNIE DE CETOR CRÉ, 
C'EST INHUMAIN /// 
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Boule 


re sa 


GU BIEN...EH BIEN. [A 
foukauoi À euRES tu, T1] IN 
| PETITE FILLE 7 
JE DOuPrAlS. 
Be = « ÊTRE À LA y 
MAISON . 


E2E 













[Er Tu Ne ge ue où vu 
HABITES, PAS VRAI ... NE TEN 
FAlS PAS I. MON CHIEN À UN 
FLAIR. INPAJLUBLE... TU VO ?1L 
CHERCHE PEJAL. ALLONS VIENS! 2 
ON VA VITË RETROUVER / 
TA MAISON 








ALORS, TU 
Î/RÉ TE RAPPELLES 


IL COMMENCE | Ÿ 
À ALEUOR D) 
nr 


DIS DONC 
TU PEUX TE VANTER, 
D'HABITER LOIN , TOI /. 
ESTU NA QUE PARCÈQUE JE 
Fours SUIS CONTEN 


AS ES. 
CY UN EHLME ) 








(ea | 
JUMAS EMMEE TRES Lon! SES) 


PAS DE DENTISTE … -VOUPIITE 





MON CHIEN A/ 
UN RHUME . 








NOTÉE CHEMIN 








QC CE UNE RAGON 
LR Babe £L FORT: 
PENT Z.ETQUE ATÉS- 
VOUS CI Si TARD? 


El 


_ DÉBROUILLE = Toi { 
PR 7 — 
L"@s 


s8> a Al LE BEZ, 
CET 













BAIS, 














ES CNT 


LES TIGRES VOLANTS A LA RESCOUSSE 


Les rebelles du prince Prahahang cherchent le moyen d'attirer dans un guet-apens les avions des «Tigres Volants » 

















BY JOVE/ VOILA QUI 
EST EXTRAORDINAIRE! 
BON SANG] IL FAUT 
QUE JE FASSE UN 
AGRANDISSEMENT 
DÉ CECI ET QUE JE 
LE MONTRE IMMÉ- 
DIATEMENT AU 
COLONEL DANNY/ 





PTE, 
SEIGNEUR! 


CEPENDANT. 


TA 


ÉCOUTE-MOI BIEN, CANAILLE/ 
TU N'ES QU’'UN VIL ESPION, 
ETJE POURRAIS TE FAIRE. 
PÉRIR DANS LES PLUS ATROCES 
SUPPLICES, MAIS JE TE LAISSE 
UNE CHANCE DE SAUVER TA 

MISÉRABLE VIE ET DE GAGNER] 

EN PLUS, UNE PETITE 
FORTUNE! * 





LJE...JE SUIS PRÊT À 
[TOUTE VOUS OBÉIRAI 
AVEUGLÉMENT, SEI- 
IGNEUR/COMMANDEZ/ 
QUE DOIS-JE FAIRE? 














MENER A'BIEN LA MISSION DONT TU AS 
ETÉ CHARGE) TOUT SIMPLEMENT/TU VAS 
RETOURNER À LIANG-KHATET TU ANNON- 
CERAS À DÊVE STIRLING QUE TU AS 
RETROUVÉ LES SIENS/ 








TU LUI DIRAS QUE SA FEMME, SON BÉBÉ 
ET SON BEAU-PÈRE SONT RETENUS ICI, 
À NIOK-LUN, DANS LA PROPRIÉTÉ DE 
L'ANCIEN GOUVERNEUR. JE TE FOURNIRAI 
ÜNE LETTRE DE L'AMÉRICAINE COMME 





TLAJOUTERAE QUE LA SURVEILLANCE 
EST TRÈS RELÂCHÉE.CAR L'ENDROIT EST 
PRESQUE INACCESSIBLE MAIS QU'UN PET | 
AVION POURRAIT SANS PEINE SE POSER 
DANS LE PARC... 








HE/HÉTRES 
e] 


LÉBÉ ASTUCIEUX 

MALADE ÊT RISQUE 

DE MOURIR, FAUTE / J'AI BIEN 
COMPRIS, 

SEIGNEUR/ 


DE MÉDICAMENTS. 





VOICI POUR TA PEINE, CHAÇAL/ ET TU EN 
TIRERAS AUTANT DE L'AMÉRICAIN POUR 
LES RENSEIGNEMENTS QUE TU LUI APPOR. 
TES/HATHAÎHAI MAIS GARE À TOI SI TU 
NOUS TRAHIS. AI DES ESPIONS PARTOUT, 
QUI TE RÉTROUVERONT. 











TU VAS L'AVOIR/POUR SAUVER] 
LETTRE? SON ENFANT, L'AMÉRICAINE. 
ÉCRIRA TOUT CE QUE JE LUI 
DICTERAI DÉS QU'ELLE ME 
SERA AMENEE/ 











MÊME INSTANT, À NUONS-1OC. 


SIR/JE VOUS APPORTE UN AGRANDISSE:| 
MENT D'UN FRAGMENT D'UNE DES PHOTOS 
TROUVÉES SUR LE PILOTE REBELLE TOMBÉ 
DANS LE MARAIS/C'EST EXTRAORDINAIRE/ 

















MAIS.C'EST UN GROUPE DE PILOTES EN 
TENUES DE VOL{HE/ VOILA HORST, HIRITO 
KOVACS/ET CETTE CANAILLE DE HARRISSO! 
MA PAROLE/CE SONT TOUS LES PIRATES DE 
L'AVIATION REBELLE! 











ETLA, AU CENTRE/REGARDEZ QUI LES 
COMMANDE 












DOH/NON/NON, CE 
N'EST PAS POSS/BLE/ JE 
DEVIENS FOU/ C'EST. 

C'EST UN ABOMINABLE 
CAUCHEMAR! 
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DB UCADANN 


LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE | 





OH! CETTE FEMME/ 
NON/JE NE RÊVE PAS/ 


VORT MENACE AUNORDE 
UEN DANNY CONTRE LAY X° 
AS SOUcoUPre oANTESS 
EN BÉDrONPE À DéPaur 





PEUT PAS ÊTRI 

ELLE NE PEUT 
PAS S'EN ÊTRE TIRÉE 
UNE FOIS DE PLUS/ 





MILLE TONNERRESICOMMENT NE M'EN 
SUIS-JE PAS DOUTE PLUS TÔT © UNE 


BON SANG/JE ME DEMANDI 
A PU ÉCHAPPER 


FEMME-PILOTE CAPABLE DE COMMANDER 

UNE ESÇADRE CANE COURT PRS LE SOUS-MARI 

MONDE/ J'AURAIS DD DEVINER/ LEQUELELLE TENTAIT DE 

FÜIR À ÊTÉ COULÉ BAS {| Q p) 
NOS AVIONS: S 

















BLÈME ME PRÉOCCUPE! J'ALR: 
BAUER MAIS ï 


S 
ON ME LES À 
RECEVOIR INCESSAMMENT] 
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JOUR PAS VALUE TEMPS DEJA QUE CF PRO 
M 


HÊLI LA 
PROMIS/ NOUS DEVONS LES 





“PLUS QUE JAMAIS, 
IL NOUS FAUT REPE.| 


NOUS SERONS AU, | CO 
MINIMUM ÉCORCHES 
VIRS/ 










EST LA ET BROLANT SÔRE. 
MENT DÈSE VENSER/ 
















+  LÉGER.SA PORTÉE EST| 

SA RE CO QUITE DE! 
QUE D”! Cot 

MAN PLÉTEMENT AVEUGLEU 


2! 











 SPIROU 


En selle, 


BUTTON ! 





En selle, BUTTON! gi 
Remarquez les pantalons de peau indispensables pour monter. 


a a des méthodes  persuosivos. 


Chaque matin, à cinq heures et demie, 
alors que la plupart des jeunes Améri- 
cains de son âge dorment encore d'un 
profond sommeil peuplé de cow-boys, 
d'Apaches, de Sioux et de rodéos, James 
Shugart junior, dit « Button » (Bouton), 


Attraper au lasso une bête malade 
afin qu'on puisse l'examiner 
n'est qu'un jeu pour notre ami Button. 


Button a appris comment poser 

le pied de son cheval 

sur sa propre jambe sans se faire du mal 
ni blesser la bête. 





enfile ses bottes. Button n'a que six ans. 
Ce qui pour bien d'autres garçons n’est 
qu'un jeu passionnant est la réalité quo- 
tidienne de Button. Chaque jour, avec 
son père et'sa sœur Virginia (huit ans), 
Button exerce le dur métier de cow-boy. 













Avec sérieux et concentration, « Bu 
répare son lasso.. Ratera, ratera 


LES Shuÿgart possèdent un ranch dans 
la vallée de San, Pedro, près de 
Tombstone, la célèbre ville de l'Ari- 
zona, sise près de la frontière mexicaine, 
où s'étend le fameux cimetière de 
Boothill, qui s'enorgueillit de contenir 
un chiffre record de bandits, de despe- 
rados et de victimes de mort violente... 

On le voit, « Button » est né en un 
hut-lieu du Fdr-West. Dès lors, il ne 
faut pas s'étariner qu'il ait appris à 
monter à cheval avant d'avoir su mar- 
cher correctement ! 

En ce moment, « Button » s'entraîne 
sérieusement au maniement du lasso. 
C'est lui qui est chargé de capturer les 
veaux malades, Habituellement, c'est 
Virginia qui fait les frais de cet, entrai- 
nemènt, servant de cible au lasso cha- 
que fois que + Button » a manqué un 
veau! Une fois même, le bouillant 
cow-boy junior réussit à capturer son 
père et à le désarçonner. Bien qu'assez 
meurtri dans sa chute, James Shugart 
senior déclara n'avoir jamais tant ri 
qu'à cette occasion. « Button » ne 
quitte plus son lasso, allant jusqu'à le 
cacher, la nuit, sous son oreiller. 

À son grand regret, « Button» ne 
pourra participer au prochain « roun- 
dup » (rassemblement de bétail), car il 
est à présent en âge d'aller à l'école. 
Mais comme oh lui a affirmé que le 
« roundup» ne souffrirait pas trop de 
son absence et qu'on lui a démontré 
qu'il doit apprendre à compter — au 
moins jusqu'à six, pour manier un 
revolver à barillet! — « Button » fait 
contre mauvaise fortune bon cœur. 





Un orage a passé. À 
Il s'agit à présent d'aller 
vérifier les clôtures . 

‘des « corrals », 

qui peuvent être 
endommagées. 

« Button», Virginia 

et leur pèré en font 

une promenade d'inspection. 
‘e cow-boy junior monte 
un poney indien, 

“sa sœur un « musteno » 

À espagnol. 

Des chevaux patients, 
heureusement... 
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LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 


L'AMIRAL COLIGNY ARRIVE, À MARCHE FORCÉE, 
EN VUE DE LA'VILLE ASSIÉGÉE…. 





L'ARMÉE FRANÇAISE N'EST FORTE QUE DE 
OOOO HOMMES. ELLE EST. COMMANDÉE JE FONCERAI D'ACCORD, COLIGNY. 
PAR LE CONNÉTABLE DE MONTMORENCY... EN AVANT-GARDE// JE SUIVRAI AVEC PERSONNE NE NOUS 
xp € L'ARMÉE... . ATTEND. PROFITONS-EN/ 
FAISONS UNE PETITE 
S—. SURPRISE AUX 














(LS SE RUENT AUR LE CERCLE DE FER DES ASSIÉGEANTS, L'ENFONCENT: ÆTA'9OO.. 
L (Ces NÔTRES / YHOURRA/ D 



















EFFECTIVEMENT. LE CONNÉTABLE EST 
ARRIVÉ À LA FÊRE. ET LA'. 


L'ARMÉE FRAN > 

Pa ‘ANDELOT (*, PRENEZ 2.000 FANTASAIN3) | (GAISE EN VUE / 
TÂCHEZ DE PARVENIR, VOUS AUSSI, DANS “ 
SAINT-QUENTIN. J'AVANCERAI AVEC L'ARMÉE 
POUR PROTÉGER VOTRE MOUVEMENT. 


DES ESPION ME 
RAPPORTENT QUE LE 
CONNÉTABLE À NÉGLIGÉ 
DE PROTÉGER SES 

ARRIÈRES ,,. 









IQUAND ELLES SE SONT REFERMÉES, 


COLIGNY. . 
NOUS VENONS VOL 
AIDER À DÉFENDRE VOTRE 
CITÉ. D'AUTRES RENFORTS 
UIVRONT 










































LES 60.000 ESPAGNOLS ENTOURENT LES 80.000 FRANÇAIS. ON EST LE 10 AOÛT. C'EST. 
LA SAINT- LAURENT, UN TERRIBLE COMBAT S'ENGAGE 


NOTRE MONDE / 

ENCERCLEZ CES 

FRANÇAIS TROP 
TÉMÉRAIRES / 
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LES FRANÇAIS SE BATTENT AVEC LEUR 
HÉROrSHE COUTUMIER. MAIS, A ON CONTRE 
Vs : 


|\ AEUR coNNÉTABLE) 
SÛR LUI / 





/LS ONT BEAU FAIRE DES PRODIGES DE 
BRAVOURE.. à 

RENDS-ToI /oÙ 

\NNC'EST LA MORT. 


ME 
RENDRE ? 





/LS FINISSENT PAR SUCCOMBER SOUS LE. 
NOMBRE. 





DÉSARMÉ / 
FAITES-LE 
PRISONNIER / 





QUAND CHARLES-Q 
MONASTÈRE Yus; 





JOINT, RETIRÉ AO 
E, 




















PHLIPPEZ N'A PAB,EN EFFET LE GÉNIE DE 
SON PÈRE. IL EST RESTÉ DEVANT SAINT-QUENTIN 





POUR NOUS 
ARRÊTER / 





NON / PRENONS D'ABORD 
CETTE PLACE FORTE ET LES 
FORTERESSES VOISINES POUR 
NOUS ASSURER,LE CAS ÉCHÉANT, 

UNE LIGNE DE RETRAITE. 





C'EST LA RAGE AU COEUR QUE LES SAINT-QUGN' 
A'LA VÉTOIRE ESPAGNOLE. MAIS COLIGNY... 


TENONS, TENONS LE 
PLUS LONGTEMPS POSSIBLE / 
NOUS DONNERONS AINSI AUX DÉBRIS 
DE NOTRE ARMÉE LE TEMPS DE SE 
RASSEMBLER / 


TINOIS ONT ASSISTÉ, DU HAUT DE LEURS MURS| 








ET /LS TIENNENT JILS TIENNENT AVEC 
HÉROISME, C'EST INSIÈGE AFFREUX.. 








MISÉRABLES MALADROITS / VOUS 
INCENDIEZ LA COLLÉGIALE / VISEZ 
MIEUX / 














LES PLUS BELLES 
HISTOIRES DE 
L'ONCLE PAUL 


L'ESCURIAL NAQUIT À SAINT-QUENTIN 





LES ESPAGNOLS TAILLENT ONZE BRÈCHES. ONZE FOIS,ILS SE RUENT. 
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en avant” YT 5) LA VILLE EST 
4 à À NOUS / 
Mi |] T1 





Ji ec De 


Ke 


SX 5 
AN; Æ 
Ave 2 


3 





L'ESPAGNE U 








ÈS 20 K 2 = 


S 


LS Y DÉFERLENT COMME UN TORRENT. PHILIPPE IX COURT A'LA 
COLLÉGIALE. ELLE N'EST PLUS QUE RUINES, ALORS, LA',. 


EAN 
TBEIGNEUR, EN PÉNITEN Là 
D'AVOIR DÉTRUIT VOTRE \\ 





IMMENSE 
MONASTÈRE... 








Pi SERA AUSSI LE PALAIS DE SEA Vi 
ROIS. VOUS M'AVEZ DONNE UNE GRANDE 

VICTOIRE LE 10 AOÛT. C'ÉTAIT LA SAINT- 

LAURENT. JE LE DÉDIERAI DONC A : 





JE LUI DONNERAI LE 
PLAN D'UN GRIL 








ET CEFUT L'ESCUR/AL (1. IL S'ÉLÈVE | ass 
À'40 KM DE MADRID, DANS LA SIERRA] 
GUADARRAMA. C'EST UN ÉDIFICE 


4900 PORTES ET PRÈS 
3.000 FENÈTRES / 











A) DU NOM DU BOURG OÙ /L S'ÉLEVA. 


C'EST AUSS) ON MUSÉE REMPLI 

D'ŒWRES D'ART. ET IL ABRITE LA 
CRYPTE DE ROIS LA PLUS EXTRAORDI- 
AAIRE DU MONDE. NE MANGI 
D'ALLER LA VOIR UN VOUR. 








L'HABITATION ROYALE EN FORME LE 
MANCHE ; LES BÂTIMENTS, LES BARREAUX ; 
LES TOURS, LES P/EDS... J 








MAIS PHILIPPE IL N'ÉTAIT PAS PARVENU A! 
PARIS / LES SAINT: QUENTINOIS AVAIENT 
TENU DX-6EPT JOURS, LEUR HÉROÏSME 
AVAIT PERMIS À L'ARMÉE FRANÇAISE DE 58 
RECONSTITUER. ET ILS AVAIENT SAUVÉ 

LA FRANCE 
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EN ON 


PÉCARIS 


a AR / 





OU L'UNION FAIT LA FORCE 


Une forme souple, marquetée de taches harmonieuses qui 
le rendent presque invisible dans l'entrelac des ombres de 
branches et de lianes que le soleil d'Amérique équinoxiale 
dessine sur toutes les choses de la forêt, se glisse parmi les 
troncs de quelques gigantesques arbres renversés, étouffés, 
tués par les longues plantes. parasites. C'est un ocelot qui 
chasse. Le petit chat-tigre a fainÿ Il n'est pas tellement puis- 
sant, mais sa vitesse et son agifté le rendent redoutable aux 
petites bêtes des bois... 










Au ruisseau, devant ces mêmes eaux qui, venues des monts 
Tumuc-Humac, s'en iront gfossir quelque affluent de l'Ama- 
zone forestière, un tout petit sanglier boit. Il est un peu plus 
gros qu'un chien ratier, et ses hautes pattes un peu grêles 
rappellent, de l'arrière, plus l’antilope que lé porc sauvage. 


L'ocelot pourrait bien trouver là son diner. Il connaît les 
petites dents acérées de ce sanglier miniature, ce PECARI, 
comme disent les Indiens. Mais il sait la place où devront 
s'enfoncer ses crocs à lui, juste derrière la tête, brisant les 
vertèbres, déchirant les artères et les muscles. Il bondit. 
deux animaux roulent sur le sol, le pécari piaille, de 
curieuse voix de petit enfant plaintif. Aussitôt dix, en 
trente, cinquante petits cochons des bois surgissent de pay- 
tout, des fourrés, de derrière les troncs. Un singe hurlgur 
s'enfuit, couvrant tout le vacarme de son appel incroyablement 
tonitruant, 





Pris sous l'assaut de la troupe, débordé, le chat sauvage, la 
fourrure déchirée en cent endroits, les yeux menacés pur les 
actives canines, les pattes mordues, s'enfuit, sa 
branche basse la plus proche, manque de choù, en un éclair 
atteint le sommet de l'arbre et y reste, effaré, épouvanté, En 
dessous, la harde de pécaris, grognant et soufflunt, commence 
à monter la garde, la plupart curieusement assis sur leurs 
pattes de derrière, comme des chiens. Le fauve ne devra sôn 
salut qu'aux arbres voisins dont il pourra atteindre les 
branches hautes pour s'enfuir ensuite par ce pont aérien, 
Ainsi l'union des pécaris a une fois de plus fait leur force, 














Un homme à pied est perdu s'il se trouve face à une bande 
de ces bêtes, capricieuses et attaquant souvent sans provu- 
cation. 


Chaque année, 
petits. On domestique aisément le pécari et 
les fermes, parmi la volaille et les chiens. 
On utilise son cuir en ganterie. Il est cher et souvent rem- 
placé dans le commerce (tout en se vendant sous l'étiquette 
« pécari ») par de la peau. d’autruche ! 





me maman pécari donne le jour à deux 
n en trouve dans 





chair est bonn 





On trouve de grandes hardes de pécaris depuis le Texas 
jusqu'aux pampas d'Amérique du Sud. 

L'estomac de ces cochons des bois est sfemé sie plusieur 
poches, comme celui des ruminants, et le /squelette de leur 
pieds rappelle le squelette de ceux-ci. 








eut 17 AUOT 


SERONT CONSACRÉS AU VOYAGE 


RE COOP RE ESS ECS RAP EE EE EU 
A LA RADIO, LES BEAUX JEUDIS DE MAI 


« LES BEAUX JEUDIS », chaque semaine sur France 2, à partir de 13 h. 20. 


Il fait trop beau pour res- 
ter enfermé dans le studio, 
et l'émission radiophonique de 
Maurice Pauliac suit la règle 
générale: elle va prendre le 
vert. 
terminant la lecture de «Trois 
Hommes dans un Bateau», le 
célèbre roman de l'humoriste 
Jérome K. Jérome, mais aussi 
en partant à la découverte de 
lg France. 

Notre photographe a saisi 
pour vous, à l'instant de leur 
départ de Paris, vingt jeunes 
Parisiens partant avec Maurice 
Pauliac pour un voyage qui 
devait les mener à Granville 
et dans sa région. C'est pour- 
quoi l'émission de jeudi débu- 
fera par l'hymne du pays, la 
+ Granvillaise», chanté par les 
jeunes Parisiens en reconnais- 
sance de l'accueil qu'ils ont 
reçu là-bas. 

Mais l'appétit vient en man- 
geant, une seconde classe-pro- 
menade quittera Paris ces 
jours-ci, le 21 mai pour être 
précis, en direction de Saint- 
Malo. Le voyage durera toute 
la semaine, et les vingt écoliers 
parisiens, sélectionnés parmi les 
premiers de leur école, iront 
visiter le cap Frehel, les parcs 
à huîtres de Cancale à marée 
basse, la ville de Saint-Servan, 
où ils assisteront à une démon- 
stration spéciale! du canot de 


Elle le fera d'abord en 


sauvetage qui prendra la mer 
devant eux. Ils visiteront aussi 
Dinan, qui est, comme chacun 
sait, la patrie de Du Guesclin, 
et même si vous ne le saviez 
pas, voilà une bonne occasion 
de vous le fourrer dans la tête 
(moi, je l'ai écrit, c'est la seule 
façon pour que je m'en sou- 
vienne), et ils remonteront la 
Rance ‘en bateau, non sans 
avoir jeté un coup d'œil sur la 
maquette de cette fameuse 
usine marémotrice que leurs 
camarades de l'an dernier ont 
pu visiter en détail, Oui, par- 
faitement, je dis bien visiter : 
c'est une maquette de grande 


Avis à nos lecl 

réglon parisienne 

RTF organise pour ses juniors 
un déplacement à Chelles, le 
jeudi 18 mal, avec 

des «Beaux Jeudis ». 


pourrez, bien entendu, vous 


joindre aux jeunes Chellois 
à cette occasion. Chelles est 


une ville très agréable et aussi 
très vieille, qui a eu un passé 
historique qui vous ferait re- 
monter très haut dans l'échelle 


en parlais. Quant 

agrément de la clié, je me 

fie au proverbe: Ne dit-on 
«Chelles que j'aime » ? 





taille où l’on peut reconstituer 
dans leurs moindres détails les 
variations de marées telles 
qu'elles sont perçues par cette 
usine électrique. Enfin, si vous 
êtes amateur de folklore, vous 
ne serez pas déçu lorsque vous 
entendrez retransmis Sur l'an- 
tenne de Maurice Pauliac le 
Bagad de Saint-Malo, celui de 
Dinard, le Quiquengrogne de 
Saint-Malo et d'autres groupes 
encore, tous précédés par le 
chiennetier de Saint-Malo es- 








corté de ses dogues, qui, au 
temps jadis, étaient chargés de 
la garde de la ville. 

Et puisque nous parlons bes- 
tioles, terminons comme nous 
avons commencé en précisant 
que le livre lu dans l'émission 
des «Beaux Jeudis» après 
<Trois Hommes dans un Ba- 
teau» sera «Grouchka et son 
Ours», une histoire lue par 
Christiane Lasquin, 

Alain AMIOT. 








Savez-vous qu'il y a un 


dans chaque tablette de CHOCOLAT 


Pour lous renseignements 

écrire à 

Chocolat CÉMOI 
LE « 
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LECTURE INTERDITE AUX MAMANS ! 


Veux-tu faire une surprise à ta maman ? 


Voici une idée pour préparer la Fête des Mères 
de façon originale. . 

Remplis vite le bon de commande ci-dessous 
en mettant ton papa dans la confidence, et tu 
recevras un joli disque 45 tours intitulé « SECRET 
POUR MAMAN », disque « CONCORDE ». 

Tu y trouveras de très belles poésies et des 
chansons écrites en hommage aux mamans. 

Avec tes frères et sœurs, tu pourras les réciter 
ou les chanter, le 28 mai, jour de la Fête des 
Mères, et faire cadeau du disque À ta maman. 

Garde bien le secret ! Mais donne l’idée à tes 
amis... 

Le bénéfice de la vente du disque, en alimentant les 
Caisses de la «Banque du Sommeil», permettra à des 
mamans qui ne vont jamais en vacances de réaliser un rêve 
mervoilleux : passer un mois gratuitement au bord de la 
Méditerranée, 


BON DE COMMANDE | 


Î yeuitez m'adresser un disque « SECRET POUR MAMAN » 
[érRprbe de ss NF franco. | 
Je rédige un mandat-lettre ou un chèque au nom de: 
L'UNION DEPARTEMENTALE DES ASSOCIATIONS FAMI- | 
l'HIALES « BANQUE DU SOMMEIL», 28, place St-Georges, 
(EE 9*, En précisant: Compte Chèque Postal 620981 | 

Paris. 

Je mets le mandat-lettre ou le chèque sous même enveloppe 
lue ce bon de commande découpé. J'envaie le tout à 
furtene etais 


Ton NOM : … 
Ton ADRESSE : 











——————— 





LA CHRONIQUE 


SPORTIVE DE 
JEAN CORHUMEL 





Elle est grande, très grande (I m.83). 
Elle est blonde comme les blés de la plaine 
danubienne. Elle possède des jambes longues 
comme un jour de pluie. Elle sourit sans 
cesse. 

Telle est Yolanda Balas, la femme la plus 
haute du monde, 

À vingt-quatre ans, la championne rou- 
maine occupe dans le monde du sport inter- 
national une place véritablement exception- 
nelle : non seulement elle domine ses rivales 
de toute sa classe, mais ses progrès sont si 
réguliers que l'on 5e demande où elle .s'arré- 
tera. 

Son dernier exploit : 





il ne date que d'un 





Balos, 
la femme la plus haute du monde, 


La jeune Roumaine Yolanda 





1 Appareil Brownie Flash 
12 photos 6x6 


% Kodak Flash C 
à condensateur 





1 Pile 22,5 v 
5 Lampes-éclair PF1 


2 Bpbines Kodak 
Verichrome Pan 


SOYEZ AVEC KODAK, LE 








YOLANDA BALAS, « LA SAUTERELLE 
DES BALKANS », EST LA FEMME 
LA PLUS HAUTE DU MONDE. 


Pour l'une de ses premières 
apparitions en compétition cette saison, 
Yolanda Balos franchit 1m.87 au saut en 
hauteur, C'est la onzième fois — et la neu- 
vième fois consécutive — qu'elle bat le 
record du monde. 

C'est en 1954, lors des championnats 
d'Europe qui se déroulaient à Berne, que 
l'an parla pour la première fois de Yolanda. 
Elle avait olors dix-sept ans. Elle se classa 
deuxième de l'épreuve avec un bond de 
1m, 65. Deux ans plus tard, elle s'appro- 
priait pour la première fois le_ record mon- 
dial avec un bond de 1m, 75, s'affirmant 
comme la grande favorite des Jeux Olym- 
piques. Ceux-ci devaient être pour la jeune 
Roumoine une immense déception. À Mel- 
bourne, dans un stade écrasé de chaleur, 
elle ne parvint jamais à se concentrer et dut 
se contenter d'une modeste cinquième place 
avec 1 m.67, le titre revenant à la mulé- 
tresse américaine Mildred Mac Daniel avec 
1m. 76. 

Déçue, Yolanda Balas, certes, le fut. Mais 
non découragée. 

— je prendrai, ma revanche dans quatre 
ons, à Rome, déclara-t-elle, 

Non seulement elle a tenu parole, mais 
encore elle a écarté de sa route toufes ses 
rivales, Dès 1957, elle reprenait son record. 
Un moment, on crut qu'une Chinoise, 
Me Cheng Feng Yung, qui elle aussi avaif 
franchi | m. 77, serait pour elle une adver- 
saire_valoble ; ‘mais très vite Yolanda prit 
ses distances: 1m,78, lm,80,, 1 m.Bl. 
Centimètre par centimètre, elle s'améliora, 
ne laissant à ses adversaires que l'espoir 
de lutter pour la deuxième place 

Cette supériorité, jamais elle n'anparut 
plus éclatante qu'aux Jeux de Rome, l'été 


mois à peine 











la panoplie 
du parfait 
reporter ! 


dernier, Yolanda Balos franchit ce jour-là 
1m.85… et ses suivantes immédiates, la 
Polonalse Jozwiakowska et l'Anglaise Shi 
ley, durent se contenter de souter 1 m.71. 
Jamais sons doute, dans les annales olym- 
piques, on n'avait Vu athlète l'emporter avec 
Une telle marge, on allait dire avec une telle 
désinvolture, 





Un style « périmé ». 


Le plus curieux, c'est que Yolanda Balas 
saute en utilisant le style «ciseau», con- 
sidéré aujourd'hui comme périmé, Son entrai- 
neur, qui est également son mari, lan_Soeter 
(recordman de Roumanie avec 2'm.05), n'a 
pas estimé nécessaire de lui faire employer 
le « rouleau », adopté avec diverses variantes 


par tous les ‘spécialistes, Mais il lui a fait 
travailler — et de quelle façon! — sa 
condition physique. 

C'est ainsi qu'au cours de l'hiver 59-60, 


en quise de préparation olympique, elle par- 
ticipa à quatre-vingts séances d'entraine- 
ment, Avec des haltères de 30 à 65 kilos 
et prenant appui sur les épaules, elle dut 
exécuter de multiples exercices, 

— J'ai levé durant cette période environ 
30.000 kilos de fonte, dit-elle en riant. Ce 
n'est pas drôle, mais qui veut la fin veut 
les moyens ! 


Pour l'heure, Yolanda Balas ne craint 
personne (la seconde « parformeuse » mon 
diale, la Soviétique Taisa Chenchik, n'a 


jamais fait mieux que 1m.78), mais elle 
n'entend pos pour cela s'endormir sur ses 
lauriers, 

Son objectif avoué : sauter 1 m,90. 

— Après, dit-elle, on verra. 








Cadeau photo 


58 1: 


Prix pratiqué dans les 
masosins KODAR-PATEIÉ 


cadeau... 


Kodak 


REPORTER DE VOTRE FAMILLE 
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PETIT LOUP A UN GRAND FRERE. 
Maitre Nordhoff, tout-puissant selgneur de Wolfsburg, a levé le voile tout à coup sans 
crier gare. La nouvelle VW 1500 tant attendue était en-dessous. Comment se pré 
t-elle ? Côté carrosserie : bien proportionnée, très bien finie, mais sans originalité, La VW 
n'est pas une autre Taunus. Côlé mécanique : le même moteur que l'actuelle, mais plus 
puissant (45 CV. DIN. plus de 130 km.-h.) et plus plat grâce à la soufflerie dans le prolon- 
gement du moteur. Une caractéristique. La VW possède deux coffres à bagages grâce au 
moteur très plat (voyez Fiat Jardinière). Starter vous parlera de ce nouveau modèle la 


semaine prochaine. 












UNE NOUVELLE ETOILE. £ F7: 
Le nouveau coupé 220 SE reprend les lfgnes sobres et nettes de la berline en esca- 
motant toutefois les petits ailerons à l'arrière. La grande innovation qu'apporte ce modèle 
est l'adoption par Mercedes de freins à disque qui doivent enfin donner à la voiture un 
équipe les berlines. La finition et l'équipement intérieur sont de toute grande classe. Le 
levier des vitesses est au plancher. Un compte-tours permet l'utilisation précise des quatre 
vitesses toutes synchronisées. 


























Le printemps est revenu! Vive le printemps! Mes- 
sieurs les constructeurs d'automobiles ne voulant 
pas être en retard sur la nature, présentent eux 
aussi leur nouvelle production. Un peu partout 
dans les grandes usines géantes, de nouveaux 
modèles volent le jour avec les premiers rayons 
du soleil printanier. Starter vous présente aujour- 
d'hui quatre voitures; deux voitures populaires 
attendues depuis longtemps : la Volkswagen 1500 
et la 3 CV Citroën et deux voitures de grand luxe 
réservées, hélas, à quelques privilégiés : la Mer- 
cédès 220 SE coupé et la Jaguar type E. 11 y en 
a pour tous les goûts, vous allez pouvoir en juger. 














UN CURIEUX ANIMAL. 

La nouvelle Jaguar type E-est une curieuse voiture. Si on peut 
admirer l'avant très aérodynamique, on se demande vraiment s'il était 
nécessaire de réaliser un arrière aussi étrange avec un pare-choc placé à 
une hauteur qui ne se justifié pas ! Côté moteur, on retrouve sans plaisir 
le vieux moteur trop lourd (les techniciens de Jaguar ne connaissent-ils 
pas les, alliages légers?) et la boite de vitesses indignes d'une pareille 
voiture. 
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L'AMT DE LA FAMILLE. 
Que la 3 CV soit une voiture confortable, personne n'en oftera, mais ne pouvait-on 

vraiment pas la dessiner plus élégante ? La 2 CV n'est pas jolie, mais c'est avant tout une 

«machine à rouler». On ne lui demande pas d'être belle. La 3 CV, au contraire, est une 

2 CV qui se veut bien habillée. Alors? Une belle ligne n'aurait rien gâché, non? Quoi 

qu'il en soit, l'AMI plaira. Elle est grande, elle est claire, les passagers arrière ont de la À 

place, les fauteuils toute la mollesse désirable, quant à la suspension et la mécanique, elles 

ont fait leurs preuves sur la 2 CV, dont elles sont directement dérivées. CITROEN 


De bien beaux jours en perspective pour de nombreux automobilistes. 


Starter. 





LA SEMAINE PROCHAINE 


pans SPIROU 


Gaston 








MUSIQUE 


SPIROU NOUS REVIENT! Et sa rentrée 
se fait en MUSIQUE ! Tous transistors dehors, 
vous verrez. Vous verrez aussi comment un 
marsupilami trop gourmand peut devenir 
mélomane et comment la MUSIQUE, loin 
d’adoucir les mœurs, peut se révéler en cer- 
taines occasions un parfait instrument de tor- 
ture. Comment tout cela va-t-il se goupiller ? 
Ca, c’est le secret de Franquin. Mais nous pou- 
vons vous assurer que la nouvelle série des 
AVENTURES DE SPIROU démarre en 
MUSIQUE et sur les chapeaux de roues! 
LA PATROUILLE CASTORS sera égale- 
ment présente au rendez-vous de votre pro- 
chain «Spirou». Mitacq a confectionné à 
votre intention un nouvel épisode parti- 
culièrement dramatique. C’est avec joie, nous 
en sommes sûrs, que vous retrouverez 
Chat, Poulain, Tapir, Mouche et consorts. 











gl PC6EZ À DOR! 





INOTILE DEEE DES NS ATEETUES Lgau 
Le ME CHERCHER LA CHRONIQUE AUTO. _| [BORA 





F4 











J'Y VAIS MOLMÉME 
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ZUT ONE PAE | 
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SEPT. JOURS DE LA VIE DU MONDE 


LUNDI 
La lutte contre le désert. L'an passé, sept millions 
d'arbres ont été plantés en Israël. 


MARDI. 

Une médaille en or perdue voici deux ans sur une 
plage près de Barcelone vient d'être retrouvée à Cadix. 
À l'intérieur d'une coquille Saint-Jacques. 


MERCREDI. 

Connaissez-vous le Roll 323? C'est un appareil que 
vous faites rouler sous vos pieds tandis que vous êtes 
confortablement assis dans un fauteuil. Grâce au mas- 
sage provoqué par le roulement, la fatigue s'en va de 
vos jambes. 


JEUDI. 

En Suède, on trouve dans le commerce des draps en 
papier. Leur prix étant moins élevé que le coût du 
blanchissage d'un drap normal, il est probable que cette 
«découverte» va connaître la grande vogue. 


VENDREDI. 


Dans la nouvelle prison qui va être construite à 
Muret, près de Toulouse, les détenus auront à leur di 
position un terrain de football. Une entrée communi- 
quera directement avec les installations pénitentiaires, 
l'autre donnera sur l'extérieur. Ce qui permettra à 
des spectateurs «libres» d'assister à l'occasion aux 
matches. 


SAMEDI. 


A Saint-Quay-Portrieux (Bretagne), un cultivateur, en 
cassant un œuf à la coque pondu par une poule de sa 
basse-cour, a eu la surprise de constater qu'une ficelle 
sortait de la coquille : elle était longue de 1 m. 50. 


DIMANCHE. 

À la frontière germano-tchécoslovaque, un fraudeur 
d'or a été arrêté. Il avait dissimulé des pièces dans des 
paquets de beurre. Mais les douaniers, qui connaissent 
tous les trues, ont éventé la cachette. 





Notre Club de Correspondance 


Voici une nouvelle liste de candidats correspondants. Si vous 
désirez entrer en rapport avec l’un d'eux, il vous suffit de nous 
envoyer votre lettre sous enveloppe FERMEE. Au lieu de 
l'adresse, inscrivez simplement, AU CRAYON, le numéro d'or- 
dre de celui (ou de celle) avec lequel vous désirez correspondre. 
Ne vous effrayez pas si les délais sont longs. Le courrier 
n’atteint pas toujours rapidement certains points du globe. 
Maintenant, au travail ! On demande des correspondants en... 


EUROPE : 1260. Ch. Leveau, Tournai (Belgique) : Pays-Bas, Grande- 
Bretagne, aimant le sport et la musique moderne (15 ans) ; 1261. Léon 
Vandenberghe, Tournai : Pays-Bas, Grande-Bretagne (16 ans); 1262. 
Géralda Delire, Bruxelles : Allemagne (17-18 ans) ; 1263. Gérard Merle, 
Toulon (Var) : Allemagne de l'Ouest - Suisse (13-16 ans) ; 1264. Claude 
Guyard, Toulouse (Haute-Garonne) : Allemagne de l'Ouest (13-14 ans) ; 
1265. Patrick Bardy, Ermont (S.-et-O.) : Espagne - Norvège - Angle- 
terre, connaissant le français (9-12 ans) : 1266. Renée Escudero, Oran 
(Algérie) : France (17:18 ans) ; 1267. Jean-Pierre Lussato, Tunis (Tuni- 
sie) : Angleterre - Italie, apprenant le français en classe (17-18 ans) : 
1268. Denise Michaud, Rivière-du-Loup (Canada) : France, Italie, etc. 
(5 ans); 1269 Federico Andreussi, Bari (Italie) : Belgique, France 
(5. ans) ; 1270. Manuel Antonio, Murcia (Espagne) : France (14-15 
ans) : 1271. Françoise Piret, Namur (Belgique) : une correspondante 
catholique de. Suisse parlant français (13-15 ans); 1272. Sirisomvong 
Boungnaseng, Saigon (Viet-nam) : 18 ans (il s'agit d'un garçon) ; 1273 
Guy-Pierre Fois, Bône (Algérie) : Angleterre, Norvège, Espagne (13 
ans) ; 1274. Isabelle Brun, Aix-en-Provence (B.-du-R.) : Angleterre, 
Espagne (16 ans) ; 1275. Yves De Mangelaere, Gand (Belgique) : Tehé- 
coslovaquie collectionnant les timbres-poste (13-14 ans) : 1276. Jacques 
Maiques, Biskra (Algérie) : Angleterre, France, etc. ; 1277. Nasri Farah, 
Alexandrie (Egypte) : 14-16 ans, aimant le cinéma, la musique moderne, 
ete. (il s'agit d'un garçon) : 1278. Piet Broekhorst, Maassluis (Neder- 
land); France (17 ans); 1279. Roger lappini, Marseille: Paris (15 
ans) ; 1280. My-Yen, Cholon (Sud Vietnam), il s'agit d ‘une lectrice : 
France, Suisse, Espagne (15-20 ans). 




















UN TAS DE RÉCI- 


| L'ANTIQUAIRE NOUS À 
PONNÉ UN RECI 
L] PIENTS A CLASSER. 


M ET VOILÀ LES 
ÉTIQUET TES OÙ 
DEVONS-NOUS LES 











ON MA DIT DE RAMENER UN 
ALCARAZAS.EN VOVEZ-VOUS 
UN PARMI TOUS CES POTS' 


ET SAVEZ- VOUS COMMENT. 
ON APPELLE LES AUTRES ?.. 
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(ICI MOWGLI FIGURE 
UN PERSONNAGE - GREC POUR) 
1 ÊTRE PRÉCIS- QUI AVAIT POUR 

LOGS HABITUE L UN TONNEAU | 
AVANT D'ALLER VOIR LES 
SOLUTIONS À LA PAGE 39, 
VONNEZ-MOI DONC LE NOM 
PE CE PERSONNAGE |... 
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QUESTIONNEZ, 


Pourquoi, lorsqu'on ouvre un robinet, 
l'eau s'écoule-t-elle dons le sens des 
les d'une montre? Uacques Mi- 
niot, Bourges, Cher.) 


Parce que la grande majorité des 
robinets sont intérieurement filetés dans 
ce sens. Si tu trouves un robinet qui 
s'ouvre en se dévissant en sens inverse, 
le filet d’eau tournera contrairement aux 
aiguilles de montres. C'est un peu le 
principe des canons de fusils rayés. 





Comment et pourquoi se forment les 
éclairs et le tonnerre? (Rémy Des- 
hayes, Bangkok, Thaïlande.) 


chargé 
stati- 
que. Les circon- 
stances _atmosphé- 
riques peuvent 
porter celle-ci à un 
. taux exagéré (tem 
pérature étouf- 

D « fante, raréfaction 
® de l'humidité, ete.) 
Jusqu'au moment 

où une décharge électrique vient rééqui- 
librer la situation. Cette décharge peut 
se produire entre deux nuages ou entre 
un nuage et le sol. Elle s'accompagne 
d'un roulement, car l'air ébranlé sur 
plusieurs kilomètres renvoie en tous 
sens différentes ondes de choc sonores, 
réfléchies par les nuages ou le sol. 
L'éclair n'est que l'étincelle de cette 
décharge. Il est facile d'apprécier à 





DE NUAGES. 
EN cer CONSISTENT-ILS EXACTEMENT ?. 
POURQUOI NE TOMBENT-ILS PAS 2. 


LES NUAGES SONT DE FINES GOUTTELETTES 
DE VAPEUR D'EAU OUDE GLACE . 

EN FAIT,LES NUAGES TOMBENT, MAIS 
LES GOUTTES TRÈS PETITES, SONT 
SOUVENT SOULEVÉES VERS LES HAUTEURS 
FAR DES COURANTS PAIR ASCENDANTE . 

QUIMONTENT) 

QUAND CES COURANTS SONT RELATIVEMENT 
FROÏDS LA VAPEUR SE CONDENSE, LES 
GOUTTÉLETTES GROSSISSENT ET, 


FL. Lorsque vous posez une 
question au Fureteur, 
n'oubliez pas de lui 
communiquer vos nom, 
prénom, adresse et 
photographie. 


LE 


quelle distance éclate la foudre : la 
transmission de l'éclair (lumière) est 
quasi instantanée, alors que le tonnerre 
(son) se situe à 340 m. par seconde. Il 
suffit donc de multiplier par 340 le 
nombre de secondes séparant les deux 
pour obtenir la distance. 


Pourquoi l'air liquide-—se condense- 
t-il sur le feu et bout-il sur la gloce ? 
{Froncis Marlier, Leuze, Hainaut.) 

” A une pression 

de 40 kg. au cm* 
en “TT 

froid de 14 sous 
zéro, on obtient de 
l'air liquide, d'un 
beau bleu ciel 
transparent. On 
l'emploie dans l'in- 
dustrie, peur des 
traitements de ré- 
frigération énergiques. Vers 2%" sous 
zéro, il se solidifie! Sous la pression 
atmosphérique, il se met à bouillir 
(c'est-à-dire à s'évaporer) à partir de 
— 19°. A fortiori, il bouillira sur la 
glace, infiniment plus «chaude » encore. 

Par contre, en cas de réchauffement 
rapide (c'est le cas du feu), on ebtien- 
dra un dégagement de gaz si rapide. 
qu'il en deviendra explosif! Le procédé 
a été employé pour certaines torpilles, 
ainsi que pour des bombes soufflantes 
et brisantes. Il n'y a donc pas là, il 
me semble, de condensation. 


mere 









LA FAMILLE 


FURETEUR VOUS 


RÉPONDRA 


Comment fonctionnent au juste les 
engins mus por coussin d'air? Estil 
possible d'en construire un voi-même ? 
(Yves Fouqueur, Le Canet,  Alpes- 
Maritimes.) 


Ces engins s'élèvent verticalement jus- 
qu'à un mètre environ, en vertu du 
principe suivant: l'air compressé sous 
ces appareils par des rotors ou des 
tuyères s'accumule entre eux et le sol 
jusqu’à former un «coussin» dense et 
élastique. 

Un appareil se soulevant ainsi sur 
son «coussin» peut être propulsé dans 
n'importe quel sens par des variations 
de pas d'hélice ou par des tuyères 
horizontales supplémentaires. 

Les Américains essaient, suivant cette 
formule, de petites «jeeps volantes » 
permettant de déplacer rapidement, au 
ras de n'importe quel terrain, une ou 
plusieurs personnes. 

Les Britanniques ont, avec le Saun- 
der-Roe « Hovercraft», un appareil plus 
perfectionné, qui selon eux n'est que le 
prototype de véritables «navires pla- 
nants >» qui pourront dans l'avenir trans- 
porter au-dessus des plaines et des mers 
des centaines de passagers et des ton- 
nes de marchandises. 

Il est certain que si ces engins se 
multiplient, ils poseront un fameux pro- 
blème de législation: quel règlement 
de circulation leur appliquer ? Ils cir- 
culent dans l'air, sur mer et sur terre, 
sans pouvoir prétendre au titre d’auto- 
mobile, de navire ou d'avion. Alors ? 





DES NUAGES 


CIRRUS :LES PLUS HAL 
LAITEUX ET EFFILES, EC 
PREMIERS LE MATIN 


ALTO-CUMULUS 


NULGAÏREMENT APRELÉS MOUTON: 


AIGUILLES DE GLAC 


ALTO- STRATUS 


STRATUS: EFAILOCHES 
ET. LAITEUX 





Comment fonctionne une 
‘carabine à air comprimé ? 
(Pierre Mazuir, Bourg-en- 
Bresse, Ain.) 





Une carabine 
à air comprimé 
se compose des 
éléments clas- 





AR. 


y trouve aussi une pompe. 
Charger la carabine équivaut 
à actionner la pompe, qui 
comprime l'air au moyen de 
son piston. Il suffit alors d’in- 
troduire un projectile (plomb 
ou fléchette) à l'arrière du 
canon, puis de réemboiter le 
fusil. 


EM © 

















H339 FORRESTAL 





La répartition des prix sera faite chaque semaine au pror 


reçues dans chaque série. 


Ces Jeux figurent sur des 
de recopier pour concourir 


Dans chaque 











tiendra compte de l'exactitude des réponses, du soi: 
artistique de l'envoi. Les décisions du Jury seront 
ex-æquos éventuels, il réaliser 





huissier, 
e d 





Voici notre jeu : 


Alain SAINT-OGAN vous demande de terminer vous-même son 
dessin volontairement inachevé (ci-contre). 


Complétez-le, dessinez un décor, coloriez-le avec des crayons de 
couleurs en Scignant le plus possible la présentation. 





rilles-clés semblabl 
la répartition hebdomadaire du trésor Spontex 


le. le classement établi par un jury p1 


nt des réponses ont été déposés chez Maltre 
vue de Cléry is. En nous envoyant une réponse 
‘ät décembre 1961, vous pourrez concourir à plusieurs répartitions de 


Demandez d'autres jeux à votre dépositaire Spontex 


Visez, tirez : la détente libé- 
rera l'air comprimé, qui, pro- 
pülsant violemment le projec- 
tile, le chassera tout au long 
du canon. Ajoutons qu'il 
existe aujourd'hui des cara- 
bines à air puissantes et pré- 
cises, que les champions de 
tir ne dédaignent pas d'em- 
ployer pour garder la «forme». 


Qu'estce que c'est qu'un 
«Jet Clipper»? (Robert 
Frank, Dakar, Sénégal.) 

Un clipper était jadis un 
grand voilier courant les mers 
du Sud et ramenant, en des 
courses fameuses, le thé sur 
les marchés anglais. Il y a 


Brownie Flash 


paquets de 
Cartes de Visite 


maine, 25 appareils KODAK + Brownie 
entre les participants et 





du nombre de réponses 








Mle-ci, qu'il suffit de remplir ou 








par Alain SAINT-OGAN 
‘de la Brésentation et du côu 
pl. Pour départager le 








‘chaque 







une dizaine d'années, une 
de baptiser « Clipper » les gros 
quadrimoteurs qu'elle em- 
ployait sur l'Atlantique. Ceci 
pour rappeler la vitesse, le 
caractère marchand et la 
beauté des fameux coursiers 
d'antan. 

Actuellement, des. avions 
quadriréacteurs (Boeing T7, 
Douglas DC-8, Comet IV) 
remplacent de plus en plus les 
< tournebroches à  hélices ». 
Une compagnie américaine a, 
tout naturellement, songé à 
conserver un nom déjà fa- 
meux en dotant ses quadri- 
réacteurs du nom de «Jet 
Clipper ». 


Re Revell 


Solutions des jeux 
MANQUE DE POTS ! 


1) A. - Gourde. — B. 
- Hanap. — C. - Dame- 
Jeanne. — L'alcarazas 


est le D. — E. - Fiasque. 
— F. - Rhyton (vase à 
boire grec ancien). 


2) À. - Alabaster. — 
B. - Amphore. — 
Lecythe. — D. - Hydrie. | 





— G. - Cratère. 
. - Canope. 
3) Diogène :  philoso- 
phe grec (413-323 avant 
Jésus-Christ). 








LES MAQUETTES 


Bulletin-réponse à découper et à envoyer à : Jeux Spontex, 91, rue Saint-Lazare - Paris 9° 


BOMBARDIERS 
HÉLICOPTÈRES 

MARINE MARCHANDE 
MARINE DE GUERRE 
MARINE À VOILES 
MATÉRIEL MILITAIRE 


Série 
Série 
Serie 
Série 
Série 
Série 









Ale 
FatnlOçan 







































Imieux possible. et coter 
ivre dessin. 
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SUITE DE LA PREMIERE PAGE Lencost DbrisSeter ra pret wi 


BANDIT / EREDIN / 
CANAÎLLE / FiLOU / 
FORBAN / 















ET JE CONSEILLE DE VOUS TENIR 
TRANQUILLES /.. C'EST COMPRIS 7 late 


CNAM érd 






































Si SEULEMENT MON 
RAUME FOUWAÎT, FINIR, CE 
SERAT FACILE / MAÏS "TE 
CROÏS QUE J'EN TIENS 
UN FAMEUX / 


ÎL FAUT TROUVER _ UN MOYEN 
POUR QUITTER CE MAUDIT CAR&O / 
COMMENT FARE 7 


QU'EST-CE QUE Moi 
VOUS DITES 7 AHEU.. RIEN/ 




































QU'EST- LE QUE MAÏS , MONSIEUR AH/OUI. C'EST VRAÏ/ 
TON RHUME DUSSIFLARD, JE TÜ M'AVAIS DIT GA / 
POURRAIT Y VOUS L'AI, DÉJA 

CHANGER, MON EXPLIQUÉE / QUAND 

PAUVRE BENOÎT | | JE NE SUIS PAS 


ENRHUMÉ , JE SUIS 
TERRIBLEMENT 
FORT # 























losEPu /'iL Y À UN BONHOMME 

ET UN GAMN, BOUCLES DANS 
LA CALE / TU LEUR PORTERAS 
À MANGER 
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VOUS NE 
DEVINEREZ 
JAMAIS 

QUI REVIENT 
CETTE SEMAINE 

















JL N'EST Pa6 1£1 Le, 
IL EST PARTI SANS 








î = SUITE A LA DERNIERE PAGE 


les 
réponses 
aux 


fl QUESTIONS 


du Jeu de Printemps 
viennent d’être 
affichées 
dans tous 
les postes 


AZUR 


File“coudes au corps” 
à un poste AZUR, 
vérifier tes réponses 
au Grand Jeu 

de Printemps AZUR. 


Si tu es l'un des gagnants tu en seras 
directement avisé par lettre. 


MAIS ATTENTION 
AZUR réserve bientôt 
pour loi et tes parents 
Une nouvelle surprise. 


Lis bien 
ton journal 
daté du 8 Juin. 














. les fusées à Gagarine et consorts. Ce sont des 













VOUS NOUS AVEZ ÉCRIT 


Palindromes. 


Dans votre n° 119%, vous dites que le plus long palindrome français) 
est: «ELU PAR CETTE CRAPULE». Eh bien, nous, nous en con. 
Ssons de plus longsi (Plusieurs lecteurs, dont les envois suivenl| 

L'AMETROPE SE PORTE MAL (Régis Garreau. de Montaleu, Vendée) 

NOEL À TROP PAR RAPPORT À LEON (Michel Hebert, de M 
réal, Canada). 

NOEL À TROP PARE LE RAPPORT A LEON (Gérard Deslandes! 
de Chomérac, Ardèche). 

ET LA MARINE VA, PAPA, VENIR A MALTE (Aimé Wvith-Wolters 
de Strasbourg, Bas-Rhin) ; Nguyen Van Giai, de Montpellier, Hérault; 
Gérard Beneteau, de Lyon VI: 

Et le record : TU L'AS TROP ECRASE, CESAR, CE PORT-SALUT 
(Jean-Paul Foumial, de Mer, Loir-et-Cher). 





Toujours les fusées. 


Aucune semaine ne s'écoule sans que nous 
ne recevions une ou plusieurs demandes qui con- 
cernent un carburant propre à expédier vers 
les nues des f miniatures. Cette fois, c'est 





Guy Lalanne, de Talence (Gironde), que nous 
devons crier casse-cou. Attention, Guy ! Laisse Lo 


à 


Le commissaire lit mal « Spirou ». | 


Dans l'histoire de Benoit Brisefer, on voit (n° 1194) le commlssain 
en train de lire « Spirou », 11 devrait se rendre compte que M. Poilon 
est un escroc! (Olivier Messac, de Paris X°). | 

Mais c'est vrai, ça! Il faut croire que ce commissaire est un rie) 
myope où quil mo lit par son « Spirou» avec toute Patlention qui 
mérite ! 


jouets beaucoup trop dangereux. 














PHOTOGRAPHIEZ NOS MASCOTTES. | 





La gamme des petits personnages en latex lancés p 
«Spirou» s'enrichit sans cesse de nouveaux éléments qi 
vous permettent de réaliser des scènes ravissantes, Tém 
ce document cosmopolite de Jean-Jacques Boussard, Paris 21) 


VOLSKWAGEN vérhall 


| réduction de la célèbre voiture 





pièces 
échelle 1125 CRE 


BTP + où ocucs maaurrres 






rrançais| 





PERSONNEL... TU 

PEUX ME SUIVRE, 

LOYS1.…. LA VOIE 
EST LIBRE. 











HE == 
TON... LE TEMPS DE 
PFÉRMÈR CETTE TRAS 


T JE TE 
REJOINS!.. 

















ET QUELQUES INSTANTS PLUS TARD... 








pee DES venas.. 


CORNEBLEUL... il 


+ ON PEU PLUS 


NA 
SORTIE Di 
SOUTERRAIN T... 


ER 
VOILA LA DALLE 
UI CACHE L'IÈSUE 
SECRÈTE DOESGOR!., 


RI mé 
UTER QUE 
En 

À 


« LOYS 
BE QUI CORDUIT 
(es 


Ui 
FAURAIS 





LA CHANCE EST POUR 
NOUS !... CE: CILES 


SOÛTE: 

LEURS MONTURES 

LA GARDE D'UN SEUL 
HOMME... 





LA SORTIE DES SOUTERRAINS 
SE TÉQUVE DANS, CETTE 
ÉLAIRIÈREL... IL S' 




















MON PÈRE ADOPTIF, 
L'ÉCUYER, M'A JADIS 
EXCELLENTE 





UN DES LACETS DE 
MON _POURPOINT PASSE 
RLEMENT 
PÉCHI 

















eus wa) LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 


Fandis qu'un traauenard est préparé pour l'un des pilotes de Buck Danny, une photo retrou un cadavre est soumise à Huck 

























SLIMTTU... TU AS BIEN 
DIT: SONG-TIÉ 


L— 

[MON DIEUTCE SONT. 

PEUT ÊTRE ENFIN DES 

NOUVELLES DE MA 

FEMME FT DE MON 
FILS! 


AUEST-CE QUITE 
THÉ, DAVE/ MA Pa- 
ROLE, L'EST DEVENU CINGLE! 
D 


HÉTLA-BAS] C'EST TOI 
QUI VIENS DE LA PART 
DÉ S0NG-TIP 














DE SUIS DAVE STIRLINE) ALORS? J'AI VU TA FEMME, TUAN/ ELLE HÉLASAUAN;IL.ILEST TRÈS MA 
PARLE! TU AS DES VA BIEN, MAIS ELLE EST GARDÉE LADE TRÈS / TA FEMME SE DÉSOLE| 
NOUVELLES: AVEC D'AUTRES BLANCS DANS TERRIBLEMENT...ELLE N'A RIEN 
SAIS-TU OÙ ÉST MA DE L'ANCIEN 


FEMME? PARLE, 
BON SANS / 

























MON RIEUTEDDY/MON PETIT TÉDDY/ C'EST. 
C'EST ÉPOUVANTABLE/ IL... /L EST PERDU) 
OOH/NON/ NON IL FAUT FAIRE QUELQUE 
CHOSE! À TOUT PRIX/ 


MON BIEDINONT NON, YTA FEMME À PU 
PAS CA/TEDDV/ QU'ESFC]ME GLISSER CR 
GU'ILA? LE SAIS-TU: MESSAGE. IL. 

VAS-TÜ PARLER: T'ÉKPLIGUERA | 












TOI, TU PEUX M'AIDER]IU E$ ALLÉE LA-BAS] 
QUE PUIS-JE TENTERP JE TE DONNERAI 
TOUT CE QUE TU VOUDRAS, MAIS IL FAUT 
QUE TU EMPORTES CES MÉDICAMENTS, QUE) 
TU LES FASSES PARVENIR À MA FEMME! 


IMENTS AU-DESSUS [ÊTRE 





DE NIOK-LUNS 


























QUE SE 
PASSE -T-IL ? 
QU'ATENDE -TU 

DE MOI 





JE VOUDRAIS TE 


CHUT 


2 
TOUT PORT... 
LEX SENTINELLES 
GARDENT LA TENTE 
DES PRISONNIERS... 





PARLER, MAIS À 
TOI SEUL. 





LA RÉSERVE 


OÙ vou You Yoo 











à LE CR\ D 
Se CHACAL CET LE à 


SORCIER. IL. M'A 
RQ BIEN SUIVI... 
L TACHONS 
k D'ARRIVER 
À JUSQU'À LUI... 















ARTUBI REVIENT AU CAMP, SE 
GLISSE DANS LA TENTE PE 


CACHE -TOI PERRIÈRE 
JIMBA LEE 


CET ARBRE .JE VAIS RAMENER Ÿ 
LEE... V'IL N'ACCEPTE PAS MES 














QUELQUES SECONDES PLUS TARP.. 





ÉLOIGNONS- 
NOUS _ UN PEU... 
IL FAUT QUE 





COMBIEN VEUX -TU 
POUR LBÉRER LEL 
PRISONNIERZ ? 


= 














DE KARAPATA par HERBERT jme à consaté que l'ordre 


de mission de l’adjoint est faux. 








RÉFLÉCHIS... CE QUELQU'UN PE PUISSANT ? 
N’EST PAS MOI, MAIL ET ARTUBI TRAVAILLE POUR 





£SOMBIEN PAIERAIT-ON POUR A 
: V'ÉTOUFFER 7 


QUELQU'UN DE PUITSANT, LUI... CETE FOIS, JE 
SUIS SUR LA 
BONN 


QUI VEUT LA LIBÉRATION ï 

PES PRINSONNIERS L ALLONS : 

T'OFFRE LA FOR PÉCIDE -TOI.. 
OÙ LA MORT. d | CESSE PE LUTER 


TIENS .. J'AI MILE « 
DOLLARS JUR MOI FOUR 
CE PREMIER JERVICE. 

ET ON T'EN DEMANDE 
BIEN P'AUTRES. 












CE N’EST PAS ASSEZ … T ARTUBI EST x N°Y COMPTE PAS... 
POUR LES AUTRES, JE PARVENU À 1] | SACHE SEULEMENT qu'il 
FIXERA| MOI-MÊME . CONVAINCRE &IMBAl| | N’EST AUTRE QUE LE 
MON PRIX À CE IL VA TRAVAILLER TERRIBLE 

QUELQU'UN DE PUIITANT AVEC NOUS. 


# SCOR PION NOIR, . 


IL FAUDRA QUE TÜ ME Aauerle chance! 
PRÉJSENTEL 1 ; 

SU 

PTE PRÉSENTER 

AU GRANP, 

FATRON =. 


















JE NE FUIS LE RÉVÉLER.. bia MES PRIX.LES VOICI, MON CHER 
MAIS FIXE TES PRIX. ARTUBI.. GARPES ! | 
JE LES LUI TRANMETRAI . ARRÉÊTEZ -LE : 
ILS SERONT LES 3 
NÔTRES .. 


























MAIS LES GARDES HÉSITENT À 


3 FILS ARRÈTENT ARTUBI | 
ARRETER L'APJOINT DU GOUVERNEUR. 


SIMBA S'EST JOUÉ PE 
LUI... LA VENGEANCE DE 
#SCORFION NOIR, 


ARRÈTEZ-LE | VOUS pis-JE | SERA TERRIBLE | 


LE GOUVERNEUR 1 
M'AFPROUVERA 














ARMUEE LES 2222 0 


JE Te DONNE DEUX SHCONDES Pour DÉGUERPE {. 




























ET TU VAS Mæ LAISSER 

SEUL, SANS'MES HOMMES, 

SPL CNE CS CHTRS 
CEST EN CRIME / 















DAME O! A RPASON! J'EN 
A ASSEZ Die Che VOYOUS BAT 
RVALITIÉ L. 


MADAME CHARA A #TÉ PLue 
RAISEANABLE UE TOI 




















LACHEZ MES 
VOYOLE , MONSIEUR 


























CR LE AAR= À GEST. eE Qui 
Hi L'AIR conteur. JVA ENCORE Nous 
à TEMBAR DESSUS? 


AE AT Ce TETE SR QE de LC 

MOrFISEL See | 

goscinny Re te A Ol] 

ne + 7 : — - - - | 
$ Î FERRER 






















JE VAIS RSLAeKER D'ABORD 
LES OTMINS, ENSUITE LES 
OHARA. VOLS RENTREE REZ CHE 
VOUS. VOS Cuers DE FAMILLE 

VOUS EXPLIQUE RONT LA SITUATION! 























JE VAIS ALL=R 24 DIRE DEUX MOTS, 

ACE MAIRE! LES GTOYENS DE 

PAINFL GULCH VEULENT SAC. 
CE ui SE 4 




















LI SeRLLEEA LA PROONCILIATION DES 
RVAUX DE PAINFAL GULEH./ 










CHEVAL DE , 
DILIGE NC‘ 











À —willy 
| LAMBIL - 






































LES DERNIÈCES JMBRES DE LA NUIT 
RS FRA QUBITE PE 12 El 
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LE TIGRE DE TASMANIE F3 





CAMERA EN BATAILLE ,MIKE, yPESA SANDY ET DE OAV. CR PARTS ETS TARD..- 
DE L'ANIMAL LE PLUS RARE LI F5 





























> ALLONS Y YDECE SA 
ALHEUREUSEMENT, ONS FOUR 
LA 7x À 
PERD. lei. LA BONNE 
DIRECTION. 






































En Lu. à 228: E 
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se SPRING ET PANCHO DANS ( 























Fo NOUS TES ARRVE)- NOLZ GREEN 
MARS CU Qu “ DANS LES ENVIRONS, 
1LS ONT DÉTALE 54 g JEÔT UNI 








KL] 
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h PAR JUE & GIRAUD 
| SCENARIO DE PHILIP ae ent 
Coronado si Coleman ne 
£ ÿ leur est, pas livré afin 
Î qu'ils puissent le juger. 


FFET CET SIGNE ALNER. TN STOS ANCHE: É 
EE ANGLAIS... HUM /. ÊT'BOURRÉ te RS ral HÉ !. VOILÀ TOUT 
DS FAUTES D'ORTHOGRAPHE :.| 5 & COLEMAN N’EST Pag UN GROLPE DE 





ÉCOUTEZ ÇA! LIVRE À LA JUSTICE” DES CAVALIERS VENANT 
YAOUIS 











M LA..LEURS PIÈTES 
SE SRPARENT.. 
UN CAVALIER 9'EST 











PANCHO !.. PRENDS 
LA PISTE DÙ CAVAUER 
SOLITAIRE … TOI SEUL 
PEUX BUVRE UN 
INDIEN À LA P:ATE 














Œ VIEUX 10SEPH/ Ÿ BEN,ET Moi DONC /| 
Si JE M'ATTENDAS ) HA/HATHA GA PAT 
À TE RETROUVER / DES ANNÉES QUE 

iQ LION NE S'EST VUS /| 





























REGARDE BENOÎT / C'EST . , OUT / MAIS, AU FAT, QUE S'EST-ÎL FIGURE-TO_ QUE :NO 
JOSEPH, MON VIEUX COPAIN PASSÉE ? POURQLOI VOUS AVONS. DÉCOUVERT QU'UNE. 
DE RÉGIMENT , NOUS ANVONS / | | A-T-ON ENFERMÉS DANS BANDE D'ESCROCS SE 
FAT TOUTE LA GUERRE = CAE 7 DISSINULAT. DERRIÈRE 
ENSEMÉLE . 7 ll UNE COMPAGNIE DE TAXE / 




















EST DE LA 
FOLIE / NOUS 
SOMMES À DES 























ATTENTION / 


NON /HEu..oui / 
ON VIENT / 


AE. J'AI FIN. 
CAPITAINE / 









2E VAS VOIR Œ QUE 2E PEUX FAIRE 
POUR VOUS / E VOLS TIENDRAI 
AU COURANT / 












































PAGE 











LE RD mm crovez-vous Qu “7 NE sas 
VOTRE AMI RÉUSSIRA, _ \ PAG, BENOTT / 
MONSIEUR DUSSIFLARD 7 DORS /,, 




















VENEZ VITE / 
ET NE FAÎTES 
PAS DE BRUIT / 



































AÏE/L'HOMME DE QUART 
À ENTENDU.. L VIENT 
PAR ici / 

















ASS ke 
pc DAC. LE PERIL GUETTE 


PORTER — 
ETsounan. YEST/ET 

NTENANT LE | 
REMONTER 

EN VITESSE! | 











LES HÉLICES DES AQUAVIONS 





IUCUNE BULLE D'AIR! 
ES BONBONNES DOIVENT 


ni | ÊTRE VIDES! # 
Ds 

















BULLIVAN EST RAMENÉ EN UN TEMPS PLUS TARD.. 
RECORD À BORD DE "L'ABOMINABLE* MERCI, VIEUX FRÈRE! 
ÉTQUELQUES MINUTES PLUS TARD... A'AIBIEN CRU QUE J'Y 


a STAIS / MAIS NOUS 
RASSUREZ-VOUS / 
IL VA BIEN MAINTE- 
NANT... MAIS IL 
TAIT MOINS CINQ / 








‘ALORS, 
ROLBIB 





É'ESTEN VAIN QUE LES 
HOMMES SONDENT PEU À, 
LOUVANTS 




























BIZARRE, CE ROCHER CYLINDRIQUE 
VERT DE MADRÉRORES/ DANS 











DEDANS, J'EN | 


SUIS SÛR. 


SOUS LA MER 





Mare Dacier, çe SuNiyan explo- 
rent lé fond de In mer, à 
recherche. d'un Lrésor fabuleux: 


PAR L'OUVERTURE, 
NOUS ALLONS POUVOIR 


EDDY PAAPE 
J.-M. CHARLIER 


QUELLE AVENTURE! APRÈS AVOIR CHARGÉ 
LEUR BUTIN DANS CE VIEUX RÉSERVOIR, LES 
LAPS SONT VENUS LE COULER DANS CÉTTE 
IGROTTE... MAIS ENTRAÎNÉ PAR SON POIDS, 
S'EST PEU À PEU ENFONCE SOUS LA BOL 





TOUT EST INTACT.. LA 

COQUE N'A DAS CÈDE 

SOUS LE POIDS DU SABI 
DELQUE 








DE CORAIL! L'OR/ L'OR! IL EST 4 


7 LE TRESOR DE LA MER 
NOUS! A NOUS! 

















VOICI VEI 


AKIHITO N'AVAIT PAS. E 
MOMENT DE 


MENTI/ RICHES ! NOUS 
SOMMES FABULEUSE - 
MENT RICHES / 





À SPÉRONS QU'ILS 
RO SE FÂCHERONT PAS! | 





FANTQU'A FAIRE,ET PUISQUE 
NOUS SOMMES VENUS JUS- 
QU’ICI, AUTANT ACHEVER 
IL POUR QUE NOUS 
LUS 
VITE. NOUS REMETTRE. 
AUX CHOSES SÉRIEUSES! 











ET DÉS LE LENDEMAIN, 
A L'AUBE, SOUS LA 
DIRECTION DE SULLIVAN, 
LES PLONGEURS DE . 
“L'ABOMINABLE"ENTA 
MENT LA RÉCUPES 

QU TRÉSOR.. TRAVAIL 
LENT DANGEREUX, MAL: 
AISÉA CAUSE DE L'ACCÉS| 
DIFFICILE DE LA COQUE 
ENSABLÉE, MAIS AUSSI 
DES REQUINS QU'L 
FAUT SANS CESSE 
RECOMMENCER à 
ÉLOIGNER. 


D —S 


CENT 
VOUS DOIS UN AVEU/ 
CE N'EST RAS DE L'EAU 
JRDE, MAIS UN AUTRE. 


VENUS CHERCHER ICI. 
UN TRÉSOR DONT VOUS 
MRÉRITEZ VOTRE PART... / 














Et 
LA FANTASTIQUE HISTOIRE 
DU SECRET D'AKIMITO... 


ABASOURDIS, 14 






CONTINUER A NOUS, 
UR 


D 





IRSDE 
RATION 











RON JOURS DURANT LE TRAVAIL) 
SE POURSUIT, LENT, MAIS 
ACHARNE... 


NOUS AVONS DELA 
naibaense, | 
DOLLARS D'OR/ \REGARDEZ! 


MARC! C'EST, 
LA FORTUNE/ 
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REX 7 TS 
7 ILS SONT. LL 
DUMP SOUVENT TERRE: SEE { 
QJLEN monraene ? - NY . 
NOTRE CAMP COMMENCE M] POURVU QUE LA FO. . ù 
BIEN/ JAMAIS JE N'AI DRE NE NOUS TOMBE | DENAIN /TE voi 
VO, UN ORAGE AUSSI À PAS DESSUS / AH / ARR TU A8 DES 
j 
AU 
k 


j“—::" LE SIGNE INDIEN 
] PAR MTACQ 
_ : EX F<: : : 





ÉPOUVANTABLE / N\ VOILA POULAIN QUI NOUVELLES DE 
REVIENT?  /' MOUCHE RIEN DU TOUT” 
< ES J'A\ HURLÉ, FAIT DES 
ITS SIGNAUX AVEC’ MA TORCHE SEE 
ÉLECTRIQUE / EN VAN/ON |RSSEge 
N'Ÿ VOIT PAS PLUS LOIN 
QUE LE BOUT DE SON NEZ/ 
PAUVRE MOUCHE / IL 
DOIT ÊTRE MORT DE 
PEUR / 





és Pre UT _ ETES - Te 
UELLE IDÉE DE L'AOR,/HÉ." MINUTE | SLTOUT S'ÉTAIT PASSÉ NORMALEMENT IL | BAH/ MOUCHE, T'N'IMPORTE / IL FAUT. 
ENNOYÉ ACCOMPLIR SES /MOUCHE EST PARTI\ | SERAIT RENTRÉ BIEN AVANT LA NUIT... MAIS | //A DD S'ABRITER/ FAIRE QUELQUE CHOSE. 
ÉPREUVES DE TRAPPEUR| VERS 4 HEURES ET | E A DÙ $E PERDRE,ET CET ORAGE GUI À IL. SE REMETTRA | PARTIR À SA 

ER 


LA NUIT ET PAR UN 
TEMPS PAREIL ?/ AÈGRES, PRÉSAGER 


RIEN NE LAISSAIT ÉCLATÉ NE L'À CERT/ EN ROUTE QUAND\ RECHERCHE / ÉTNQUS 
Pi 


NEMENT PAS AIDÉ À SON RETARD LA PLUIE ù 


#4 CHEMIN / INQUIÉTANT / TOUR ? 


/ 
TORAGE/ // |RETROUVER 80N (DEVIENT TRÈS ARRI Fée] VZ —{ NOTRE ) 
\/Z 


TAPIR À RAISON, CHAT / IL FAIT NOIR COMME NO: 2 |ET VOILA/JE LA HISSE 
IDANS UN FOUR,ET CES FORÊTS SONT A LA PLACE DD DRAPEAU. 
IMMENSES. TOUT CE QUE NOUS POUVONS FAIR! D 
POUR L'INSTANT C'EST D'AIDER MOUCHE À 
S'ORIENTER ET À REPÉRER 

LE CAMP/ COMMENT ? 














vit, pr er 








sur Fe Hippos 


NE TIREZ pas SUR” "HIPPOCAMPE"! 13 


de œuvrer le sous-marin. Mais il commet une 





a NE 
QU'AI- JE FAT£. 








TU PARLES TROP ADÈLE! 
À MNT S Er QUE... 
î 
= — = 
” "s Sue 7; 























JE N'Y COMPRENDS 
ER dE N'AI POURTANT MIS 
n PE T VE 














[ESRSRMAEN nous appRENONS 
À L'INSTANT QUE 

LES AVENTURIERS QUI SE SONT 

EMPARES RÉCEMMENT œ Sue 
MERSIBLE /HIPPOCAMI 

ATTAQUÉ _ET COULÉ UN J'ÉANIMENT 
QUI CROISAIT, PAISIBLEMENT NON 
LOIN DES CÔTES!..CET ACTE 


M EE 





DÈS CE MOMENT, TOUS LES MOYENS Re MIS 
| EN ŒURE POUR RECHERCHER LE "PIRATE 











CROVEZ-VOUS QUE NOUS AVONS 
UNE CHANCE DE LE RETROUVER, 
LIEUTENANT 2. 

















MAIS QUI !..| 


MAIS O0... 





L'AMPLEUR 











MAIS OÙ... MAIS QUI. 


LES VI 
LES GARDES - 
MOUILLEURS DE MINES... 


DETTES, RAPIDES... 
CÔTES, LES 





| = pe | 
= 
/ ‘CM - 
Hé Q - 
ER 
Dé 
el [CC | 
s I EI 


U MOUILLEUR 
se NUS 
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MAIS OUI! MAIS OUI! 
REGARDEZ ! NOUS SURVOLONS 


EN PLEINE ACTIVITÉ... 











| MAIS C'EST INSENSÉL... 
ET TIFR. MON COPAIN... 
ILS VONT ME L'ABÎMER... 

















IL FAUT EMPÊCHER CELAL... 
DESCENDONS CSST 





NQUILLEL.) ET MOI, J'AI DU CŒUR, 
RES... MONSIEUR! DESCENDEZ ... 



































VOTRE CONDUITE EST INDIGNE!.. 





VOUS VERREZ OÙ CELA VOUS 









TOUT DROIT SUR LE 





PONT DE CE NAVIRE 






































SPIROU 


timide voisine 


Illustrations : ROBA — Photo : Agence TASS 





Vénusik 1, ou Vénérik 1 si vous préférez l'appellation contrôlée «made in 
Moscow ». Lancée le 12 février 1961 à partir d’un satellite soviétique « Spoutnik », 
cette « station spatiale automatiquement contrôlée » doit croiser dans les 
parages immédiats de la planète Vénus ce vendredi 19 mai. On comptait 
beaucoup sur Vénusik, par-delà le Rideau de Fer, pour percer au moins quel- 
ques-uns des irritants secrets de notre sœur jumelle céleste. Las, quelques, 
Jours après le début de cette passionnante expérience, les Russes annoncèrent 
qu'ils avaient perdu tout contact avec l'engin. Tout semble perdu... à moins que ?.… 
Sait-on jamais avec les Russes. Uhe surprise (sensationnelle) n'est pas exclue. 






Un téléviseur à l'essai 
sans aucun versement 
sans cautionnement 
sans engagement d'achat. 


TÉLEVISION "2x0" 225 


Cette proposition n'est valable que pour PARIS et la Région Parisienne 






— Texte: Cary PAGE 


De toutes les étoiles, c'est elle la plus 
brillante. Elle s'appelle Vénus, mais on 
la nommebaussi |‘ « Etoile du Matin » 
ou « Etoile du Berger »… Le plus 
curieux, c'est que Vénus n’est pas une 
é Comme la Terre, sa sœur 
elle tourne autour du Soleil. 
Vénus est donc une planète. Plus exac- 
tement, une plai inférieure. Ce qui 
nullement qu'elle ne soit pas 
un corps céleste à part entière. Si Vénus 
est une planète inférieure, c'est tout 
simplement parce que son orbite se 
trouve entre celle de la Terre et le 
Soleil, particularité que Vénus partage 
avec Mercure. De tous les astres qui 
gravitent avec le nôtre autour du Soleil, 
Vénus est le plus proche de nous. Dans 
les cas les plus favorables, elle passe à 
quelque cinquante millions de kilomètres 
de nos télescopes. La Lune exceptée, 
aucun ostre ne se présente jamais à 
une portée aussi e de nos obs: 
vatoires. Nous devrions donc tout sa- 
voir — ou presque — de |’ « Etoile du 
Berg Eh bien, non. Vénus est 
une me. Cor Vénus est timide... 


















Cap Canaveral, 11 mars 1960, — Dans 
la course aux espaces, les Etats-Unis 
viennent de marquer un point. Pour 
la première fois, un engin terces’re, 
Pionnier V, a été lancé en direction 
d'une planète, et cette planète est 
Vénus. Mais Pionnier V n'est qu'un 
modeste boulet. Jamais il n'atteindra 
son but. Une infime erreur de poin- 
tage l'a fait dévier de sa route. Comme 
Pionnier IV et Lunik I, qui eux aussi 
manquèrent leur objectif — la Lune — 
Pionnier V est condamné à errer sans 
fin dans le vide. 11 est devenu la troi- 
sième planète artificielle. 


LA RIPOSTE. 


L'incroyable exploit de Lunik III, qui 
nous livra le secret de la face cachée 
de la Lune, fut surtout rendu réalisable 
grâce à la découverte par les Russes 
d'une méthode de commande à grande 
distance des satellites. 

Lorsqu'on expédie un boulet sur un 
objectif distant de cinquante millions de 
kilomètres, il ne faut pas se faire la 
moindre illusion quant aux chances de 
réussite de la tentative. Mais si l'engin 
est capable de rectifier l'inévitable dé- 
rive due aux aléas du lancement et aux 
impondérables du trajet, alors certains 
espoirs sont permis. C'est pourquoi le 
véritable précurseur de la conquête 
vénusienne n'est pas Pionnier V. L'as- 
saut contre Vénus débute le dimanche 


12 février 1961... 
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(Suite) 
Contact perdu... 
Ce jour-là, un nouveau 


Spoutnik lourd s'installe sur 
son orbite. Quelques heures 
passent... Brusquement le nou- 
veau satellite soviétique s'en- 
toure de flammes ef de fu- 
mée. Pour la première fois, 
un engin cosmique est lancé 
d'une base extra-terrestre | 
Bientôt la fusée porteuse li- 
bère une station interplané- 
taire de 643,5 kg, hérissée 
d'antennes, de batteries s0- 
laires et d'instruments de me- 
sure : Vénusik (ou Vénérik) I. 
Destination: Vénus ou son 
voisinage immédiat. Objec- 
tif: percer le mystère dont 
s'entoure obstinément la pla- 
nète sœur. Arrivée prévue : 
19 mai 1961. Ce vendredi... 
Las! l'aventure était trop 
belle. Voilà soudain que Vé- 
nusik devient muet. « Nous 
avons perdu le contact avec 
notre Station planétaire au- 
tomatique», annoncent les 
Russes. La tentative a-t-elle 
vraiment échoué totalement ? 
Sait-on jamais? Si rien de 
neuf n'intervient dans les pro- 
chains jours, nous devrons 
rester sur notre faim jusqu'au 
prochain essai. Car, pour Vé- 
nus, il ne s'agit que d'un sur- 


sis. Nous saurons bientôt ce 
qu'elle nous cache! 


Ce qu'on sait: 
trois fois rien. 

Vénus tourne autour du 
soleil en 225 jours. L'année 
vénusienne est done considé- 
rablement plus courte que la 
nôtre. Remarquez que ces 
225 jours sont des jours 
terrestres, car nul ne sait 
exactement à quel rythme la 
planète tourne sur elle-même. 
Les uns estiment que Vénus 
opère une révolution sur son 
axe tous les 30 jours (l’année 
vénusienne compterait dès 
lors sept jours — vénusiens 
et demi); d'autres pen- 
chent pour  trente-quatre, 
soixante-huit ou seulement 
vingt-deux heures et quart; 
récemment un astronome 
américain déclarait que le 
jour vénusien devait être su- 
périeur à sept jours terres- 
tres... à moins qu'il ne corres- 
ponde qu’à trois jours et demi 
seulement. Signalons enfin, 
pour souligner cette belle 
uünanimité, qu'une compétence 
en la matière, le savant A. 


Dolfuss, estime quant à lui. 


qu'il n'y a qu'un jour par an 
sur Vénus: la planète tour- 
nerait sur elle-même en 
225 jours (terrestres) exacte- 
ment ! 

Voilà où nous en sommes. 
Et tout ça, parce que Vénus, 


comme la Terre, possède une 
atmosphère... 


Orages, simouns 


et tornades. 


Et quelle atmosphère! Une 
enveloppe gazeuse, saturée de 
poussières, labourée par les 
tempêtes les plus fantastiques, 
semée d'orages terribles et 
d'ouragans auprès desquels 
les nôtres ne sont que sim- 
ples brises. Une masse jau- 
nâtre dans laquelle il n'existe 
pas la moindre fenêtre. Si 
l'on ignore tant de choses au 
sujet de Vénus, c'est surtout 
parce que les astronomes 
n'ont jamais pu en observer 
la surface. Au-delà de l'écran 
atmosphérique, c'est le mys- 
tère complet ! 

Encore si, malgré sa fureur, 
cette atmosphère était plus ou 
moins pareille à la nôtre. 
Mais non. On a cru déceler 
quelques traces d'oxygène au- 
tour de Vénus. Cependant, les 
savants sont à présent pres- 
que unanimes à considérer 
que l'enveloppe gazeuse de la 
planète contient avant tout 
de l'oxyde de carbone. Allez 
donc vivre là-dedans ! 

- Au fur et à mesure que l'on 
dispose de données vague- 
ment précises sur l'Etoile du 
Matin, l'accueil qu'elle nous 
réserve apparaît de moins en 
moins sympathique. 


Au début, pourtant, Vénus 


semblait parée de mille at- 


traits. 


Sa taille, voisine de la n: 
tre puisque son diamètre est 
d'environ 12.400 km. pour 
12.740 à la Terre, son volume 
(0,81 de celui de notre globe) 
et sa densité (5,52 pour la 
Terre contre 5,1 à Vénus) 
nous démontraient que le dé: 
paysement serait nul au point 
de vue de la pesanteur. Cent 
kilogrammes terrestres cor- 
respondent à 88 kg. sur Vé- 
nus. La différence ne compte 
pratiquement pas. 

Plus proche du soleil et 
mantie d'une atmosphère, Ia 
planète devait, croyait-on, 
ressembler à nos forêts équa- 
toriales: végétation luxu- 
riante, grouillante de vie ani- 
male, Les astronautes allaient 
pouvoir s'y mouvoir sahs por: 
ter le scaphandre pressurisé, 
Un simple masque à oxygène 
leur suffirait. 


Du rêve à la réalité, 


Ce tableau idyllique chan. 
gea lorsqu'on découvrit la 
composition de l'atmosphère 
vénusienne. L'oxyde de car: 
bone interdit pratiquement 
l'existence de toute vie à la 
surface de l'astre. 

Et ce n'est pas tout! Le 
phénomène de la vie n'est 
possible qu'entre certaines 


marges. de température, À ce 




















sujet, Vénus offre-t-elle les 
caractéristiques  indispensa- 
bles? C'est douteux. 

Plus proche que nous du so- 
leil, la planète doit, en théo- 
rie, jouir d’un climat plus 
chaud. Une grande partie des 
savants estime actuellement 
que Vénus est un four. Il ré- 
gnerait à sa surface des tem- 
pératures variant entre 130 et 
300 degrés centigrades. De 
quoi décourager les futurs 
pionniers vénusiens. L'autre 
perspective, à laquelle est fa- 
rouchement attaché un clan 
non négligeable d'astronomes, 
n'est guère plus rassurante. 
Selon ces derniers, la tempé- 
rature moyenne descendrait à 
10 degrés SOUS ZERO. 

Dans un cas comme dans 
l'autre, Vénus n'est pas le pa- 
radis spatial. Alors, est-ce 
sans espoir ? 

Peut-être pas. On pense que 
l'astre présente une inclinai- 
son de 32 degrés sur son axe, 
ce qui aurait pour effet de lui 
assurer un régime de saisons. 
Ainsi, à certains moments de 
son année, Vénus nous offri- 
rait un séjour supportable. 


Des êtres vivants, 
malgré tout ? 


Le plus beau cadeau que 
pourrait offrir Vénus à l'hu- 
manité, ce serait la clé d'une 
double énigme. On estime que 





notre sœur jumelle est en 
réalité plus jeune que la 
Terre. Elle serait en retard 
d'environ 500 millions d'an- 
nées par rapport à nous. Bien 
qu'il s'agisse là d'une simple 
hypothèse, Vénus doit nous 
en apprendre long sur l'ori- 
gine et l'évolution des astres 
et aussi sur l'apparition et le 
développement de la vie. 

Il est pratiquement inima- 
ginable que les futurs astro- 
nautes y découvrent des for- 
mes supérieures de vie. Mais 
il est probable que le Gaga- 
rine vénusien trouve certai- 
nes espèces végétales où ani- 
males très simples. dans les 
océans, par exemple. 

Car Vénus aurait ses mers. 
C'est ainsi que l'on explique 
son éclat anormal. Encore 
faut-il s'entendre: pas ques- 
tion de Vénus-les-Bains! Les 
océans de Vénus, s'ils exis- 
tent, sont peut-être d'immen- 
ses « marécages » plastifiés, et 
l'eau, s'il y en a, doit y être 
aussi rare qu'en notre Sa- 
hara... 


Veni, vidi, vicil. 


Peut-être. Probablement. 
Sans doute. Ponr effacer ces 
réserves, ces points d'interro- 
gation, ces suppositions, ces 
inconnues, il faudra aller voir. 
la chose de près. Beaucoup de 
Vénusik correctement guidés 
seront nécessaires, Ce cap 





franchi, nous aurons < üne 
certaine idée» de l'Etoile du 
Berger. 

Pour bien la connaître, 
d’ailleurs, il faudra y expé- 
dier des cosmonautes. 

Bientôt, nous enverrons sur 
la Lune des laboratoires-ro- 
bots, mobiles et très com- 
plexes, qui nous âgpprendront 
à peut près tout ce que nous 
devons connaître de notre sa- 
tellite naturel sans que nous 
devions y poser le pied. 

La méthode est pratique- 
ment inapplicable à Vénus. 


La distance énorme qui 
nous en sépare l'interdit. Les 
ondes qui permettent de con- 
trôler et de gouverner une 
station cosmique automatique 
parcourent, ne l'oublions pas, 


environ 300.000 km. à la se- 
conde. Dans le cas le plus 
favorable, la transmission des 
données indispensables de la 
station à la Terre et la com- 
munication de l'ordre terres- 
tre au robot cosmible pren- 
droit, à supposer que la lon- 
gueur des: messages n'excède 
pas dix secondes, environ six 
minutes. 

Il peut s'en passer des cho- 
ses en six minutes | 

Un jour, l'homme pourra 
dire, en parlant de Vénus, 
qu'il y a été, qu'il a vu, qu'il 
a vaincu. Cela, c'est une cer- 
titude. Mais ce qui est non 
moins certain, c'est qu'il nous 
faudra, avant tout, une fa- 
meuse dose de patience | 


C. P, 


En se basant sur les données les plus sérieuses que nous 
possédons, Roba a tenté d'imaginer une reconnaissance 
humaine sur Vénus. Oui, nous nageons encore en pleine 
science-fiction, Si vous avez bien observé ce paysage, vous 
aurez remarqué la différence: à gauche, tout est figé, gelé, 
cristallisé. A droite, la chaleur s'est montrée propice à l'éclosion 
de quelques plantes fantastiques. Les «bulles» seraient des 
animaux primaires, Les cosmonautes ont profité d'une accalmie 
pour utiliser les hélicoptère à moteur-fusée. L'existence 





atmosphère leur permet au moins cela. Elle f: 
écran en arrêtant les météorites et les dan 


cosmiques. C'est déjà quelque chose à côté des 





À Lorsque l'on parle de «NIDS», on pense 
aux oiseaux, et l'on sait avec quel art ces 
| êtres ailés savent tisser branches, herbes et 


chaumes, colmater avec de la terre, creuser 
même des abris souvent admirables, Chez 
les oiseaux, le «nid» est «externe»: c'est là 
que naissent et se développent les « petits 


Chez les poissons, non seulement on rencontr 
des nids de ce genre, aussi artistement tissés, 
ou encore constitués seulement d'un trou 
rencontré, d'un coquillage, mais encore des 


abris d'un genre étonnant. Souvent, chez ces 
bêtes aquatiques, qui vivent la totalité de 
leur existence dans des eaux fréquentées par 
de multiples ennemis (poissons carnivort 


etc), la cachette la plus sûre (pour assurer 
la sécurité de la progéniture au maximum) 








reste le corps même de la maman. ou du 
papa. Chez les poissons-chats, la femelle con- 
serve ses œufs dans sa bouche, s'astreignant 
pendant tout le:temps de l'incubation au 
jeûne le plus complet. De petits poisson: 


chats, à la fin du «gardiennage», sont ain: 
rejetés par la bouche de leur maman! L'épi- 
noche de mer, ou «aiguille de mer», poisson 


très allongé, porte ses œufs (plusieurs mil- 
liers) collés sur le ventre. Une espèce, cepen- 
dant, grâce à sa forme très longue, se sert 
de son propre corps comme d'une aiguille 


pour entrelacer des algues et en faire un nid ( 
où glisser sa ponte. 

Mais chez l'« hippocampe », le mâle possède une poche ventrale où la fe! 
tout entière. Pendant plusieurs semaines, Monsieurs Hippocampe porte ain 


hippocampes, finalement, grands et gros comme des épingles, éclosent (voir dessin). 


Toutes les précautions que peuvent prendre les poissons pour protéger leurs œufs s'expliquent 
si l'on sait que, sur les 20.000 à 30.000 œufs d'un hareng, 10 seulement arrivent à éclore. Comme la 
plupart des poissons, le hareng, il faut le dire, laisse son «frair (masse de ponte) à la dérive. Par 
contre, le soin que l'épinochette de rivière prend de sa ponte est infini. On la voit, ici à gauche, 
près du nid merveilleusement tissé d'herbes aquatiques et gros comme une petite balle de ping- 

pong. Dans ce nid, les œufs sont bien 
/ protégés, avec souvent la présence vigi- 
fi lante de l'un ou l'autre membre du 
couple, qui semble «couver» son bien. 


D'autres poissons creusent leur nid 
sur le fond des rivières, ou entourent 
leurs œufs de bulles d'air, cherchées 
par eux à la surface. Ainsi font notam- 
ment les «combattants» du Siam. a. 

| La bouvière d'eau douce, un petit 
poisson, possède, un long appendice en 

forme de tube, avec le- 

quel elle pond dans les 
moules d'eau douce, où 
les œufs sont bien au 
chaud ct à l'abri. Après 
l'éclosion, les jeunes 
ent un petit 
tes de leur 






















































temps pa 
abri vivant, 

Les marées rejettent 
souvent sur les plages 
des paquets d'algues gui 4 
auxquelles se sont ac- x) 
crochés des œufs de re- 
quins et de raies. 

À droite, au-dessus, 
un œuf de requin avec 
ses tentacules. 

A gauche, un œuf de 
raie avec ses croches ! 
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A CARTOUCH: 


estnstriment 
l'écriture 
1e plus moderne, 








L'étui de 
TCenestque plus ad qu'ilsuniie. ture toujours en usage. Voici un BR 
rent le pinceau pour écrire. C'est le exemple d'écriture Chinoise. 
seul de ces anciens systèmes d'écri- (à suivre) 








# 
12,50 


2.000 ans avant J.C. l'écriture Ch 
proise était une écriture d'in 
tions sur écailles, bronze ou pierre. 
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des photos 
qui parlent 
et qui vivent … 








L'éronnant relief 





















ULTRA-FEX 





*L'apparerl des Jeunes” 
le FLASH FEX à 
LUCE sauson, MAP AR PuIE:et À 


ULTRAFEX 29,75 *' 
FLASH FEx 49,50 *! 


En séntechexles Spécialiites FEX 



































43, Rue des Culattes 


Commandez 
dès à présent votre 


BATEAUX PLIANTS ET RIGIE 


{Brevets français) 





PREFABRIQUES 


Dimensions : Encombrement 


2,50 X 0,42 X 0,0 









Tenue à l’eau 





243 X 1,17 X 0 













par caissons 
de flottaison 


Prix à partir 






28 à 33 kg. 






Demandez la documentation SP c. 2 timbres 
Ci* FRANÇAISE MEISSONNIER 
23 bis, Quai d'Austerlitz, PARIS (13). - Tél. POR. 05.59 
BATEAUX VISIBLES TOUS LES JOURS 
té de -détare Mer» (nous consulter). 
Otto Baumann - Bahnhofstrasse 5 
Oberrieden-Zurich. 


Vente en Suisse : 


: 
É 





TÉLÉ-DIMANCHE, C'EST DU 
TRAVAIL SUR LA CORDE RAIDE... 


Regardez : « TELE-DIMANCHE », RTF - TV, chaque 
dimanche, de 14 h. 30 à 17 h. 15. 





« Télé est certainement l'émission la plus péril- 
leuse de la télévision française. Ce n'est plus du sport, c'est 
de la haute voltige: Raymond Marcillac, chef des émissions 
sportives et responsable de cette émission, s'arrache les cheveux 
en compagnie de sa collaboratrice Mirette Savelli chaque 
dimanche, de dix heures du matin à cinq heures un quart de 
l'après-midi. C'est en effet à dix heures qu'il peut prendre pas- 
session du studio 3, rue Cognacq Jay, lorsque l'émission protes- 
tante est finie. On retire alors les rideaux qui servaient de toile 
de fond à cette émission pour découvrir sur le cyclo du studio 
les panneaux où s'inscriront en fin d'après-midi les résultats 
sportifs. 





Un horaire qui est fait pour ne pas être suivi. 


Chaque semaine, Raymond Marcillac prévoit la retransmission 
de deux, trois (ou quatre dans les cas exceptionnels) événe- 
ments sportifs français. D'après l'horaire de ces manifestations 
et suivant le sport considéré, il établit un horaire approximatif 
qui permet de faire assister le téléspectateur au moment le 
plus intéressant de chaque match retransmis. Entretemps il est 
prévu de faire chanter une grande vedette populaire du genre 
Dario Moreno, Annie Cordy, André Claveau, les Compagnons 
de la Chanson ou Georges Guétary. Si ce n'est pas un chan- 
teur, c'est une vedette de cinéma. Îl y a quelque temps, c'était 
Lino Ventura, le « gorille» du cinéma, ce qui était bien choisi, 
pour une émission sportive. Puis l'on arrive insensiblement à 
l'heure H, et c'est là que les choses se gâtent, car tandis que 
l'on retransmet un match de tennis depuis Coubertin, on 
apprend par téléphone à Raymond Marcillac que le match de 
rugby qui se déroule à Colombes est en retard et que la 
séquence prévue va passer au même moment que la fin du ! 
match de football qui oppose le Racing à Sochaux... 

Une seule décision s'impose : retransmettre en direct, comme 
prévu, le foot, par exemple, mais enregistrer sur magnétoscope 
le rugby et le redonner sur l'antenne avec un quart d'heure 
de retard. C'est ce que les techniciens appellent du semi-différé. 


De la stratégie napoléonienne. 


Non, Napoléon I‘ n'aurait pas hésité un seul instant et il 
aurait fait venir sous sa tente le grenadier Raymond Marcillac 
pour lui dire: « Soldat, je suis fier de vous, je vous fais comte 
de Cognac, duc de Jay et général par surcroît: votre tactique 
me plait, je l'adopte: c'est sur le terrain que s'élabore la 
stratégie. 

Vu de loin, cela n'a l'air de rien, mais lorsqu'on se trouve 
sur un plateau de TV, en présence de trois caméras, six télé- 
phones, un bataillon de journalistes, d'assistants et… de leur 
famille, car le dimanche, on accompagne souvent son père, 
son mari ou son fiancé dans une télévision qui est pratiquement 
déserte, à l'exception de l'équipe de «Télé-Dimanche» et de 
celle du Journal Télévisé, bref lorsque l'on se trouve submergé 
par les questions posées par téléphone, par la vedette qui 
demande à faire son tour de chant et par les appels des télé- 
spectateurs qui se plaignent ou qui demandent que l'on peigne 
la balle de rugby en blanc pour mieux la voir, il y a de quoi 
transpirer.. 

Et cela dure depuis janvier 1959. Il est vrai que l'émission est 
saisonnière, qu’elle s'arrête en juin pour reprendre en octobre, 
Les exploits techniques ne sont pas seulement en studio: il y 
a ceux qui nécessitent les courses sur route et où l'on voit en 
piste les caméras sur motos, celles sur la voiture ID 19, celle 
en hélicoptère et bien sûr celles, fixes, des cars de reportage. 

A coups de football, de rugby, de tennis, de boxe, de basket, 
de hand ball, de natation et même de badminton, «Télé- 
Dimanche» va arriver à la fin de cette saison à sa centième 
émission. « Télé-Dimanche », une émission qui a du punch... 


Alain Amiot. 








«Télé-Dimanche» au 
temps où J.-P. Rouland ap- 
paraissait dans l'émission, 
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k 
M. Nordhoff, le dictateur des usines Volks- 
wagen, a levé le voile sur la nouvelle 
« VW 1500 ». Une révolution? Non! L'esprit 
de l’œuvre de Ferdinand Porsche a été pieuse- 
ment respecté. C’est un bien: voici pourquoi. 


REGARDER, MAIS PAS TOUCHER... 


Avec un sérieux d'empereur romain, 
Herr Nordhoff a donc daigné montrer à un 
aréopage de concessionnaires européens cet 
oiseau rare tant espéré: la nouvelle Volks- 
wagen. Comment se présente la machine que 
l'on put admirer sans la toucher ? Imaginez une 
plate-forme de Karman-Ghia (plus large que 
celle de la VW classique)... Là-dessus une car- 
rosserie très classique d'aspect robuste, rappe- 
lant, en plus trapu, la Mercedes 180 et 190 pri- 
vée de calandre. Pas la moindre trace de « style 
Farina ». Dans le coffre arrière, un moteur 
1500 4 cylindres horizontaux à refroidissement 
par turbine à air accouplé à l'ensemble trans: 
-mission bien connu: boîte 4 vitesses entière. 
ment synchronisée et essieux oscillants. La sus- 
pension avant comporte des biellettes longitu- 
dinales superposées emboîtées sur des barres 
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CETTE @ TANT ATI 








de torsion transversales. Quatre amortisseurs 
télescopiques, et c'est tout. 


— Mais c'est la vieille Volkswagen de 1936 
que vous nous décrivez là ! dites-vous. 


Exactement, mes amis. La nouvelle VW 1500 
est une très fidèle extrapolation du chef- 
d'œuvre de Ferdinand Porsche ! 


ALORS, QUOI DE NEUF ? 


Et c'est un bien! Car, enfin, cette « vieille 
Volks » possède quand même une mécanique 
dont l'intelligence de conception, l'homogénéité, 
le fonctionnalisme et, surtout. l'incroyable 
efficacité peuvent être donnés en exemple aux 
constructeurs férus de modernisme de paco- 
tille. Bien sûr, elle a des défauts, de gros 
défauts... Sa tenue de route pose souvent des 
problèmes, sa carrosserie (quoique très logique) 
n'est plus assez pratique : peu de confort, pas 
de place pour les bagages, visibilité arrière mé- 
diocre. Tout cela pouvait se corriger... Tout 
cela a été corrigé! Simplement en PERFEC- 
TIONNANT une mécanique qui ne pouvait dis- 
paraître... Dans cet ordre d'idées, combien 
d'automobilistes n'ont-ils pas regretté que 








Citroën abandonne la légendaire 11 Légère ? 
Celle-là aussi méritait de survivre, sous une 
version corrigée. 

Mais revenons à nos moutons et aux progrès 
de la nouvelle VW! 


DES CHEVAUX, 
DE LA PLACE ET DE LA STABILITÉ ! 


Nous retrouvons donc le moteur flat-four qui 
a fait ses preuves. La cylindrée passe à 
1500 cm° par augmentation de l'alésage (dia- 
mètre des cylindres). Le rendement reste mo- 
deste: une affaire de 45 CV DIN (environ 
50 SAE), mais on connaît l’étonnante robustesse 
de cette mécanique. Gros progrès pratique : la 
turbine de refroidissement est placée à l'ex- 
trême arrière, en bout du vilebrequin, au lieu 
d'être disposée au-dessus du moteur. L'avan- 
tage est double: gain important de place en 
hauteur et suppression de la courroie d'entrai- 
nement, susceptible de se détendre ou de cas- 
ser. Grâce à cette disposition, le constructeur 
a pu dissimuler le moteur sous le plancher du 
coffre arrière et aménager ainsi un emplace- 
ment à bagages supplémentaire. La VW 1500 
est la première voiture à avoir DEUX coffres à 
bagages ! Le coffre avant est d'ailleurs amélioré 
aussi, grâce à une meilleure disposition de la 
roue de réserve et du réservoir à essence (une 
disposition qui rappelle furieusement celle de 
la BMW 700, d'ailleurs!) Des modifications 
peu visibles — mais importantes — dans la 
suspension (rotules, flexibilité, emplacement 
des amortisseurs,etc..) semblent devoir donner 
à la nouvelle VW la stabilité et l'adhérence qui 
manquaient à l'ancien modèle. Et que dire du 
dessin ? La VW 1500 n'est certes pas « new 
look » et certains journalistes firent les gorges 
chaudes ! Personnellement, je trouve que cette 
voiture est — comme sa devancière — logique 
et équilibrée. Elle est HORS de la mode et 
dégage une impression de « solide machine à 
rouler » qui contraste singulièrement avec cer- 
taines « caisses à roulettes » dont le style de 
pacotille ne dissimule qu'une triste indigence 
de conception... 

STARTER. 


UN APERÇU DE LA E DE D DE LA 
VW 1500 / REMARQUEZ LA POIGNEE DE PORTIÈRE 
STYLE MERCÈDES. 


TOUJOURS 
JEUNE HEHÉ 


LE GRAND-PÈRE 


DE VW 





L'ancêtre de la Volkswagen s'appelait Zundapp! C'est on 
effet cette firme de motos qui demanda à Porsche d'étudier 
une voiture populaire moderne. Nous sommes en 1951. La 
voiture avait le moteur arrière, mais Porsche ne put con- 
vaincre Zundapp d'adopter le moteur horizontal qu'il avait 
conçu. Un invraisemblable 5 cylindres en étoile prit sa place ! 








En 1933, un moteur 1500 comme aujourd'hui | Ce fut ensuite 
NSU qui commanda un prototype à Ferdinand Porsche. Cette 
fois, la « Volks » était née : elle avait son moteur horizon- 
tal. Détail piquant, la cylindrée s’établissait à 1500 cm“, 
comme la nouvelle VW ! La puissance atteignait 30 CV DIN. 
La même année naissoït à Paris cet autre phénomène incre- 
vable : lu Traction-avant Citroën Quelle belle époque! 
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RSS 


GRINGOIRE 


UN BOLIDE a COURSE 


AVEC SON PROPULSEUR 









20 GAUFRES CITRON et 
20 GAUFRES FRAMBOISE 






4 MODÈLES PLASTIQUE DE COULEURS DIFFÉRENTES 


ÿ Demandez à maman d'acheter tes gaufres GRIMGOIR $ 


Gaston es 


( TIENS, C'EST LE GROS 
QUI VIENT TOUJOURS 
ÉIGNER DES CONTRATS. 
«_—< D 
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4. VOUS DITES QUUN 
VOUS ART AN ER 28 
FÉLILLES DE, PAPIER 





TIENS! C'E6T CET FA 
GRRMMBBLLIDIOT 
LE PLUS 


DE CES G RBAU? 
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LES PLUS BELLES 
MAMEMAUN LE TOUR DU MONDE SOUS LA MER 


L'ONCLE PAUL 
EN 1549, MAGELLAN ET 236 MARINS 
Ÿ_QUITTENT CADIX SUR CINQ NAVIRES 
TROIS ANS PLUS TARD, UN SEUL NAVIRE, 
AU-NOM PRÉDESTINE DE “VICTOIRE 


ET 
1 








(9 
DU MONDE/ MAIS MAGELI 
LUI-MÊME A PAVÉ DE 
SA VIE CET. 
EXPLOIT... 

















QUATRE SIÈCLES ET DEMI VOUS EN PRENDREZ LE CAPITAINE EDWARD BEACH, 42 ANS, COMMANDE LE: *TRITON® 
PL TARI 1960, À LA CONNAISSANCE EN VUE C'EST LE PLUS GRAND SOUS-MARIN ATOMIQUE AMÉRICAIN. 
BASE NAVALE DE NEW DES IL QUITTE MYSTÉRIEUSEMENT LA BÂSE.. 
NDON, CONNECTICUT RL 
ATS-UNIS... EST SANS P\ . a 
DANS L'HISTOIRE SOUS - 
MARINE! 


CAPITAINE BEACH, VOICI 
VOTRE MISSION. ELLE EST 
RÊTE y 





PÉNNES EN SUREACE er. 

RASO EN PLONGRE. DEUX REACTEURS 
RDÉLMAIRES AIO DRCNION 800 C20 hu. 
NCE QUI LUI PERMETTRAIT DE FAIRE CINQ 
FOIS LE TOUR DU GLOBE A L'ÉQUATEUR! 

















LES ROCS SAINT-PIERRE ET BEÂCH REVIENT DANS SA CABINE, 
SAINT-PAUL. NOUS ALLONS DÉCACHÈTE LE PLISECRET.. 
ÉNFIE SAVOIR OÙ ON GLS 
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RATION MAGELLAN! NOUS 
ALLONS TENTER.. 








LES GARS, NOUS COMMENÇONS *L'OPE- 

















450 HOMMES D'EQUI h 
L'ENTHOUSIASME SUCCÈDE 
VIDÉ ALA STUPEUR LE TRIO 








LLLE TOUR DU MONDE AIRE LE TOUR DU GLO: 
NP IG) 


E EN RESTANT 
LONGÉE / SOUS L'EAU? ILS SONT FOUS 


À WASHINGTON/ 


Quoi 
TANT DE SAVANTS 





EFFECTIVEMENT AUDÉRART | | LE 2 MARS AU LARGE 
DE L'ARGENTINE... 









Fi COMMANDANT/ UNE GRE- 


NADE SOUS -MARINE / 





QUE DITES-VOUS 
LA IMPOSSIBLE / 
NOUS NE SOMMES 





MAIS IL FAUT BIEN SE RENDRE, 
À L'ÉVIDENCE, CAR LE *TRITON, 
TOUT SOUS-MARIN ATOMIQUE 
QU'L SOIT, EST BIENTÔT 
SECOUÉ COMME UN PRUNIER!| 





LA s 
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ES 


il OR TN 

1 GC LA GUERRE à PEUT-ÊTRE AVE. 

Na ÉCLATÉ. JE SAIS CE QUE C’EST/ PEU AVANT 
À 


} 
D 


PLONGER/ DÉCAMPONS / 
GUITTONS CES LIEUX 

















F7 APRÈS LSSE TROUVENTENEAU | 





NOTRE DÉPART, LA PRESSE À SIGNALÉ 
- QUE LA MARINE ARGENTINE 
TRAQUAIT UN HOUS-MAR EX 
| PNR HAT HAT ET LA VOILA 
MAINTENANT AVEC. 


DEUX SOUS -MARINS 
INCONNUS / 








BEACH DÉCIDE DE MENER UNE PETITE 
ENQUÊTE SUR L'AUTRE SOUS-MARIN 

MYSTÉRIEUX. UNE VÉRITABLE PARTIE 
DE CACHE-CACHE S'ENGAGE... 





COMMANDANT, NOUS LE TENONS/ 
C'EST UN BÂTIMENT ÉNORME. ILEST 
EN PLONGÉE. NOUS PIQUONS DROIT 
DESSUS. CIEL! NOUS ALLONS LE... 





LES BARRES TOUTES À 


MALSAINS/ 














LE TOUR DU MONDE SOUS LA MER 






BARRE À TRI 





ÉCOUTEZ} UN FRÔLEMENT MÉTALLIGUE 
ININTERROMPU/ JL 


2 






CE SOUS-MARIN CHANGE 
DE FORME/NOUS LUI PASSONS 


À TRAVERS! ee 


























NOUS L'AVONS TRAVERSE DE PART J'AI DEVINE,LES GARS/ CE SOUS-MARIN 
PART: A MYSTÉRIEUX N'EST AUTRE QU'UN BANC DE 
y POISSONS 51 SERRÉ QUE LES APPAREILS 
D'ÉCOUTE DE SURFACE LE PRENNENT 
POUR UN REQUIN D’ACIER/ 


LE *TRITON" POURSUIT SA ROUTE, 
AUAND... 

LA SONDE NE REPOND PLUS! CE. 
FAMEUX BANC DE POISSONS À DÜ LA 


RI 
APRES TL FAUT LA RÉPARER 
À TOUT PRIX/ 81 NOUS 
NE VOULONS ÊTRE 
FORCÉS DE FAIRE SUR 
FACE ET DEMI- 

















AVEZ-VOUS BEUSS? LA SONDE EST ENFIN RÉPARÉE... 
PAS ENCORE © HÂTEZ- ge 
VOUS! JE DOIS CONNAÎTRE L'ÉTAT DU | [JUSTE A TEMPS/SANS LES INDICATIONS QU'ELLE 
FOND. NOUS APFROCHONS DU CAP HORN| [VIENT DE NOUS DONNER, NOUS 
ET POUVONS À TOUT MOMENT PER- HEURTIONS CE PIC] 
CUTER UN SOMMET IMMERGÉ. 2 














LE"TRITON" SUIT L'ITINÉRAIRE DE 
MAGELLAN PASSE SQUS LE DÉTROIT QUI 
PORTE SON NOM; L'ILE DE PAQUES SE 
PROFILE DANS LE PÉRISCOPE. PUIS, 
PLUS TARD.. 





(CHACUN SON TOUR! 
[TOUT LE MONDE LES 
VERRA,CES PHILIP- 
PINES. C'EST EN 
lABORDANT CET AR- 
ICHIPEL QUE MAGEL- 
LAN EST TOMBE 
[SOUS LES SAGAIES 
DES NATURELS... 
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QU'A DONC CET CEIL SURSI DE LA ] 


LE TOUR DU MONDE SOUS LA MER 





[LE rAcIFIQUE va ÊTRE 








MERAME REGARDER 
FRANS 























C'EST UN VÉRITABLE RAZ DE MARÉE. IL 
S'ÉMPARE 


DU *TRITON\ LE ROULE, LE 
BOUSCULE, L'EMPORTE COMME ÜN 


FÊTU VERS LES PROFONDEURS.. 





FRANCHI QUAND, LES AVRIL. — | 


EN PLONGÉE JUNE VAGUE 
ENORME DRFERLE SUR 
NOUS / AGIT L 














L'INTERMINABLE CROISIÈRE SOUS-MA- 


QUF/NOUS AVONS RÉUSSI À 
NOUS REDRESSER.CETTE 
VAGUE GÉANTE EST SANS 
DOUTE PRODUITE PAR LA REN 
CONTRE DES EAUX DE 

L'OCÉAN PACIFIQUE ET 
CELLES DE L'OCÉAN 

INDIE 














UE ;0€ 
DE BONNE ESPÉRANCE, DE NOUVEAU 
L'ATLANTIQUE. ENFIN, LE 25 AVRIL... 


RINE CONTINI AN INDIEN, CAP 


ZA 


LT 





BRAVO, LES GARS/REVOICI LES Ri 
ET SAINT-PAUL/ VOUS AVÉZ BOUCI 


TOUR DU GLOBE / ————| 





ENCORE. TOUJOURS EN 


ÊTLE 8 MAI. 
SURFACE /1c1, Nous avons] 


MAIS ILS NE RENTRENT PAS 


PLONGÉE, ILS PIQUENT 
VERS L'EUROPE. 





UN DEVOIR À REMPLIR. 




















LE TRITON* SE DÉHALE DES PROFONDEURS 
SIAUQUES. IL ÉMERGE, RÉPARAÎT À LA LUMIÈRE. 





CADIX! 


SALUT, MAGELLAN/ 





NOUS AUSSI, 
NOUS AVONS 
RÉUSSI/ 





AL COURS D'UN VOYAGE DE. 
64000 KM, ILS AVAIENT RÉA- 
LISÉ DANS LE PLUS GRAND 
SECRET, LE PREMIER TOUR 
DU MONDE SOUS LA MER! 

















CE TOUR DU MONDE-CI, EFFECTUÉ À 
LA PROFONDEUR MOYENNE DE GO M. 
ÊT À LA VITESSE MOYENNE DE 
48 NŒUDS, AVAIT DURE 83 JOURS, 
| 40 HEURES E: TES. 

LE *TRITON" ALLAIT RECEVOIR À 
NEW LONDON ET AUX ÉTATS-UNIS 
UN ACCUEIL TRIOMPHAL. 





T 45 MINUTES. 




















MAINTENANT QUE NOUS AVONS 
IMARIPULÉ DES CHAMPIGNONS 
VÉNÉNEUX, IL VAUT MIEUX SE 
LAVER LES MAINS. VA DONC 
CHERCHER DE L'EAU... 


DE LUN À L'AUTRE 


oHloes chamPianons! | IREERARENE 
CUEILLONS-LES VITE PARMI EUX TROIS NE. 
ET MANGEONS:LES| SONT MS COMESTIBLES | 


Acouemee  N 

























FACILE À DIRE! UN SEUL DE 
CES TUYAUX VIENT DE LA 
CITERNE. QUEL ROBINET 
OISE OÙVRIR FOUR. 

AVOIR DE L'EAU... 

































PENSES-TU QUE 51 NOUS AIONS MANGÉ LES 














(CHAMPIGNONS NOUS 
Er AURIONS RISQUÉ || BAHI.IL EST UN PEU 
GAPORTE LES BEAUCOUP ?.. /TARO POUR V PENSER, 





FAS DONC UNE 
CROIX DESSUSIET ÂCE PROPOS,EN VOICI 
QUELQUES-UNES . POURRAIS-TU ME 

DIRE LEURS NOMS 


BATEAUX ?. ce 
ci 
ENTIER,ET QUI ONT UN BATEA 


ù 
SUR L'EAU COMME SUJET PRINcI- 
PAL .DE QUELLE VILLE S'AGIT-IL?. 











“NN 
\\/' NES 


























EN RÉPONSE À 


Jean-Pierre Bousquet 


MARSEILLE 









RASS/ONNÉ D'ASTRONOMIE, EME 
PERMETS DE VOUS DEMANDER DE 
ME DÉCRIRE LA COMPOSITION DE 
SATURNE ET DE SON ANNEAL. 


LEGLORE DE SATURNE À 420.000. 
DEDIAMÈTRE (9 TERRES CÔTE À CÔTE), 
ILEST 745 FOIS PLUS VOLUMINEUX QUE LA 
TERRE. CE GLOBE EST CONSTITUÉ DE 
MATÉRIAUX TRÈS LÉGERS,D'UNE DENSITÉ 
DE O7 EN MOYENNE (LA DENSITÉ DE L'EAU =1) 
EN PLUS DE NEUF SATELLITES /PEUT-ÊTRE 
D/X),IL EST ENTOURÉ D'UN ANNEAU.:. 

CE MYSTÉRIEUX ANNEAU N’EST NI 
GAZEUX-NI UNE MASSE COMPACTE, SOLIDE, 
ILEST FORMÉ DE MILLIONS DE PETITES 
PIERRES DONT LES DIMENSIONS RÉELLES 
SONT ENCORE INCONNUES (PROBABLEMENT 
ENTRE QUELQUES CENTIMÊTRES ET QUEL- 
QUES DIZAINES DE MÈTRES). ÉTANT 
COMPOSÉ D'UNE INFINITÉ DE PARTICULES, 
ILNE TOURNE PAS EN UNE SEULE PIÈCE 
AUTOUR DU GLOBE ET NOUS APPARAÎT 


DIVISÉ EN PLUSIEURS BANDES DE CAN 
jo! AU: ‘ROTATI 


, ION 
DU GLOBE 











DIAM 
CÔTE A CÔTE) OÙ %/s DISTANCE TERRE-LUNE. 

LARGEUR: FO.000 KM.ENV (5 TERRES) 

ÉPAISSEU ue 20 À GOKM. 

*DUREE DE RÉVOLUTION: DIVISION DE 
PARTIE INTÉRIEURE DE L'ANNEAU:4H. ï CASSINI # 

ANNEAU D) 

BORD EXTÉRIEUR: A4 H. me JEU DEÉRRE rÈ GR 


* 
EN 40H. ET 44 MINUTES. ZONE CLAIRE AE 






LORSQUE VOUS POSEZ UNE QUESTION AU FURETEUR, MENTIONNEZ VOS NOM, PRÉNOM ET ADRESSE COMPLÈTE ET JOIGNEZ VOTRE PHOTO. 
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SEPT JOURS DE LA VIE DU MONDE 


LUNDI. 

Le chanteur Bobby Darin vient de s'acheter voiture, qu'il a 
payée 100.000 dollars. Ce véhicule à une puissance réelle de 
500 CV, un toit en piexiglas, des phares escamotables, et elle a 
subi trente couches de peinture, dont la dernière contient un mélange 
d'écailles de poissons pulvérisées et de poussière de diamants. 


MARDI. 


Ne pouvant se procurer 





squelette pour donner à ses élèves 
des leçons d'anatomie, l'instituteur Guantiero de Mazzane, près 
Vérone, en Italie, n'a rien trouvé de mieux que d'aller au cime- 
ière et de récupérer les os de sa grand-mère. Et d'exhiber ensuite 
à ses élèves le crône, les fémurs et les tibias de son aïeule… Cet 
enseignant trop zélé est maintenant en prison pour violation de 
sépuiture, 


MERCREDI. 


Des prospecteurs de pétrole* dans le désert de Cyrénaïque vien- 
nent de découvrir un immense cimetière d'animaux préhistoriques 
recelant les restes fossilisés de mammouths, de sauriens, de reptiles 
et de représentants d'autres espèces animales disparues depuis des 
millions d'années. De quoi intéresser peut-être l'instituteur dont on 
a parlé dans l'écho précédent. 


JEUDI. 

Selon les spécialistes les plus qualifiés, ce n'est pas l'aigle qui 
est l'oiseau le plus rapide du monde (il atteint une vitesse de 
308 km.-heure), mais la frégate, oiseau à large voilure des Mon- 
tagnes Rocheuses, qui vole à plus de 415 km.-heure. 


VENDREDI. 


Au cours d'une partie de bridge, chacun des partenaires a reçu 
la totalité des treize cortes de la même couleur. Des mathéma- 
ticiens estiment qu'il s'agit d'un cas pouvant se produire, selon le 
calcul des: probabilités, une fois sur deux milliards de milliards de 
milliards de fois. 


SAMEDI. 


Dans certaines tribus peaux-rouges du nord du Canada, la langue 
la plus communément employée n'est ni l'idiome ancestral, ni 
l'anglais, ni le français, mais le latin. 


DIMANCHE. 


Les médecins australiens cherchent un remède pour guérir cer- 
taines races papoues qui sont victimes du « kourou ». Ce mal, qui 
provoque la mort, se manifeste sous forme d'un rire incessant. 





















JEAN CORHUMEL RÉPOND À VOS 
QUESTIONS SPORTIVES 


CERDAN ET LE 1) Anquetil, les 76 km. 500 en 


| 1h. 49° 26“; 2) Baldini, à 18“; 
CHAMPIONNAT D'EUROPE 1e Te Vognes one El 
— Comment Marcel Cerda 


x Le stylo Flash coûte 13,80 NF 


x La cartouche du FLASH est 
la plus grande du monde 


x La cartouche du FLASH est 
en plastique 














x Le stylo FLASH existe depuis 
1960 
Waterman, inventeur du stylo à cartouche, 


a livré son premier modèle de ce {ype le 
14 juin 1936. 

























































devenu champion d'Euro] 
poids moyens? (G. Richez, à Vil- 
lemomble) . 





Le titre qui avait été détenu de 
1941 à 1943 par l'Allemand Josef 
Besselmonn était vacant. il fut mis 
en jeu le 2 février 1947 entre Cer- 





LE TOUR DE FRANCE 1958 


us me donner là 
remiers du Tour 
France 1958? (Diego De Martin, 
Evreux). 


1) Gaul (Lux.) ; 2) Favero (it) ; 








à à dan et le Belge Léon Fouquet. Le 3) Geminiani (Fr.) ; 4) Adriaens- 

Stylo élégant, robuste, écono- Français triompha par k. 0. au pre- Fa (8. 5 (5), Nenini (It): 61 

ileurs mier round. Cerdan perdit son titre  Planckaert (8.) ; 7) Bobet (Fr.); 

migue, en neir et en couleur le 23 mai 1948 à Bruxelles, battu 8) Bahamontes (E.) ; 9) Bergoud 

gris bleu, grenat, bleu Floride. aux points par le Belge Cyrille De-  (Fr.); 10) Hoevenaers (B.). 
lannoit. 11 le reconquit le 10 juil- 
let de la même année, toujours à 
“ Bruxelles, en prenant une revanche JEUX OLYMPIQUES 

Et pour la Fête des Mères sur Delannoit, et le 10 septembre — Pourriez-vous me dire quel 

1948 il l'obandonna définitivement fut le créateur des Jeux Olympiques 

Vous trouverez dans la Gamme pour s'attaquer au championnat du modernes et en quels endroits ceux- 


Waterman le cadeau idéal à partir 




















a 








monde. 


LES FRANÇAIS CONTRE 

LES ESPAGNOLS 

Quelle était la composition de 
iquipe de France qui battit celle 
Espagne en février 1960 à Paris 











ci eurent lieu? Même question en 
ce qui conceme les Jeux d'Hiver 
(Raymond Huellic, à Alger). 


Le rénovateur des Jeux Olympi- 
ques est le baron Pierre de Couber- 
tin, Les Jeux Olympiques ont été 
célébrés dans les villes suivantes : 
1896, Athènes ; 1900, Paris: 1904, 








(4-3)? (Victor Bruskelo, à Bou- Saint-Louis; 1908, Londres; 1912, 

logne-sur-Seine) . Stockholm à 1920, Anvers 1924, 

à Paris ; 1928, im ; 

Remetter;  Wendling,  Jonquet, … Rfiles 2 1836" Bee {gug La 

Koelbel puis Marche; Muller, Fer- Greg: 1952, Helsinki; 1956 Mel 
rier ; Guillas, Douis, Kopa, Fontaine,  bourne : 1960, Rome. : 

Vincent puis Rahia. En ce qui concerne les Jeux 


LE GRAND PRIX DE LUGANO 





d'Hiver, ils ont eu lieu en 1924 à 
Chamonix, en 1928 à Saint-Moritz, 
en 1932 à Lake-Placid (USA), en 





‘6 » — Quel a été le résultat du 1936 à Garmisch-Partenkirchen, en 
Grand Prix de Lugano cycliste con- 1948, à Saint-Moritz, en 1952 à 

montre en 1959? (Bernard Oslo, en 1956 à Cortina d'Ampezzo 

et en 1960 à Squaw-Valley (USA). 
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e, à Dunkerque). 







SOLUTIONS DES JEUX 


DE L'UN A L'AUTRE 
























FRANCE ET 
6 mois : 14,50 - 3 mois. : 7,50, — 
| 1 an : 37 - 6 mois :.19 - 3 mois 





| Souscrire à : Editions J. DUPUIS, Fils & Ci, 8, rue 1.) Les vénéneux E - F - 1. 
Bellini, Paris 16°. C. G, P. : 5627-81. 2 Les autres sont comestibles. TIMBRES 
RECOMMANDATION. IMPORTANTE : Pour_tout change- 2.) Le robinet n° 3. POSTE 
ment d'adresse, pour la France et l'Union Française uni- MR — 
quement, prière de joindre la: dernière bande d'abonnement 1 Al'sogh, bien entend, de: Parts, PHILATELIE 
sh da eleur/ d'un numéro (en timbres où en coupons 4.) 1. Egyptienne. - 2. Grecque. - 3. De : POUR TOUS 
ponses). ni ect exem- Saint-André. - 4. De Lorraine. - É 
| plâire à: des fins de location. SN TE ue L15, RUE LAFFITTE, PARIS 9° 


100 Asie 25 lrok 10 Guinée 
25 Bol vie 25 Iran 12 Guyane 
50 Canada 50 Italie 20 Liban 
et 6 versements de 17,50 NF 25 Ceylan 25 Pérou 25 Maroc 
100 Chne 50 Russie 20 Monaco 
Le CADY 6 x 6 permet 12 splen- = 25 Cuba 50 Suède 10 Niger 
dides vues 6x6 - Tout métal gai. + 25 Egypte 50 Yougo 25 Tunisie 
né il see F Oh 25 Grèce 10 Congo 12 Wallis 
neux Anastigmat 1.6, 3F. 75 mm. 
1 Obturateur de classe pose et HAS NF bot COLLECTIS NA 
instantanés 25: & 75° onde, prise flash, :75 NF (port compris) 
riffe pour Télémètre. Supplément pour le 10 Collections au choix: 14 NF 
lélémètre 21 NF. Sac cuir véritable, valeur Tout pour votre collection dans 
30 NF, offert aux Clients passant commande « PHILATELIE POUR TOUS 1961 » : 
= immédiatement en joignant cette annonce. 36 pages richement illustrées 
jarantie Envoi contre deux timbres à 0,25 





LA PLUS JOLIE COLLECTION 
DE MODÈLES RÉDUITS 


Tous les mois, accompagnez votre papa dans 
sa station Shell Berre habituelle et demandez 
le nouveau découpage qui vous sera remis 
gratuitement. 








PUBLICIS 247 $ 


SHELL BERRE 


Exceptionnel : 
si les premiers modèles des « BOLIDES D'AUTREFOIS » manquent à votre 


collection, réclamez-les ce mois-ci. lis ont été réédités à votre intention. 








Chaque Sernaine 


Jpontex 


Kodak 


Brownie Flash 


paquets de 
Cartes de Visite 


Comment participer aux Jeux Spontex 


KODAK “ Brownie 
les participants et 











Ces Jeux figurent sur des grill 
de recopier pour concourir à la 


artistique de l'envoi. Les dé 
ex-mquos éventuels, il leur demande: 


Les éléments nécessaires au classement des réponses ont été déposés chez Maître 
Lesage, huissier, 2 rue de Cléry à Paris. En nous envoyant une réponse chaque 
samaine fier le décembre 1961, ous pourrez concourir à plusieurs réparitions de 














Voici notre jeu : 
Alain SAINT-OGAN vous indique une liste de points : 














HiouHig-ut6-H22-622-M23-I22 LAC LA2-K2T-L22-M22.NAT-NNE-RUE-SIE-RIz-Qu3. Ra | Nom 
SALUE TIS- VIE W22-VH-W2I-XZ-XIT-WNIE-WS-VE-VEXIE-U3-T2-U3-U1 - 51 -R2 
SÉVAWE-WEUERT-MI-KE-KIIS-HS-G3-GS-ET-ER-GI0-HIO-KB. Prénom 
racez surla grile-clé ci-contre un trait continu au crayon, partant du premier numéro 
de la liste, passant successivement par lous les numéros indiqués (dans l'ordre où ils | Adresse 
sont donnés) 
Vous aurez ainsi réalisé un dessin. Coloriez-te avec des crayons de couleurs, complé- | Ville 
Aeie le mieux possible. 

| Dép' 








[sebiul de SPONTET 








k. Demandez d'autres jeux à votre dépositaire Spontex |ues « ets de vor toumisseur 














SPIROU Er FANTASIO 


Suite de la première page 





Le FÉCeLETTE--=,) À 
be CYCLE J ns 


F raser 
’ EST FERMÉ, c'est | À 
( UN AUTRE ÆUI ve 
NÉRFS °à,| 







DE — 









M 
MES 











J 
! | J 
Su. TT 
EST LE Sven JEX NO 
DÉ CELUI CE (m7 
© <C 























D 


CA 





ao PLANÈT 
“ ge + HP 


RESSEMBLENT-ILS 














SPIRO! 
MUSIQUE / 
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C'EST 
LA DERNIÈRE FOIS 
QUE VE PRÉSENTE 
UNE PREMIÈRE 
PAGE... 






L'AVION FONCE SUR LE 


CASTORS 


GPFIROU ET FANTASIO 


rs ee) 
2 LES HOMARPS En 
ERONT.:;: 


Sum 
: ALU 






Fantasio collectionne avec grand 
amour les radios à transistor. 











/'ÉcourE-noi \ÿ 
Ce) 























ÉTAIS DE MAUVAISE MONT MIS LES NERES EN PELOTE JE TE CHÉRCHE UN CONCERT VA PAS RELOMMENCERT/ 
MÊME LE SPIP CLASSIQUE TU VAS ENTEN- TOUT, MAIS PAS GA // 
2 FRS À PRE LA PUISSANCE sn D “ 





BON,BON /UE COUPE. JE/ NON MON VIEUX, MAIS LES AUJCE SONT LES CHANSONS, CH NON; 
NE SANAIS PAS QUE T0 | CHANSONS DE TES TRANSITION), | QUE TU N'AIMES PAS 27. BON / | | CE PERCE-OREILLE NE 


HUMEUR, MOI... 






GAYEST Aa | 
LETTE SIUPIDITÉ PAWS 
LA TETE 





























SUITE À LA DERNIERE PAGE 


VOUS NOUS 





Tour du monde. 





Je m'appelle Johnny Olaerts 
et j'habite 287, chaussée de 
Fores, à Bruxelles 19. Je 
compte entamer  prochaine- 
ment un tour du monde. Je 
cherche un compagnon, Belge 
ou Français. Peux-tu m'en 
trouver un parmi tes lecteurs ? 
(19 à 23 ans.) 


Avis aux amateurs. Si la 
balade vous tente, mettez- 
vous directement en rapport 
avec Johnny, voulez-vous ? 


Une feuille pour Hausman. 


Jean-Pierre Curier, de Paris, 
Georges Rubel, Rémy Pou- 
tiers, N. Trauth, de Graffans- 
baden (Bas-Rhin), Claudé Du- 
bois, d'Alger, Alain Mignot, 
de Gray (Haute-Saône), et 
J. Ferry, de Langres (Haute- 
Marne). Ils nous ont tous 
écrit pour réprimander René 
Hausman. Ce dernier est cou- 
pable d'avoir, dans sa chro- 
nique consacrée aux dragons, 
affirmé que « Siegfried n'était 
pas invulnérable au talon, où 
une feuille s'était collée ». Ces 
lecteurs précisent que la 
feuille (de tilleul — « Linde » 
en allemand) s'était collée 
entre les deux omoplates du 
héros, et non sur son talon. 





Il est bien certain qu'Haus- 
man a dû penser « Achille « 
et écrire «Siegfried», ou 
vice versa Mais l'essentiel 
n'était-il pas que Siegfried 





Poutiers et 


Voici, vu par Rémy 
Georges Rubel, ce qui attend ce 

rencontre 
paraît-il, pas 
content du tout du chroniqueur. 
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pauvre Hausman S'il 
Siegfried, qui n'est, 


AVEZ ECRIT 


soit vulnérable quelque part ? 
tout cas, voici la vérité 
rétablie. 


Aviation. 


Comment volait le petit 
avion français «Bégayeuse » 
(« Spirou» 1194, Oncle Paul), 
puisqu'il n'avait pas d’hélice 
et que la réaction n'était pas 
inventée ? 

B. Murat, 

Clermont-Ferrand (P.-de-D.). 


L'avion Voisin (< Bégayeuse »; 
c'est le sobriquet de sa mi- 
trailleuse) qui descendit le 
premier Aviatik avait moteur 
et hélice... mais placés à l'ar- 
rière, assez cachés par les 
ailes et les tubes de l'empen- 
nage. Le hasard a voulu que 
sur aucun des dessins ce pro- 
pulseur n'apparaisse  nette- 
ment. Il n'y a donc là rien 
d'insolite. Moins explicable, 
peut-être, est le fait que les 
aviateurs français, à 150 km.- 
heure et malgré toutes les 
acrobaties de combat, arrivent 
à rester coiffés de leurs képis. 


Nos lecteurs 
vous dépannent. 


Florian Berthoud, de Ge- 
nève, nous avait demandé des 
renseignements détaillés au 
sujet des corridas. Un autre 
lecteur : Marcel Goris, 43, rue 
G. Racymakers, Bruxelles 3, 
se dit prêt à lui fournir tou- 
tes les informations possibles, 
notamment au sujet de Juan 
Belmonte. Ainsi, Florian, n'hé- 
sitez pas: écrivez à Marcel, 
vous trouverez en lui un cor- 
respondant secourable ! 





Un poids lourd. 


Pourquoi le camion T-100 
décrit dans la chronique de 
Starter ne s'enfonce-t-il pas 
dans le sable ? Il est pourtant 
bien lourd ! 


Jean-Pierre Gueneton, 
Choisy-le-Roi (Seine). 


Un char d'assaut est lui 
aussi très lourd (jusqu'à 70 to: 
nes), mais il ne s'enfonce pas. 
grâce à ses chenilles, qui 
offrent une grande surface 
portante et réduisent ainsi la 
pression au sol à moins de 
kilos au centimètre carré que 






pour le pied du chameau. De 
même, le Berliet 100 tonnes 
s'appuie sur d'immenses pneus 
à pression relativement basse, 
qui prennent appui sur des 
surfaces assez grandes. De 
plus, pour arrêter de pareilles 
roues, il faudrait les enfoncer 
de 50 em. au moins! Enfin 
une boîte de vitesses très dé- 
multipliée permet d'exercer 
une formidable puissance de 
traction. 


Le pyromane ‘ 
de la semaine. 


J'aimerais connaître la for- 
mule du mélange de soufre et 
de chlorure de sodium pour 
faire du carburant de fusée. 
Je voudrais savoir aussi à 
quelle hauteur 100 gr. de mé- 
lange propulserait une fusée 
de 500 gr… 





AR, 
Toulouse (Haute-Garonne). 


On vous suggère plutôt cette 
formule top-secrète, fraiche- 
ment révélée par Buck Danny 
(qui l'a apprise du D' Wern- 
her von Braun): 100 gr. de 
plomb de cervelle, un demi- 
litre d'huile de coude et de 
la matière grise concentrée. 
C'est spatial! Cela vous per- 
mettra de devenir un jour 
ingénieur-astronautiste et de 
connaitre tous ces mélanges 
détonants et dangereux dont 
nous nous refusons (une fois 
de plus!) à révéler la formule 








Série BOMBARDIERS 
Série  HÉLICOPTÈRES 












































Gaston, pilote d'essai, a pris 
pour première victime de ses 
expériences aériennes le pla- 
neur «Sonny», construit sur 
plans de «Spirou». Voilà un 
avion dont l'avenir nous pa- 
raîit fort compromis, Avez-vous 
monté un siège  éjectable, 
Francis Descubes ? (St-Junien, 
Haute-Vienne). 


Le marsupilami n'a pas fini de 
nous étonner, Alain Dolégeal, de 
arsan (S.-et-0.), l'a sur. 


Live, j 
pris en délit de funambulisme, 


H 336 
SANTA-MARIA 









Série MARINE DE GUERRE 
Série MARINE A VOILES 





Série MARINE MARCHANDE Série MATERIEL MILITAIREN 











IL N'A PAS FAIT OUF!.. 4 ki À PAS DE LOLP.THIERRY GAGNE LE CHEVALIER BONDIT_ EN. SELLE, 7, 
ET LÉ VOICI ENDORMI : RAPIDEMENT LE CENTREDI À GRANDS COUPS DE PLAT. D'ÉPÉE 
OC! UNE BONNE RIÈRE. DETACHE LES CHE V2 DISPERSE, AFFOLE LES AUTRES 5] 
SIT LES DEUX MEILLEURS. QUI S'ÉGAILLENT AU GALOP... 




















HAIHAÏ HAL. CES TÊTES LONGTEMPS, LES © cet. TuERRY 1. CE mn 
AIENT ÊES DEUX COMPAGAONS | REGARDE LA-BAS 2x RASE E De ER EN 


IS, 
CANAILLES:.. HATHAIHAI. 
AVANT QU'ILS RATTRAPENT 
LEURS CHEVAUX ET 
N'ENTAME POUR- 
























HALALA!... ON NE DEVEAIT- 
JAMAIS 


), QUAND IL YA UN ÉTANG 
FR À PROXMITÉ/.HE PRIE Æ 


EMMENER BiLL DANS LES) 
… ÊT ENCORE MOINS 











VIENS ICI! 
FOUT DE SUITE ! 
. ; T AURAS 


DÙ PRENPRE 
TON MAILLOT 
) DÉ BANPPA./ À ee 















NON,NON..mE VAIS" 

LE PRENDRE PAR LA - 
DROTE... S0is PRET À 
LATRAPER AR LÀ 
D'AILLEURS TL ES CAPABLE 

DE TOMBER DEDANS, 





À ENJUGER PAR LE CHIEN. IL NV A PAS 
DÉ DIX CENTIM 


ETES DE PROFONDEL) 
LE MEN VAISTE LE SORTIR DE LA, 
ANI DÉ RIRE 





| si TOUT MARCHE 
Tr COMME JE LE SOUHATÉ, 
ON VA RIRE / 


























Tu Vois 7... © 
TU AURAIS DÜ 
PRENDRE TON 

MAILLOT 

HÉN Z/ 








BA ve neez pas sur" MiPPOCAMPE 


cr 


LP 


La marine de xuerre recherche le sous-marin «Hippocampe I» à bord duquel Tif est retenu prisonnier. 








-ARRÊTEZ-LAL...)| 


C LOUFL. VE L'AIL. 
pr 


_ARRÊTEZ-MOI.. 











MALHEUREUX 


LÂCHEZ 
CETTE MINE. VO 





NOUS ALLEZ 
LA FAIRE EXPLOSER!... 











C'EST FRE 
QUELLE Fil 
LAMENTASLEL. ! 








J! 2 ERNEST ou IMPRESSION 


_ POURSUIVRE 
MES RECHEREN NES SANS LE 
CONCOI À 





URS DE LA MARINE! Es 























OUF1... NOUS AVONS 
ENFIN RÉUSS À FAIRE #E 
RC 




















REPORTER 








LE PERIL GUETTE 





[unvomervenroe surerN /_ marneun / SEE 
AU MILIEU DU SOULET MENANT| GoNVoitien: LA! SUR LE 
|A'LA BAIE... LE MOORÉAY - FMOORÉA! L'HOMME 


ET..LE BARON 60LO/ 





(CS LUNETTES NOIRES 





N //iL NOUS À FALLU FOUILLER 
BARON, DACIER ET SULLIVAN//TOUTE LA CÔTE, CRIQUE PAR 
ONT A NOTRE MERCI! /CRIQUE, MAIS CETTE FOIS, 

ENFIN! US LES TENONS/ HA/HA/HA! 
TEMPS 

À PARLEMENTER/JE NE VEUX | 

PAS LEUR LAISSER UNE CHANCE/ | 

DE FUIR/CANONNIERS;PRÉTSQ | 








/ cORRIGEZ 
LA HAUSSE / 
CHARGEZ/ 

















SOUS LA MER 


Marc Dacier et Sullivan ont 
découvert le trésor de la mer de 
Corail, coulé dans une grotte 
de la Nouvelle-Guinée, Mais. 


EDDY PAAPE 
J.-M: CHARLIER 





—— ES 

IL VIENT D'EXPLOSER!/ 
IL A COULÉ BAS / ET 

REGARDEZ..DES CHARGES 


C'EST ÉPOUVANTABL 
QU'EST-IL ARRIVE® 


NE FOND, CONTINUENT D'ÉCLA/ 


ER TOUT AUTOUR/ 























MOI, JE CROIS QUE JE DEVINE/ 
SOUVENEZ-VOUS...CES RACI 








TE PÉRILSOUS LA Mi 
LA FAMEUSE MENACE 
INCONNUE DONT PARLAT 


AKIHITO, CE N'ÉTAIT 
NI LES REGUINS NI 











PARCE QU'IL S'AGIT SAN: 
DOUTE DE MINES MAGNÉ/ LE. 


MAIS... NOUS? 








SULLIVAN NE S'EST DAS 
TROMPÉ...UNE BARRIÈRE 
INVISIBLE ET MORTELLE 
DEMINES MAGNÉTIQUES 
ANCRÉES AU FOND 


QUE LE CANOT DE 
L'ABOMINABLE EST. 
FIÉVREUSEMENT MIS A 
L'EAU, SÛR MER LE DRAME) 
S'ACHÈVE... IL À DURE 
QUELQUES SECONDES... 




















US ARRIVERO! 
TROP TARD... 
REGARDEZ} 





ETQUAND LE CANOT DE 
L'ABOMINABLE" ATTEINT. D) 




















PRÉVENONS LE GRAND ue ET 

CHEF AU PLUS TÔT. NON ! M MAINTENANT, 
MIEUX VAUT RESTER AUX LIGOTEZ-LE... 
AGUETS..JE POURRAI ‘ 

PEUT-ÉTRE ENCORE 


UN INSTANT PLUS TARD.. 


“7 SIMBA LEE trs LA RÉSERVE 













À PRÉSENT, VIPE 
TON SAC... QUI JENETE LE 
EST *SCORPION DIRAI PAS. 


NOIR, ? ÉT RENTRE CE 
__ Le 







JOUJOU, SIMBA... 











LE GOUVERNEUR ! HA! HA! JE SUIS sON 
HOMME DE CONFIANCE ET TÜ NE POURRAL 
RIEN CONTRE MOI, CAR TU 


( 
TN NAS AUCUNE PREUVE .. 


Ÿ. +" 


C'EST BIEN.TU AS 

RAISON... JE LAISSERAI 

AU GOUVERNEUR LE 

SOIN DE TE PÉLIER LA 
E.« 


LANGU 


JE SAIS QUE TU N'ES 
PAS HOMME À TIRER SUR 


UN PRISONNIER … 
D——— 


VRAIMENT ?, 
EN ES-TU TELLEMENT 
CERTAIN ? 

























ARTUB| EST PLACÉ SOUS 
LA GARDE PES JENTINELLES. 
LE CAMP SE RENDORT. 









J{ TOUT POUR LE Tour … 
Sa LNON IL SERA 

TROP TARD.. 
N 





LAURE VA POINDRE 
7 C'EST LE MOMENT Où 
GARDES ET GUETEURS NE 
RÉSISTENT PLUS AU 
u SOMMEIL 


















£ Simba simule accepter le mar- 
De KRARAPAITA mur mms 
| À DR Re 


ET QUELQUES INSTANTS À L'AUBE,, LA FAUNE DE LA JUNGLE Ce 
& 






PLUS, TARD … JÉ RÉVEILLE … DU PLUS GRAND. S 

















ET CHACUN SE MET 
À CHERCHER SA 
PITANCE . 


eRRE Dr 
re yes 
































FT MAIS, PANS CETTE 
JUNGLE ÉPAISSE, 
VAMAIS NOUS NE Le 

— FETROU 
SA PISTE. 


L'ALERTE EST AUSSITÔT DONNÉE … LE CAMP 
SE RÉVEILLE EN GRAND BRANLEBAS … 
ON SE MET À LA POURQUITE 

DU FUGITIF 
































QUEL MAHBUR ET Ie 
NY A PAS D'EAU DANS LA 
PROPRIÉTÉ /SeET UNE 
CATASTROPHE= /.. 


Hour, st SEULeMENT LS ALLEZ AIDE Ces TANRES 
EENS, PANDI= DS VOUS 
Vous NAVIeZ FA HONTES ?/ 


o=ST NE 
CATASTTOPH =. AVAIENT NOrTers RuV is ue 








VO Au! 
L GU 


faroon/ Nous AVONS PROMG DE NE QU'ESr.-Ce Que voue 

PLUS ATAQUER CBS CoroeS À G-PANDE: Mir EU 7 ATTENDEZ ? ALEz 
CRRILLES, MAIS CEST Tour KouS EmLy/ AS DEVANT CHERCHER dE L'RAU* 
NAOISSPAS À LES ADRR/ LES ENFANTS / 


VENTRE fAS DANS MA 
PROPRIÉTÉ , COYOTE 


MAIS NOUS VIENNE NN Veux Pie, ASSEZ. DiSeuTÉé / 
ÉTEND TON PR. TT Liz MONDE 
NSeND= AVEC AUTIAVAIL / 
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MAIS TOUT À COUR. | 


2 
C'EST UN DocUMEnT. “ 
À { GÉSLE SRE NOUS 4 
NS SÛR F3 
Æ LE CONTINENT 2. / AZ 
X 6 A 74 ZE 
(AS 
A ÿ 






(+9 Gun … Une aventure de SANDY 





(CL £ 
4, 














ENCORE CE 


ré SIERLEMENT/..) s? 
À PecoMENT. 












































s 
1 1 
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LE TIGRE DE TASMANI E Le 


AUDY S'EST JETÉ EN ARRIÈRE POLR ÉVITER LE BLECDE ROCHER 
Fee IL PERD PIED ET BASCULE DANS LE VID: 

















HEUREUSEMENT. SA CHI EZ 
PAR UN ARBRE DÉMREEE és 











S Faên 2 27 244] 
















BANDY/.. C'EST 
nc: 














UN PEU DE d 
PATI NN 
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NUE 


À 1 ROUTE de CC 





. CES TRACES 


VRAIMENT TROP 


Of #0 
VISIBLES.CE N'EST PAS 
DANS LA MANIÈRE 
| INDIENNE 























….TOI AUSSI. TU ES 
INQUIET, CHIOUITO !.. 
CARAI 














J'A L'IMPRESSION 
QUE \OUS CHERCHEZ. 
OUELOU'UN ; SENORL. 











VOUS AVEZ . 77 BLVER !T JE NE ME 
UN PEU TROP FOURRE Sue PAS AGSEZ 
NOTRE _NEZ DANS ME: MÈRE. CETTE 
AFFAIRES, SENOR. FOIS, JE Suis COINCÉ! 


VOUS ET VOTRE AMI LE MARSHALL, 
VOUS ALLEZ PAYER CHER VOTRE 
CURIOSITÉ..- JE VAS VOUS RÉGLER 
OMPTE, COMNE_ J'AI RÉGIE 
CELDI DE CE VIEUX GÂTEUX DE 
POHAWAK !. CAR C'EST MOI 
Oui L'AI_ABATIU!. ET NON CET 
IPIOT DE COLEMAN 





s ACER SANT 

VOUS NE POURREZ 

RÉPÉTER CELA À 
PERSONNE 
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PAR JUE & GIRAUD : 
RON A D 0. SCENARIO DE PHILIP 


SR AD no Sn 


Pancho est parti seul sur 
la piste du chevalier 
solitaire quand soudain. 





@HLVER CE CHACAL ALLAIT COMMETTRI 
CRIME DE PLUÉI, SA RERORE SERA ET SA BANDE D'EXCI 
AUDTE PARMI Les YAOUIS [.. 














PAEZAQLEDUE | l 
ONT INCENDIE UN EE DE 





PETIT CACTUS L'IGNORAIT SON COEUR EST 
TRIÉTE ,CAR LA VENGEANCE PES 
BLANCS vs S'APPECANTIR SUR SON PEUPLE. 
TUS VEUT LA PAIX L. 





SAUTONS À CHEVAL! LE SHÉRIF ET $E£ 
HOMMES SONT À LA POURSUITE DE 














JE VAÏS EGSAVER DE DÉTOURNER SON | 
| ATTENTION / PENDANT CE TEMPS, FÎLEZ À 
L'ARRIÈRE / L Y À UNE EMBARCATION 
| AMARRÉE LE LONG PE LA COQUE / 





























JE NE PEUX PAS LE LAISSER SE 
BALADER COMME GA ./ iL POURRAIT] ALLER SE RECOUCHER | 
TOMBER À LA MER /.. ET QUI 

FERAIT LA CUISINE, ALORS 7 

















ALLEZ, VIENS, AOSEPH /iL 














(SACRÉ JOSEPU, VA / 
HAÏHA/ HAT 















































[VOILA LE JOUR qui SE LÈVE it NY 
A PLUS QU'A ATTENPRE QU'UN 
NAVIRE NOUS RECLEILLE ; ET 








LARE LES 4EURES lASSENT.. | % 


MONSIEUR 














TOUJOURS RIEN / 
£A ŒMMENCE À 


DUESTELARD / 










Î 

| 

| 

NOUS SERONS SAUVES ./ | 
| 

g | 
FIRE.) | 
( 1] | 

Se 2, | 


EE 


RL 


ï 

































UN AAVIRE / 


AH/ EN EFFET / VOUS AVEZ. 
RAISON, LIEUTENANT EH BIEN 
LPRÉVENEZ LES PASSAGERS / 



































MESDAMES ET MESSIEURS, 
NOUS ALLONS CROISER UN 









NAVIGATEUR SOLITAIRE / 











TOUIQLES DES QUi/çA FAIT LE TROGIÈME | 

NAVIGATEURS QUE RENCONTRONS 
SOLTTAIRES / ÇA DEPUIS AVANT - HIER / 

+ | DEVIENT LASSANT / 



























WELL./LE LEUTENANT S EST 
TROMPÉ /CE N'EST. PAS UN 
NAVIGATEUR SOLITAIRE / 














C'EST EXACT / 
ÎS SONT DEUX / 






































CE SONT SANS DOUTE DEUX 
NAVIGATEURS … SOLITAIRES 
QUI VOYAGENT ENSEMBLE / 


























MAS... MAIS ÎL NE 
GS'ARRÈTE PAS #7. 


s # 
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"TILT LE SIGNE INDIEN 


La nuit, un orage s'abat sur le camp des Castors, en montagne. Et Mouche n'est pas rentré. 


pe ir = EEE 


INUTILE DE NOUS LAISSER TREMPER JUS - 





[Er serrer) rapr,cuar/ prenez N 


TOUT LE BOIS SEC QUI 
7 ROUVE 80DS LA T 
D'ALLUMER. UN ENORME FEU 
GA NOUS RÉCHAUFFERA, 
ET SA LUEUR $'AJOUTERA| 








MIAM... MIAM... VOUS DEVRIEZ Ep 
J'FARE COMME MOI, LES GARS, VOLS 
RÉCONFORTER / RIEN DE TÉL. 
POUR PRÉVENIR LES RHUMES / 

















C'EST L'AVION / 
IL À PIQLÉ SUR NOTRE 
TENTE / VITE, VENEZ 
= VOIR DEHORS / 





| 


SECTEUR 
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— — 3 — — INTERIEUR DU PLI 


PLIEZ ICI 


PLI, ATTENTION! CECI CONSTITUE L'EXTERIEUR DU, PLI 


PLI 


— — 3 — — EXTERIEUR DU 


PLIEZ ICI 








61 
oz 
aa 1 






F NOUVINANIVOUS 
É OASNVAL N 


anva0où 





1 “à 
i 


(SR LE MINI-LIVRE. ATTENTION ! CECI EST L'EXTERIEUR DU PLI 


ivqug 





un simple fil de cuivre de courant que vous 
nouez au robinet d'un radiateur, par exem- 
ple. Elle sera fixée à l'attache « terre ». 
L'antenne est composée de deux parties. 
Un fil de cuivre ordinaire (pour couränt) 
est fixé à l'attache « antenne » et dirigé vers 
la fenétre, Là, nous vous conseillons de le 
souder à l'antenne proprement dite. Celle-ci 
est un grand fil de dix où vingt mtres 
de longueur que vous tendrez à l'extérieur 
Gardin, cour, toit, etc. mais encore une 
fois, pas d'imprudence, pas de gymnastique 


sur les gouttières, ce n'est pas ça que nous 
vous proposons !). 

Veillez à ce que les deux extrémités de 
l'antenne solent bien isolées du sol. Le fil 
d'arrivée joignant le poste à cette grande 
antenne sera donc soudé, et cela après l'iso- 
lant, 


et non avant: 





HATENNE 
PROPREN 





Ne 
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grand nombre de contacteurs (9). Vous ne 
pouvez les souder n'importe comment, à 
n'importe quelle pièce, évidemment. 

Commencez d'abord par numéroter vos 
contacteurs. Regardez la douille, déjà fixée. 
Les contacteurs sont placés en cercle, avec 
sur le côté (à gauche, si vous avez bien 
installé la douille) un espace vide. Partant 
de celui-ci et en allant dans le sens con- 
trafre à celui des aiguilles d'une montre, 
comptez les contacteurs. 

Ceci dit. procédons au câblage de ces 
derniers. 

Pour ln lampe 12AT7, douille 1 à R4: 
2 à L2, au point z:.4 et 5, réunis ensem- 
ble, puis, par un fil commun à la sortie 
<filament»> (6 volts) du transfo d'alimen- 








tation (demandez à_ votre marchand). 11 
en sera de même de 9. Le contact 6 à C10 
et ln borne casque; 7 à C8: 8 à C9, et 





9 au transfo. 

Quant à la lampe d'alimentation EZ80 
1 est relié à la borne B du transfo 3, à 
la sortie (+) de Cap. 1: 4 et 5, au transfo 
(bornes « filaments ») ; 7, au transfo. Tous 
les fils venant de la lampe et aïlant au 
transto sont reliés côté «secondaire» du 
transfo, bien entendu. Les autres bornes de 
la douille de cette lampe ne servent pas 
(bornes 2. 6, 8 et 9). 

Nous sommes presque au bout du chemin ! 

Installez le casque. I1 comporte deux fils, 
que vous fixez aux bornes « casque >. Instal- 
lez la prise de courant. Nous Vous, conseillons 


CURE 















39293 no 40: 10S 
839210 £xVa LOS 
18 223 00 #AW#l LOS  AdNV1 


| 
Comme vous pouvez le constater, il 1} 
prendre, par exemple, des cylindres en] 
ou en métal (on en trouve duns le c} 
merce) que vous intercalerez sous la dou 
sous les trous destinés aux Vis. Celle 
seront évidemment assez longues pour 
verser la douille, le bois ou des cylindres|| 
| 





métal creux et pénétrer dans la planche] 
(25 à 3 em. minimum). | 
Puisque nous en sommes uux lami) 
signalons que le schéma en représente Ur 
alors que le dessin en comporte deux. 
réalité, Ïl n'y en aura que deux, Con) 
sur le dessin. La troisième fait partie Ge) 
deusiéme, Mas sur le plan, nous les A) 
séparées pour rendre celui-ci plus clair. 


es précisions apportées, occupons-n} 
maintenant de l'installation des aul, 
piéces. | 


La plupart d'entre elles se présentent s} 
l'aspect de cylindres de quelques centimbl, 
de long, terminés aux deux extrémités |) 
un fil de 2 à 4 em. Vous ne pouvez évidé] 
ment pas les visser à lu planche, Aussi |) 
solutions restent-elles possibles : 1) coller | 
pièces; 2) ne pas les fixer du tout À] 
planche. En effet, vous pouvez Vous €) 
tenter du fuit qu'elles seront chacune rell| 
les unes aux autres par leurs propres 1] 
Faites l'expérience, voyez quelle sera, sel 
le résultat, la meilleure solution. 

Nous allons maintenant Installer les plèd 
Nous vous conseillons de bien suivre l'or) 
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Puis glisser l'axe de 
L'ouverture centrale de 
l'écrou de fixation. 

Procédons ensuite au collage de 1 cl 
cité C1 (2.000 PI). puis de la self LÂ 
de la self L2. Vous les placerez comm 
dessin l'indique. Les deux selfs doivent 
parallèles et pas trop éléignées (voir 
sin). Si, lors des premiers essais de fl 
tionnement de votre appareil, celui-ci 
marche pas convenablement, rapprochez 
éloignez-les (vous pouvez les prendre | 
la muin et les écarter ou les rapproo 
tout en écoutant le résultat de la récept| 
Fixes-les définitivement au point qui À 
nera le mellleur résultat. 

Une self est un bobinage. On calculé 
valeur en fonction du nombre de tours 


la résistance 
l'équerre et sd) 

















































le placement des organes tel qu'il est décrit 
Mans ce texte. 

© Ceux qui auront choisi la deuxième mé- 
hode ne pas coller les plèces) Uront simul- 
anément le chapitre <Installation du cir- 
uit» et le suivant: æCâblage», Si vous 
décidez de coller les différentes parties, sui- 
ez le texte normalement. 


En partant de l'antenne, à environ 15 mm. 
de celle-ci, collez sur le bois la capacité © 
(de 2.000 P (Plcofarads). Un centimètre plus 
Mon, nous rencontrons l'équerre destinée à 
Mn résistance variable R1, de 10 K-A 
(10 kilo-ohms). Visser-ln comme suit : 
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# 
fil enroulés sur la bobine. LI vaut 40 spires, 
let L? deux fols 40 spires. Cette dernière 
comporte au fait deux boblnes placées dans 
lin prolongation l'une de l'autre, c'est pour 
quol vous devez demander à votre marchand 
une self de deux fols 40 spires et non pas 
de 80 spires. À moins que vous ne les bobl- 
|niez vous-même avec fil isolé de 3/4 de mm. 
À de dinmètre sur un tbe de plexiglas ou de 
plastique Corps de stylo à bille, par 
exemple). 


L? comporte, à la fin de la première 
Af, un fil (représenté jel en 2) que vous 
devez orlenter dans la direction indiquée 
pur le dessin. 


= Après les selfs, procédons à l'installation 
des capacités C2 (1,500 PI), G4 (500 PH) et 
CS (100 ou 200 PH), dans les positions cor- 
respondant à celles du dessin. 


| Le moment est venu de fixer les deux 
 condensateurs variables. Ce sont de grosses 
M pièces métalliques carrées (voir listes), com- 
posées de plaques parallèles nctlonnées à 
l'atde d'un axe de commande ( et y'). Les 
axes des deux condensateurs seront, orientés 
Vers l'extérieur, comme indiqué. (IL n'est 
pas question de les coller, ni encore moins 
de compter sur le cablage qui les rellera 
pour qu'ils tiennent sur la planche !) 


| res condensateurs eux-mêmes, €S et C6, 
respectivement de 290 et de 490 PI. seront 
done vissés à la planche 





Mine 


de la visser au bois. Assurez-vous bien que 
les fils venant du transfo soient bien con- 
nectés. N'oubliez pas — nous vous le répé- 
tons — qu'il s'agit d'un courant de tension 
déjà élevée et, par conséquent, extrémement 
dangereux si vous faites des imprudences. 
(Mais il est facile de ne pas en commettre 
voir conseils précédents.) 


Placement facultatif 
d’un haut-parleur. 


Si vous préférez un haut-parleur ou si 
vous désirez combiner les écouteurs nvec 
une H-P, vous en avez la possibilité, Vous 
voyez ci-dessous un petit dessin dans le même 
stsle que le grand. Découpez-le et, avec du 
papier adhésif, collez-le au-dessus du pointiilé 
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non connecté, sera soudé à un cable rellé au 
condensateur variable C6, tandis que l'autre 
fil de C6 est relié à la mnsse « t>. 

Avant de passer à l'alimentation, rellons 
encore C9 à RT, en un point V, qui sera 
lui-même rellé à la masse par l'attache 
«terre». 

Du côté € alimentation », jolgnons la borne 
de sortie de RS (déjà connectée par un long 
fil à une des bornes du casque) au fil + 
du condensateur électrolytique Cap. 2. Ce 
même fil + sera en outre réuni à la self 
de filtrage, L'autre fil de cette self ira vers 
le côté + du condensateur électrolyLique 
Cap. 2, tandis que la sortie (—) de ce der- 
nier est jointe au (—) de son volsin Cap. 1, 
lequel est lui-même réuni à la terre en et. 

Oceupons-nous maintenant du rans{ormu- 
teur. Renselmez-vous auprès de votre mi 
ehand, afin qu'il vous précise correctement 
la signification des nombreux fils qui le 
relient aux autres organes que nous allons 
préciser au moment du câblage des lampes, 
En tout cas, retenez déjà ceci, qui est très 
important : un transfo comporte deux par- 
ties: le primaire et le secondaire. Le pri- 
maire est destiné à être branché sur le 
secteur (la prise de courant) ; le secondaire, 
vers le poste (la haute tension). N'oubliez 
pas non plus de tenir eompte du voltage 
utilisé chez vous (110 ou 220 volts) : parlez 
en aussi à votre marchand. 

Nous allons maintenant connecter les 
deux lampes. Leur base comporte un 


Pr 




















Au grand dessin. Arrangez-vous pour qu'il coin 
plète celui-ci lorsque vous l'aplatissez sur le 
grand dessin. En regardant l'ensemble, Vous 
disposez maintenant d'un croquis représen- 
tant un montage#avec haut-parleur. 

Le dessin supplémentaire reproduit en 
effet la silhouette d'un transfo de sortie. 
Vous connectez le secondaire à ln borne 
<casques et le primaire aux bornes du 
HP. 


Installation de la terre 
et de l'antenne. 


Quand tout est terminé et qu'aucun court 
virèuit n'est possible, passez au placement 
de la terre et de l'antenne, La terre sera 
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Enfin. installons les boutons de  com- 
mandes à l'axe de In résistance variable R1 
et des condensateurs variables C3 et 06, 

Quand tout cecl est terminé, sortez pru- 
demment vos deux lampes de leur enveloppe 
de carton et branchez-les, ln 12 AT7, ECCH, 
à la doultle centrale et lu EZ40 à la douille 
d'alimentation. Vous ne risquez pas de vous 
tromper de broche par rapport aux trous, 
var ceux-el occupent des positions bien dé- 
terminées, de telle sorte que Vous ne pourrez 
pus enfoncer la lampe ai ln bonne broche 
ne se trouve pas justement en face du trou 
qui lui est destiné. 

De ce fait, poses la lampe au-dessus de 
la douille, les broches au-dessus des trous. 
Æssayez d'enfoncer très légèrement. Vous 
sentirez Lout de suite st les broches entrent 
directement dans les trous où si elles ne 
voïneldent pas avec ceux-ci. Dans ce dernier 
eas, fuites alors tourner la lampe sur elle- 
mème jusqu'à ce que chaque broche ait 
changé de trou et recommencer À. pousser. 
Vous verrez, c'est très facile, vous ne tar- 
derez pas à enfoncer vos lampes. Ne poussez 
cependant pas trop fort. Et sl vous les 
retirez, faites-le délicatement, duns le sens 
de l'axe de ln lampe, N'inclines pas cette 
dernière à droite et à gauche, vous. pourriez 
tordre les broches, et de ve fait votre 
lampe serait hors d'usage. 
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Pratiquez des trous aux points marqués 
en rouge sur le grand dessin. On remarque : 
deux trous pour l'attache «antenne», deux 
trous pour l'attache «terre», deux trous 
pour les fixateurs de In résistance varinble 
R1, deux trous pour les deux condensuteurs 
variables, pour la douille de ln lampe cen- 
tale (12/AT7, où ECCS1) et pour la douille 
de la lampe d'alimentation EZ40, pour In 
self de filtrage, pour le transformateur 
d'alimentation et pour le transfo du haut- 
parleur, cecl seulement si vous comptez 
remplacer le cusque par un haut-parleur. 
Ajoutons encore deux trous : pour l'équerre 
destinée à soutenir l'axe de commande de 
lu résistance variable R1, pour les équerres 
du casque où du haut-parleur, pour les 
éuuerres de la vrise de courant et enfin 
pour le condensateur de polarisation C9. 
Fixons les pièces à visser: l'attache de 
l'antenne, de la terre, de la douille de la 
lampe de détection (centrale), de ln lumpe 
d'alimentation, la self de filtrage, le transfo 
d'alimentation, des équerres  casque-haut- 
parleur et de ln prise de courant; les deux 
vondensateurs variables C3 et C6 et le con- 
densateur de polarisation C9. 
es différentes pièces seront attachées 
directement contre le bols, Sauf deux excep- 
tions toutefois : les deux douilles des lampes. 
Dans la liste des pièces, une douille est 
présentée de profil. Au-dessous se trouvent 
neut petites pattes, les contucteurs, On com 


11 — 








Bee 


oubspados DouMESNL OUA “ANOIVA oujniro 
oun où n21d anbHU “ANS 97 SNOA AUIUIOD 
*SOII2,P oURAVUd ap UjsSOp 07 onb 
Wuju foavddu,t PxfnNSUOD NO WjONQ Zn 
SNOA AU0P #93IA SD 10 OLA AVIIIINO,1 
op SSI Un ÆANON SNOA “NQIU,] 9P. UF 
VE V “UononsUon UT y FUOSU “AP 100) 


‘xud ‘sosard ‘o8erpnno,T 





“sjoavd 
V1 omNSas P-NPD “nonNdAnvu of AuuoN 
NN j0Anod Ÿ BIIUVU 0p AUISUOUT “PIJIIA 
uU 189 1f NO “€ UONVOIdILV > JUOUDAVAPP 
91 Auot eouonbos MST? AUUINOD 00 
“opms np 
Oibqur ot AuwAop sjuip US np 9j onb QUE 
VL AuoWOoNxO 150 DUO DNS AUVANOD 90 
9P UOHMIQIA 2P SATA UT “CLONE AQA 
and DNA) < souonDy] OSSUQ > NT 169 LU 
“AD uo8 onufiuo» fnD 91100 “(OA Soi Paqia 
snbnb sand) € oUaNDaIT PINVU > UT ONPAAV,S 
puodop ND OPUO/T “AINQNA LOS AUPUIOUU 
“ou onujiuoo oddopAu? LOS 908 “OU M] 
SIDA HIPUNAP APUO,L ZOO FRA *€ OUAIS » 
Duo 97 SUVD ‘ONNSUG “no 18 ob PO 
vy pad ofo no ‘uononÿp U1 avé ossvd 
OPUO,T ‘SONO HPUUOTDO MD LIOAU BUT 
“ut pUUND 201INOQ 
-Jp SnoA snoA sjVur ‘Have op sud vanvu 
ONQA oT ‘ump np UCNOQ» 07 AUvUANO 
u9 ppuutuop O0 97 228180 SNOA "DAIUIP. 
“NU HO au LDdOS NON UT 











autant d'ohins, une capacité autant de miéro- 
frads. etc... 


Si vous ne pouvez pas vous procurer 
toutes les pièces, dites-vous bien que vo 
vouvez les remplacer par d'autres même 
8 leut valeur n'est pas rixoureusement ide) 
Uque. 11 faut un peu tâtonner. 








mble, outils et pièces, vous coûtera 
et 100 NF, au grand maximum. 











se peut que vous ayez besoin 
de l'un ou de l’autre éclaircissement. 
En ce cas, votre demande doit nous 
parvenir au plus tard le 15 juin 1961. 
Ce délai passé, il ne nous sera plus 
possible de vous satisfaire. Nous 
répondrons en bloc à vos lettres 
dans notre Ne 1213. 





ATTENTION ! 


Pour réaliser ce mini-livre, dégrafez 
les pages centrales de votre Spirou. 
Observez scrupuleusement les indi- 
cations portées oux endroits mêmes 
où vous devez effectuer les pliages. 
Suiver-en rigoureusement l'ordre. Le 
pliage terminé, agrafex au centre et 
séparez les pages, soit à l'aide d'un 
couteau, d'un canif, soit en les 
rognant avec une paire de ciseaux, 
Conservez ce mini-livre, D'autres sui- 
vront et vous permettront de consti- 
tuer-une-splendide-mini-bibliothèque. 
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Comment lire les dessins 
et les plans. 


Mais ayant tout, vous devrez tenir compte 
de deux faits extrémement Importants : 

1e Rappelez-vous que les personnes qui 
deviennent propriétaires d'un poste de radio 
récepteur (et ce sera done Votre cas) doivent 
payer tous les ans une redevance ; 

2e L'appareil que vous allez fabriquer 
fonctionne à l'aide du courant du secteur. 
Ne branches pas votre installation avant 
d'avoir tout terminé et vous être assuré 
d'avoir suivi scrupuleusement les conseils 
que nous vous donnons au sujet de la mar- 
che À suivre de votre travail, Quand vous 
aurez branché la prise dé courant, ne tou- 
chez surtout à aucun organe du poste. 

Quand vous aurez coupé le courant, ne 
vous imaginez pas que l'électricité a quitté 
la radio. Elle reste emmagasinée dans cer- 
tains condensateurs qui mettent jusqu'à une 
demi-heure avant de se vider. N'utilisez 
jamais votre appareil dans un endroit où 
vous étes en contact direct avec le sol où 
un eurrelage. Assurez-vous de ne pas être 
uppuyé contre un radiateur ou une tuyaute- 
rie quelconque. 

Russurez-vous! Nous ne tenons pus à 
vous effrayer inutilement, Les quelques con- 
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12 AUT où ECC 82; 21) une lampe 
d'alimentætion (redresseuse) EZ80; 22) 
un casque à deux écouteurs, haute Îm 
pédance (2.000) ou 23) un petit haut- 
parleur avec son transfo. 

LES NUMEROS SE RAPPORTENT 
AUX TABLEAUX DES PAGES 81 ET 
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prend aisément qu'il serait absolument In 
possible de visser la doullle dans le bois à. 
cause de la présence de ces contacteurs, Vous 
les visserez done sur des supports qui sermb 
plus hauts que les contacteurs, comme teptés 
senté ci-dessous. 
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C'EST ICI QUE VOUS DEVEZ PRATIQUER LE PREMIER PLI QUI VOUS PERMETTRA DE REAÏ 


Faites vous-même 


VOTRE 
RÉCEPTEUR 
. ONDES 
COURTES 


Si vous voulez devenir un sans-filiste 
amateur, si vous désirez capter des 
messages provenant d'Amérique ou 
d'Australie, lisez ce qui va suivre, puis 
mettez-vous à l'œuvre et construisez le 
récepteur ondes courtes que nous vous 
décrivons. En quelques soirées, vous 
aurez achevé votre boulot et vous serez 
prêt à recevoir les émissions. Tokyo et 
San Francisco vous tranmettront leurs 
messages. 


rate 


| 
Construction de l'appareil. Î 


| 

| 
Le SCHEMA du montage de ce | 
poste récepteur ondes courtes se 
trouve en pages 24 et 25, Le plan 
complet, vous le trouverez au cen- 
tre de ce mini-livre, en pages 18 et 
19. Enfin la-liste des pièces néces- 
aires se frouve en pages 92 et 3 
Ces pièces sont représentées graphl: 
quement en pages 31 et 34 Les 
numéros donnés aux pièces son 
ceux de la liste. 





Procure-vous une planche de bois blen 
lisse où une plaque de triplex de forme 
rectangulaire (25 & 30 cm. de longueur sur 
15 à 20 cm. de largeur). Elle servira de 
support général. Vous allez y fixer les dit- 
férents organes à l'aide de vis à bols ou de 
colle (colle forte en tube). 

Deux régles d'or, cependant: 1) ne pas 
fixer les soudures au bois (nous y revien- 
drons, d'ailleurs) ; 2) établir les connec- 
Uons ‘aussi courtes que possible. 

Commençons tout d'abord par forer, Àl 
l'aide d'une petite vrille à main, les trou 
destinés à contenir les vis à bois, La vrille 
aura évidemment l'épaisseur des vis (voir 
liste dessinée). 
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EU EM LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 


Un Vientanais est venu apporter à Dave w 





un des «Tigres Volants» dé fausses 


mauvaises 


nouvelles des- finées à 





fruru convars un heu. peur-&re ruan 
MOYEN DE SAUVER ) C'EST TA FEMME QUI Y 
LAVIE DE MON. /APENSE.. MAIS ELLE... 
PTIT GARCON? AHEU...ELLE À REPOUSSE| 
LAN LDÉE.C'ÉTAIT TROP 

DANGEREUX! é 


ENENFERLrIRAl S/NONTUAN/CE..cE 
EN ENFER S'IL LE _SERAIT DE LA FOLIE! 
FAUT POUR SAUVER| TA FEMME ME LA 
MON FILS, TU EN- | DÉFENDU ELLE Ni 
TENDSP A VEUT PAS TE PERI 
[PARLE / PARLE! 








FAUDRA-T-IL QUE 
LE TE CASSE LA 
TÊTES PARLE, 

CANAILLE,SINON. 


LA..LÂCHE-MOI, TUAN /, 
QUI, JE VAIS TÉ DIRE! 
APRÈS TOUT, CE... CE 
SONT LES PLANS LES 
US ADDACIEUX QUI 
RÉUSSISSENT LE PLUS 





VOILA/TA FEMME À OBTENU LA PERMIS- 
SION DE SE PROMENER SEULE, AVEC SON 
BÉBÉ, DANS LE PARC. CHAQUE APRÈS-MIDI, 


ITINELLES ÊT TOUTES LES MURAILLES. LA 
ESRÉTÉST INPRANCHISSABLE, MEME 
UN HOMME SOLIDE ET BIEN ÉQUIPÉ! 


ENTRE 4 ET 5 HEURES. LES GARDIENS SAVENT 
BIEN QUE LA JUNGLE VAUT TOUTES LES SEN-AI 


TONNERRE /JE COM-| 
MENCE À COM 
PRENDRE! 


ACCOURIR/ 


[DU GRAND ÉTANG.IL V À LA UNE GRANDE_/ AVION LÉGER POUR- 
IESPLANADE DALLEE,PARFAITEMENT PLATE] RAIT SE POSER LA ET 
JET DE PRÈS DE 500 PIEDS DE LONG. LES 
GARDIENS SONT LOIN DANS LE PALAIS. 
LEUR FAUDRAIT PLUSIEURS MINUTES 


TU. TU VEUX DIRE QU'UN| 


REDÉCOLLER AVANT 
QU'ILS INTERVIENNENT, 














QUI, TUAN/4 CONDITION 'JEPUISME_ 
D'ARRIVER COMME LA _ (POSER JUSTE A 
FOUDRE. A L'IMPROV/: CÔTÉ D'EUX! 
ET DE FAIRE TRÈS VITI 

POUR EMBARGUER JA 

FEMME ET TON FILS 








TONNERRE/THI-BÀÂ, CE PLAN EST GÉNIAL! 
LE TOUT EST D} IVER AU RAS DES ARBRE: 
POUR NE PAS ÊTRE VUET MOTEUR RÉDUF 
VENT DEBOUT, POUR N'ÊTRE PAS ENTENDU 
ET POUR ROULER AU SOL LE MOINS 
POSSIBLE / 








DOMMAGE "IL SOIT TROP TARD ALLJOUR- 

D'HUILE N'ARRIVERAIS PLUS À TEMPS/MAIS 

HE TENTERAI LE COUP DEMAIN. TU ES SÛR 

AU MOINS QUE MA FEMME SE PROMÈNE 

TOUJOURS AU MÊME ENDROIT ET À LA MËM 
HEURE? 





SÛR, TUAN/ Ÿ LE PLUS DUR SERAD'ÉVITER| 
MAIS, JE T'EN / LA CHASSE ENNEMIE, MAIS EN 
ISUPPLIE, SOS | RASE-MOTTES, JE MEN SOR | 
PRUDENT] |TIRAI/ MERCI, THI-BAI 
JAMAIS JE N'OUBLIERAI CE 
QUE TU AS FAIT/ 














BONSANG! IL FAUT QUEJE ME TROUVE 
UN COÉQUIPIER POUR GARDER LES COM. 
MANDES ET ME COUVRIR AVEC UNE MITRAIL 
LETTE PENDANT QUE J'EMBARQUERA| 
LILIAN ET TEDDY/ 6OSH/ IL N'YA QUE 
TÜCKSON QUI PUISSE ACCEPTER ÇA, 














CEPENDAI | ET VOILA/ LE PRINCE PRAHA4 
BANG RECEVRA MON MESSAGE) 
DEMAIN MATIN AU PLUS TARD. IL AURA 
TOUT LE TEMPS DE P1 UNE RÉCEP 
TION TRIOMPHALE À CE PAUVRE YANKEE/ 
ELA 
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l'attirer dans un piège. 


) EU MN LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 


AVE HULLO, VIEUX WSONNY/IL..IL FAUT 
JE JE TE PARLE! 










































DAVET Tu. 










SIJE NE PE: QU'A CA. TU..TU N'AS PAS UNE GI 


A'MOPS HACHÉS, DAVE/TU:.TU NE 
VAS PAS TE 








AU BORD DES LA SONNY ET J'ÉTAIS VENU TE \TUES FOU?]  |DE REUSSIR/C'EST PEUT 
CETIE FOLIE? CE | |DEMANDER DE M'AIDER! UN PIÈGE! JE T'EN SUPPLIE/ 
SÉRATDU SUCRE] | MAIS SLTU AS PEUR 'AGIRA) RESSAISIS-TOI/JE...JE NE 
PENSES PAS RÉEL) |TENDS? PERSONNE AU, MER ENTÉ SON DS 






LEMENT® METTRE CETTE SOTTISE/, 






MONDE NE POURRA MEN 
EMPÊCHER! 






















































JE..JE COMPRENDS QUE TU RECULES / MAIS] 

AU NOM DE NOTRE AMITIÉ, NE ME FAIS PAS 

REGRETTER MA CONFIANCE EN TOI JE NE 

RISQUE QUE MA PEAU/TU NE PEUX PAS MEN 

EMPÊCHER/ PENSE À MA FEMME ET A MO 
GOSSE! 






CÉ MOMENT LA PIRE, 
BÉTSE DE MAVIE/ 











N S'EN SORTIRA, JE 
LE JURE/ IL LE FAUT!/, 
AI UDIÉ LE 
FOND/REGA 
LE PLAN DE VOL/ 
FAISABLE/ 


50) 
TU ACCEPTE: 

VIENS AVEE Mois) AVEC RIDIMBEe 
OHIMERCIE SAVAIS) CILE] POUR UN 


MOINS, JE NE SURVIVRAI| | QUE TU ÉJAIS UN A RIEN, JE TE GIFLE- 
PAS POUR ME RONGER FRÈRE! RAS! 
DE REMORDS 























COUPE LA 
QUEUE DE 
SES 

VOITURES 


Le commandatore Enzo Fer- 
rari n’est pas vaniteux. En 
vrai seigneur de l’automobile, 
il sait accepter les leçons 
d'autrui. et en tirer son pro- 
fit. Pour le moment, ce sont 
les Anglais qui donnent les 
leçons. C’est pourquoi les 
Ferrari rouges auront le style 
des « Bolides Verts » ! 


LIGNE ÉLÉSANTE...MAIS FAUSSEMENT AÉRODINAMIQUE 


La meilleure ligne : celle qui n'existe pas ! 


De belles lignes souples, un profil élégant, ne signifient pas 
un bon aérodynamisme. L'écoulement harmonieux des filets 
d'air, sans turbulences ou décollements freinants, s'obtient à 
la suite d'études rigoureuses ou l'esthétique gratuite n'a pas 
voix au chapitre. C'est le français Rifflard qui découvrit le 
«profil d'aile d'avion» donnant le meilleur coefficient de péné- 
tration dans l'air. Mais pour que la courbe de ce profil inter- 
dise tout décollement des filets d'air, 11 faudrait prévoir une très 
longue queue en pointe, ce qui est génant pour l'encombrement 
et la maniabilité de la voiture. L'idée de génie allait venir 
d'Angleterre, la patrie de Franck Costin. L'homme qui dessine 


(Voir suite page suivante.) 


PRPLLENCES 








PAS DE DÉCOEMEN 





PROFIL 


TALE D'AVON, 





PROFIL ALE D'AVON, A! QUEUE COUPÉE 





POUR PLAIRE A SEIGNEUR AERODYNAMISME 


Ferrari (suite) 


toutes les voitures de compétition britanniques modernes décida 
tout simplement de COUPER la queue allongée du profil d'aile ! 
Vous pensez si les spécialistes furent sceptiques Pourtant le 
résultat ahurissant éclata comme une bombe: le coefficient 
restait le même, les filets d'air cogtinuant à suivre une ligne 
de carrosserle qui n'existait plus! Cette découverte constitua 
un élément de poids dans la réussite des Formules 1 et 2 anglai- 
ses, Ferrari vient de l'appliquer à ses nouvellès voitures sport. 


Enzo fait d’une pierre. trois coups ! 


Voilà donc notre ami Enzo Ferrari plongé dans les mystérieux 
problèmes de l'aérodynamisme ! Il a même installé une souf- 
flerie de laboratoire comparable à celles utilisées dans les 
usinés d'aviation. Mais puisque révolution il y a, autant aller 
jusqu'au bout! Enzo a décidé de jouer en plein la carte de 
ia technique anglaise : après sa Formule 1, sa nouvelle voiture 
sport type Le Mans se voit dotée d'un moteur « central arrière » 
et de freins à disques ! Quels sont les avantages du moteur 
central arrière ? 

1) Une meilleure adhérence sur les roues motrices qui ne 
patinent plus en virage et en accélération. 

2) Un centre, de gravité plus bas, puisque la disparition de 
l'arbre de transmission permet d'asseoir le pilote plus bas et 
d'abaisser la ligne générale de la voiture. 

3) Un gain de poids, par la suppression de cet arbre. 

4) Disposition centrale des réservoirs d'essence dont le contenu 
variable n'influence plus la répartition des poids de la voiture. 

5) Le moteur central arrière facilite aussi grandement le dessin 
aérodynamique dont nous venons de parler. 





Verrons-nous une bataille de frères ? 


Le nouveau modèle ne chasse pas l'autre! La Ferrari Sport 
classique, qui gagna les 24 heures du Mans, n'est pas abandonnée. 
elle s'allgnera aux côtés du nouveau-né. Cela ne promet-il pas 
des duels passionnants et insolites ? Voici d'ailleurs une com- 
paraison entre les deux voitures : 

La Ferrari Sport classique est équipée du moteur 12 cylin- 
dres en V de 2953 em® donnant 315 CV à 7.500 tours-minute, 
Elle pèse 730 kilos et fait 4,34 mètres de longueur. 

La Ferrari Sport à moteur arrière reçoit un moteur Dino 
6 cylindres en V de 2417 em* donnant 270 CV à 8.000 tours- 
minute. Elle pèse 590 kilos et fait 4,06 mètres de longueur. 

Ainsi done, la nouvelle voiture a moins de cylindrée, moins de 
chevaux et sans doute moins de reprise à bas régimes, puis- 
que le moteur 6 cylindres tournant à 8.000 tours-minutes sera 
plus «pointu» que le 12 cylindres. Les deux voitures ont une 
boite 5 vitesses. Eh bien, je parierais volontiers un bidon de 
de crème glacée sur la Ferrari «nouvelle vague», tant il a 
été prouvé que la puissance pure doit s'incliner devant le 
rationnalisme intégral des techniques anglaises. Quel est votre 
avis, les amis ? 








STARTER. 


lpROFIL NOUVELLE VAGUE,. 

ON VOIT ICI COMMENT LE MOTEUR 
CENTRAL ARRIÈRE PERMET UN 
DESEIN RATIONNEL DE LA VOÏURE 
DE SPORT 





QUESTIONNEZ. 


ARTILLERIE 
DE MARINE. 

Quelle  dis- 
tance peut at- 
teindre un 
obus lancé 





d'un bateau de 
guerre par un 
très gros ca- 
non?…  Com- 
ment est com- 
posé un obus? 
(Pierre Pa- 
sotti, Mégrine 
Tunisie.) 


Coteau, 


Les plus gros canons 
marine, tels les 456 mm. 
« Yamato », les 406 mm. 
+ Missouri », les 380 mm. 
« Jean-Bart », peuvent en- 
voyer leurs obus (de plus 
de 1.000 kilos!) à la limite 
de portée visuelle, soit en- 
viron 45 km. Bien entendu, 
un tir sur objectif mobile ne 
devient précis qu'aux environs 
de 20 km. Ces canons sont 
chargés d'obus (projectile) et 
de gargousses (charges de 
poudre emballées, pour la 
propulsion). On distingue prin- 
cipalement les obus perforants 
et les explosifs. Les perfo- 
rants, contenant une charge 
de poudre relativement fai- 
ble, sont coiffés d'ogives en 
acier spécial. Ils servent à 
percer la cuirasse des navi- 
res ou les fortifications côtiè- 











MAGNÉTOPHONE VI 
LES VIÉRATIONS D) 
EN AIMANTATIONS F1 
D'UN AIMANT @L 

OÙ D'UN RUBAN. 





LORSQUE VOUS QUESTIONNEZ LE FURETEUR, 
ENVOYEZ-LUI : VOTRE PHOTO, 
VOTRE NOM ET VOTRE ADRESSE. 


RTE Eau 
RÉRS TOUT AU LON 
IUT À LA FORME D'UN FIL. 





res en béton. Les explosifs 
sont des enveloppes relative- 
ment fragiles, contenant de 
fortes charges de T. N. T., de 
cordite ou de mélinite. Ils 
sont garnis d’une pointe-fusée 
qui, au moment de l'impact, 
communique le feu à une 
amorce, laquelle détermine 
l'explosion de la charge. 


ET LA REACTION ? 





A mon avis, les fusées ne 
peuvent pas accélérer, ralentir 
ou changer de direction dans 
le vide de l'espace, car elles 
n'ont pas d'appui pour le 
faire. Ai-je raison? (Xavier 
Sigrist, Toulouse, Haute-Ga- 
ronne.) 


Tu es 
croient 


donc de ceux qui 
que les moteurs à 


@ son: 
UNE SÉRIE DE 


LE FURETEUR VOUS 


réaction s'appuient sur l'air? 
Erreur! Place dans le vide un 
cube plein d'air, supprime une 
de ses parois. Le cube avan- 
cera, simplement parce que la 
force de détente opérera dans 
les deux sens, avant et arrière, 
et créera donc une poussée 
sur la paroi opposée à l'ouver- 
ture. Basées sur ce principe, 
les fusées évoluent dans le 
vide (d'ailleurs relatif) de 
l'espace au gré de leurs 
moyens de propulsion. 


DU SON 
EN RUBAN. 


Le fonctionnement d'un en- 
registreur, expliqué par le 
dessin ci-dessous, nous a éga- 
lement été demandé par Jean- 
Luc Denis, de Limeil-Brévan- 
nes (Seine-et-Oise), ainsi que 
par 





Jean-Pierre COUDENE, 
d'Aix-en-Provence 
(Bouches-du-Rhône). 


MICRO: 
TRANSFORME 


VIBRATIONS DE L'AIR. LES VIBRATIONS 
SONORES 


@ampuiricATEUR: 
AMPLIFIE LES 


FORME LES VARIATIONS MAGNÉ- 
TIQUES DU RUBAN EN VARIATIONS 
ÉLECTRIQUES. CELLES-CI SONT. 
AMPLIFIÈES ET EXPÉDIÉES 

UN HAUT-PARLEUR QUI 
RESTITUERA LE SON. 


 VIBRATIONS 
ÉLECTRIQUES. 


B.REPRODUCTION 


. PROCESSUS RES N 
DÉFILE DEVANT UNE 
REPROD 


UCTRICE QUI TRAI 


VERS 








RÉPONDRA 





Léopold WAEYENBERGH, 
Veltem (Brabant). 





Ariel DRAEYERS, 
Berchem (Anvers). 


4 
(Voici L'ENSEMBLE DE LACHAINE [En 
D'UN MAGNÉTOPHONE 


À ENREGISTREMENT _ 











ECOUTEZ VOIR! 


C'est une phrase souvent entendue : 
«Je n'aime pas la musique, la 
GRANDE musique...» Et pourquoi, je 
vous le demande? Tout simplement 
parce que celui qui dit cela n'a pas 
pris le temps d'écouter — je veux 
dire d'écouter ATTENTIVEMENT — 
au moins une fois ce qu'il appelle de 
la grande musique. De même qu'on 
ne nait pas, marin, où infirmière, ou 
ingénieur électronicien, on ne naît 


pas musicien: cela s'apprend comme 
le reste, mais c'est une étude qui est 
loin d'être aussi rébarbative que beau- 
coup -d'autres. La Radio et la Télé- 
vision sont là pour vous apprendre 
à mieux connaître la musique et les 
musiciens. 





Comment participer aux Jeux Spontex 





Du or Mai au 
Flash et 100 
attribués aux di 





chaque semaine au prors 





Ges Jeur fiourent sur des grlles-clés semblables à 
de recopier our concourir à la répartition hebdomad! 


Dans chaque série, le cl 
iendra comble de |'exactitut 
artistique de l'envot 

ex-æquos éventuels. 











, du soin, 


Les éléments nécessaires au classement des réponses ont été déposés chez Maître 
Paris. En nous, envoyant un 
semalñe d'ici le à décembre 1681, vous pourrez concourir à plusieurs répartitions de 





Lesage, hutssier, 23 rue de Cléry 


cadeaux. 


Voici notre jeu: 
Alain SAINT-OGAN a dessiné pour vous 


















Le ménage en musique : 
pourquoi pas ? 

C'est une idée américaine qui s'est 
bien acclimatée chez nous: avant la 
guerre, pour rien au monde, les mélo- 
manes (ceux qui aiment la musique) 
n'auraient accepté d'entendre de la 
musique le matin. Puis un jour, à 
Paris-Inter, lorsque les Américains ont 
rendu l'émetteur à la France, le direc- 
teur de ce poste, Jean-Vincent Bre- 
chignac, qui est un grand bonhomme 
plein d'idées et qui sait ce que veut 
le public, car il a été autrefois rédac- 
teur en chef d'un journal du soir 
parisien, a décidé de donner sa chance 
à la musique. Il connaissait un orga- 
niste de talent peu connu jusque-là 
comme musicologue (ceux qui étu- 
dient l'histoire de la musique s'appel 
lent ainsi) et il décida de lui confier 
chaque matin une heure d'émission. Il 
s'appelait Jean Witold, et il a fait 
pendant dix ans l'une des émissions 
musicales les plus populaires de la 
radio française. L'indicatif de son 
émission «Les Grands Musiciens » 
était l'enregistrement d'un orchestre 
en train de s'accorder avant le con- 
cert. Grâce à Jean Witold, des milliers 
de menagères ont fait la connaissance 
de Monsieur Beethoven, de Monsieur 
Mozart et de Monsieur Bach (Jean- 
Sébastien, ne confondons pas). Evidem- 
ment, les purs me feront remarquer 
que c'était parfois un concerto pour 
aspirateur et orchestre, mais on ne 
passe pas l'aspirateur pendant une 
heure chaque matin, n'est-ce pas ? 
Witold avait un charme extraordinaire 
dans la voix; on ne peut pourtant. 





JE N'AIME PAS LA GRANDE MUSIQUE 


pas dire qu'il avait une jolie voix ni 
une jolie diction, mais on était obligé 
de faire attention à ce qu'il disait, 
car il le disait avec conviction. 


« Monsieur Witold, 


vous vous payez notre tête. » 


C'est ce que lui a dit un jour un 
auditeur qui lui reprochait d'avoir 
repris dans un livre connu ce qu'il 
avait dit sur Mozart un jour précé- 
dent: «Mais je ne m'en cache pas, 
répondit Witold, et je suis flatté ‘de 
vous avoir convaincu que ce que je 
disais là était de moi, car ce qui 
importe est que vous m'ayez écouté 
attentivement, » 

Lorsque Jean Witold a découvert 
d'Adagio d'Albinoni, ce fut une ruée 
chez les disquaires pour se procurer 
l'enregistrement. Allez! Je vous mets 
au défi d'écouter cela un peu sérieu- 
sement et de me dire après que ce 
n'est pas beau, C'est tellement beau 
qu'il y a maintenant une belle bagarre 
ghez tous les musicologues qui Dré- 
tendent être les premiers à avoir 
découvert la musique italienne du 17 
et qu 18 siècle. 

L'émission de Witold n'existe plus 
sur Paris-Inter que de façon hebdo- 
madaire. Elle nest donc plus cet 
échange permanent entre l'auditeur et 
l'homme de radio. Il ne faut pas le 
regretter trop, car la radio doit évo- 
luer, mais il y a d'autres émissions 
radio et TV qui ont pour but de faire 
connaître la musique, Nous en repar- 
lerons la semaine prochaine. 

Alain AMIOT. 


(A suivre) 














Brownie Flash 


paquets de 
Cartes de Visite 


La du nombre de réponses 


'éponse chaque 


ces 10 objets. Non 

















Bulletin-réponse à découper et à envoyer à : 








eux Spontex, 91, rue Saint-Lazare - P: 











Imaginez une- histoire dans laquelle ils seront tous utilisés par un 
où plusieurs personnages de votre invention. Ecrivez cette histoire 
aussi lisiblement que possible dans le cadre ci-contre. Nous vous 
demandons de rédiger l'histoire la plus vraisemblable, la plus 
gentille et la plus courte (qualités dont tihdra compte le qury). 


Demandez d'autres jeux à votre dépositaire Spontex 
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Prénom 


Age 









Adresse 








Ville 














Dép! 
tem ei sérvise de rot tonristeur 
ebrel de SPONTEN 




















Ceci s'est passé sur tous 
les fronts du sport 





Mordant une des 


cordes du ring 
dans lequel il va «combattre», ce 
garçonnet de six ans est l’un des con- 
currents du tournoi de boxe organisé 
année, depuis 


chaque quarante-deux 


ans, par la Marine américaine 


pour les enfants de son personnel. 


Le sport 
de leurs débuts. 


Nombre de grands pilotes automobiles 
ont débuté en sport dans des spécialités 
fort éloignées du volant. C'est ainsi que 
le Neo-Zélandais Bruce Mac Laren fut 
un excellent joueur de rugby et que 
seule une fracture de la jambe l'éloigna 
du ballon ovale, que Cliff Allison fut 
fockey et que Stirling Moss brilla en de 
nombreux concours hippiques. 

Le Belge Olivier Gendebien, sous les 
couleurs du Racing de Bruxelles, fut un 
excellent sprinter — il valait 11 secondes 
aux 100 mètres — et son compatriote 
Paul Frère a pratiqué — et pratique 
d'ailleurs toujours — l'aviron, Quant au 
Français Oreiller, l'un de nos plus bril- 
lants spécialistes de rallyes, est-il utile 
de rappeler qu'il fut champion olym- 
pique de ski aux Jeux de 1948 ? 








Un record peu banal. 


Un footballer autrichien de 19 ans, 
Georges Kaul, a réussi 3.025 coups de 
tête sans que le ballon ait touché une 
seule fois le sol. 

Du coup, un Anglais, David Burn, 
intérieur de l'équipe de West Bromwich 
Albion, a décidé de faire mieux. Mais 
ses premières tentatives n'ont pas été 
couronnées de succès: en six essais, il 
n'a réussi que 1.860 coups de tête, sa 
meilleure série étant de 4 

Têtu, David Burn a déclar 











— Je recommencerai. C'est un record 
idiot, mais je désire me l'approprier ! 


Trois sur quatre-vingts. 


Le dernier classement des meilleurs 
boxeurs mondiaux établi par le «Ring 
Magazine» américain du fameux cril 
que Nat Fleischer et qui établit la hi 
rarchie des valeurs pour dix hommes 
dans chacune des huit catégories tradi- 
tionnelles, ne voit figurer que trois 
Français: en poids plumes, Gracieux 
Lamperti, qui est en deuxième position 
derrière le tenant du titre l'Américain 
Davey Moore ; en poids coqs, Alphonse 
Halimi, également deuxième, derrière 
le Brésilien Jofre, et enfin, en poids 
mouches, Jean Guérard, qui occupe la 
dixième place. 











Inquiétudes pour Pelé. 





Considéré comme le meilleur foot- 
baller du monde, le Brésilien Pelé donne 
des inquiétudes à ses innombrables sup- 
porters. Depuis quatre mois, en effet, il 
souffre d'une douleur à l'épaule et il va 
devoir être opéré, l'extraction d'un éclat 
d'os qui aurait pénétré dans les muscles 
internes étant nécessaire. 





L'indisponibilité — provisoire — de 
Pelé fait les affaires de son jeune par- 
tenaire Coutinho (18 ans), promu au 
rang de leader de l'attaque de Santos 
et dont la populartié monte en flèche au 
pays des carioccas ! 





BROWNIE, 











4 Appareil Brownie Flash 
12 photos 6x6 


%.Kodak Flash C 
à condensateur 


4 Pile 22,5 v 


5 Lampes-éclair PF1 


ret Brownie Flash 4 


la panoplie 
du parfait 
reporter ! 






cadeau photo 





58 1: 









2 Bobines Kodak Ro AATHE 


Verichrome Pan 


ONE 

























































CHE: 
* VREUIL 


La nuit de juin enveloppe forêts et clairières. Un mince brouillard 
court le long des lisières, là-haut, près des sommets des collines. 
De brefs aboïements résonnent tout à coup. Plus loin, le même cri, 
étouffé par les accidents du paysage. Puis un timide bêlement, comme 
une plainte angoissée. 

Tout un roman se joue là. Un brocard — c'est le mâle chevreuil ; 
ses andouillers s'appellent broches — un brocard a lancé son défi. 
Ce n'est pas le brame puissant du cerf ni le chevrotement profond 
du daim. C'est un aboi syncopé, très sonore, qu'on arrive très vite 
à distinguer de l'aboiement des chiens. Un rival a répondu. Fine- 
lement, le dernier appel, le bêlement, c'est la voix de la « chevrette », 
objet de la querelle de ces messieurs vifs et cornus. Tantôt ils se 
pri pion! l'un sur l'autre, bois menaçants et acérés pointés vers 
‘adversaire. 

Souvent ces duels « à la dague » sont mortels. Le chevreuil 
se montre étonnamment cruel lors des parades nuptiales. Il n'a 
point de harde, comme le cerf, mais plusieurs femelles à la fois, 
dispersées au gré des clairières. Après l'été, jusqu'au cœur de 
l'hiver, les mâles se réunissent à quelques « chevrettes » et jeunes 
bêtes. Mais il ne s'agit pas là de véritables familles. 

La chevrette porte ses petits pendant neuf mois. En mai, dans un 
endroit solitaire aménagé par elle dans les fourrés, elle met au 
monde deux petits faons, presque toujours un ‘futur petit brocard 
et une future petite chevrette. 

Il est courant de pouvoir observer les chevreuils dans les pâtu- 
rages voisins des bois (feuillus ou conifères). Là, au milieu des 
vaches et des chevaux, les bêtes sauvages se repaissent d'herbe 
savoureuse et de trèfle, 

Au moindre bruit suspect, si ténu soit-il, chevreuils et chevrettes 
s'enfuient, Ils ne sautent. que rarement par-dessus les clôtures de 
fil de fer barbelé. Le plus souvent, ils se glissent à toute vitesse 
SOUS le fil le plus bas, pour disparaître ensuite, en quelques sauts, 
dans les taillis. 

Le chevreuil s'habitue d'ailleurs vite au voisinage de l'homme, 
et on le voit se hasarder jusque dans les jardins des maisons 
forestières. 


FICHE SIGNALETIQUE DU CHEVREUIL 


En France : 80 cm. de hauteur pour un poids de 45 kilos. 

Mais plus on avance vers l'Est, plus la bête devient forte ; en Allemagne, 
dans le Harz, par exemple, on a tué déjà des mâles de plus de 60 kilos. 
En hiver, le brocard s'isole pour perdre ses bois et en recouvrer de 
neufs Il porte alors une robe brunâtre. En été, ce pelage devient presque 
oré. 

Le brocard porte une marque blanche, la « serviette », sur le cou. Les 
bois ne portent jamais plus de trois pointes. Souvent ils présentent des 
excroissances bizarres dues à un dérangement glandulaire. 





LES PLUS BELLES 


HISTOIRES DE 





L'ONCLE PAUL 


UN BIENFAIT N’EST JAMAIS PERDU 








4792.EN FRANCE. C'EST LA RÉVOLUTION 
ET LA GUERRE. À DIJON, UN PAUVRE 
GARÇON DE HUIT ANS REGARDE PARTIR 
LES VOLONTAIRES... 


QUEL ALLANT/ QUEL 
ENTRAIN/ QUELLE 


< FOUGUE/ C'EST 
MAGNIFIQUE / 
x, fe \ 








.ABREUVE 
NOS SILLONS.. 





VITE! PAPA 
M'ATTEND.. 





DU CALME/ 
FAIS ATTENTION 





CE GARCON SE NOMME FRANÇOIS SON | |1LS CHANTAIENT LE NOUVEAU®CHANT: 
PÈRE EST POËLIER... AUX ARMES CITOYENS’. 
C'ÉTAIT GRANDIOSE; N 









ENFIN/AU 
SOUFFLET/ 


/ @ 


ie 


OLOMPOSÉ PAR ROUGET DE L'ISLE EN 
AVRIL, LE *CHANT DE GUERRE DE 
L'ARMÉE DU RHIN ÉTAIT DÉJA CONNU 
À DIJON. LES VOLONTAIRES MARSEIL: 
LAIS LE CHANTÉRENT EN ARRIVANT 
À PARIS EN AOÛT. ON L'APPELA 

2LE CHANT DES MARSEILLAIS PUIS 
LA MARSEILLAISE"... 

















[MAIS CHAQUE JOURNÉE FINIE, CET ENFANT, POUSSÉ PAR UNE 
VOCATION IRRÉSISTIBLE APPREND À DESSINER ET MODELER. 
E7, CE SOIR-LA 
W TÂCHONS DE SCULPTER UN DE 
CES SOLDATS. FAISONS D'ABORD UN 
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p LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 





TU NE $ERAS JAMAIS 
SÉRIEUX / VOUDRAIS-TU 
GAGNER TA VIE EN 


LE LENDEMAIN... 


RAPPORTENT PLUS / 


PAPA! L'AI-JE 
RÉUSSI? 
N PORTE D'AFFREUSES 
(K STATUETTES? LES POÊLES 


ALLANT VENDRE DE PORTE 









PRÈS MIDI... 











HUM..PLEINES 


BONJOUR, MONSIEUR RUDE...JE VIENS 
DE MOUVEMENT, 


VOUS COMMANDER... TIENS/ SERIEZ- 
VOUS AUSSI AMATEUR D'ART 





an 



























ACCEPTERAIS-TU 
DE FAIRE MON 
BUSTE® 


JE VEUX BIEN 
ESSAYER, MON- 
SIEUR. 
















ET, LES SOIRS SUIVANTS, LE QUAND LE BUSTE EST TERMINÉ... 


CONTRÔLEUR DES CONTRIBUTIONS 


FRÉMIET PREND LA POSE. INOUÏ/ NON SEULEMENT ILEST PAR- 


FAITEMENT RESSEMBLANT, MAIS ON 
DIRAIT QU'IL VA S'ANIMER, PARLER, 
RIRE/TU AS DU TALENT, FRANÇOIS... 
SUIS DES LEÇONS. JE NE SUIS PAS. 
RICHE MAIS JE T'AIDERAI À TE PER. 


FECTIONNER. = 
OH/MERCI MON) 
17 (sEUR FRÉMIET. 















L'EMPIRE SUCCÈDE À LA RÉVOLUTION. 
LES VOLONTAIRES DE 1192 DEVIENNENT 
LA GRANDE ARMÉE, 1805. 


JE VIENS VOUS MOBILISÉ? 
FAIRE MÉS = À 
ADIEUX... CÉs | 
| x 
“4 


















TON DEVOIR, FRANÇOIS, C'EST DE 
RESTER EN FRANCE. UNE VOIX 
INTÉRIEURE ME DIT QUE TU 
SERVIRAS MIEUX TON PAYS AVEC 
TON CISEAU QU'AVEC UN 

FUSIL/ 


JE RÉUNIS MES ÉCONO- 
MIES ET T'ACHÈTE® 
UN REMPLAÇANT. 


FERAI MON 
DEVOIR. ET LE 
N'AI PEUR NI 
DES BOULETS NI 

DE LA MORT/ 

















< 
NU 
g 
Le 
ET PEU DE TEMPS APRÈS, LESTÉ DE 
PEU D'ARGENT ET DE MOULT LETTRES 
DE RECOMMANDATION, RUDE PART POUR | 


/LY MODÈLE DES ARMES ET UNI- 
FORMES. 


LA}. 


TU ME PARAIS AVOIR DU MÉRITE. 
ET JE NE PEUX RIEN REFUSER 
Æ MON AMI FRÉMIET/ JE TE 


FERAI ADMETTRE À L'ATELIER 
DE GAULES... En | 


| ELLE S'ÉLÈVERA 
C'EST POUR LE \ PLACE VENDÔME. 
PR un 
‘a ë 
PRÉOPONNES FRONT. ELLES $E- 
Use RONT FONDUES AVEC 
8 4.200 CANONS PRIS 
A L'ENNEMI.ELLES REPRÉ- 
SENTERONT DES SCÈNES 
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UN BIENFAIT N’EST JAMAIS PERDU 





HB1£ APRÈS LES VICTOIRES IMMORTELLES 
C'EST LA SOMBRE RETRAITE DE RUSSIE. 


CEPENDANT À DLJON,OÙ FRANÇOIS 
REVIENT EN COUP DE VENT. 





ISSE-MOI EMBRASS 


ER/ CE PRIX 
AIME PERMETTRA 


ET L'HÉCATOMBE. MON CHER BIENFAITEUR, \ En baser ecueveR 
D Ce T IS. 
AT SOYEZ BÉNI POUR VOTRE (TU VO PRÉC ONE 


AIDE. J'AI REMPORTÉ © 
LE GRAND PRIX DE 


















ITALIE, CETTE PATRIE 


[ DE L'ART. 
TE à || 


Pa 


SES ABEILLES" DRÉCOMPENSE QUI PERMET | 
AUX ARTISTES D'ALLER SE PERFECTIONNER) 
|A ROME AUX FRAIS DU GOUVERNEMENT. 




















1845. WATERLOO. L'EMPIRE S'ÉCROULE. LA RESTAURATION 
LUI SUCCÈDE, LA TERREUR BLANCHE DÉFERLE SUR LA 
FRANCE. RUDE EST TOUJOURS À PARIS. 


LS SONT DÉCHAÎNÉS! 
JE LES COMPRENDS 
UN PEU... MON DIEU 
MON PROTECTEUR! 
VITE UN CHEVAL! 









RAQUONS LES ADMIRATEURS 
DE CE NAPOLÉON/ 
EMPRISONNONS-LES / 3 


IS NE SONT QUE DES 
PRODUITS DE LA RÉVOLU- 
TION. ILS ONT COUPÉ LA 
(TÊTE AUX NÔTRES. AU 

















HE SAURAI LES) VOUS N’Y 
RECEVOIR! NSEZ PAS/ET 
VOTRE FEMME® 
VOTRE FILLE® J'AI 
DE FAUX PAPIERS POUR 
VOUS TOUS.UNE VOITURE 
NOUS ATTEND. FUYONS/ 





ENCORE TEMPS... 





[a Es QU'IL SOIT 








VOUS ÉTIEZ UN DE 
$ES PLUS CHAUDS 
PARTISANS. VOUS 

ÊTES EN DANGER! 


GRONDE DANS LA 
VILLE. ILS VIENDRO! 




















QUE DIS-TU LA® ON T'A 

INDIQUE UN CHEMIN SÛR 

POUR FRANCHIR LA FRONTIÈRE? 
TU NOUS CONDUITS® TU VAS 

TE COMPROMETTRE/ET L'ITALIE? 


CE SERA 
POUR PLUS 
TARD. 


ME VENGER DE 
MES IMPÔTS/ 











LES PLUS BELLES 
HISTOIRES DE 


L'ONCLE PAUL 








UN BIENFAIT N’EST JAMAIS PERDU 





C'EST UNE FUITE ET BIENTÔT UNE POURSUITE ÉPERQUE 
/LS PARVIENNENT POURTANT À LA FRONTIÈRE. 
HET (# 4 TROP TARD/ EN 
BELGIQUE/ 
CESSEZ LE FEU. 





RENONÇANT AUX AVANTAGES DU PRIX DE ROME, RUDE SE 


FIXE À BRUXELLES  AUPRÉS DE SON PROTECTEUR. 
IL ÉPOUSE SA FILLE. MAIS UN JOUR... 


TON CHER PAPA... JAMAIS JE 
NE L'OUBLIERAI.ET JE VEUX 
QUE, DE LA-HAUT, IL CONTINUE À 
ÊTRE FIER DE MOI... 


D'où IL EXÉCUTERA LE “ FRONTON DE L'HÔTEL DES 
MONNAIES", 9 BAS-RELIEFS POUR LE CHATEAU DE. 








TERVUEREN, 2 CARIATIDES COLOSSALES POUR LE GRAND 
THÉÂTRE, 











482% EN FRANCE, LES QUERELLES SE 
SONT APAISÉES. RUDE RENTRE À PARIS. 


ET C'EST ALORS QUE... 


MAIS DES SCULPTEURS JALOUX... 





IL À 45 ANS ET EST ENCORE | PEU 
PRÈS /NCONNU. 1833, UNE DE SES 


SCULPTURES ŸLUI VAUT LA CROIX DE LA 
LÉGION D'HONNEUR, 


4 





AU LOUVRA 





fans RÉCHEUR NAPOLITAIN AUJOURD'HUI 
PE, 


L'ARC DE TRIOMPHE DE L'ÉTOILE 
S'ACHÈVE.LA FRANCE VOUS CHARGE 
D'EXÉCUTER LES QUATRE GRANDS 
GROUPES QUI LE DÉCORERONT. 









RUDE À EMPORTÉ 
LES QUATRE GRO 
C'EST UN SCANDALE/, 











ET QUELQUES JOURS PLUS TARD... 


ILS ONT INTRIGUÉ. JE N'EN 
AI PLUS QU'UN. JE NE LE 


SOIGNERAI QUE MIEUX! 





ET C'EST ALORS QUE FRANÇOIS SE SOUVIENT 
IDE LA VISION INOUBLIABLE DE SON 


AUX ARMES, CITOYENS / 
FORMEZ VOS BATAILLONS / 





COUTEZ CE FOU 
E RUDE/ ET 
SES AIDES... 














SCÉNARIO: O JOLY. 


LA *MARSEILLAISE)RUDE POUVAIT LA CHANTERI 
/L RÉALISAIT LA SCULPTURE QUI DEVIENDRAIT 
LA PLUS CÉLÈBRE DU MONDE. CE “DÉPART 
DES VOLONTAIRES DE 4792) 
COMMUNÉMENT APPELÉ 
#LA MARSEILLAISE® 


(@” GROUPE GRANDIOSE, ù 

PLEIN D'ÉNERGIE, DE VERVE, 

D'ENTRAÎNEMENT, ET DONT 

IN HISTORIEN A DIT: “C'EST 
LE PLUS GRAND CRI 

D'ENTHOUSIASME QUI SOIT 

SORTI DES ENTRAILLES 

DE LA FRANCE” 











































UHous 





ALORS IL V EST VENU TOUT. Ÿ AH BON lJ'A1 COMPRIS, MOI. 
SEUL 7/ VOUS AVEZ INVENTÉ JC'BST KISGIFROT, MON 
À |LE cactus au PAR Var, HÉRISSON...NE L'A TROUVÉ 
ES PROPRES MOYENS Z SA LA CAMPAGNE .….lL EST 
W/2: N) = 


BIEN , HEIN 7... — 
f 
p 
] NA 














GEAÏ MOWELI ET. AKELA SE SONT DONNE RENDÈZ VOUS 
AUSOMMET PE CE TALUS. BLE D 
DÉTERMINER, GRÂCE AUX. TRACES QU'ILS ONT LAISSES 
RRIÈRE EUX, DE QUEL POINT, A-B-C ou D, CHACUN 
E 































DANS LE JEUX DIX ANIMAUX. FREE | 
VOUS LES RECONNAÎTRE A LA TEACE, ?. 
| RENDE Z-PONC À CHACUN L'EMPREINTE 
QUIL A LAIBSÉE!"  , 

DNS LE JEULLES SK ÉTAPES DE LA 
L ILOWEEC TION D'UN MOULAGE POURRIEZ- 
b||vous 2É7ABLIR L'ORDRE CHENO- 
PLLOGIQUE DES EVÉNEMENTS ?.. 








































SIVOUS HÉSITEZ NOYEZ 
LES SOLUTIONS EN PAGE (39 








PAGE 35 


ABONNEMENTS 


France et Union Française : 
1 an: 28 NF; 6 mois 





14,50 NF; 3 mois: 7,50 NF. 


Commandez 
dès à présent votre 





Suisse 
1 an: 37 fr, s.; 6 mois: 19 fr. s.; 3 mois 
Souserire à: Editions J. DUPUIS, FILS & Cie, 
Paris 16°. - €. C.P.: 5627-81. 
RECOMMANDATION IMPORTANTE : Pour tout. changement 
d'adresse, pour la France et l'Union Française uniquement, prière 
de joindre la dernière bande d'abonnement et la valeur d'un 
numéro (en timbres ou en coupons-réponses). 
IL est strictement interdit d'utiliser cet exemplaire à des fins de 
location. 





9,15 fr. s. 
8, rue Bellini, 





BATEAUX PLIANTS ET RIGIDES PREFABRIQUES 


(Brevets français) 


Dimensions : Encombrement 
(plié) réduit, 
2,50 X 0,42 X 0,09 


Tenue à l’eau 





(ouvert) | 
2,43 X 1,17 X 0,35. parfaite. 


Sécurité 
par caissons 


de 500 NF de flottaison 
(tt. 0.) ou réserves 
Poids : À d'ai 
28 à 33 ke. que 


Demandez la documentation SP c. 2 timbres 
Cie FRANÇAISE MEISSONNIER 
23 bis, Quai d'Austerlitz, PARIS (13+). - Tél. POR. 05.59 
AUX VISIBLES TOUS LES JOURS 
Possi « détaxe Mer » (nous consulter). 
Vente en Suisse: Otto Baumann - Bahnhofstrasse 5 
Oberrieden-Zurich. 


MATISSE. 








_ 
n SERA 


Publ. 











n Toile 





VS se 
LE pere RE 


ÿ 


VOUS OFFRENT 








AVEC SON PROPULSEUR 6 
DANS CHAQUE DOUBLE PAQUET DE 


Æ honitEs PLASTIQUE DE COULEURS DIFFÉRENTES 








À CARTOUCHE 
est l'instrument 
d'écriture 

le plus modérne. 













L'étui de 
Sicartouches : 11 








1.500 ans avant J.C.,les Phéniciens, alphabet de 22 signes. Voici un exemple de 1 
peuple habitant la Syrieetle Liban Les écritures hébraïque, arabe, | nicienne. 
actuels ont créé les premiers un grecque, dérivent du phénicien. ane) 
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SEPT JOURS DE 
LA VIE DU MONDE 


LUNDI. 


Les huit cents allumeurs de 
réverbères de Glasgow (Ecosse) 
menacent de se mettre en 
grè pour protester contre 








être e pa 
nicipal de porter do: 
et cravate pendant 





utent ‘ farouchement 
ue temps au sujet 





mesure. En attendant, le Favre 
monte à Zadi 


MERCREDI. 


D périences réalisées par 
x étudiants en agron 



















ls hauts de 1m. 65 à 
lors que le champ voisin, si° 
lencieux, ne portait pas de 

hauteur  supés 

40. D'éminents 
nt fort int 
mène. ls pe 
ux sont susce 
au bruit comi 
humaine. 








JEUDI. 


Désormais les chiens de 
Vigans/ Autriche) sont : 








Un règlement 
1862 et qui interdi 
tous de pénétrer dans les 
blissoments publics 
le autrichienne vient en 
et d'être abrogé. 


VENDREDI. 


niers du péniten- 
ton (USAÏ se 
ont laissé dans 
tit mot ainsi 
d'hier soir 



















SAMEDI. 


En Austral 
district, quatorze m 
vous ont été abattus ei 
ques semaines, Cette m 









rités afin de 


voraces marsupiaux. 


DIMANCHE. 


On n'arrête pas le progrès : 
-Unis, des ruches sont 







Ceux-ci transportent les 
gentes abeilles à proximit 
champs de fleurs, leur é 
ainsi toute fatigi 

la qualité du nn 
trouve grandement améliorée. 








PHOTOGRAPHIEZ NOS MASCOTTES 





Vous aussi, vous pourrez pho- 
tographier nos mascottes. En- 
voyexz-nous vos clichés: nous 
publierons les meilleurs. Tel 
celui de Serge Ménager, de 
Rungis (Seine), aq a sur- 
pris un Marsupilami dans une 
oasis saharienne. Cette  va- 
(Marsupilamus _ Autode- 
inantis) est appelé 
indigènes :  Mar-$ 








Gaston, de por son étonnante 
mollesse, ne risque pas de se 
rompre les os. C'est pourquoi 
l'aviation américaine l'a ch 
pour effectuer des essais de 
parachutisme supersonique. 
« C'est la toute dernière 
fois. » a dit Gaston. 


(Envoi de 
Michel Kourtchouk, de Paris. 1 














POUR VOTRE COLLECTION 


Deux nouvelles mettes qui 





raprésanteut 1e Éiplace + d'antralsersent 





ndront 


« Freedom Fighter », dont un biplace 


AVIATION 


SUEDE 





d'entraînement 


AVIATION 


à votre collection de « spotter ». Elles 
suédois SAAB Z21-R et le chasseur léger N-156-F 
vient d'être également dér 





USA 








SAAB - 21 R. 


(Chasseur) 
ce 








— 93 —russonce. à 
û 1 réacteur GOBLIN D. 


GN2. d'une poussée de 
kg. 


1.360 


Performances. 


m. 


Vitesse maximum : 
km, 


$ 3 Caractéristiques. 


Poids à charge : 


4244 kg. 


1243 m. 


1253 m. 
3,20 m. - Si 
es = 83,30 mi. 


- Envergure 








NORTHROP. N 156 F. 


{Intercepteur et chasseur d'appui et tactique) 
O0000000000000000000000 


Puissance, 


2 turboréacteurs GENE- 
RAL ELECTRIC J.85 de 
1170 kg. +  postcom- 
bustion. 





Envergure : 8,05 m. 

Longueur : 

Hauteur : 
5 







Performances. 
HER DER: 
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BOURSE AUX TIMBRES SPIROU 
SEPTIEME TRANCHE 
OUVERTE A TOUS LES LECTEURS : 
EN FRANÇAIS DANS LE TIMBRE. 


IMPORTANT: Avant de remplir ce formulaire, lisez 
attentivement le règlement de cette septième tranche 
(ei-contre). Si vous ne voulez pas abîmer votre «Spirou», 
vous pouvez recopier ce formulaire, pour autant que 
vous en respectiez la présentation générale. Les envois, 
comprenant le présent formulaire dûment rempli, les lots 
de timbres-poste présentés sous forme de pochettes sépa- 
rées et, s’il s’agit de participants belges ou français, le 
timbre pour la réponse, doivent être parvenus AU 
PLUS TARD LE JEUDI 15 JUIN à l'adresse suivante : 


BOURSE AUX TIMBRES « SPIROU » 
EN FRANÇAIS DANS LE TIMBRE 

8, rue Bellini, Paris 16° 
NOM: . 
PRENOMS : 


Adresse complète : . 














Je certifie que tous les timbres que j'envoie sont en 
parfait état et que chaque lot contient le nombre prescrit 
de timbres DIFFERENTS de l’origine indiquée. 

(Signature) 


Inscrivez ci-dessous, PAYS 
par PAYS, le nombre de lots 
de chaque catégorie que vous 
envoyez. Les lots des 17 pre- 
mières catégories doivent con- 
tenir 25 timbres différents. 


Si vous habitez 
en France ou en 
Belgique, collez 


légèrement ici le 











Ceux de la 18° catégorie, 2 
50 timbres. Ceux des 19° et [timbre pour la 
20° catégories, 100 timbres dif- réponse. 
férents. 
LISTE A 
1) AEF (25 t. diff.) LISTE B 
ALGER ay] Classez ci-dessous, 





selon l'ordre de vos 
préférences, les 20 ca- 
tégories de la liste A 
(le numéro d'ordre 
suffit). Cette formalité 
est obligatoire. 


3) AMERIQUE  FRAN- 
CAISE (25 t. diff.). 
4) AOF (25 t. diff.). 













9) LUXEMBOURG 
diff). 





0) MADAGASCAR (25 f. 
diff.). 







H1) MAROC (25 t. diff). 
H2) MONACO (25 t._dift.)] 


Hd) SUISSE (25 t. diff.) 
15) TUNISIE (25 t. diff.). 
6) VIET-NAM (25 t. diff.) 


HT) ZONE FRANÇAISE 
(25 t. diff). 


H8) TOUS CES PAYS (50 
diff). 











LOTS DE LA CATEGORIE 










9) FRANCE (100 t. diff). 


Po) BELGIQUE (100 
diff.) 





LISTE C (Doit obligatoirement être 
remplie.) 







Nombre total de lots envoyés 





Nombre total de timbres envoyés] 


Nombre total de catégories envoyées 
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DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ ICI — DECOUPEZ 





EN FRAN 


BOURSE AUX TIMBRES - PO 


Cette semaine, nous changeons légèrement notre formule, 
Chaque lot contiendra un nombre FIXE de timbres-poste. 
Nous avons choisi nos catégories parmi les pays qui utili- 
sent la langue française, soit comme langue officielle, soit 
à titre d’idiome d'appoint. Nous les avons répartis en vingt 
catégories. Certaines catégories se rapportent à un seul 
pays, d'autres en englobent plusieurs. Le reste, la lecture 
du règlement vous l’apprendra. Lisez-le attentivement et 
suivez-le strictement. C’est dans votre intérêt à tous. 


Voici tout d’abord la liste 
des vingt catégories annon- 
cées: 

1) A-E-F: Afrique-Equato- 
riale Française, Gabon, Moyen- 
Congo, Oubangui-Chari, Tchad, 
Rép. du Congo, Rép. Centre- 
Africaine. 

2) ALGERIE: tous les tim- 
bres portant l'inscription 
« Algérie ». 

3) AMERIQUE FRAN- 
CAISE: Guyane, Martinique, 
Guadeloupe,  Saint-Pierre-et- 
Miquelon, Haïti. 

4) A-O-F: Afrique-Occiden- 
tale Française, Sénégal, Mau- 








& 


COUP D’OEIL 


Au seuil de cette septième 
tranche, il est bon que nous 
nous tournions vers celles qui 
appartiennent déjà au passé. 
Ce coup d'œil en arrière 
comportera d’ailleurs de pré- 
cieux enseignements pour 
tous nos lecteurs philatélistes. 


Dites-le avec des fleurs. 


Voici, d'après l'ensemble des 
«listes'B» (vos préférences), 
comment ont été cotés les dif: 
férents thèmes : 


1. Croix-Rouge . . 1.000 
2. Animaux 873 
3. Sport. . . 861 
4. Europa 845 
5. Fleurs 728 
6. Avions : 682 
7. Indépendance 621 
8. Vignettes 

à volets . 464 
9. Marine . 461 
10. Musique . . .- 410 
11. Religion 374 
12. Médecine 294 
13. Locomotives . 291 
14. Armoiries . . . 125 
15. Souverains . . 86 


ritanie, Soudan, Haute-Volta, 
Guinée, Niger, Côte-d'Ivoire, 
Dahomey, Mali. 

5) CAMEROUN. 

6) CANADA. 

7) CONGO belge, ex-belge, 
Katanga, Ruanda-Urundi. 

8) LIBAN. 

9) LUXEMBOURG. 

10) MADAGASCAR et Réu- 
nion, Rép. Malgache. 

11) MAROC. 

12) MONACO. 

13) OCEANIE: tous les 
timbres de cette partie du 
monde, sauf ceux d'Australie 
et de Nouvelle-Zélande. 

14) SUISSE. 

15) TUNISIE. 

16) VIET-NAM (aussi 
dochine, Laos, Cambodge). 

17) ZONE FRANÇAISE d'oc- 
cupation en Allemagne, 
SARRE. 

CHACUN DES LOTS CI- 
DESSUS DOIT COMPTER 


In- 


Comme prévu, nous ayons 
donc entrepris la répartition 
en servant les lecteurs qui 
nous avaient envoyé des lots 
« Croix-Rouge». Le . premier 
servi a été René Schackers, de 
Bléguy-Trembleur (Liège), qui 
a reçu, à sa demande, le plus 
gros lot reçu de timbres « Eu 
Topa ». 

Ont été servis en dernier 
ceux qui nous avaient envoyé 
des lots « Souverains »… dont 
personne ou presque ne vou- 
lait et qui furent, hélas! par- 
ticulièrement nombreux. 


Attention : 
la Bourse ne fait pas 






aient envoyé un 
lots de quinze 
s ont donc reçu. 
quinze autres souverains, 
comme ce fut le cas, à l'occa 
sion de la tranche «Cap sur 
l'Amérique du Sud», de ceux 
qui avaient «misé» un lot 
contenant le minimum de 
timbres-poste d'Argentine. 


La Bourse aux Timbres a 
été créée pour vous aider à | 




















STE SPIROU - 7° 


25 TIMBRES DIFFERENTS. 

18) TOUS PAYS: vous pou- 
vez aussi joindre dans des lots 
«Tous Pays» les timbres des 
régions décrites de 1 à 17 
prises ensemble. Mais atten- 
tion! les lots «Tous Pays» 
doivent contenir 50 vignettes 
différentes. Ni France, ni Bel- 
gique. 

19) FRANCE: Attention! 
Ces lots doivent contenir 
100 vignettes différentes de 
Belgique. 


REGLEMENT. 
1) Cette 7° tranche de la 
Bourse aux Timbres est ou- 


verte à TOUS les lecteurs du 
Les envois 


journal. devront 





nous être parvenus au plus 
tard le jeudi 15 juin 1961. Les 
envois réceptionnés tardive- 
ment où non conformes au 
présent règlement seront ren- 
voyés à leurs expéditeurs 








2) Les opérations portent 
sur les vingt catégories repri- 
ses ci-dessus. Les participants 
peuvent envoyer un ou plu- 
sieurs lots de timbres-poste 
d'une ou de plusieurs de ces 
catégories. Chaque lot sera 
contenu dans une petite po- 
chette distincte, sur laquelle 
le participant inscrira le nom- 
bre et la catégorie des vi- 
ægnettes s'y trouvant. Les lots 
des 17 premières catégories 
doivent contenir chacun 
25 timbres différents. Ceux de 
la 18" catégorie (TOUS PAYS), 
50 timbres différents. Ceux 
des deux dernières catégories, 
100 timbres différents. Ces tim- 
bres doivent être intacts: ni 
plis, ni perforations, ni amin- 
cissements, ni dents manquan- 
tes. Les timbres neufs seront 
pourvus de leur gomme. Les 
timbres oblitérés seront lavés. 


3) Les participants rempli- 
ront soigneusement le formu- 
laire ci-contre. Après avoir 
indiqué lisiblement leur iden- 
tité et leur adresse complète, 
ils rempliront la LISTE-A en 
y reportant, catégorie par ca- 
tégorie, le NOMBRE de lots 
qu'ils envoient. 


4) Les participants rempli- 


ront également la LISTE B en 
y inscrivant, dans l'ordre de 
leurs préférences, les VINGT 
catégories de la liste A. Le 
numéro d'ordre de chaque ca- 





Rave 


tégorie suffira. Cette formalité 
est indispensable. L'ensemble 
des listes B nous servira à 
déterminer la liste-type de 
vos préférences. Seront servis 
en premier lieu, selon leurs 
désirs exprimés, ceux qui au- 
ront fournis des lots de la ca- 
tégorie la plus demandée, et 
ainsi de suite. 

5) Les participants rempli- 
ront enfin la LISTE C. Ils y 
indiqueront successivement : 
1) Le nombre total de lots 
de leur envoi; 2) Le nombre 
total de timbres de leur en- 
voi; 3) Le nombre total de 
catégories de leur envoi. Ces 
trois données serviront, dans 











AIS DANS LE TIMBRE» 


TRANCHE OUVERTE A TOUS LES LECTEURS 


l'ordre, au départage des par- 
ticipants ex aequo. Au cas où 
elles ne suffiraient pas, c'est 
le poids de la lettre qui sera 
déterminant, la plus légère 
l'emportant. Votre intérêt vous 
commande donc d'envoyer le 
plus possible de lots. 

6) Les participants français 
et belges joindront à leur en- 
voi un timbre pour la réponse. 





Solutions des jeux 





EN PISTE ! 
seu 1: 

Canard 5. - Chat 10, 
- Cheval 7. - Poule , 
- Chien 8. - Moineau 
= L - Lapin 9. - Cerf 





anglier — 6. - Re- 





Les dessins doivent se 
vre dans l'ordre  suiva 
pour que soit respectée 
bonne chronologie : 3 - 1 
4-6-2-5 

JEU 3: 


Geai est venu du point À. 
Parvenu au carrefour, il à 
marché à reeulons (talons 
plus enfoncés) jusqu'au-delà 
du point D. Enfin, il est 
revenu sur ses pas jusqu'au 
talus. Akéla est également 
venu du point A. Il s'est 
dirigé vers C, a passé outre, 
puis est revenu lui aussi sur 
ses pas pour rallier le talus. 
Mowgli est venu du point B 
et s'est dirigé directement 
vers le talus. Une quatrième 
piste va de B en D. 















SUR LES TRANCHES ÉCHUES 


augmenter le volume de votre 
collection en vous permettant 
de réaliser vos doubles, N'ou- 
bliez pas cependant qu'il s'agit 
d'une BOURSE. Chaque lot 
reçoit une valeur qui dépend 
de la demande. 


Réclamations. 


Nous en avons reçu quel- 
ques-unes. Sept ou huit en 
tout. Un lecteur s'est plaint 
de ne pas avoir reçu son 
compte de lots. Il s'appelle 
B. Fassy. Effectivement, au 
cours des nombreuses manipu- 
lations, certaines erreurs ont 
pu être commises. C’est ainsi 
que huit lots n'ont pu être 
attribués. Nous nous en ex- 
eusons. Ces lotésse trouvent à 
la disposition d8é « boursiers » 
involontairement lésés. 11 leur 
suffira de les réclamer à l’oc- 
casion d'une tranche ulté- 
rieure de la Bourse, pour au- 
tant qu'ils joignent à leur 
demande le formulaire de la 
cinquième tranche. 

Trois autres lecteurs (dont 
un anonyme et passablement 
furieux). nous ont avisés de 
ce que lés lots reçus conte- 
naient des timbres en très 





mauvais état. Nous opérons un 
certain contrôle, pourquoi le 
cacher? Nous avons renvoyé 
à leur expéditeur les lots non 


conformes. Cependant, com- 
prenez-le, il nous est im- 
possible de tout vérifier. 


L'immense majorité des part 
cipants joue d'ailleurs le jeu 
selon les règles. 

Enfin, il y a ceux qui n'ont 
pas compris. J'ai envoyé au- 
tant de timbres, écrivent-ils, 
et j'en ai reçu deux fois moins. 
Répétons-le, il s'agit d'un 
échange de lots et non de 
timbres. Si vous envoyez trois 
lots, vous en recevrez trois 
autres. Le nombre et la pro- 
venance des timbres dépen- 
dornt de la loi de l'offre et de 
la demande. 


Les distraits. 


B. Fassy, dont nous par- 
lions tout à l'heure, a omis 
de nous indiquer son 
adresse. E. Hoesaert (ortho- 
graphe incertaine), Elisa- 
beth Espinosa (en Espa- 
gne), Pierre Joiris (en 
Belgique) et un lecteur 
philumétiste (non Belge, 
envoi de sept lots) sont 





dans le même cas.’ D'autre 
part, les envois de Francine 
Coppey et de Hubert Bijaou 
(Tunisie) nous sont revenus. 

Les lots destinés à tous ces 
participants sont évidemment 
à leur disposition. 


Faisons le point. 


Excellente participation. Le 
lot le plus important que 
nous ayons reçu a été envoyé 
par Jean-Pierre Chanut, de 
Paris 18. 11 contenait 280 tim- 
bres français différents. De 
nombreux ‘autres lots dépas- 


saient 200 timbres. Le lot le 
plus petit qui a pu être 
échangé contre des timbres 


provenant des dix pays repris 
sur la liste contenait 74 vi- 
gnettes. 


Les lots 


qui 


contenaient 


moins de timbres ou qui, en 
comportant davantage, niont 
pas été pris en considération 
parce que leur expéditeur de- 
mandait des timbres de caté- 
gories épuisées, ont été tro- 
qués contre des vignettes . 
belges ou hollandaisés , s'il 
s'agissait de lots efrançais, 
françaises ou hollandaises .s'il 
s'agissait de lots belges. 


Un cadeau. 

Jacques Singelee, de Bruxel# 
les3, nous demande comment 
fabriquer un odontomètre, 
cette petite règle qui sert à: 
mesurer l'espacement des 
dents des timbres. Inutile de 
te fatiguer, Jacques, nous t'of- 
frons, ainsi qu'à tous nos lec- 


teurs philatélistes, ce petit 
engin qui leur viendra bien 
à point. 
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FANTASIO 
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MILLE MILLIONS « OÙ EST MON = 
CET ÉCUREUIL ET LT ee 1 = 
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C'E61 CERTAINEMENT LA PREMIÈRE | |..ÆNEIN/IL À UN ESTOMAC 
FO AU MONDE QU'ON AVALE À TOUTE ÉPRELNE … 
LUN POSTE DE FADIO 7 ÉSPÉRONS QUIL LE 


IL A CRU QUE TU Lui PEER L | 
LANSAIS UN CARAMEL... LE DERNI 
h FAUT-IL ETRE | MovëLE D NEISTOR 
GOINFRE POUR PRENDRE UN JAPONAIS / UN PEUT 
POSTE DE RADIO PORA UN VA CHEF-D ŒUVRE DE /| 
MEL MINIATURISATION 


AT-ON IDÉE DE SAS 
FABRIQUER UN POSTE 
DE RADIO DE LA TAILLE 
D'UN CARAMEL 27/7 




































( _SPIROU, QUE FAUT- Der m) es 


ne QUE VEUX Qu c 








ir -ÊTRE DE PETITES, 
TAPSS DANS LE POS 7 








>. E TEUHHEUH 


Æ 1 £ 
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TOR QU'ON N' Ca 
DRA PLUS, /. 





de FX AVAIT TUGUDUNE FILLE = 
Laura À au QUI AIMAIT LA GLACE AU CITRON, 
ÉCC ÊT VANILLE.X 1 2 ser eee 


CH/SON NEZ/ EN MARCHE // 
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M4) RÉSUMÉ: 


ZPIROU ET FANTASIO ,, Rue res tir anns 


S miniature tout neuf de Fan! 





SJau PAYS DEGUEDE CASTILLE,* NOTE QUE , MEME DANS CES 
SY AVAIT TUNGUNPUN GARÇON ÉPON ET MCELLENT/ 


ni es _ 
S..C« 























LAcuez Moi lue viens DIS... GUH..IL FAUDRA 
DE Here PRENDRE PATIENCE... 




















SUITE A LA DERNIERE PAGE 


VOUS NOUS AVEZ ECRIT : 





NON, LA VIPERE N'EST PAS VIVIPARE, contrairement à 
ce que Bruno GUILLON, d'Arcachon, et Philippe FION, de (OOOOO x 
Nancy, ont lu dans leur encyclopédie. En réalité, la vipère n'est ; 
ane pattes LOVIPAGE lemme nous: l'entendions… OO OC) LES XXXX XXXX 
Fans notre jeu « Une Date » du n° 1200, mais OVOVIVIPARE. | DOOOO DONC TOOOUX 
Cela signifie que ce serpent pond des œufs. Mais ceux-ci sont frère Jacques x 
en quelque sorte couvés à l'intérieur du corps de la femelle. Frère Jacques 


Dès qu'ils sont pondus, ces œufs éclosent, et le jeune vipereau 

commence sa carrière de petit animal rampant. Etienne NILS, O0000  DO000 XXXXX  XIOXNX 

de Chartres, ne s'y est pas trompé O000 O000 XXXX XXXX 
O0000  OO000O 


Dormez-vous ? Frère Jacques X 


| VOLKSWAGEN 5 co 
O0000 00000  D0000 _. XXXXX 
| O000 O000 O000 XXXX 
Véritable réduction de la célèbre voiture OOO000 : OOC0OO  O0000  XXXXX 


Sonnez Îles Dormez-vous ? Frère Jacques 
matines (bis) PaeE ess? OÙ pe Jecue 


en vente 

O0000 OOOO 90000 00000 
partout O0O00 RS O000 O000 
00000 00000 00000 00000 














Renée Sun X pommes HS NS 
O0000  O0000 [®) O0000 
O000 O000 O000 O000 

O0000  OO000  OO000 

Ding ding dong  Ding-ding dong X Sonnez les Dormez-vous ? 
Ding ding dong  Ding ding dong matines (bis) Dormez-vous ? 


90000  O0000 QORCC O0000 
O000 O000 © 
OO000O  OO000  OOOOO Soon 


> Ding ding dong  Ding ding dong  Ding ding dong  Sonnex les 

Ding ding dang Ding ding dong Ding ding dong  matines (bis) 

pièces O0000 00000  O0000 00000 
O000 O000 O000 OO000 

O0000 00000 00000 00000 


Ding ding dong  Ding ding dong À Ding ding dong  Ding ding dong 
Ding ding dong  l'ing ding dong Ding ding dong Ding ding dong 
XXXXX  IDOOX  DOOOX  OOCXX 
XXXX XXXX XXXX IQ 
DOXXX  XIOOOC DDOOCX 


XX 
les plus belles o Din ding dons 
[maquettes françaises EVIDEMMENT, IL FAUT QUE GASTON FASSE LA CLOCHE ! 


Cette réalisation est due à M'!' ARNOUD, 


























et 6 versements de 17,50 NF À de Metz (Moselle), qui nous a fait parveni 
une lettre très gentille. Merci, Mademoiselle 
LCD ex gamers pe Merci. Pour vous foire plaisir, nous avon: 

ides vues 6x6 : Tout métal gai. ca É Mo 
né il comporte : | Objectif lu: dé de publier un de vos envois, bien que 
eux Anaitigmat 16, JF 75 mm. nous eussions auparavant décidé de clore 
turateur de classe pose ei série des Mad ‘Y Ox. Le vètre (qui es 

instantané: rise flas : A i 

SEC EE très bon) sera donc le tout dernier. Nou 
ble, valeur remercions tous les lecteurs qui ont participi 


commande à ce petit jeu, 
annonce 








CeW\ LT de) k : NO cesrvra 


choisissent Re BEAU TUAS RAISON. 
A PI! IS: e 
ÉTPUIS ELLES SONT AÉES , ON PENSE ANOUS 


LES CAHIERS e ÉTUI PORTE FEU, 


LAIREFONTAINE 


CLAIREFONTAINE sea US 
Le VA 
SL Wa Day Se 
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D ALLER, à PRÉSENT? 

OUTE LA REGION EST 
MAINS DES 
VikNes:n. 











€ QUE NOUS A DIT 
RFI. NUL N'OSE € 






LES HOMMES DE LBFORÈT 
SONT NOMBREUX, RÉSOLUS, 
BEN ARMÉEL.BLESE 








VOICI LES MARAIS NOIRS. 
BRRRL.. UN VRAI PAYSAGE 





N'AVANÇONS_ QU'AVEC. 
PRUDE: : CETTE BOUE. 
MOLLE,CES EAUX POURRIES, 
b. ME M'INSPIRENT, PAS 
CONFIANCE !.…. 











7 NOUS, N'RONS PAS 
LONGTEMPS AINSI... 
I: AUX 


OUAIS, N 
MAS LE COIN 


SEMBLE 
Désert. 











APPARENCE SEULEMENT... 
LIÈRS SE SONT. ENFO) 





NO! RDU UN SEUL 
DE L, 


T PAS PE 
EURS GESTES.. 


AC 









2 NUTILE DE GASPILLER TES 
DEPUIS QUE LES DEUX CAve] FLÈCHES, ERWVNL.CES DEU 
NCEE MMES V 


Fes 


DANE LES MARAIS NOISS Des | A MOI Ù 
SÊCX ATIENUÉS ET NMISALES À ATTÉRDRONT LES SABLES 
"ONT PAS PI MOUVANTE.. 





x 
IT S'ENUISER 
"LS 








ETSOLDAINIEN EFFET LES CHEVAUX DE THERRY ET D LoYS 
ÉRONCHENT, S'AFFOLENT- 
OTS.. LEURS PATTES S'ENFONCENT. DANS UNE es 





LE SOL SE DEROBE SOUS LEURS 






TROUBLE DU MARAIS. 














GLLANTE QUE LEUR CACHAIT L'EAU 
DÉS RM ENT LES BÉVES GE DÉSATTENT 












MAIS DÉJÀ 


EUR POIDS LEUR INEXORABLE, 
LISEMENT 8€ POURSUIT. AEGÈ 
PARETRS SOUBRESAUTS DÉSOR- 
DOANES! 











ARE REDIeeeS Pal ER BÉDE LEE" 
ÉHEXAUS SONT PARALYERe Er SOUS 


ee 








CORNEBLEU.. 
NOS_ CHEVAUX 
SONT, PERDUBL.. 
LOYS.. MÉTS- 
TOI DÉBOUT 


UR TA 
SELLE... 
à Nas 
} 













GVENL... N'AIE PAS PEUR 
JE TN SUPPLIEL.. NOUS" 
TÉ ONE DE D 



























IL ESC TARP... IL FAUPRAIT 
SÉ DÉPÉCHER DE RENTRER. 
SION FAISAIT DU SroP 7 


QUI, MAIS AVEC 
LE CHIEN, ON NE 
À AVOIR MAL | VOUDEA PAS_NOUS 
AUX PEPS, MOI. PRENDRE... À MOINS 
RU 4 




















PAUVRE 
Base 
Etre MIS 











…. ET TU AG VAR, &1 FATIGLÉ | 
ALLONS, VIENS … MONTE 

n DANS LA VOITURE, / 
MON MIGNON 








aèRE NB Ta 
HI done D 
ST SEUL at RASTE 





























EU? LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 


Croyant pouvoir sauver sa femme prisonnière en territoire ennemi, Dave convaine Sonny de l'accompagner. 





















HÉISONNY/ C'EST Toi Qui 
A$ COMMANDÉ UN ZINC POUR, 
DEUX HEURES,CET APRÈS-MIDIZ 


CE SACRÉ CACHOTTIER S'EST INSCRIT 
LUI-MÊME, AVEC DAVE, AU TABLEAU DES 
MISSIONS / VOL DE RECONNAISSANCE 
R'BASSE ALTITUDE SUR LA RÉGION DE. 
NIOK-LUN/ NIOK-LUN® C'EST UN COIN 
TRANQUILLE / AVOUE QUE TU VEUX TE 
Fè. PAYER UNE BELLE BALADE! 





RIEZ{ J'AI MA PETITE 
IDÉE SUR L'EMPLACE- 











Z 















HATHATHA/J'ESPÈRE 
QUE TU NOUS LE 
DÉDICACERAS? 


OUAIS, M'SEUR/ET JE PRÉPARE MÊME UN 
[OUVRAGE RÉVOLUTIONNAIRE DE SIX CENTS 
PAGES: "DE L'UTILISATION DU PENDULE, 
NS LA RECONNAISSANCE AÉRIENNE Ÿ/ 
[UN BOUQUIN QUI FERA DU BRUIT/ RIRA 
[BIEN QUI RIRA LE DERNIER! 











CE SERA LE MONU: 
MENT DE MA SI VOUS VOUS DOUTIEZ 
IBLIOTHÉQU! DE LA VÉRITÉ. 








ERA Mio peraroie/norse 
STAKHANOVISTE DU 
PENDULE EST UN ARSENAL FAIT HOMME / 
IGRENADES, MITRAILLETTE..UNE VRAIE PANO- 
JPLIE QUI MARCHE IL NE LUT MANQUE QU'UNE 
HALLEBARDE ET UN MORTIER DE TRANCHEE) 


AISSE RICANER CE |\WTIENS/TIENS/ MAIS, TANDIS QUE BUCKVAGUEMENT 
PAUVRE MINUS, DAVE/ /BIZARRE TOUT CA| _ [INQUIER SE CREUSE LATÉTELES DEUX 
EN ROUTE/ EME DEMANDE | |HOMMES SE SONT HATIVEMENT SANGLES 
CE QUE CETTE SUR LEURS SIÈGES. ET BIEN 
BOURRIQUE DE = 
SONNYAENCORE | [BONNE CHANGE... 
Ù MI JOUS ALLONS EN. 
AVOIR RUDEMENT JS 4 
BESOIN. FE. 










Eee 
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NL 


FA 
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V2 







































SITÔT DÉCOLLÉ LE CESSNA A MIS CAP 
(AU NORD, EN RÂSE-MOTTES, FROÔLANT 
LE SOMMET DES ARBRES POUR EVITER 
FOUT REPÉRASE PAR RADAR, IL S'ENFONCE 
RARDESSUS LA JUNGLE EN DIRECTION 
DES MONTAGNES OCCUPÉES FAR 
L'ENNEMI. 


HET CE N'EST 
[PAS LA ROUTE 
DE NIOK-LUN/ 

SUR NÔTRE DESTINATION 


I 
RÉELLE, MIEUX VAUT FAIRE 
UN'DÉTOUR/ 























VE 



















QUE FAIT-IL ICI CELUI-LA? SR 


IL DOIT ÊTRE POUR QUELQUE JS Ye 
CHOSE DANS L'ÉVASION... ; 
RATTRAPONS -LE / FS 
<< 























T E 
RPÉST aBATEz CE 
GA) SERPENT / 


SIMBA 7 PAR ICI], 




















ARTUB| 
ÉTOUFFÉ. 








DE KARAPA A par HERBERT Me one our He bte 


NE CROIS -TU COMME TU LE SAIS, 
1 — 










QUAND TU M'AURAS 

DIT QUI EÎT 

#SCORFION 4 
Noir, d 


JE NE TIRE PAL SUR 
2 LEZ PRISONNIERS 
EST TEMPS MAIS JE PEUX NE PAT 


DE PARLER ? TIRER NON PLU 
JUR LES JERPENTS…. 


JE N'EN PEUX PLUS 
JE T/EN JUPFUIE. 
TIRE, 
SIMBA 





NON. PARLE D'ABORD, 
ET PARLE. VITE, Si TU 
['TIENS À LA VIE... 


TIRE! TIRE! 
JE TE DIRAI 























«LEUR GARANTIT TUERIES DANS 
AVES... EN TOUTE 
IMPUNITÉ... ENTRETIENT 
AUSSI PES ÉQUIPES DE. 
CHASSEURS D'IVOIRE 


C'EÎT TOUT 
fe EN TOUT CAS, 


SAIS ASSEZ 











SAFARIS POUR 
RICHES ÉTRANGERS. 

















EP 
ORTE-T-IL 
LA 





MEL . | 
LES GARDES 


ONT RATRAPÉ CE | 





QU 
QUE P 





VOILA POUR 
TE RÉCON FORTER... 




















_— APS 
Ok, LES Non, farrv/ LS OùT 
OTMMNS, SAUVÉ NOTE FERME, 
FILEZ IL PAUT Lee REMERCIER / 

















ee 4 23 














ALLONS, JOLY JUMPETE, Noue 
WAVONS PLUS RIEN À FAIRE 1@1.… 


BIEN SR, PUISQUE PLUS 
PERSONNES NE VEUT NOUS 
TRER DESSUS... 























Voulant éviter un bloc de pierre, Sandy bascule dans le vide. Sa chute 


in Lis aveniure de 


DY 


est stoppée par un arbuste providentiel. 














OUF * / où PEUT DIRE 
QUE 2E REVIENS DE LOIN/ 

















T_ QUELQUES 
"RATE 
PLUS TARD... 

















| J'ER BIEN FISTN, 
TU MAS A ah 


CD 





UNE, LARGE 

















4 
CEST PUR HASARD, 
out TON 







7 
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JE 
Be un 


NT PS, MAIS MOI 


CETTE EXPÉDITION / 
l 





7 


LE TIGRE 


DE NUAGES NOIRS S'ÉLÈVENT 
DERRIÈRE LES CRÊTES … 
er 
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: JERRY SPRING ET PANCHO DANS 


* f}. la ROUTE de CO 


NT 


PETIT-cACTUS /!f 
PANCHO 
\ QUE SIGNIFIE 2, 













NOUS SANONS 
MAINTENANT OUI EST 
ASÉABOIN 











CELUI OVE JE suvaie, C'ÉTAIT 
Part VADU À SiVER... IL M'A PIÈGE, ET HEUREU) | [HANONDE À ‘ANOU 
ÉLEMENT SIEN CMEMQULLE SEMENT, PETIT-CACTUÈ ET CE SON CRIME PAR 
LES PIÊTES SUON A RS ARMONCE A DA 2 LT " € AE 
Ê RREM LA VILL NS PLUS DE PANCHO ADSAOÈIN 


REGAGNENT LA Fête 
MOMENT L.. ne La ES 

















JE COMPRENDS, MAINTENANT. PENDANT SETIL AVAIT CÂCHÉ ET PORAWAK CETTE 
CETTE FAMELSE NUIT, SILVER À DÙ CARABINS DE COLEMAN DATA ORTAIT À 
ASSOMMER COLEMAN .PUIS PRENDRE Eu 1 LES le LIEUX FOUR LA S0RTIR)S COLEMAN 

SES VÊTEMENTS, LE TEMPS HSE MESSAGI 


E DES NI 
AN [ 
A AN L 








(LE MESSAGE DES VIEUX S'ESPÈRE OU'ILS 

ESPAGNOLE. CE SONT LES ONT OUBLIÉ LA 
DERNIÈRES PAROLES PAGAILLE OU'ON y 
DE POHAWAK .EN EFFET. AS A 


SEMÉE LA 
QUELS “MIEUX ESPAGNOLS" DERNIÈRE FOIS... 
QUE MES FRÈRES 
MENNENTA LA* RANCHERIA 
DES YSOUS-! LES ANCIENS ; Ÿ \ ls 
DE LA TRIBU SAVENT È . 0 | À 4) 
PEUT-ÊTRE … ÿ L ) 1 
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Pancho raconte à Jerry 
Spring comment il a été 
sauvé par Petit-Cactus.… 


SM SE EE 


nou SRE . 


PAR JE & GIRAUD 
SCENARIO DE PHILIP À 
és ; 

LR É 














Mg PALM 


LE IGAGE PÂLE A ENTENOU _ 
ae, DERNÈRES PAROLES 
DE TON PÈRE … IL VEUT / 

TE PARLER 





BILVER EST MORT, ALORS “NUAGE -PU- MATIN” Z p AALVER LUT LE MES9AS: 
PEUT PARLER : OUAND SILVER EST REVENU DES = \ PUIS LUI ET POHAWAK SE Pique 
ÉCOLES DES VISAGES PÂLES. ILZAVAIT URE ; TÉRENT. SILVER ME VOULAIT POUI 
COMME UN VISAGE PÂLE... POHAWAK , CE JOUR- ÉPOUSE , MAIS POHANATS ROVAR 
LA, AMONTRÉ À SilVER LE MÉSSAGE DES %: OÙ'IL ÉTAIT PEVENU MAUVAIS, 
ANCIENS ESPAGNOLS QUE LE 2 REFUSA. OUELOUES JOURS 
GRAND.PÈRE DE MON PÈRE Ç 2 Ve PLLS TARD, POHAWAK PRIT 
ANAIT Es DE 2ON 7 ° , LE MESSAGE DES ESPAGNOIS. 
GRAND-PÈRE … IL ME PRÉNINT QU'IL LE PORTAIT 
CHEZ CÉUAN CEE) QUE NOLE 
Fee CHEVEUX 














A 
INTROUVABLE ! RETOURNONS 
EN VILLE AVERTIR COLEMAN ! 
= 


LEUR *MESSAGE DEN 
VEUX ESPAGNOLS ” DOIT 
ÊTRE UN PARCHEMN 
DÜTEMPS DES CONQUIS- 

DORES / 








la 
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F'EANDITE / VOLE AUREZ DE MES 
NOUVELLES / JE ME PLAINDRAÏ AU) 
MINISTRE PE LA MARINE / VOUS …| | 


C2 Crête.) | 


















MAÏS POUR VOUS ,GA 
NE CHANGE RIEN 
TANOS QUE NO UND 



























FORCE / TU ME L'AS 
DEA OÙT # 





OH MONSIEUR DUSSIFLARD / 


si NOUS SOMMES SAUÉS/Si CET 
RESARDEZ / UN OISEAU / 


CISEAU EST LA, C'EST 
CERTAINEMENT ‘UNE. T 































ÎL FAUT LE 
GUVRE / 
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N_ EFFET / SA L'IMPRESSION 
QUE NOUS AVONS ÉCHOLÉ 
SUR UNE ÎLE DÉSERTE/. 





ON DIRAÎT 
QU'IL N'Y À 
PERSONNE /.. 

















.,. CE NE SERA PAS FACILE 
:..CE BOS EST HUMIDE / 
7 JE N'AT PAS LE PAPIER! 


M re 





fu 2 PRES CRETE TU ANR 7 F 

SAPRISTI / ILNE ME RESTE QUE 
| TROIS ALLUMETTÉS / ILNE S'AGIT 
PAG DE LES GASPILLER / 
















NOUS L'EXPLORERONS TOUT 

RE / LA PREMIÈRE CHOSE 

RE, C'EST ALLUMER. UN | 
ER NORE À 


A 
A FAI 
PRdeNCE ei) FANASSE DU 
à ici / 
OS MORT, BENOÎT / f 
2 Le | 







































er via” ND 
NS. QU'UN NAVIRE 57) 
2 


APERCEVRA NOTRE 
SIENAL / 
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LE PERIL GUETTE 





















NOUS ENTENDEZP\/SAPRISTIL IL, ENEFFET LUN SOURD ET RDISSANT 
CE GRONDEMENT... | SE PROPAGE/ON NS TES ES LANDE LA 
(ILMONTE DES , /DIRAITUNTREMBLE) |SAE SE RERERCUTE EN rORMIDABLES 





MENT DE TERRE! |ONDÉS DE CHOC CONTRE LES PAROIS 
ABRUPTES ET GIGANTESQUES 


QUI ENSERRENT LE LAGOI 


(PROFONDEURS/ 









AU NaviRE/ 
EN VITESSE! 





MAISON DIRAIT. 
LES FALAISES 
TRÉMBLENT/ 

















\(A2AW 

SE : 

NN il 

!ATTENTION |! 

|CRAMPONNEZ-vousll... 
SN 


C7) QT AM 








DANS UN FRACAS DE FIN DU MONDE, 
D TOUT UN PAN DE LA FALAISE VIENT 
SOUDAIN DE S'ÉEBRANLER, DE SE 
DEÉTACHER D'UN SEUL BLOC, GLISSE 
PESAMMENT VERS LA MER... 

























ET QUAND LA MER S'APAISE 
C'EST UN PAYSAGE TOTA- 
ILEMENT BOULEVERSÉ 
QU'ELLE BAIGNE. 


IN GLISSEMENT DI 
TERRAIN/SUR LA à 
[PAROI OÙ $'OUVRENT 
LES GR 


SOUS-MA- } LT 
RINES, LA OÙ LA FALAISE À À À 
ÉTAIT MINÉE PAR LES à 





CNTRNET AÆÛN 








RS 
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SOUS LA MER 


EN QUELQUES MINUTES, LE CANOT A RALLIE | 
“L'ABOMINABLE" 


| | 
NON/NONCE SERAIT | | 
TROP INJUSTE? LE | 
TRÉSOR PERDU? TANT 
D'EFFORTS ANÉANTIS?| | 
ILFAUT PLONGER... | | 
ALLER VOIR! | 








Marc Dacier et Sullivan ont vai- 


nement tenté de sauver quelques 

rescapés du navire de leurs en- 
vient d’exploser 

des mines magnétiques. Soud: 


nemis, qui 


SOURD À TOUTES LES OEJURSATIONS) 
A'TOUS LES CONSEILS DE PRUDENCE, 
SULLIVAN À RÉENDOSSE SA BONEONN: 
ET REPLONGÉ. MARC, POUR NE PAS 
LAISSER SEUL, L'A SUIVI HÉLAS/QUAND: 
ILS ATTEIGNENT LE FOND DE LA BAIE, 
C'EST UN SPECTACLE HALLUCINANT QUI 
SOFFREA EUX. LA OÙ S'OUVRAIT LA 
SROTTE AL TRÉSOR, IL N'Y A PLUS 
GU'UN SISANTES QUE ÉBOULIS / 


PLUS LA MOINDRE FISSURÉ)... 
L'ÉPAVE À ÉTÉ ÉCRASÉE 
SOUS DES MILLIONS DE 
TONNES DE ROCS/ 


EDDY PAAPE 
J.-M. CHARLIER 

























PIUS TARD.,/LE TRÉSOR EST ENSEVELI À 
JAMAIS... MÊME AVEC UN 
MATÉRIEL ULTRA-MODERNE, IL 
N'Y A PLUS AUCUN ESPOIR DE LE 
ASSEZ DE | DÉGAGER...IL A DÜ S'ENFONCER, 
DÉFINITIVEMENT SOUS LES 
SABLES MOUVANTS/ 
MALHEUR! 








JE FAIS 
APPAREILLER 
ILLICO/ 


ILENTEMENT LA PASSE 
|POUR QUITTER LA BAII 


BIENTÔT L'ABOMINABLE” COURAGE, SULLIVAN 


DÉJA RÉCUPÈRE AVA 
MAUDITE.. 





LÈVE 'ANCRE,EMBOUQUE VOUS N'AVEZ PAS TOUT 
| PERDU...IL RESTE L'OR 






ÊTES FOU? JE NE PUIS 
ACCEPTER. VOUS AVEZ | 
RISQUÉ AUTANT QUE MO) 





NT LA }\ 







CATASTROPHE/ MÊME 
APRÈS AVOIR DÉDOMMAGE 
LE PROFESSEUR ET LE 
CAPITAINE, VOUS SEREZ RICHE! 
D'AILLEURSJE SUIS BIEN DÉCIDE \ 
A VOUS ABANDONNER MA PART/ 
JE NE VEUX PAS DE CET OR! 






f 











N'INSISTEZ PAS SULLIVAN/J'AIBIEN RÉFLÉCHI 
CETOR À COÛTÉ TROP DE SANG, TROP DE 
MORTS...ARIHITO, LUCIANO, ARON, GOLO, 
TIAKALE, L'HOMME AUX LUNETTES NOIRES, 
ETDES DIZAINES D'AUTRES VIES HUMAINES! 
POUR MOI, IL EST MAUDIT/ 












VOUS AVEZ PEUT-ÊTRE 
RAISON, MARC... MAIS MERCI 
TOUT DE MÊME/LE PROFES- 

SEUR LAFRITURE LUI AUSSI A 
REFUSÉ SA PART... VOUS ÊTES 
SANS DOUTE DES SAGES/ 
MOI, SE N'AI PAS CE 
COURAGE! 













FETZETENDEMANR. 








/RÉLMILLIARDAIRE! 
TU OUBLIES QUE JE 
NE SUIS PLUS QU'UN 
REPORTER BESOGNEUX) 
JE SUIS EN REPORTAGE 
POUR MON CANARD. 


MAINTENANT AU 
TRAVAIL SÉRIEUX! 


D) 














[APRÈS DNE COURTE NAVIGATION SANS INC! 
DENT'L'ABOMINABLE"A ATIEINT PORT- | 


ST 1CI QUE NOS ROUTES 





VOUS ÊTES SÛR QUEWNON, VIEUX/ET SANS 
VOUS NE VOULEZ PAS | AUCUN REGRET/ 
PARTAGER? IL Y À 

ASSEZ D'OR POUR 











SE SÉPARENT, MARC... JE 
DÉBARQUERAI DEMAIN ET 
PRENDRAI L'AVION POUR 
LES USA] 















NOUS DEUX/ 








Du travail sérieux ?.. 
Mare Dacier ne va pas 
en manquer! 
Vous pourrez en ju: 
ger en vivant bientôt 
avec lui une nouvelle et palpitante 
aventure ! 
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4: LE SIGNE INDIEN 


fon/La/ Le vous li Teveusse Jcnpueraro! À 
REMONTE / CES LUMIÈRES, ce JANARCHISTE 





ARCHI 
PAREILLE FROUSSE. 





Z/ON DIRAIT QUIL REVIENT. 
DE TE /CET 


NOTRE 
À ATTERRIR / 





Pc 'Eesrécons que 
IMON MOUCHOIR FACILITERA 
LE 


ne 


Ez 
be - 
(à 27 é 4 
cpTon AL È 


eng /' 3 F 
O7 


LA VERTICALE N 
DU CAMP DES À 





_ JE AUIS MORT / 

7, HOLOL/ ON Nous BoMBARoE/S | su 
ee 9 PSN KE 
NAN rt ) V ù A : LS De À 


NA = AN ne 
> HO! Ho0ra. nov. œ esse) ÈME CRE PRe £ BREL LAVON / 
Z ÿ 5 
ATÈ L NOUS D 








QU'ATIEND-IL POUR 3 
BSATEES LE neo ]! 
LE PLUS SENSATIONNEL 

DE SA CARRIÈRE P.. 


/ 







ET CE CORNCHON DE 
PHOTOGRAPHE , OÙ EGT-IL 2. 


NOUS VOULONS" 
DES" PHOT( 
SOUVENIRS". 













VE REFUSE!..VJ'AI REGU POUR MISSION 
DE _PHOTOGRAPHIER DÉ RESPECTABLES 
PERSONNALITÉS ET NON PAS LA BANDE! 
à DE PIRATES QUE VOUS ÊTES... 


à 
> 





















ALORS, C'EST MOI QUI VAIS FAIRE 
TON PORTRAIT |. ATTENTION! 
LE PETIT OISEAU VA SORTIR... 






HILHILHIL NOUS SOMMES DE 

PETITS _PLAISANTINS... MAIS... 

FINI DE RIRE. TRAVAILLONS 
SÉRIEUSEMENT! 


J'ÉCHANGERAIS VOLONTIERS 
CETTE CAMELOTE D'APPAREIL 





























SUIS-JE BÊTEL..U'ALLAIS FAIRE UNE GAFFE EN 
VOLS PRENANT À CONTRE- JOURIVENEZ DONC 


MA FOI. IL VOUS PLACER DE CE CÔTÉ... 
À RAISON! 





















NOUS Y SOMMESI ET MAINTENANT, 
L_QUE ÇA SALTEL.. 2 


ne 7 












| | LES MAINS EN L'AIRI. E 


N'EN DOUTEZ PASI... 
HALHA!HA!...L'OBJECTIF EST 
DU TONNERRE! SOURIEZ... 

HEU!.. JE VEUX DIRE: 




















= TIREZ PAS SUR "APPOCAMPE". 1: 


ENT QE RIREL. PLUS UN à. LAS SAUVE Qui PEUTL.. 





SEMALS. C'EST à À 7 
RUE ai COMMANDE... re Ca ie 


























ALLEZI.. ALLEZ... 
PLUS VITE QUE À 
Al... BANDE 


_'D'ENDORMIS!.. 
— 















































PAGE 24 


SPIROU 

















































LE PREMIER 
CROISÉ DU MONDE 


1) Dans toute l'histoire de l'antiquité, l'âne, ce gentil cousin 
du cheval, devenu bien rare dans nos campagnes, a joué, 
qu'on s'en doute, un rôle militaire et stratégique important. Lors- 
que deux armées se trouvaient en présence et que l'une d'elles, 
affaiblie, se voyait) dans l'obligation de quérir ses réserves, il 
ne fallait pas que le camp opposé évente cette infé 
importait-il de laisser régner dans l'enceinte militai 
comparable à celui que causaient les soldats provisoirement en 
retraite, Pour ce faire, on amenait les ânes. On les liait devant 
un baquet d'eau et de bonnes bottes de foin. Au bout d'un 
certain temps, les bêtes, qui ne pouvaient atteindre ni le boire 
ni le manger, commençaient à braire, faisaient bon vacarme et 
un piétinement qui s'entendaient à des lieues à la ronde, jusqu'à 
ce que les réserves viennent ou que les fuyards soient suffi- 
samment loin. 

Au cours de l'histoire, l'âne a toujours joué de ces rôles 
modestes, effacés, mais indispensables, On peut dire qu'il est le 
premier croisé. Il porte sur l'échine une sorte de croix qui lui 
vint, dit-on, lorsqu'il transporta Jésus et la Vierge Marie vers 
l'Egypte, et que ses descendants ont gardée. On lui attribue 
de la bêtise, A vrai dire, il est plutôt têtu et casanier. Un rien 
le contrarie, et encore un rien qui fait partie de ces chos 
qui ne peuvent agacer et déprimer que les maniaques. Si donc un 
pépin de ce genre arrive (par exemple, sa charrette est un tout 
petit peu plus chargée à droite), rien à faire pour le décider à 
avancer. On l'a toujours tellement cru bête qu'au moyen âge le 
bonnet des fous comportait deux longues oreilles à l'image des siennes et que, de nos jours, 
le « bonnet d'âne » sévit toujours dans nos écoles. 

On raconte cette histoire, qui fit fureur lors de la première guerre mondiale: Un 
général de brigade allemand, pendant l'offensive de Hartmannskopf, en Alsace (c'était un 
commandant de secteur), vit aux avant-postes d'observation une corvée de la Territoriale 
Française amenant à dos d'â: des munitions aux batteries d'artillerie. C'était pendant 
l'hiver, et les troupes allemandes étaient fort éprouvées par manque de réserves. Le général, 
voyant la scène, fut stupéfié. Il se précipita sur le téléphone de son quartier général et fit 
cette demande assez ahurissante, à la réception : « Je suis aux avant-postes d'artillerie et 
J'ai besoin de transport pour le ravitaillement d'artillerie. Par Dieu, envoyez-moi des hommes, 
des prisonniers, de la Landsturm (réservistes, vieux soldats), mais surtout di 
laisse à deviner quelle. confusion cette demande créa dans les bureaux de la Kommandatur. 

De nos jours encore, la peau de l'âne ne sert-elle pas, sous forme de membrane dé 
tambour, à réveiller le courage des militaires ? 

2) Nous avons dit l'âne casanier. Cette habitude devait dénoncer, lors de la Révolution 
Françai toute une bande de voleurs de chevaux. Ceux-ci. avaient pris un âne. Si 
braiments permirent de retrouver facilement leur repaire. Dérangée dans ses habitudes, la 
bête s'était mise à crier sans arrêt, jusqu'à ce que son gite provisoire fût découvert. 






































NOUVEAU ! 


7 AUJOURD HUI,PAS DE CHRONIQUE 
AUTO/ DE NOMBREUX LECTEUI 
RÉCLAMENT DES ARTICLES 
C'EST CHOSE FAITE, A‘ 
ÉOVEZ_ PATIENTS: 66 
PARAÎTRONT TR: 
POUVEZ _M'AIDER 
SUGGESTIONS AU 


PRÉSENT, 
MIERS ART 





Une première manche perdue. 


Lorsque, l'année passée, plusieurs pays européens (et notam- 
ment l'Allemagne, l'Italie, la Hollande, la Belgique.) durent 
doter leurs forces aériennes de nouveaux chasseurs « Mach 2» 
(c'est-à-dire volant deux fois plus vite que le son), on assista 
À une belle empoignade ! 

Les candidats ne manquaient pas. 

11 y avait le Grumman « Tiger». Bel avion, mais essentiel- 
lement désigné pour l'emploi à bord de porte-avions... Il fut vite 
éliminé, 

L'English Electric «P-One» Lightning, affreux bolide qui 
équipe la RAF, ne resta pas plus longtemps sur les rangs. Ii 
n'était pas précisément original. 

Beaucoup plus sérieuse apparut la candidature du SAAB « Dra- 
ken », ce merveilleux chasseur suédois « double-delta ». Il allait 
très vite, atterrissait court et, décollait de même. Mais il eût 
été indécent d'équiper les pays de l'OTAN d'un avion provenant 
d'une nation qui n'en fait pas partie. Seule la Suisse, de ce fait, 
s'intéressa done encore au « Draken »… pour finalement l'aban- 
donner à son tour 








Restaient quatre concurrents : 

— Le Republic F-105 « Thunderchief». C'est le plus lourd 
monoplace construit à ce jour. Il est puissant, rapide. mais 
avant tout chasseur-bombardier. Or on désirait un appareil 
«polyvalent» qui fut à la fois un bon intercepteur et capable 
d'attaques au sol. Et puis, ce F-105 revenait très cher. Il ne 
restait qu'au « Thunderchief» qu'à équiper quelques escadrilles 
américaines stationnées en Allemagne pour figurer sur notre 
continent. Ce qui fut fait. 

— Le :Northrop «Freedom Fighters eut de nombreux et 
ardents protagonistes. Cet élégant petit biréacteur était sûr, bon 
marché, spécialement étudié pour un emploi européen, simple à 
l'entretien. Mais il ne dépasserait que difficilement Mach 15 
(£ 1.700 km.-h.). C'était trop peu ! Recalé, le « Freedom Figh- 
ter», en version biplace. sert aujourd'hui d'avion d'entraine- 
ment à l'USAF. Amen. 

Les deux derniers: le Lockheed F-104 «Starfighter» et le 
Marcel Dassault « Mirage IL» se livrèrent la lutte finale. 

Le F-104 avait de grands atouts : records de vitesse et d'alti- 
tude, livraison rapide. Il était déjà en service aux Etats-Unis, 
déjà commandé par le Canada et le Japon. 

Le Mirage n'était, à l'époque, commandé qu'en modeste quan- 
tité par la seule Armée de l'Air Française. On craignait de 
grands délais de livraison. On assurait que son radar CFS 
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PRE 
IRRÉGULIÈREMENT . 
EN ENVOYANT VOS 
BUREAU DU JOURNAL . 
MERCI D'AVANCE ET BONNE LECTURE 













Mi 
SUR L'AVIATION 


re 


«Cyrano» ne faisait pas l'affaire. On trouvait trop court son 
rayon d'action, pourtant allongenble, grâce à des réservoirs sup- 
plémentaires, 

Le F-104 l'emporta. L'Allemagne, puis l'Italie et la Hollande 
décidèrent de le construire en commun. La Belgique dut s'aligner 
sur ses puissants partenaires pour bénéficier, elle aussi, d'une 
partie de cette construction sous licence 

Les nombreux partisans du Mirage se dirent : « Dommage ! 
Encore un avion français qui aurait pu équiper toute l'Europe 
et qui est condamné à la petite série nationale... Affaire classée. » 
Or, moins d'un an après, le Mirage est en train de se vendre un 
peu partout, et les acquéreurs du F-104 commencent à se ronger 
les poings de dépit. 

Quel est cet avion qui 
revanche ? ‘ 


connait aujourd'hui une si belle 


Concurrencé dès sa naissance. 


En 1954, l'Armée de l'Air Française avait émis une série de 
spécifications pour son nouvel « intercepteur léger ». 

Sud-Aviation mit tous ses cerveaux au travail. De leurs cogi- 
tations sortirent deux appareils révolutionnaires : 1: « Durandal », 
un « delta » très expérimental, et surtout le « Trident ». 

Très léger. maniable, simple, ce dernier battait tous les records 
de vitesse (ascensionnelle notamment) grâce à ses deux turbo- 
réacteurs en bout d’aile, renforcés aux moments critiques par un 
gros moteur-fusée installé dans le fuselage. 

La firme Marcel Dassault, de son côté, tablant sur son expé- 
rience en chasseurs aux allures extérieures classiques «qui ne 
cassaient rien », avait préparé en catimini, dès 1952, le Mirage I. 
C'était un «zinc» à aile delta ultra-mince, poussé par deux 
réacteurs Armstrong-Siddeley « Viper » additionné d'un moteur- 
fusée SEPR. ; 

Suivit un Mirage II de mise au point, puis le Mirage III-001. 
équipé d'un réacteur SNECMA « Atar». Le poids de l'appareil 
avait doublé, passant à plus de neuf tonnes. Il était équipé 
d'un cône d'ondes de choc réglable, appelé « Souris », et d'autres 
innovations percutantes.. 

Et ce fut cet «outsider», ce pelé que personne n'attendait, 
qui emporta la préférence, devant l'extraordinaire « Trident ». 
Beaucoup de gens pensent aujourd'hui encore que ce choix 
ne fut pas uniquement dû aux qualités de l'avion, que l'in- 
fluence de Marcel Dassault dans certains milieux fut déter- 
minante, que le «Trident» aurait sûrement battu le «Star- 
fighters dans la compétition européenne. Il y a peut-être 
du vrai dans tout cela, Cela ne diminue nullement la qualité 
du Mirage. 





mme enr 


Ce dernier, avec l'exemplaire II A-01, entrait en pré-série. 
Son fuselage était dessiné «en boutellle de Coca », répondant 
ainsi à la nouvelle erègle des sections» (due à Richard 
Widcomb, du NASA américain, cette théorie aérodynamique, 
en dotant les avions d'une «taille de guêpe» derrière l'em- 
planture des ailes, leur permet de passer beaucoup plus aisé- 
ment le cap des vitesses transsoniques). 

Le pilote d'essai Glavani fut le premier à faire décoller un 
Mirage III, le 17 novembre 1956. Au dixième vol, l'appareil 
atteignait déjà Mach 1,5 en vol horizontal, et cela avec 
la modeste pulssance d'un ATAR G2 à post-combution, de 
4000 kilos de poussée seulement ! 

Le prototype II A-05 fut le premier à être équipé du 
radar « Cyrano »| (éventuellement remplaçable par un radar 
britannique, ë'ailleurs). Le Mirage III B qui suivit était une 
version biplace d'entraînement qui, affecté à une escadrille, 
pouvait remplir sans grandes modifications les mêmes mis- 
sions que celles des monoplaces.… Les siègles furent évidem- 
ment placés «en tandem ». 

Ce fut finalement le Mirage II C qui fut commandé à 
quatre cents exemplaires par l'Armée de l'Air. Trop tard: 
l'avion était déjà battu par le «Starfighter» dans sa compé- 
tition européenne. Et c'est alors que commença le match de 
revanche... 





La seconde et la belle au « Mirage » ! 


Depuis sa victoire, le F-104 « Starfighter» a cénnu quelques 
déboires... 

Tout d'abord, il s'est révélé bien plus cher à l'achat ou à 
la construction qu'il n'avait été prévu. ou promis. En consé- 
quence, la plupart des pays l'ayant adopté ont sensiblement 
réduit le nombre d'escadrilles à équiper de cet avion. 

Ensuite, l'aviation américaine elle-même s'est débarrassée de 
ses F-104 en les fournissant aux escadrilles formosanes de 
Chang Kaï-chek… On prétend que l'US Air Force ne veut 
plus de cet appareil ! C'est sérieux, ça… 

Et c'est ici qu'ont commencé les victoires du « Mirage ». 
Ce fut d'abord l'Etat d'Israël, jadis satisfait de ses « Ouragan » 
et «Mystère», à présent émerveillé de ses « Super-Mystère », 
resta fidèle à Marcel Dassault eh commandant 60 Mirage IN C. 
Puis ce fut la Suisse, qui avait besoin d'un «Mach 2» 
capable d'atterrir « court» dans ses étroites vallées. Le 
SAAB «Drakens, revenant plus cher que le Mirage, fut éli- 
miné. D'où une commande massive. 

L'Inde, la Finlande, d'autres pays encore songent à acheter 
cet étonnant appareil. Mais le coup de tonnerre fut assené 








par cette annonce stupéfiante : l'Australie vient de commander 
des Mirage III, équipés de moteurs Rolls-Royce | 

Que «Téte-en-Bas» (sobriquet de l'Australie) ne commande 
pas d'avions britanniques, c'était déjà une infraction à toutes 
les traditions. Mais qu'elle dédaigne les appareils américains 
pour en commander des français. quelle référence ! 

C'est cela, la revanche du Mirage. La leçon, comprise par 
les autres pays européens, ne bénéficiera plus au chasseur 
français. Mais d'ail trois ou quatre ans, on peut parler qu'elle 
profitera directement à son successeur, le chasseur 4 Mach 3». 
Ou peut-être, plus tôt encore, à son demi-frère, le bombardier 
Mirage IV, qui est actuellement aux essais. Equipé de deux 
Snecma Atar 9, mais destiné à recevoir des réacteurs améri- 
cains J.-75 (et à filer près de Mach 8), cet appareil est 
destiné à porter, à 2.500 km, des charges nucléaires ou clas- 
siques. A défaut de chasseur, l'Europe se donnera-t-elle un 
bombardier français ? C'est bien possible. 





9.730 kilo: e maximu Mach 
2.300 km./heure lafond 000 m. 

d'action 0 km. Course au décoll: 
on:550n Course au décollage, en at! 


50 m. 





J'avais dix-huit ans lorsque j'enten- 
dis pour la première fois la Neuvième 
Symphonie de Beethoven. C'est un 
ami qui m'avait entraîné — sans con- 
viction de ma part — à la conférence 
d'un metteur en ondes de la radio. 
J'ai été tout de suite pris par les 
explications très claires et simples 
qu'il donnait de l'œuvre et surtout de 
l'Hymne à la Joie, Je te souhaite 
pareille découverte. Et dis-toi que 
l'âge ne fait rien à l'affaire. Ton amie 
Minou Drouet s'est éveillée à la Joie 
de Vivre le jour où on lui a fait 
entendre une musique de Bach; 

e avait six ans. 


N’écoute pas. 


Non, n'écoute pas 
la musique pour la 
première fois en fai- 
sant une partie de 
cartes ou en bou- 
quinant un Jules 
Verne ou «Spirou», 
n'écoute pas non 
plus tout un concert 
d'un seul coup. Cher- 
che à entendre des 
morceaux qui répon- 
dent le mieux à ta 
sensibilité propre : 
peut-être es-tu mieux 
à même de compren- 
dre ou de sentir la 
musique moderne de 
Chostakovitch ou de 
Schoenberg que le 
clavecin de Rameau, 
Dis-toi simplement 
que l'un n'empêche 








J'intérieur. 


43, Rue des Culattes 
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des photos 
qui parlent 
et qui vivent... 


Quel étonnant relief! 
Quelle remarquable netteté! 


Voës les réussirez “à coupsür” 


“L'appareil des Jeunes 
Avec le FLASH FEX à conden 





route saison, même de mur et À 


ULTRA-FEX 29,75 \ 
FLASH FEX 49,50 “! 


En vente chez les Spécialistes FEX 


LA MUSIQUE A LA RADIO ET A LA TÉLÉVISION 


pas l’autre. À la radio, il y a tant 
d'émissions consacrées à la musique 
qu'il n'est pas question de les citer 
ici. Rappelle-toi seulement que la RTF 
a consacré une chaine à la musique : 
il s'agit de France 4 Haute Fidélit 
sur la gamme en Modulation de Fr 
quence (que tu ne peux capter que si 
tu as un récepteur récent). Je crois 
que le complément indispensable au 
poste de radio, c’est ton tourne-disque 
(qu'il soit pick-up ou électrophone). 
Au lieu d'acheter le dernier disque 
d'Erwin Lawrence (tu sais: Screw 
Driver ?), utilise la même somme à 
acheter dans une collection à bon 
marché un disque de musique classi- 
que d'un morceau que tu auras en- 
tendu avant à la radio: la Petite 
Musique de Nuit de Mozart, le Boléro 
de Ravel, la Cinquième Symphonie de 
Beethoven, la Symphonie du Nouveau 
Monde de Dvorak, etc. Tu n'en auras 
pas pour plus de 15 NF. Au besoin, 
achète en même temps la partition de 
poche si tu sais un peu de solfège, et 
à toi les plaisirs de la découverte, 
Apprends à distinguer les instruments 
de l'orchestre, lorsqu'ils entrent ou 
qu'ils sortent, les différentes phrases, 
les thèmes, etc. 

Toute cette technique t’enchantera 
comme tu te plais dans la technique 
du jazz. D'ailleurs, bien des musico- 
logues estiment que l'essentiel des 
éléments du jazz se retrouvent chez 
le grand Bach (Jean-Sébastien, à ne 
pas confondre avec ses sept enfants qui 
furent aussi d'excellents musiciens). 
Tu peux aussi apprendre à jouer d'un 
instrument. La _RTF a organisé des 
tournois à l'intention de ceux qui 
savent la guitare, l'accordéon, le piano 
ou le violon. C'est encore un bon 








moyen de découvrir la musique, mais 
ce n'est pas le seul. 


Des émissions d'initiation. 

À Radio-Luxembourg, Raphaël Pou- 
plier le jeudi à 20 h. 45 présente « Mu- 
sique pour les Jeunes » avec la colla- 
boration de grands interprètes tels 
que Samson François, A la télévision, 
Bernard Gavoty, un grand critique 
musical qui cache une grande passion 
pour la musique sous des dehors un 
peu hautains, fait de temps à autre 
des émissions pour les Jeunesses Musi- 
cales de France au cours desquelles il 
présente un grand musicien ou un 
grand interprète. Il a le privilège des 
anecdotes qui fixent les traits d'un 
personnage : à l'entracte d'un concert 
où l'on venait de donner une œuvre 
de Brahms toute, nouvelle, une dame 
du monde se place avec un air de 
défi devant Berlioz qui se trouvait 
à ce concert et lui lance à la figure: 
« Moi, je n'aime pas du tout Brahms. » 
Alors Berlioz lui répondit avec un 
sourire plein de galanterie, mais aussi 
d'ironie: «Mais, Madame, cela n'a 
aucune importance...» 

Mon but serait atteint si avant de 
redire à qui ne veut pas l'entendre 
que la musique t'ennuie (et même un 
peu plus que cela), tu accepterais de 
faire un essai à la loyale. Mais encore 
une fois, n'écoute pas n'importe quoi 
n'importe comment. Il ne manque 
certainement pas de gens autour de 
toi qui te connaissent assez pour 
savoir te faire écouter le morceau 
qu'il faut. EVIVA LA MUSICA.. 


Alain Amiot. 


Commandez 
dès à présent votre 














Dimensions : 
(plié) 
2,50 X 0,42 X 0,09 
(ouvert) 
243 X 1,17 X 0, 
= 


Prix à partir 
de 500 NF 


pour Opérenien 





LYON 7° 





BATEAUX PLIANTS ET RIGIDES PREFABRIQUES 


(Brevets français) 


Encombrement 
réduit. 
>. |renue à l'eau 
= parfaite. 
©Ù Sécurité 
par caissons 
À de flottaison 


à ou réserves 


Demandez la documentation SP c. 2 timbres 
Ci: FRANÇAISE MEISSONNIER 
23 bis, Quai d'Austerlitz, PARIS (13°) 
BATEAUX VISIBLES TOUS LES JOURS 
Possibilité de … détaxe Mer » (nous consulter). 
Vente en Suisse : 


- Tél, POR. 05.59 


Otto Baumann - Bahnhofstrasse 5 
Oberrieden-Zurich. 





LA CHRONIQUE 


SPORTIVE 
DE JEAN CORHUMEL 


PARIS-BREST ET RETOUR, 
LA PLUS LONGUE COURSE 
DU MONDE, 
A LIEU TOUS LES DIX ANS. 


Lorsque, voici bientôt trois quarts de 
siècle, le sport prit son véritable. essor, 
ce sont les compétitions d'endurance qui 
connurent le succès le plus vif. 

Nous eûmes dans le domaine de la 
course à pied des épreuves du type Pari 
Belfort et Paris-Toulouse. On organisa 
même, à Londres notamment, des « Six 
Jours » pédestres. De même, en cyclisme, 
ce sont les courses de grand fond qui 
lancèrent « la petite reine ». Sur piste, 
les « Bols d'Or » (24 heures) suscitèrent 
l'enthousiasme, cependant que sur route 
les « ville à ville » frappaient les ima- 
ginations. 

Aujourd'hui, les goûts du public ont 
sensiblement évolué, en ce domaine comme 
en tant d’autres. Le sport se place de plus 
en plus sous le signe de la vitesse. Il 
n'empêche que l'homme de la rue est 
toujours impressionné par les épreuves qui 
exigent d’exceptionnelles qualités d’endu- 
rance, d'autant que celles-ci sont devenues 
fort rares. 

En fait, 








au calendrier international 


cycliste, nous n'avons plus que Bordeaux- 
Paris, dont la formule particulière (entraf- 
nement des concurrents par des dernys) 
limite fatalement le nombre des partici- 
pants, et Paris-Brest-Paris, la course qui 
ne se dispute que tous les dix ans! 


SEPT FOIS DE) 

C'est en 1891, douze ans par conséquent 
avant la création du Tour de France, que 
Paris-Brest-Paris fut mis sur pied pour la 
première fois. 

Relier la Ville Lumière au grand port 
breton et regagner Paris, cela représente 
environ 1200 kilomètres, 11 y a soixante- 
dix ans, cela sembla une gageure que 
de lancer des vélocipédistes juchés sur de 
lourdes machines ‘en une telle aventure. 
Les routes étaient mauvaises et les scepti- 
ques étaient nombreux, 

— Votre course se terminera avant même 
le virage à Brest, faute de concurrents, 
dit-on au promoteur de l'entreprise, le 
journaliste Pierre Giffard. C’est de la folie 
pure et simple. 

Cette folie, à 
pour  l'accomplir. 
parvinrent au terme de l’entreprise. 
un délai de dix jours, 

Le vainqueur se nommait Charles Ter- 
ront. Parti prudemment, il avait laissé son 
adversaire n° 1, Jiel Laval, s'échapper. À 
Brest, Laval avait cinquante minutes 
d'avance, mais il devait bientôt payer ses 
efforts et Terront le passa irrésistiblement, 
effectuant le parcours en 71 h. 22, soit à 
la moyenne de. 16 km, 814. 

Dès cette première édition, il avait été 
annoncé que Paris-Brest et retour serait 
décennal. et c'est un peù compréhensible, des entre- 

— On ne peut imposer tous les ans une Prises moins exigeantes, moins rudes.… et 
telle tâche à des coureurs, avait expliqué * d'un rapport plus certain, 
l'organisateur. De sorte que si les candidats n'étaient 

En 1901 — le cyclisme sortait de son pas assez nombreux, ou d'une qualité suf- 
moyen âge — la course se déroula à un fisante, il se pourrait fort bien que les 
tout autre rythme que dix ans aupara- responsables annulent leur épreuve. 
vant. Le triomphateur, Maurice Garin (futur Est-il besoin de dire qu’on souhaite qu'il 
vainqueur du premier Tour de France), n’en soit rien. Même anachronique, et'peut- 
couvrit la distance en 52 h. 11 (moyenne être même en raison de son anachronisme, 
22 km, 995). Celui que l'on surnommait  Paris-Brest et retour constitue, en effet, 
« le petit ramoneur » précédait deux autres un véritable monument du sport cycliste, 
grands champions de l’époque : G. Rivierre un monument qu'il serait navrant de voir 
et Aucouturier. jeter bas... 





En 1911, Emile Georget triompha devant 
Octave Lapize — le Louison Bobet d'avant 
la première guerre mondiale, En 1921, le 
Belge Louis Mottiat battit Eugène Chris- 
tophe « le vieux Gaulois », tandis qu’en 
1931, c'est un Australien, véritable phéno- 
mène de résistance, Hubert Oppermann, 
qui inscrivit son nom au palmarès. Le 
vélo mène à tout : Oppermann aujourd’hui 
est député au Parlement de Canberra ! 

1941. C'est la guerre. Pas question, bien 
entendu, de «P,B. P.», puisque Brest 
se trouve dans une zone interdite, Ma 
dès la Libération, on songe à un Pari: 
Brest hors-série destiné à remplacer l'éd 
tion de 1941. Nous sommes en 1948. Deux 
Belges arrivèrent ensemble au Parc des 
Princes. Ils avaient roulé si vite que les 
portes du vélodrome n'étaient pas ouvertes. 
Albert Hendrickx battit son compatriote 
dans l'avenue menant 


















se trouva 206 coureurs 
Quatre-vingt-dix-neuf 

dans Neuville au sprint. 
au stade, 

En 1951, enfin, le petit bouledogue Mau- 
rice Diot s'imposait devant Muller... à plus 
de 90 km. de moyenne. 

Le huitième Paris-Brest et retour doit 
être disputé le 23 juillet prochain, Ce n'est 
pas sans hésitations, du reste, que là course 
a été maintenue, Son organisation est fort 
onéreuse et, il faut le dire, elle n'emballe 
que modérément les routiers actuels, Ceux- 
ci sont tellement sollicités qu'ils préfèrent, 
































11 nous manque la Suède, 
l'Albanie et l'Htalie ! 
À Par contre nous avons 
Donne-les moi, 4" Roumanie. 
tu vas voir. 


Avez-vous celui de l'Ifalie? 





en mains. 


Tes collections s'agrandissent, les DRAPEAURAMA se complètent. 


Tous les jeux deviennent possibles ! 


Comment? Vous ne possédez pas encore votre DRAPEAURAMA? 





Mais alors hâtez-vous ! oui 


il vous réserve une sensationnelle surprise ! Un magnifique album 


illustré gratuit ! 


métal laqué et qui tient debout 





SSSR 


J : e 
M5 
\ 
manie contre celui de UMA î # 


la Suède, ça marche ? É Tiens, je te doi 


- et celui du Portugal, de l'Irlande, de la Pologne? 


Bleus, jaunes, rouges, les drapeaux de l'ALSACIENNE passent de mains 


Avec chaque paquet de PETIT-EXQUIS un drapeau en 












Dans toutes les villes, 
dans tous les villages, 
les drapeaux 
l'ALSACIENNE 
sont le centre 

des conversations. 


à 


Ni] 









Ça y est, j'en rapporte * 2’ 

et dans le prochain paquet 

de PETIT-EXQUIS je parie 

que nous trouverons l'Italie ! 
on 

\ 


\ 


= y 


6 
L 


“2 Roumanie contre le 
drapeau de l'Albanie, tu - 
fais une affaire ! Li 


x 


ça m'arrange, 
je l'échange. 


F= 


LD 
PHOTOS : G. SOULET qu me mm om on on ln no om oo mo 
! et à retourner à 1 
[ L'ALSACIENNE-BISCUITS wi 
ll MAISONS-ALFORT (Seine) ! 
D NOM et PRÉNOM : ! 
Û ADRESSE - 
âtez-vous de renvoyer le petit bon ci-joint: D VILLE DÉPT ll 
U Désire recevoir le ‘DRAPEAURAMA'" DRAPEAUX 
q D'EUROPE, Je joins dans mon enveloppe 8 timbres neufs g 
à 0,25 NF. (Attention ! Tout bon sans timbres sera consi- 
1 déré comme nul). 1 


CONNAISSEZ-VOUS LE JEU DES 
DOMINOSP OUI, SANS DOUTE. 
MAIS LE CONNAISSEZ-VOUS BIEN? 


C'ESTCE QUE NOUS ALLONS VOIR, 





(| VOICI UNE PARTIE DÉIA ENGAGÉE. POUVEZ-VOUS DÉTERMINER, 
LEN MOINS D'UNE MINUTE, COMBIEN DE DOMINOS MANQUENT. 
AL: ENCORE, ET LESQUELS® 











ll BRAVO,SI VOUS AVEZ REUSSIUNE AUTRE COLLE, À PRÉSENT! 

ÊLE JEU CONSISTE À RÉALISER UN CARRE PLEIN ET PARFAIT 

2 L'AIDE DU PLUS GRAND NOMBRE POSSIBLE DE PIÈCES D'UN 
SEU DE DOMINOS COMBIEN ALLEZ-VOUS EN UTILISER 











NE TERMINER, RÉFLÉCHISSEZ BIEN... 5/ VOUS 
« ADDITIONNEZ LES POINTS DE CERTAINES PIÈCES, VOUS 
VOUS APERCEVREZ QUE CERTAINES ONT UNE VALEUR 
IDENTIQUE PAR EXEMPLE: 3/2 = ©]s OU ENCORE 4/4 
CES TROIS PIÈCES VALENT 5 POINTS CHAÇUNE AU 
TOTAL, VOICI DONC TROIS DOMINOS DE MÊME VALEUR. 
YA-T-lL MOYEN DE FAIRE MIEUX 











=: vous N'AMEZ PAS VOUS CREUSER LA 
Î| TÊTE, LES RÉPONSES $E TROUVENT A LA 
I PAGE 39 e 


CHRYPAGE - 
Cu:0.390. 








Gaston «æ pe, 


eu BEN 7 IL CLyes VOILA' MONSIEUR DE MESMAEKER : NOUS POUVONS ..MAIB_ PUISQUE VOUS M'ASSUREZ QUE 
À CLEF MAINTENANT 7/ REPRENDRE LA CONVERSATION SANS PLUS CRAINDRE | LES INCIDENTS DONT JE SVente | 
LES GÉNEURS... RÉGULTERENT D'UNE SÉRIE 


DE HASARPS MAL! / 
VE PUIS DONC, ÉOLENNELLEMENT … 
LE 





VOUS M/EN VOVEZ RAVIT 
CAR JE VOUS AVOUE QUE MA 
PATIENCE AVA IT ATrBINT 6À 
DERNIÈRE LIMITE. 








60 CES TROP FAMEUX £ ne 
— TU 
CONTRATS ES ce TRS 
QUAND TU PARLES 
LA BOUCHE PLEINE 7 
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LES. PLUS BELLES 


HISTOIRES DE ANDROCLES ET LE LION 


L'ONCLE PAUL 








— 
PROTÉGEZ LES ANIMAUX, GARÇONS. 
ET SONGEZ-V:ILS N'OUBLIENT 
JAMAIS CEUX QUI LES AIMENT. 
L'AVENT € D'ANDROCLÈS EN EST REA 
ELLE N'EST PAS UNE LÉGENDE. AT 2 
DNERREÈVES APION, QUI L'A RAPPORTÉE, cuis | 
PRETEND EN AVOIR ÊTÉ z 
TÉMOIN. 























AU DÉBUT DE LÈRE CHRÉTIENNE, 














IL FUIT/ #4 
À ALEXANDRIE.. 
AVEC MOI / 
IL N'HONORE PLUS NOS DIEUX. RATTRAPONS - 
IL S'EST RALLIÉ AUX 


PARTISANS DE CE 
À CRUCIFIÉ / 


ANDROCLÈS 2 





CHRÉTIEN! 




















DES ENNUIS, ON AURA TOUT VU, MON CHER APION EST UN SAVANT. IL SE PASSIONNE 
ANTHÈS? J” APION/ CE JEUNE ESCLAVE POUR L'HISTOIRE NATURELLE... 
af EN QUI J'AVAIS LE PLUS DE j ue 
CONFIANCE... CHRÉTIEN à 
JE N'EN VEUX PLUS CHEZ MOI/ AUTANT QU'IL LE 
JE TIENS À RESTER L'AMI DE FAUDRA. J'ÉTUDIE COMBIEN Ÿ: 
RÔME... ET TOI® VAS-TÙ DE TEMPS ILS PEUVENT 
> CONTINUER LONGTEMPS À RESTER SANS 
LOGER PARMI MES 
DROMADAIRES? 


ME 
PAS PÉRIR DE 


é é es SOIF / 
“ 


FE 3 
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D LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONC 





PENDANT CE TEMPS, ANDROCLES. 


ILS VONT ME 
REJOINDRE... LA 





UN MOMENT PLUS TARD... 








a 






B7” ADÛSE 
DIRIGER VERS 
LE GUE... 
à. PARICI/ 











CE JONC M'A PERMIS 
DE RESPIRER... ILS 
S'ÉLOIGNENT... RESTONS 
CACHÉ ICI. LA NUIT, JE 

GAGNERAI LE DÉSERT... 











£ 
SOLEIL SE 
LÈVE. LE DÉSERT LT UNE 
CAVERNE...ME 
VOILA' SAUVÉ. 
MOMENTANEMENT. 
DU MOINS... 

















D'UN LION/ 
JE SUIS 








CEPENDANT CE N'EST PAS DE 
COLÈRE QUE RUGIT LE FAUVE, 
MAIS DE DOULEUR... 





QUE © LE MALHEUREUX!/ 

IL A POSÉ SA PATTE SUR UNE 
ÉNORME ÉPINE. IL N'EST PAS 
PARVENU 4 S'EN DÉBARRASSER. 
ELLE LE BLESSE CRUELLEMENT... 

















[RoucemEnT. dE NE 
TE VEUX PAS PE MAL... 
401$ GENTIL / JE VAIS 
TACHER DE TE 


LV'ENLEVER.. 


| ET COURAGEUSEMENT, LE 
JEUNE ESCLAVE DÉLIVRE LA 

| BÊTE DE CE DARD MEURTRIER 
ET LA PANSE. 


L- E 


BIGRE/ QUE TA LANGUE EST 
RAPEUSE/ NE TE CROIS 
SURTOUT PAS OBLIGÉ DE ME 

DÉVORER POUR ME REMERCIER | 























ANDROCLES ET LE LION 


L'ENFANT ET LE FAUVE DEVIENNENT AMIS!ILs | |p/X ANS plus TARD, A ROME, DANS LES CATACOMEES| 
CHASSENT ENSEMBLE ET BOIVENT À LA MÊME OÙ LES CHRÉTIENS COMMENCENT 4 SE REUNIR 


DÉCIDE DE GAGNER LA CÔTE ET DE 
REPARTIR VERS LA VIE... 


SOURCE. TROIS MOIS PLUS TARD, ANDROCLÉS | EN SECRET... 
| 


BPRLERTE 


LES SOLDATS/ 


TÂCHONS 
DE LEUR 
ÉCHAPPER, 
À ANDROCLES/ 


re encre 
ADIEU, ÉPINUS/ 
CONTINUE À VIVRE 
LIBRE DANS TON 
ROYAUME 














TOUTE RÉSISTANCE EST INUTILE/ 
L'EMPEREUR A INTERDIT VOS RÉUNIONS. 
VOUS ALLEZ APPRENDRE CE QU'’IL EN 
COÛTE À MARERSS ES 








[CET EMPEREUR, C'EST CALIGULA, SA DEMENCE 
|LE POUSSE AUX PIRES CRUAUTES... 


S'ASSEMBLENT DANS 
LA NÜIT DES CATACOMBES? 
QU'ILS LE FASSENT EN PLEIN 
JOUR! AU CIRQUE /EN 
PÂTURE AUX 
FAUVES... 

















POURQUOI 
NOUS AT-ON AMENÉS 
ICIŸ QUE VONT-ILS 
g FAIRE DE NOUS, 
_ ANDROCLÉS © 
SÜREMENT 
RIEN DE BON/ 








ON EST EN L'AN 40 OR, JUSTEMENT, CETTE 
ANNÉE-LA, ALEXANDRIE À DÉLÉGUÉ 
APION À CALIGULA, 





SOUDAIN LES SPECTATEURS SE DRESSENT. LES LIONS 
ONT ÉTÉ LIBÈRES DE LEURS CAGES. ILS REMONTENT 
DES FONDS DU CIRQUE ET BONDISSENT DANS 
L'ARÈNE. FRAPRES PAR LA LUMIÈRE, ILS 

| HÉSITENT UN MOMENT... 






















ONTE DIT FÉRU D'HISTOIRE 
NATURELLE, APION. TU 

VAS POUVOIR TE RENDRE 
COMPTE COMMENT 
LES LIONS DÉVORENT 
LEUR PROIE!/ 






en L'EMPEREUR 


NOUS A JETES 
AUX LIONS/ 








Î0CE N'EST QU'APRÈS L'AVÈNEMENT DE 
INÉRON EN 54 QUE COMMENCÉRENT LES 
[GRANDES PERSÉCUTIONS DE CHRÉTIENS. 













LES PLUS BELLES 
HISTOIRES DE 
L'ONCLE PAUL 






ANDROCLES ET LE LION 





EUX SE DÉTACHE DES AUTRES, 
S'ÉLANCE EN RUGISSANT.. 


PUIS LE PLUS MAJESTUEUX D'ENTRE) 


SOUDAIN LE FAUVE S'ARRÊÈTE, 
SROGNANT DOUCEMENT, 
BATTANT DE LA QUEUE... 


ETANDROCLÉS.. 








MOI 
MONTRONS AUX 











ROMAINS COMMENT 
LES 














SORTES DE DÉMONSTRATIONS 
D'AMITIÉ... 


A' LA STUPEUR DE TOUS, IL SE MET. 
A'PRODIGUER A'ANDROCLÉS TOUTES| 


LE ROI DES ANIMAUX FAIT VOLTE-FACE, #” AVEZ-VOUS 
IL INTERDIT À SES CONGENÈRES VUS CE 
L'APPROCHE DES CONDAMNÉS. SUR N CHRÉTIEN À 
LES GRADINS, C'EST L'AHURISSEMENT, PARLE AU 
L'ENTHOUSIASME... 

















ET ANDROCLÉS NARRE SA 
FUITE DANS LE DÉSERT ET 
COMMENT IL SOIGNA CE LION... 






T'APPELER 
ANDROCLÈS® 


MAIS 
DE ME SOUVIENS DE 
D! N'ÉTAIS-TUÜ PAS 
ESCLAVE À 
ALEXANDRIE 
CHEZ MON AMI 
ANTHÈS® 









VOILA POURQUOI 
IL CHERCHE À 
NOUS SAUVER... 








SON RÉCIT SE PROPASE DE 
GRADIN EN GRADIN. IL ÉMER- 
VEILLE LES SPECTATEURS... 














ALORS, CALIGULA... 


QUI! JE SUIS FOU. MAIS PAS 
ENCORE ASSEZ POUR NE PAS 


AI 

HISTOIRE...JE NE ME MONT 

RAI PAS AUJOURD'HUI PLUS 

CRUEL QUE CE LION. QU'ON 
LES LIBÈRE TOUS / 





PPRÉCIER LA BEAUTÉ DE Eu 


TOUJOURS À LA RECHERCHE 
DES ASPECTS MERVEILLEUX 
DE LA FAUNE, APION ECRIVIT 
CETTE HISTOIRE AULU-GELLE 
LA REPRIT AU II SIÈCLE. 
C'EST PAR EUX QUE CE LOIN- 


ET AMÈNE TON AMI/JE 
TE LÉ DONNE. 


MERCI, 
CÉSAR! JE LE 
RAMÈNERAI DANS 











SON DÉSERT [TAIN ET MAGNIFIQUE EXEMPLE 
NATAL... À [DE RECONNAISSANCE ANIMALE 
1] [EST PARVENU JUSGU'A NOUS. 
à E W = 
5 
| 
UMP VIVE 














QUESTIONNEZ... LE FURETEUR VOUS RÉPONDRA 


Comment fabriquait-on arcs 

«t flèches au moyen âge? 
(Daniel Richard, St-Etienne, 
Loire.) 





| L'arc, l'une des plus ancien- 
nes armes offensives connues 
(et aussi l'une des premières 
armes à jet), se retrouve chez 
les peuplades les plus primi- 
tives. Il était en corne, en 
| bois, en acier. 


IL fit sa véritable entrée au 
moyen âge avec une ordon- 
mance de Charlemagne prescri 
vant que tout soldat soit muni 
d'un arc, de deux cordes (une 
de rechange) et de douze flè- 
ches. L'arc, en bois ou en 
acier, se perfectionna très 
vite, pour devenir l'arme puis- 
sante et précise qu'il est au- 
jourd'hui encore, La corde 
était en chanvre, cirée pour 
la rendre solide et lisse. 

La flèche, qui pouvait 
dteindre un bon mètre de 
long, était empennée de plu- 
mes, encochéè à l'arrière et 





armée à l'avant d'une pointe 
de fer triangulaire et souvent 
«barbelée» (c'est-à-dire gar- 
nie de crochets qui rendaient 
fort difficile de la retirer de 
la blessure). 

Un bon archer, utilisant un 
arc (pas nécessairement «en 
bois d'if) de 25 kilos de 
puissance, peut abattre à cin- 
quante mètres un cavalier 
lancé au galop. Les flèches 
n'étaient arrêtées que par les 
meilleures armures. 

L'arbalète, qui dominait 
l'arc dans les sièges en raison 
de sa portée, sa puissance et 
sa précision supérieures, fut 
surclassée nettement sur les 
champs de bataille en raison 
de la lenteur de son tir: on 
expédiait cinq flèches d'arc 
en moins de temps qu'il n’en 
fallait pour décocher un « car- 
reau » d'arbalète... 


Comment fonctionne une 
catapulte sur un porte-avions ? 
(Michel Treulisse, Frameries, 
Hainaut.) 


Tous les porte-avions mo- 
dernes sont équipés de cata- 
pultes à vapeur. Ces mécanis- 
mes consistent en un puissant 
piston, lequel subit une énorme 
poussée de vapeur. Lorsqu'on 
débloque le piston, celui-ci 
s'élance en avant, poussant 
vigoureusement l'avion qui a 
été placé devant lui. Les cata- 
pultes du «Forrestal» font, 


DE LA BOUE 


MENT EXTRAIT-ON LE PÉTROLE P 


Dune 
L'EXTRE 
DANS UN DES 


Fe 


ATTAQUE LA 


GRAISS 
EMPLOIE DE LA BOULE. 





ŒMME TU LE SAIS, ON CREULE LE 50L, 
POUR ATTEINDRE LE PÉTROLE, À L'AIDE 
DE FOREUSE SPÉCIALE DONT. 
ITÉ S'APPELLE LE TRÉPAN. 
PROCÉDÉS MODERNES LE 
PLUS APRÉCIÉ. , LE TRÉPAN QUI 
RÔCHE EN TOURNANT ET. 
EN S'AIDANT D'UNE MOLETTE, À BESCIN, 
EN OÙ TRE, D'ÊTRE CONTINUELLEMENT. 
| COMME LUBRIFIANT, ON 


Lorsque vous questionnez le Fureteur, envoyez-lui 





de cette manière, décoller des 
appareils de 50 tonnes! Celles 
du +< Clemenceau » ont une 
puissance de 20 tonnes. Après 
chaque catapultage, le piston 
est ramené en arriére, et une 
nouvelle pression de vapeur 
le «charge» pour l'appareil 
suivant. 


A quelles dates parurent les 
valses suivantes? (Serge 
Chirinsky, Bizerte, Tunisie.) 





De Strauss : «Danube bleu», 
1867; «La Forêt viennoise», 
1868; «La Valse de l'Empe- 
reur », 1888 ; « Sang viennois 
1871 environ ; «Vie d'Artiste», 
1867; « Aimer, boire et chan- 
ter», 1869; «Roses du Sud», 
1880. 

La valse extraite de la Séré- 
nade pour cordes en ut ma- 
ue op. 48, de Tchaïkovsky : 


J'ai vu le film «Alamo». 
Cette histoire est-elle vraie ? 





Les personnages ont-ils existé ? 
Et que s'est-il passé après la 
victoire des Mexicains ? (J. C. 
Lewin, Lille, Nord.) 


Alamo a existé. Davy 
Crockett et ses compagnons 
aussi, Ils sont morts héroïque- 
ment dans la vieille mission 
fortifiée, sous l'assaut des 
7.000 hommes de Santa-Ana. 

Mais ils furent vengés. Peu 
de semaines plus tard, une 
‘solide armée envoyée par les 
Etats-Unis battait Santa-Ana 
à plate couture. Plus tard, elle 
envahit le Mexique et le con- 
traignit à céder définitivement 
le Texas, la Californie, le 
Nouveau-Mexique,  l'Arizona 
et les territoires plus au nord. 
C'en était fait de la domina- 
tion mexicaine... mais aussi de 
l'existence indépendante de 
l'Etat du Texas, le Lone Star 
State (Etat d'Une Etoile) si 
pittoresque. 


LE FURETEUR ne répond 
pas aux questions de con- 
cours. D'outres demandes du 
nre « donnez-moi l'adresse 
du vendeur de pétunias pro- 
che de mon domicile »... I 
fout que vos questions soient 
susceptibles d'intéresser les 
autres lecteurs de «Spirou» ! 





QUELLE 


QUAND UNENAPPE DE PÉTROLE EST. 
ATTENTE ON POMRE CEtLE CI FAR LE TRE. 
8Pe JAILUT ALORS À LA SURFACE, 
DE LUI-MÊME. j 


Housse 
"à 





: vos nom, adresse et photo! 
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1285, Serge DONNAY, Petit-Rechain… (Liège): Paris, aimant le 
théâtre et le cinéma (15-16 ans). 
1286. Johan DE BUDT, Gand: France. 

Les lecteurs dont les noms suivent cherchent des correspon- 1287. Jean-Louis PERRICHON, Asnières (Seine) : Espagne (18 ans) 
dants. Si vous voulez entrer en contact ovec l'un d'eux, envoyez- 1289, Martine LAMY, Huy (Belg): Angl-Pays-Ba$ (11-14 ans). 
nous votre message sous enveloppe fermée. Au lieu de l'adresse, 1239 Gudrun VAN WAES, Staden (Belgique) : France (16 ans). 
inscrivez simplement le numéro d'ordre du destinataire. Mettez 1299. Michel NGUYEN-DUCTRI Saigon (Vietnam): un cor 
le tout sous une autre enveloppe à notre adresse. Nous nous R 
chorgeons du reste. Donc, on demande des correspondants en. EEE (OL 

1291. Claude NICOLAS, Caromb (Vaucluse) : France (11-12 ans). 
1292. Paul DE MESMAEKER, Bruxelles: (17-20 ans). 














EUROPE. 1293. Mohamed Ali SEFFAR, Marrakech (Maroc). 
1294. Jean-Yves BOISSELIER, Nantes (LA): Espagne, s'intéres 

1281. Jacques BARNAVOL, Ajaccio (Corse): sauf France et sant aussi à l'automobile (16 ans). 
Belgique, parlant soit français, soit anglais (15 ans). 1295. Paula BAULIEU, Rivière-du-Loup (Canada) : aimant le sport, 
. Bernard DEBIE, Thann (Haut-Rhin): France (15-16 ans). la musique, la peinture et écrivant le français (16-18 ans). 


. Dany GALLET, Bazas (Gironde) : Espagne (17 ans). Gueye AMADOU, St-Louis (Sénégal) : Belg.-France (13 ans). 
. Georges GOUREMAN, Tourlaville (Manche) : Belgique. aimant . Michèle LE LEU, Namur: Belgique, aimant les sports, le 
lé sport et la musique moderne. cinéma (18-17 ans) 








aites.-les courér 
MOUS OFFRENT 7 pr Ge 


UN BOLIDE de COURSE AVEC SON PROPULSEUR 


DANS CHAQUE DOUBLE PAQUET DE 


20 GAUFRES CITRON et 
20 GAUFRES FRAMBOISE ve nés fadiruet ST 


Æ uooktes PLASTIQUE DE COULEURS DIFFÉRENTES 
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Kodak 


Brownie Flash 


paquets de 
Cartes de Visite 








Ou ter Mai au 81 Décembre 1951, chaque semai 
ah" et 100 Paquets de cartes de visile seront répartis entre les participants et 
atitibués aux auteurs deu 125 meilleures réponses de la semaine. 








La répartition des prix sera faite chaque semaine au prorata du nombre de réponses 
reçues dans chaque série. 


Ces Jeux figurent sur des grilles-clés semblables à c 
de recopier pour concourir à la répartition hebdomadaire du 

















it suffit de remplir ou 
 Spontex. 


Dans chaque série, le classement établi par un jury pré 
tiendra compte de l'exactitude des réponses, du soin, dé 
artistique de l'envoi. Les décisions du Jury seront san: 
ex-mquos éventuels, il leur demandera de réaliser un dessi 


Les éléments nécessaires au classement des réponses ont été déposés chez Maitre 


Lesage, huissier, 23 rue de Cléry à Paris. En nous envoyant une réponse chaque 
fier le 31 décumbre 1961, vous pourrez concourir à plusieurs répartitions de 














cadeaux 





Voici notre jeu: Bullctin-réponse à découper el à envoyer à : Jeux Spontex, 1, rue Saint-Lazare - Paris 9 
Voici 12 dessins numérotés, trouvez les jumeaux : AE RE 
1 Quels sont les numéros de ceux qui ne présentent aucune difié- E Le asc Suraces ge 
rence entre eux ? 

2 Classez dans l'ordre décroissant les 4 dessins qui présentent le 
plus grand nombre de différences. 

3 Un des éléments d'un dessin est dans-une position impossible. f bar debate 
Quel est le numéro du dessin et quel est cet élément ? S pr ps 





Prénom 





Adresse 

















Demandez d'autres jeux à votre dépositaire Spontex 
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LES AUGURES 
DU TEMPS. ls 


ALAIN MASSIN 








Même type de temps. Il faisait chaud. Le ciel intégralement 
serein donnait l’envie de partir tout de suite en vacances. Pour 
| le lendemain, même type de temps annoncé. Exactement ce qu'il 4 “ 
| nous fallait pour réaliser ce reportage à l‘Institut Météorologique. 

| Même type de temps. Et comment ! Nous y sommes, à l'Institut. 
Et il pleut. Une sale pluie froide et drue, agrémentée d'un vent 
généreux qui souffle en rafales. Penauds, Massin et moi, nous 
nous observons. Lui cherchant à préserver comme il le peut 
ses appareils. Moi pestant contre la fantaisie des prévisions. 
Même type de temps ! Ruisselants, nous nous engouffrons dans 
le complexe de bâtiments, bien décidés à dire son fait au petit 
Plaisantin auteur du bulletin météorologique de la veille. 











h 


LES AUGURES 


DU TEMPS 





Nous le découvrons au second 
étage, dans un bureau douillettement 
chauffé, Les gouttes d'eau s'écrasent 
sur la large baie. Oui, c’est bien lui 
qui a fait lancer sur les ondes ce 
communiqué optimiste Même type 
de temps! 


La météo avait raison ! 


A peine lui avons-nous fait part 
de nos griefs que notre interlocuteur 
se met à rire. Non, il ne s'est pas 
trompé. Si quelqu'un est dans l'er- 
reur, c'est nous. Et il entreprend de 
nous le démontrer, preuves à l'ap- 
pui. Que dit le fameux bulletin ra- 
diodiffusé la veille ? «… Que les mas- 
ses d'air instable provenant du com- 
blement de la dépression située au 
large de l'Irlande continueront à 


qui prennent la peine de s'adresser 
aux spécialistes du temps avant d'en- 
treprendre un voyage de week-end 
ou l'engrangement de leur récolte. 
C’est que, tout doucement, la science 
météorologique fait des progrès. Cer- 
tes, il arrive encore que les prévi- 
sionnistes,_ comme on les appelle ici, 
se méttent-tedoigt dans l'œil. Le 
fait n'est pas courant. Il est fatal 
qu'il se produise de temps à autre. 
Car contrairement aux autres scien- 
ces, la météorologie ne dispose pas 
d'une méthode capitale : l'expérience. 

L'atmosphère est trop vaste, et les 
phénomènes qui s'y déroulent se pas- 
sent à une échelle trop grande pour 
qu'il soit possible de les reproduire 
expérimentalement afin de les étu- 
dier à l'aise. Pour arriver à ses fins, 
la science météorologique doit donc se 
baser uniquement sur l'observation 
des phénomènes naturels. Chaque 
jour, en d'innombrables endroits de 
notre planète, des spécialistes pren- 
nent le pouls de l'atmosphère. 





IL pleuvait, la preuve ! Cet appareil utilisé en climatologie combine le pluviomètre 


et l'anémomètre. Il 


nous influencer. En résumé, même 


type de temps...» 


Et voilà! 11 suffisait de savoir que 
ces masses d'air instable pouvaient, 
à quelques heures d'intervalle, nous 
amener le beau temps et la pluie 
ensuite. Nous, les profanes, nous 
n'avions retenu que. cette petite 
phrase : «même type de temps.» 


D'ailleurs, précise notre hôte, à 
l'heure qu'il est, on se promène en 
tenue d'été à Orléans. 


Le pouls de l'atmosphère. 


11 suffit de s'entendre, quoi! Du 
reste, nous avons dû le reconnaître, 
l'expression «masses d'air instable » 
aurait pu nous rendre un peu plus 
circonspects. Depuis quelques années 
surtout, principalement grâce aux 
bulletins télévisés, le public possède 
une idée moins confuse que jadis 
des phénomènes météorologiques. Il 
comprend un peu mieux ce qui l'at- 
tend et pourquoi. La confiance en 
l'Institut Météorologique croît. De 
plus en plus nombreux sont les gens 
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détermine avec pré 


sion l'évaporation de l'eau tombée. 


Cinq mesures essentielles. 


Ces observations sont de deux types. 
Chaque station relève les indications 
données au sol par divers instru- 
ments. C'est la première méthode. 
En outre, les centres principaux étu- 
dient les conditions atmosphériques 
en altitude grâce aux ballons-sondes 
et aux avions spécialement équipés. 

Chaque jour donc, aux mêmes heu- 
res (0 heure, 6 heures, 12 heures et 





Un spécialiste reporte sur cartes les don- 
nées codées fournies par les stations. 


18 heures GMT), des centaines 
de stations recueillent les mesures 
qui permettront aux spécialistes de 
prévoir le temps qu'il fera dans les 
douze, les vingt-quatre, voire les 
trente-six heures à venir. 

La Terre entière est divisée en 
parties. Au point de vue de la 
les deux hémisphères sont en 
effet pratiquement autonomes. Les 
phénomènes qui affectent le temps 
au sud de l'équateur ne nous con- 
cemment pas. Ou si peu que nous 
pouvons nous permettre de les 
négliger. 

Sur toute l'étendue de l'Amérique 
du Nord, partout en Europe, en 
URSS, et dans la partie de l'Asie 
et de l'Afrique qui est comprise au 
nord de l'équateur, quatre fois par 
jour, les météorologistes auscultent 
l'atmosphère. On en retrouve instal- 
lés sur la banquise polaire. D'autres 
stationnent au beau” milieu des 
océans, à bord de navires spéciale- 
ment affectés à l'observation, Cer- 
tains bâtiments de ligne participent 
également à l'entreprise. 

Quatre fois par jour, les condi- 
tions de nébulosité, de température, 
le vent, la pression atmosphérique 
et enfin le temps lui-même sont 
relevés, codés et expédiés aux cen- 
tres de coordination. Grâce à cette 
somme énorme d'observations, on 
pourra vous dire, avec de fortes 
chances d’exactitude, si vous devrez 
ou non vous munir d'un imper- 
méable pour aller en classe le len- 
demain. 


L'humeur d'Eole. 


Pour pratiquer sa première obser- 
vation, le météorologiste met tout 
simplement le nez à la fenêtre. Il 
découvrira un ciel serein ou couveft, 
ou à classer dans l'une des six 
catégories intermédiaires. Il saura s’il 
doit parler de nuages bas, moyens 
ou élevés. Enfin il verra au premier 
coup d'œil s'il a affaire à des strato- 
cumulus ou à des cumulo-nimbus. 

Cela fait, il interrogera le vent. 
Des appareils automatiques (anémo- 
graphes), branchés sur des «mouli- 
nets» très sensibles appelés anémo- 
mètres, lui apprendront la force et 
la direction de la brise, des rafaes 
ou de l'ouragan. 








En promenade. 


Le moment est venu d'aller relever 
les instruments placés dans le jar- 
din, à l'intérieur de petites huttes 
blanches dont les caractéristiques 
sont pareilles dans toutes les stations 
du monde : ouverture pratiquée au 
nord, instruments placés à 1, 50 m. 
du sol et parois à claire-voie. 

Elles renferment thermomètres et 
baromètres essentiellement, Les pre- 
miers fournissent la température 
sèche et la température humide, 
Dans ce dernier cas, le thermomè- 
tre est enveloppé dans une mousse- 
line constamment humide, Si l'air 
ambiant est sec, la température 
enregistrée sera plus basse que nor- 
malement. Si l'air est saturé d’humi- 
dité (brouillard, p. ex), la tempé- 
rature indiquée par le thermomètre 
humide sera plus haute que celle de 
Vengin d'a-côté. La différence don- 





Vue d'ensemble du « jardin météorologique » avec ses petites huttes réglemen- 


taires, ouvertes au nord, qui abritent les quelques appareils de mesure nécessai 


nera le degré d'humidité de l’atmo- 
sphère. Les baromètres, bien entendu, 
fournissent sur simple lecture les 
conditions de pression atmosphéri- 
que. Des appareils automatiques enre- 
gistrent ces mesures au fil de la 
journée. 

Pour compléter ses observations, le 
météorologiste notera également le 
temps qu'il a fait au cours des trois 
heures écoulées. Puis il mettra toutes 
ces données en code et les enverra, 
par téléscripteur, au centre de coor- 
dination. Paris est l'un de ces cen- 
tres. Après compilation, et toujours 
par téléscripteur, tous les renseigne- 
ments captés par les diverses sta- 
tions qui dépendent du centre seront 
renvoyées dans toutes les stations 
intéressées. Il faut en général deux 
heures avant de disposer de la 
somme des observations nécessaires. 
Alors, et alors seulement, le «prévi- 
sionniste» pourra se mettre au tra- 
vail 


L'observation en altitude. 


Deux fois par jour, à midi et à 
minuit (G.M.T), les stations prin- 
cipales lâchent un ballon muni d’une 
cible qui permettra au radar de sui- 
vre sa course. Ainsi seront relevées 
à distance la force et la direction 
des vents aux différentes altitudes. 
Le ballon emporte également un 
certain nombre d'appareils : ther- 
momètres, baromètre,  afiiomètre, 
dont les indications sont transmises 
au sol par radio. 

L'observation en altitude, nous 
l'avons dit, se pratique également 
par avion, Ainsi sont heureusement 
complétés les divers relèvements faits 
au sol. 


Les cartes du temps. 


Au fur et à mesure de leur arri- 
vée par téléscripteurs, les données des 
différentes stations sont reportées sur 
une série de cartes. En reliant entre 
eux les points où la pression atmo- 
sphérique est identique, on décèlera 
les centres de haute pression (anti- 
cyclones) et-de basse pression (cyclo- 
nes), les «perturbations», l'orienta- 
tion des vents dominants, etc. Rap- 





pelons brièvement que l'air (froid) a 
tendance à s'effondrer dans une 
zone de haute pression et que les 
vents tournent autour de ces zones 
dans le sens des aiguilles d’une mon- 
tre. Autour des zones de basse pres- 
sion, les vents tournent en sens con- 
traire. L'air (chaud) s'élève et pro- 
voque la formation des nuages. Evi- 
demment, une foule de données très 
complexes entrent en jeu. Dès que 
les cartes sont prêtes, il ne reste au 
météorologiste qu’à les interpréter. 
Comme un médecin, il va devoir 
établir son diagnostic, sur la base de 
son expérience. et de son flair! 


A certaines époques de l'année, 





SOLUTIONS DES JEUX 


« DOMINOS » 
JEU N°1 


Un jeu de dominos comporte 28 pièces. Vingt- 
ste donc 
trois: le double-cinq, le cing-six et le double 


cinq pièces sont déjà utilisées. 11 en 





six. 


JEU N° 2 


Pour gagner, il suffit de laisser un double 
point à votre cdversaire et de jouer en premier 





le cing-six. 
JEU N° 3 
Le plus grand carré plein por 
un jeu de dominos 





pièces. Si vous avez répond 
vous comprendrez la raison 


JEU N° 4 
il 
3-3 





jus téléviseur à l'essai 
sans aucun versement 
sans cautionnement 
sans engagement d'achat. 














réalisable 


Ya mieux! Le 0-6, le 1-5, le 2-4 
(double-trois) donnent 6 points au 


| Cette proposition n'est valable que pour PARIS et la Région Parisienne 


les prévisions météorologiques sont 
d'une importance capitale pour plu- 
sieurs activités humaines comme 
l'agriculture, l'horticulture, la pêche, 
les compagnies du gaz et de l’élec- 
tricité (qui doivent pouvoir pronosti- 
quer l'ampleur de la consommation), 
les métiers de la construction, etc. 

Il va sans dire que l'aviation, tant 
civile que militaire, ne pourrait fonc- 
tionner sans le concours des météoro- 
logistes. D'ailleurs, l'Armée de l'Air 
et les aérodromes civils possèdent 
leurs propres services en ce domaine, 
hautement spécialisés. 


Une météo infaillible ? 


En Suède, l'introduction de ma- 
chines électroniques qui dépouillent 
les observations a permis de prévoir 
avec une grande exactitude le temps 
à venir dans les vingt-quatre heures 
et au-delà. Le monde entier béné- 
ficiera prochainement d'un équipe- 
ment perfectionné. La marge d'er- 
reurs sera ainsi réduite. Et puis. 
on nous promet des satellites. 

Lorsqu'il sera possible de suivre 
d'en haut la marche d'une pertur- 
bation, nombre de surprises dés- 
agréables pourront nous être épar- 
gnées, n'en doutons pas. 

En attendant, si le temps était 
idéal pour photographier les pluvio- 
mètres, il n'était pas question de fi 
mer l'envol du ballon-sonde biquo- 
tidien. 

— Nous reviendrons demain, s'il 
fait beau, hasardai-je. Au fait, quel 
temps fera-t-il demain midi? 

Notre ami le prévisionniste sourit. 

— Le plus simple, dit-il, est d'ob- 
server le ciel. S'il vous apparaît 
dégagé vers onze heures, faites vite 
un petit saut jusqu'ici. 
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LA PILE DE_ CE TRANSISTOR PEUT FONCTIONNER 
SANS ARRET PENDANT GUATRE JOURS AU MOINS... 









BAU /PROFITONS DE CETTE 
E ITE ÉPREUVE 


QUE NOUS SOMMES 
DE NOS NERFS 
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PASSIONNANTE ! 






NS = Sen 
\ STARIER.. CONTRE 
\ LES CASSEURS 


Le Marsupilami vient d'avaler le tout 
dernier transistor de Fantasio. L'appareil 
miniature s'est logé dans san nez. 
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| SUITE À LA DERNIERE PAGE 


VOUS NOUS 


NEA 


Jacques Burlot, de Sceaux 
(Seine) nous a envoyé quel- 
ques photos du Club Modé- 
te de Cachan, dont il fait 
partie. Spécialisés en vol de 
vitesse, d’acrobatie ou de 
“«team-racing », Jacques et ses 
copains possèdent une «esca- 
drille» des plus impression- 
nantes. Beau travail. 











Jacques et son dernier-né, un 
« Catalina», qui n'attend plus 
que revêtement et moteur. 





Des modélistes de Cachan, 
avec leurs « cerfs-volants ». 


WRIGHT FAIT COULER 
DE L'ENCRE... 


Vous écrivez dans votre 
N° 1190 que les techniciens 
préfèrent Wright et Lilienthal 
à Ader. Pas d'accord! Lilien- 
thal est le’père du vol à voile 
et de rien d'autre. Et Wright 
n'a volé que six ans après 
Ader. Ses performances ont 
été battues de loin par San- 
tos-Dumont (Bagatelle 1906). 
Vous dites : l'atterrisseur-patin 
et l'empennage canard de 
Wright pourraient bien reve- 
nir à la mode (N° 1201). Je 
rétorque que le SNCASE Ba- 
roudeur et le NORD Griffon 
sont expérimentaux, pas cons- 
truits en série. Et qu'on pré- 
fère, au patin, les fusées per- 
mettant le décollage sur 
ramp 





Bernard Chambon, 
Aix-en-Provence. 


Le Fureteur répond: a) que 
le vol à voile, c'est les trois 
‘quarts de l'aviation, ce n'est 
donc pas si mal de l'avoir in- 
venté; b) que le Brésilien 
Santos-Dumont fit en effet 
mieux que Wright, mais un 
peu plus tard ; c) voyez la let- 
tre que nous adresse un autre 
lecteur. 


Tout à fait d'accord avec 
vous. Les travaux de Wright 
ont été repris par bien des 
constructeurs. C'est ainsi que 
les patins atterrisseurs sont 
actuellement utilisés par le 
X-15 américain, l'avion «le 


plus vite et le plus haut» du 
monde. Ils résistent bien 
mieux que les pneus aux at- 
terrissages à haute vitesse. 
Yves Martin, Rouen. 


JEAN CORHUMEL 
REPOND À VOS 
QUESTIONS SPORTIVES 


Le premier 
Tour de France. 


Je voudrais connaître le 
classement du premier Tour 


de France cycliste. (Jean- 
Pierre Cichy, Sallaumines, 
Pas-de-Calais. 





Le premier Tour de France 
(1903) a été gagné par Mau- 
rice Garin, les 2428 km. en 
94 h. 33; 2°) Pothier, 97 h.22; 
39 Augereau, 99 h. 02; 4°) 
Muller ; 5° Fischer ; 6° Kerff, 
etc. Il y eut 60 partants, et 
21 coureurs classés. Le dernier 
se nommait Millocheau.. 


Jeux Olympiques. 

Je dois faire un exposé sur 
les Jeux Olympiques et suis 
à la recherche de documen- 
tation. Pourriez-vous me Ja 
fournir? (Charles De Boel, à 
Willerzie.) 


Impossible, à mon grand re- 
gret, de répondre à toutes tes 
questions: cela prendrait une 
place dont, hélas! je ne dis- 
pose pas dans les colonnes de 
« SPIROU ». Si les renseigne- 
ments donnés dans le «mini- 
récit» publié l'été dernier 
avant les Jeux de Rome ne 
te suffisent pas, je ne puis 
que te conseiller de te procu- 
rer le très remarquable livre 
de M. Gaston Meyer, sorti aux 
Editions de la Table Ronde et 
intitulé « Le Phénomène Olym- 
pique ». 


Une équipe de France. 

Pourriez-vous me donner la 
composition de l'équipe de 
France de football qui rencon- 
tra l'Espagne au Parc des 
Princes en 1959? 


Remetter; Wendling, Jo 
guet, Kaelbel, puis March 
Muller, Ferrier; Guillas, 
Douis, Kopa, Fontaine, Vin- 
cent, puis Rahis. La France 
gagna 4-3 (3-1). - 





A propos de Fachleitner. 


Est-il vrai que Fachleitner 
aurait pu gagner le Tour de 


France en 1947? (Claude 
Mourgues.) 
Qui. «Fach» était très fort 


cette année-là. Mais il ne put 
jamais récupérer  complète- 
ment le retard qu'il avait pris 
lors de la troisième étape 
Bruxelles-Luxembourg, dispu- 
tée par une température cani- 
culaire. Ce Tour 1947 fut 
d'ailleurs celui des coups de 
théâtre: Vietto, puis Bram- 
billa, qui firent successive- 
ment figure de vainqueurs, 
durent en fin de compte s'in- 
cliner, et c'est l'inattendu Jean 
Robic qui s'empara du mail- 
lot jaune dans la dernière 
étape. 





Patinage à roulettes. 

J'aimerais avoir divers ren- 
seignements concernant les 
champions de France de pati- 
nage à roulettes et de rink 
hockey. Comment me les pro- 
curer ? (Joël Garnier; à Nan- 
tes.) 


Tu peux t'adresser au res- 
ponsable de la propagande de 
la Fédération Française de 
roller-skating, M. Jacques Le- 
floch, 30, rue Luzel, à Saint- 
Brieuc (Côtes-du-Nord). 


Du 4 X 100 mètres 
au marathon. 

1) Quelle était la composi- 
tion de l'équipe du 4 X 100 
mètres des Etats-Unis qui bat- 
tit le record du monde à Mel- 
bourne ? 2) Quels furent les 
cinq premiers du marathon 
olympique de Rome ? 


1) L'équipe américaine qui 
battit le record du monde du 
4 x 100 mètres, aux Jeux de 
Melbourne, en 395, était la 
suivante: 1) Murchison, L. 
King, T.. Baker et R. Mor- 
row. 2) Voici les arrivées du 
marathon de Rome: 1. Bikila 
Abebe (Ethiopie), 2 h. 15'16 
2. Rhadi (Maroc), 2 h. 154176 
3. B. Magee (Nlle-Zélande), 
2 h. 1718” 4 K. Vorobyev 

1909 s. 











(URSS), 2 
Popov (URSS), 2 h. 19 


Adresse de clubs 
et de champions. 


Je voudrais les adresses des 
clubs de football et des cham- 
pions dont liste jointe. (Alain 
Recorbet, à Régny, Loire.) 


En ce qui concerne les 
champions, nous ne pouvons 
communiquer les adresses, 
mais acheminerons volontiers 
vos lettres aux intéressés. 
Quant aux clubs, voici: Ra- 
cing Club de Paris, 81, rue 
Ampère, Paris 17: À. S. 
Saint-Etienne, 13, rue de la 
Résistance, Saint-Etienne ; Ni- 
mes Olympique, 17, Bd Cour- 
bet, Nimes; O. G. Nice, 
5, Promenade des Anglais, 
Nice; A. S. Monaco, avenue 
de Fontvielle, Principauté de 
Monaco; S. C. O. Angers, 5 
bis, rue [Claveau, Angers; 
Olympique Lyonnais, 6, rue 
Victor-Hugo, Lyon; Real Ma- 
drid, stade Santiago Bernabeu, 
Madrid. 


BELLE 


la goélette 











ISLE 


canonnière 


Essai de pénalité, 

Est-il vrai qu’au rugby, l'ar- 
bitre peut accorder un essai, 
même s'il n'a pas été réelle- 
ment marqué? Si oui, dans 
quelles circonstances ?. (Louis 
Gâcon, à Moulins.) 


C'est parfaitement exact. La 
règle n° 26 précise que l'arbi- 
tre DOIT accorder un essai 
s'il estime que sans le jeu 
déloyal ou agissement con 
traire au règlement de l'équipe 
défendante, il y aurait eu pro- 
bablement un essai marqué. 
Cet essai de pénalité est con: 
sidéré, pour la transformation, 
comme ayant été marqué en- 
tre les poteaux. 


Championnat d’Espagne. 

Quel est le palmarès du 
championnat d'Espagne de 
football ces dernières années ! 
(René Garcia, à Sète.) 


1950 et 1951, Atletico Ma- 
drid ; 1952 et 1953, Barcelone; 
1954 et 1955, Real Madri 
1956, Bilbao; 1957 et 1958, 
Real Madrid; 1959 et 1960, 
Barcelone. A noter — sauf 
l'exception Bilbao en 56 — 


que les champions gardent 
d'ordinaire leur titre deux 
ans. - 


Vainqueurs d’Helsinki. 

Qui gagna aux Jeux Olym- 
piques d'Helsinki, en 1952, le 
1.000 m., le 10.000 m. et le 
saut à Ja perche? (François 
Rodriguez, à Castres.) 

Le 1.000 mètres ne figure 
pas au programme olympique. 
Le 10000 fut gagné par le 
Tchécoslovaque Emil Zatopek 
en 2917". Il devait remporter 
aussi le 5.000 m. et le mara- 
thon. Quant au saut à la per- 
che, son vainqueur fut l'Amé- 
ricain Bob Richards, avec 
4 m. 55 


Ne pas confondre. 

Pourquoi dit-on du Red Star 
que c’est un club audois, alors 
qu'il s'agit d'un club pari: 
sien? (Jean Baudot, à Tou- 
louse.) 


Il y a une petite confusion: 
on parle souvent du Red Star, 
club « audonien» et non «au- 
dois». Tout simplement parce 
que son stade est situé à 
Saint-Ouen, aux portes de Pa- 
ris. Or les habitants de Saint. 
Ouen sont des Audoniens.. 


en vente 
partout 


+ e [ONAALES PLUS BELLES MAQUETTES FRANÇAISES} 











Ta n 
HA/HAÏ HAL... ÉPOUMONNE - TOI OHL.. ERWIN!... REGARDE’... 
À SOUFFLER DANS TON COR cé AE NRME NE Our 
MON BONHOMME... TU ES ENFANT AVEC EUXI. PAR LE 
ÉT BIEN FICHUL.. SERA ; NOUS NE. POUVONS 
ASPIRE PAR LES SABLES, LAISSER PÉRIR CET INNOCENTI... 
COMME TON CHEVAL! R VITE FAUT, DONNER 








EE 17) PÉNCE DVENL. LE 
L'ALERTE AUX AMI LR FILS DE RAGNAR 
LE BREL. 





NOUS SOMMES _DES 
ANISI... REC RDEZ CET 
ANNEAU:... LE 
RECONNAISSEZ-VOUSF..| 





HOL.. OHÉ, VOUS 
AUTRES... FÉNEZ 84 
NOUS _ ARRIVON: 
it. LA LA 


MORT PA QUI “ On... 'O 
PRNeE Ov] | DE FLECH : PÉE éme 
























IL EXISTE, AU CENT! ET APRÈS UNE DEM/-HEURE DE 
DE LA FORÊT NOYÉE # ï 


NAVIGATION SINVEUSE... 
NÉCCÉCSBLES FOUI 
INANÇ IR | 
NOUS ARRIVONS!... 
NNAÎT PAS | JE L'EST. II QUE SES 
RÉFUGIÉ TOUT LE 
PEUPLE DE LA 
FORÈ 


LE 


PARDONNE -NOUS, 
CAMAI 

NOUS _AVIONS_PU 
SNOIR QUE TU 
ÉTANG DES AMIS 


BAHI.. CONDUIS-NOLS| 
À OSWALD 
INMÉDIATEMENT 































OH. = D LE GLOIRE ET SOLS LES VIVATS, LES FUGITIRS ONT 
PAR DIEU... C'EST [| PA HONNEUR AU FiLS| [GAGNE LA TENTÉ D'OSWALD.. 


DIEU TOUT-PUISSANT 
MON, SAUVEUR! QUEL 
BON VENT_ T'AMÈNE 
JUEQU'À MOI CHEVALIERL.. 
606 LE_ BIENVENU 
CHEZ LES MIENS!... 


NOTRE PÉTIT DÉ NOTRE DÉFUNT| 
PRINCE! RO. 


VIVAT POUR. 
L'HÉRITIER DE 
UA COURONNE 
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ME suivre 
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ET VOUS DONNERIEZ MERCI... SNIF 
N'IMPORTE QUOI POUR | JUSQU'À MA SNIF... CHEMISE | 
QU'IL RÉVIENNE , MONSIEUR QUE JE DONNERAIS/ 
HMM 7... TENEZ, L 

VOILA UN MOLCHOIR 
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STE! \ DE VIDÉ TOUTE LA MAISONNÉE / 








oH! TRE TZ. AH/MONSIEUR 
COMME cEer | LAGENT..CÉTE ABSENCE EMPur 











NE PLEUREZ PLUS MONSIEUR 7... 
PAREIL. ATTACHEMENT ENVERS SON 


CHIEN MÉRITÉ UNE RÉCOMPENSE 
NT. 1 
MMoU 7 


MERCI POUR LA CHÉMISE, MAIS...IL RESTE (IL NOUS À 
LA TAXE ADITIONNÉE DE L'AMENVE FOUR, EUS,P'PA ! 
FAUSSE DÉCLARATION, CECI MULTIPLIE 























ER ve neez pas sue" HiPPOCAMPE"!. 


Tif est toujours prisonnier Hippocampe | ». 





OUVREZ!... 17} 7 OWL.. 
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J MON PORTRAIT, 
| QUAND J'ÉTAIT 
ENFANT. 








oui ! cer 
BIEN ELLE. 
TU VAS 


CÉTE MONTRE 
C'EST CELLE DE 
MON PÉRE J 





















CETE MONTRE APPARTENAIT AU 
PÈRE DE CAROLINE , GARDIEN DE LA 
RÉTERVE DÉ KARAFATA … 
QU'EN AS-TÙ FAIT 
L'A-TÙ TUE 


LANTIER EST VIVANT 
TU PEUX ME 
CROIRE... 























DANS CE CAS ,CONDUIS-NOUS SEULE LA POLICE LES JOURS ,LES LEMAINES 
IMMÉDIATEMENT À LUI /.. DE. L'ÉTAT. VOISIN PAISENT. ENTRE. SARAMIDES 
E— PEUT AGIR . C'EST ET SIMPA LEE, UNE GUERRE 

“ LE GOUVERNEUR D'UVURE. S'ENGAGE . NE 


IMPOSSIBLE … IL EST 
PRIJONNIER DE SARAMIDES. 
IL VA EMMENÉ ET SÉQUEÎTRÉ 
DANS UN ENPROIT VECRET, 
AU-DELA DE LA 
FRONTIÈRE... 








Qui DOIT EN FAIRE POUVANT ATEINDRE- 
LA DEMANDE. L'HOMME LUI-MÊME, LEE. 
COURONS LE FAIT LA CHASSE À SES 
PRÉVENIR … SAFARIS ET À JES BANDES 
> DE TRAFIQUANTS D'IVOIRE 
























N S 
X PLy VILLAGE DU CHEF KAMUNDU 
ENCORE QUI d JANS DOUTE POUR TRAITER 
4 FRANCHISSENT, LA / A UN MARCHÉ CLANDESTIN... 
FRONTIÈRE EN FRAUDE … à COMMENT LES SURPRENPRE 
ILS NE PARAISSENT PAS ÉQU SUR LE FAIT © 
POUR LA CHASSE. OÙ VONT-ILS ] = 
SUIVONS-LES SANS 
NOUS FAIRE 
VOIR … 


QUELQUES HEURES ILS PÉNÉTRENT DANS LE 
Ÿ TARD.. 











Slmba cherche à) prendre sur le 
fait) des | trafiquants | d'ivaire. 


[ne KARAPATA 


CAROLINE DÉVELOPPE QUANP SIMBA JUGE QU‘IL EN EST 
SON IDÉE.. BIEN AINSI, TOUT À COUP … 





PAS BÊTE. 
P‘ACCORD . 
ATTENDONS QUE \ 
LES PALABRES 

















UN GORILLE FURIEUX A 1 
ATAQUE NOTRE CAMPEMENT 





GORILLE SIL EST MOI AUSSI ! 
VIENDRA PAS | | ÉNORME / UN VRAI 
PANS ee J'AI PEUR ! KING -KONG... 










RÉFUGIONS -NOUS 
PANS LA CASE 
COMMUNE … 















AND 4IMBA ET NIANGO YARRIVENT, ILS SURPRENNENT LES 
IQUANTS PAR CETE MANOEUVRE INATTENDUE... 

















EFFECTIVEMENT, LAS 


UN COIN proMpk: 





N s 
C'EST. LE TIEN QUI 
VA ÊTRE BONE. 











” PAGE 9 


. JERRY SPRING ET PANCHO DANS 


| in HE la ROUTE de C 


PART VERS LOUES| 
CETTE AVENTURE 








S'ACHETER.ET 
AU MEILLEUR PRix | 





= 1 UN PARCHEMIN ESPAGNOL... JAMAIS 
4 w £ j ENTENDU PARLER !. ET TOUTES CEE ) 
CES TERRAINS = a À “ HÈTORES COMMENCENT À ME COURIR! 
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PIERRES LL E6T 

FOU , MA PAROLE! 


BILVER MORT... COLEMAN EN EFFET L L'AFFAIRE NORD, SUD! 
D) PART. LE PARCHEMIN À EST À ZÉRO! LAISSONS 
INTROUVABLE : QU'ÉST- CE PU 7er 





ALORS... FAIRE 
7 
2 À Sa RIBY ET | 
< à (4 2 CHIOUITO 
AZ à NY 








C'EGT BIEN LA PREMIÈRE 
FOIS QUE JE LAGSE TOMBER 


UNE ENOVÊTE ! ET ÇA 
NEME PLAT PAS | 








PAR JUE & GIRAUD 








RON \DO. SARA ROUES 
apprennent que Coleman 
quitte la région et que 
Spindell a acheté ses terres. . 
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JE CRANO QUE NOUS = PESTE 
D Pas Fe. MOUSE ON CNE EET LEE 
IR … il I 72 
NA SPRING , ET VOIZI MON COMPAGNON PANCHO.. 
LE PROCHAIN HÔTEL E6T EN EFFET À VINGT 
MILLES L.. ALORE, Si VOUS EU? PARTAGER 


DUEL CHARME ROMMBSQE L ENFIN NOUS ALLONS 
GOÛTER AUX VRAIES JOIES DE L'OUEST. LOINTAI 
LE FEU PS CAMP. SOUS LE CIEL CONSTELLE 
D'ÉTOILES. DANS LE 





LE LENDEMAIN MATIN. 


MISTER SPRINS | VOUS AI-JE 
DIT QUE NOUS COMPTIONS 
NOUS RENDRE DANS LE 
CORONADO ?, CONNAISSEZ- 


SOUS CETTE RÉGION 77" COMMENT À] 
NOUS AVE 
DIT*LE ÈS 


KA 






MON pigu/ ou'esr-ce QUE c'es |? LES INDIEN 


FRE < QU'UN COYOTE.MISS | SENSIBLE, LUI AUSSI 
SANS DOUTE. AU CHARME PE 
(Re NUIT ROMANTIQUE 
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LE MALHEUREUX 4 GLISSÉ 
IL DOT S'ÈTRE 
FRACASSÉ, 
k LA TÊTE /.. 


TOHN ATIEINT LE FOND PÜ RAVIN, OÙ 
L'HOMME GT, INANIMÉ … 



































MIKE, SANDY.YE 
ACCOUREZ VITE /. 
C'EST INCROYABLE!. 
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Par une nuit d'orage, un avion en perdition lance un mossage aux Castors, qui campent dans la montagne. 
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QUES CMTY LES TIGRES VOLANTS A LA RESCOUSSE 
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Pour donner à la célèbre « XK » un digne suces- 
seur, Jaguar n'a pas choisi les demi-mesures : 
on a carrément transposé dans la « version 
civile » la mécanique du modèle de compétition 
qui s’aligna aux 24 Heures du Mans ! Pas moins. 





Mais comment font-ils ? 


C'est la question que se posèrent les spécialistes quand Jaguar 
présenta son sensationnel successeur de la XK 150, le «type E ». 
Voilà une machine de Grand Tourisme capable de concurrencer 
une Ferrari ou une 300 SL Mercédès et qui nous est offerte 
à la moitié du prix de ces dernières! Attention, je ne parle 
pas uniquement de vitesse ou d'accélération, mais bien d'un 
ensemble de vertus — confort, silence, sécurité, stabilité — qui 
font le pedigree d'une véritable GT de grande classe. Alors. 
Comment font-ils ? Question prix, je n'en sais trop rien! Mais 
question technique, une réponse qui dit tout: la Jaguar 
type «E» est une extrapolation directe des Jaguar de compé- 
tition du Mans qui tinrent la dragée haute à des voitures 
monstrueusement puissantes. et qui n'ont qu'un rapport très 
lointain avec les modèles destinés à la vente. 





Voiture de course. en col et cravate ! 


Paz de doute. la ressemblance est frappante : c'est bien la 
Jaguar du Mans que j'ai devant mol. Une voiture de course 
qui aurait mis un col et une cravate pour descendre en ville ! 
On en a fait un roadster (avec capote ou hard-top) et un coupé 
au toit fuyant comme une goutte d'eau. « Col et cravate» sont 
représentés par des pare-chocs civilisés, des feux et clignoteurs 
réglementaires, un tableau de bord complet, des garnitures de 
euir, une soute à bagages, un pare-brise « clvil », quelques chro- 
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DE LA MÉCANIQUE « COURSE » POUR LE CLIENT. 


UNE ÉTUDE TECHNIQUE DE STARTER 





mes discrets. enfin par tout ce qui est nécessaire pour rouler 
ailleurs qu'en course, quoi 1 

Mais ces atours me trompent pas. Le capot basculant d'une 
(énorme) plèce vers l'avant, les formes fuselées. et un exercice 
de «rmmping » sous Ja volture dévoilent blen ses origines. Sous 
le capot, nous trouvons le moteur XK 34 litres blen connu 
C'est un 6 cylindres avec vilebrequin à 7 paliers et culnue spé- 
claie à double arbre à cames en tête. Il est alimenté iel par 
3 carburateurs SU du gros modèle et fournit 28 CV à 5.500 lours- 
minute. Le refroldimement par eau est dosé par un ventilateur 
débtayable électrique qui ne tourne que quand c'est nécessnire 
{cette Idée de Peugeot à du succès 1). La tranemission est axsurée 
par un embrayage classique à commande hydraulique et par une 
boite 4 vitesses à levier central, Le pont ent suspendu (ce que la 
XK 120, 140 et 150 n'offrait pas) et la transmission aux roues se 
fait por essieux cscillants guldés par des bras transversaux. Cha- 
que bras comporte DEUX ressorts à boudin paraïlèles avec amor- 
tsseurs concentriquez Cette technique est très curieuse, mals 
atsure une remarquable tenue de route et une adhérence tenace 
des roues tout en sauvegardont la souplesse nécessaire au con- 
fort d'une voiture de luxe. Le différentiel est muni d'un dispo- 
sitif uto-bloquant qui empêche le patinage des roues dans les 
virages pris «à l'arraché et Les freins à disques (évidemment| 
sont accolés à ce différentiel 

A l'avant, on retrouve les classiques triangles tranversaux, les 
barres de torsion tvplaues à la « Jage, les freins À disques. et 
rection à crémaillère. Cette dernière fait un relour en force 
jepuis que toutes les voltures de Grant Prix lui font confiance | 
Roues à rayons complètent le tableau Voyons maintenant les 
saints orfginaux qui caractérisent Ja Jaguar type « E + 














Ses originalités techniques. 
Nous venons de volr que la nouvelle Jaguar bénéficie d'une 
suspension arrière indépendante, Quoique traltée avec ingéniosité, 


(Volr suite page suivante 





cette mécanique n'a rien de neuf, puisque nombre de voitures 
de, touiame.— et. toutes les maitres de_cnurar en-annt-faple. 
pées. Ce qui est nouveau, c'est le squelette, ln structure qui 
assemble toute cette belle mécanique, Imaginez un curieux 
mariage entre une monocoque et un treillis tubulaire. deux 
bonnes solutions réunies ingénieusement, La partie centrale et 
arrière est formée d'une coque sfyle aviation réalisée en grosse 
tôle soudée. Les seulls de porte montrent blen les caissons qui 
arment cette coquille d'œuf | A l'avant de cette boîte est bou- 
lonné un treillis tubulaire comparable à celui des voltures de 
course, 11 porte le moteur et le train avant. Le train arrière-n'est 
pas fixé à la coque (ce qui est le défaut des monocoques dont la 
tôle accepte mal les efforts fortement localisés). 11 est groupé sur 
un faux châssis, une sorte de robuste berceau, qu, lui, est attaché 
souplement à la coque par l'intermédiaire de tampons de caout- 
choue. Ce berceau peut légèrement OSCILLER sur la coque, ce 
qui a pour effet de filtrer toutes les vibrations. 





Les performances... et les défauts ! 


Ainsi conçue, une volture doit évidemment offrir des per- 
formances exceptionnelles. Le type E est étonnamment silencieux 
et confortable, malgré son tempérament sportif. 11 peut se con- 
duire souplement en prise directe, même à 30 km.-h. Mais pour 
peu que l'on joue de la boîte, ce sont des envolées enivrantes : 
le 100 en 7 secondes, le 160 en 16 secondes. On atteint 250 km.-h. 
avec une facilité déroutante. Direction, freinage et stabilité sont 
sans défauts Alors? Tout est bien qui roule bien? Eh { non. 
11 y a de graves lacunes malgré tout, La finition intérieure pré- 








“MARIAGE, 


MONOCOQUE - TREILLIS TUBULAIRE 





sente beaucoup de négligences (évidemment, c'est un prototype 
aue 'ai examiné). Le tableau de bord est complet, mais de forme 
tarabiscotée et peu esthétique. La position au volant est mauvaise 
quand on a une bonne taille : on a les jambes recroquevillées. 
L'accès est aussi très difficile, principalement à cause du seuil 
proéminent à escalader et de l'abalssement extrême de la voiture. 
Les sièges-baquets pourraient être mieux dessinés. Signalons 
enfin une boîte de vitesses dont la synchronisation n'est vraiment 
pas digne de la voiture, Que Jaguar allle done voir comment est 
construite une boîte Porsche, sapristi | 
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© Enorme puissance. 
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© Souplesse d : 
ÉSIIR 6 CRE © Cockpit compliqué. 
@ Silence de fonctionne- 
ment. © Accès difficile. 
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LL cop 
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L’OISEAU 
DES CIMES 


Une très belle histoire dit le som- 
meil du condor, ce vautour d'Amé- 
rique, le plus grand rapace du 
monde (3 mètres d'envergure). Cet 
oiseau peut s'envoler sans mal jus- 
qu’à 6.000 mètres d'altitude. Il vit 
dans les Andes depuis la Terre de 
Feu jusqu'à lEquateur. Et les 
Indiens racontent que le soir, il 
s'envole, quitte les vallées embru- 
mées où il a cherché tout le jour 
des charognes dont il se délecte et 
rejoint les hautes cimes enneigées 
de la Cordillère. Là, il étend ses 
ailes, se jette dans le vide et... s'en- 
dort tout en planant. Il se réveille 
dès le matin, en atterrissant ! 


Le condor occupe d'ailleurs une 
très grande place dans les contes et 
les chansons des Incas et des actuels 
Indiens des Montagnes. Il est pour 


eux le symbole du dieu de l'air, et 
c'est de son nom indigène «kun- 
tur+ qu'est venu «condor». Ils 
l’associent à certaines fêtes, le cap- 
turent et le ligotent au dos d'un 
taureau lâché dans une sorte 
d'arène. Effrayé, secoué, l'oiseau 
géant frappe à coups de bec le 
ruminant rendu fou, jusqu’à le tuer. 
Ces combats hallucinants, au milieu 
dé la poussière, encouragés par une 
foule hurlante et bariolée, ont pour 
les Indiens uñe valeur symboli- 
que. 


Pour capturer le vautour sacré, 
un indigène se dissimule dans un 
trou recouvert de branches sur les- 
quelles a été disposé un cadavre de 
veau ou de génisse. Le condor fonce 
sur la proie. Par les interstices du 
branchage, l'homme saisit les pat- 





tes du “géant ailé. Vite d'autres 
Indiens accourent lui prêter main- 
forte. C'est fait. Pour un temps, 
l'oiseau est prisonnier des hommes, 
juste pour être la vedette de la 
fête, Après. quoi, il sera relâché et 
pourra à nouveau partir vers ses 
domaines. 


Le condor vit la plus grande par- 
tie de l'année en bandes. Seulement 
lors de la nidification, il se joint 
à une femelle et va construire son 
aire grossière sur une ,plate-forme 
rocheuse, En novembre (pour le 
pays, c’est l'été), madame condor 
pond deux œufs jaunes avec de 
petits points bruns. Après l'éclosion, 
les petits restent longtemps avec 
leurs parents, parfois plusieurs 
années, avant de s’aventurer seuls à 
fonder une nouvelle famille. 





Ce monsieur à cheveux 
blancs que tu vois sur la 
photo ci-dessous s'appelle 
T'Serstevens. C'est un nom 
un peu difficile à prononcer, 
mais c'est celui d'un grand 
voyageur. Il n'y a pas telle- 
: ment longtemps qu'un journal 
| suisse s'inquiétait auprès de 
| ses lecteurs parce que per- 
sonne n'avait plus de nou- 
| velles de T'Serstevens. Ren- 
seignements pris, plusieurs 
mois plus tard, on découvrit 
qu'il revenait d'un long 
voyage en Polynésie. 





| Trouver la vie 
dans les livres. 


Il est évident qu'avec un 
monsieur comme cela, on ne 
s'ennuie pas et qu'il a tou- 
jours quelque chose d'inté- 
ressant à te raconter. C'est 
exactement la même chose 
lorsqu'il le raconte dans ses 
livres. C'est ce genre de li- 
vres que Claude Santelli pré- 
sente tous les quinze jours 
aux téléspectateurs français 
dans son émission « Livre, 
mon Ami». Au début, il y a 
presque trois ans de cela, il 
avait appelé son émission 
«Lecture pour nous». Cela 
disait bien ce que cela vou- 
lait dire, puisque cela faisait 
allusion à la très sérieuse 
émission de Dumayet et Des- 
graupes que tu as rarement 
l'occasion de voir, « Lectures 
pour Tous» passant à dix 
heures du soir. Ce qu'il y a 
de remarquable dans l'émis- 
sion de Claude Santelli, c'est 
que, bien qu'il s'agisse d'une 
émission du jeudi, elle 
s'adresse aussi bien aux adul- 


tes qu'à toi. Le rêve de 
Claude Santelli serait de faire 
aimer la lecture à tous les 


téléspectateurs, jeunes ou 
non, qui se figurent qu'un 
livre c'est forcément bar- 
bant. 


Le prix du billet 


pour Tahiti ? 

En fait, je crois qu'il a 
réussi, avec sa partenaire 
Colette Cotti, car il y a beau- 
coup de lettres qui viennent 
lui demander des précisions 
supplémentaires sur tel ou tel 
livre, Il y en a d'autres plus 
drôles, comme celle de ce 
monsieur qui avait vu 
l'émission un jeudi où Claude 
Santelli avait parlé de l'Ile 
au Trésor. 11 semble que cela 
ait fait rêver notre homme, 
car il a écrit aussitôt pour 
demander : 1) le prix du billet 
de bateau pour Tahiti; 2) si 
cent mille francs suffiraient ; 
3) quels sont les vaccins né- 
cessaires… Ce jour-là, Claude 
Santelli a regretté de ne pas 
diriger une agence de voyage, 
car malgré toute sa science, 
il ne pouvait pas renseigner 
le brave homme. 

L'émission « Livre, mon 
Ami» présente les livres en 
en faisant lire ou jouer deg 
extraits par des comédiens, 
en faisant des interviews ima- 
ginaires de personnages tels 
que Michel Ardant, le Fran- 
çais de Jules Verne, qui par- 
fait dans la Lune, etc. Les 
livres présentés ne sont pas 
seulement les derniers parus, 
mais aussi ceux que Claude 
Santelli appelle «les livres 
de toujours», tels que ceux 
de Tolstoï, de Victor Hugo, 


T'SERSTEVENS s'explique. Un livre de plus disséqué pour 
peu 


vous tous. Un 

























de monde livré 


en votre domicile. 


Claude Santelli lit pour vous 150 livres par an. 


de Kipling, de Dickens, de 
Cervantes, etc. Les livres 
d'histoire, de voyage, de 
science, ont aussi leur place, 
Les livres qui donnent des 
renseignements sur les mé- 
tiers sont très recherchés par 
les spectateurs, et les livres 
de travaux pratiques, surtout 
par les jeunes spectatrices : 
le travail du raphia, de la 
laine, etc. Les dictionnaires 
ont toujours beaucoup de 
succès, et à côté d'eux vien- 
nent des livres de recettes du 
genre de celui-ci qui a été 
très demandé et qui s'adres- 


sait aux étudiants: « Culti- 
vez votre Cerveau ». 
Les émissions sont tou- 


jours plus ou moins bâties 
autour d'un fil conducteur : 
la mer, du passé au présent, 
l'aventure, etc. Jeudi der- 
nier, l'émission  s’intitulait 
«Westerns d'Amérique ou 
d'ailleurs», celle de ce 
jeudi 15 va te mener dans 
le monde extraordinaire du 
savant Albert Ducrocq (l'in- 
venteur du renard électroni- 
que], mais aussi dans celui 
de Don Quichotte, autre 
forme du génial inventeur, et 
je crois pouvoir te révéler 
que la TV a l'intention de 
faire exceptionnellement une 
troisième émission en juin 
{je crois même que ce sera 
la dernière de la saison), où 
tout sera centré sur l'idée des 
vacances, puisque ce sera le 
30 juin, avec une histoire de 
la Marine, un roman de 
Pierre Béarn qui est aussi 
une initiation à la technique 
de la voile. «Livre, mon 


Ami» passe à 19 h. 25, un 
jeudi sur deux. 
Alain AMIOT. 





SEPT JOURS 
DE LA VIE DU 
MONDE : 


LUNDI. 


La plus rare décoration 
du monde, c'est l'ordre 
suédois du Séraphin 
Trente-deux personnalités 
seulement ont le droit de 
la porter 


MARDI. 


Statistique de l'UNES: 
CO : quand on monte dans 
un avion, on a 280,000 
chances contre une d'en 
sortir indemne. 


MERCREDI. 


A La Nouvelle-Orléans, 
les médecins tentent de 
freiner la croissance d'une 
jeune fille noire de qua- 
torze ans: elle mesure 
déjà 2 m. 40 


JEUDI. 


Pour tenir son rôle dans 
le film «Le Miracle des 
Loups », l'acteur Jean Ma- 
rais doit prendre des le- 
çons de lutte greco-ro- 
maine, 


VENDREDI. 


Un habitant del Varso- 
vie vient de découvrir 
dans sa cave une bou- 
teille de cognac sur la- 
quelle on pouvait lir 
«Audouin Frères, cognac 
réserve Napoléon 1809» 
Ce doit être la plus an 
cienne du monde, 





SAMEDI. 


Réalisme: une firme 
mexicaine a offert au ca- 


pitaine Galvao, l'ex-capi- 
taine de la «Santa Ma- 
ria», de tenir dans un 


film son propre rôle. 


DIMANCHE. 


Depuis un certain temps, 
un automobiliste de Metz 
entendait un bruit bizarre 
dans le moteur de sa voi- 
ture. Il a fini par décou- 
vrir qu'il était provoqué 
par un rat qui élevait là 
sa progéniture 


Un nom de plus au palmarès des. Cartes de Reporter ! 
Celui de M. Billot, de Fontaine (Isère), qui gagne du 
même coup la prime de 25 NF. Il a pris pour sujet un 
exemple de ce qu’on peut faire « pour l'amour de l’art ». 


Le palais du facteur. 


Près de Hauterives — un 
joli village perdu dans les 
plaines de la Drôme — 
«s'élève un bâtiment que 
l'on appelle «Le Palais des 
Rêves ». 

C'est un facteur qui, en 
1875, l'a construit. Tout seul, 
comme ça, pour s'amuser et 
faire quelque chose de beau ! 

Cela lui a pris trente ans 


de travail acharné. Ce fac- 
teur était un philosophe et 
un idéaliste, dont l'exalta- 
tion s’est reproduite sur les 
murs de son palais en de 
nombreuses citations, dont 
quelques-unes sont d’ail- 
leurs appropriées. Par exem- 
ple: < À cœur vaillant, rien 
d'impossible ». Quand on 
considère la beauté du tra- 
vail accompli, la devise pa- 
raît bien méritée. Tout a été 





Ne dirait-on pas le château de la Belle au Bois Dormant ? 
Le tout a été réalisé en pierre sculptée et en terre glaise. 


1.000 ans avant J. C. les Grecs ont | 
mis au point un alphabet qui est 
l'ancêtre de tous les alphabets eu- 


ropéens modernes. Le parchemin 
apparaît (peaux d'animaux traitées: 
mouton, chèvre, veau ou porc) ainsi 


construit en pierre sculptée 
et en terre glaise. Le palais 
comporte principalement des 
tours monumentales, reliées 
entre elles par un mur de 
cinq mètres de hauteur. 
Tours et murs sont creusés 
d’allées étroites, d’escaliers 
en colimaçon, qui s'enche- 
vêtrent et permettent d'ac- 
céder au sommet de l'édifice. 

Le tout fait fort penser au 
château de la Belle au Bois 
Dormant, tel que le repré- 
sentent les anciennes gra- 
vures de Gustave Doré. 

Sa retraite prise, le fac- 
teur-mégalomane s'installa 
dans son palais, continuant 
à lembellir jusqu'à sa mort, 
qui survint en 1912. 

Aujourd'hui, l'édifice est 
le lieu d’excursion favori de 
toutes les âmes romantiques 
des environs. Il faut voir ça 
au clair de lune! 





Des escaliers tortueux mè- 
nent au sommet des tours... 











‘que la plume en fer et l'encre. 
Voici un exemple de l'alphabet grec 
classique. (à suivre) 


A CARTOUCHE 


est l'instrümient 
d'écriture 
le plus modertie, 


$ cartouchés : 1e 












L'étui de 


k 
12,50w 


PAGE 29 





QUESTIONNEZ.. LE FURETEUR VOUS RÉPONDRA 


Est-il vrai que les Allemands n’ont 
pu envahir l'Angleterre, en 40, parce 
que les Britanniques avaient « mis 
le feu à la mer»? 
{ (Philippe Antoine, 
Namur). 





Cette histoire, 
cent fois confir- 
mée ou démentie 
par les autorités 
les plus sérieuses, 
n'est sans doute pas sans fonde- 
ment. D'une part, les Allemands, mis 
en échec par la RAF et par la mena- 
ce que constituait la Home Fleet 
pour leurs transports, n'ont jamais 
osé entreprendre l'opération «See- 
lôwe », c'est-à-dire un débarquement 
massif. Mais probablement ont-ils 
tenté quelques attaques de com- 
mandos assez puissants (du genre 
Dieppe et Saint-Nazaire, exécutés 
plus tard par les Alliés). Beaucoup 
d'historiens pensent que pour re- 
pousser un de ces raids, à une épo- 
que où leurs fortifications côtières 
étaient très incomplètes, les Britan- 
niques auraient répandu sur l'eau 
d'immenses réserves de carburant, 
qu'ils auraient enflammées ensuite. 
Cet épisode de la guerre, que les 





PROPULSEUR 
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J-P Gilles 
= LE RESSORT EN SPIRALE*, PAR 

Rens LNTERMÉPIARE DENGRENAGES, 

ACTIONNE UN MÉCANISME QUI le 

ro PÉROULER ROPNITE QUE. 22 
L LE = 
COMTENTEONSTIONNE RÉSULARISE : L'ECHAPPEMENTÉS-4) 2 

cs (QUI PROVOQUE LE TIC TAC), CELUI-CI, — 

z x LE TRUCHEMENT P'AUTRES 
ÉEAREPONSE? ROUES DENTÉES, FAIT TOURNER 
BONPRINCIPE EST CELUI  FINALEMENT LES AIGUILLES. 

DE LA PENDULE CLASSIQUE. 
A, RESSORT 


deux camps gardèrent secret, restera 
sans doute longtemps encore mys- 
térieux. 

Ce qui est un fait, c'est qu'au dé- 
but de 1941, les hôpitaux de toutes 
les villes côtières, d'Anvers à Dieppe, 
regorgeaient de soldats et”de marins 
allemands grièvement brülés… Ils 
avaient pu l'être au cours d'un enga- 
gement dans la Manche, mais tout de 
même... 





De combien de navires : croiseurs, 
torpilleurs, cuirassés, etc. se compose 
la flotte améri- 
caine? Et la flotte 
française? (Jean- 
François Habert, 
Vanves, Seine). 


Les chiffres qui 
vont suivre se rap- 
portent à la force 
totale de ces ma- 
rines, c'est-à-dire en 
y comprenant les 
nombreux navires placés en réserve de 
temps de paix. Les Etats-Unis, par 
exemple, n'entretiennent normalement 
qu'un cinquième de leur flotte en ser- 
vice actif, le reste étant soigneusement 
conservé «dans le cocon». Ceci dit, 
voici l'effectif de la U.S. Navy : Porte- 
avions lourds : 10. Porte-avions 
moyens 21. Porte-avions légers : 
Porte-avions d'escorte : 66. Cuirassés 











L'ÉCHAPPEMENT. PARTIE LA PLUS IMPORTANTE DES HORLOGES. LA ROUE 2, EN 


PPSITION, 
L'ANCRE 


RETOURNE 















JE SELON LA FLÈCHE L'ANCRE(S)NE LA GÈNE PAS. EN Ë, 
VERS LA GAUCHE. 

LAROUE2 . ENC, LE RESSORT DU BALANCIER (4) SE DÉTEND, LE BALANCIER 

L'AUTRE SENS; L'ANCRE VA VERS LA DROITE, LIBÉRANT LA 

ROUE 2, ENDLANCRE NE STOPPE PAS LAROUE , ELLE REVIENDRAVERS 

LAGAUCHE, RÉPRENANT LE CYCLE COMME ENA ipuis B-C-D ere) 


COAETCEOUT 


15. Croiseurs de bataille : 2. Croiseurs 
lourds : 29. Croiseurs légers : 43. Eclai- 
reurs : 5. Contre-torpilleurs : 367. Mouil- 
leurs de mines : 10. Escorteurs rapides : 
267. Escorteurs : 92. Corvettes : 25. Pa- 
trouilleurs : 116. Dragueurs de mines : 
310. Sous-marins : 212. Engins amphi- 
bies : 562. Auxiliaires de la Flotte : 550. 
Navires de servitude : 1800. 

Au total : près de 4.500 navires et 
5.000.000 de tonnes. Autant que toutes 
les autres flottes de guerre mondiales 
réunies ! 

La marine française, beaucoup plus 
modeste, n'en. est pas moins encore la 
quatrième du monde. Elle aligne au 
total : Porte-avions moyens : 2. Porte- 
avions légers : 3. Porte-avions d'es- 
corte : 1. Cuirassés : 2. Croiseurs 
lourds : 2. Croiseurs légers : 5. Contre- 
torpilleurs : 29. Avisos et escorteurs 
62. Patrouilleurs : 88. Dragueurs de mi- 
nes : 141. Sous-marins : 32. Vedettes 
et navires de surveillance et d'entre- 
tien : 117. Navires et engins de débar- 
quement : 72. Navires de servitude : 95. 

En tout, environ 600 navires et 
560.000 tonnes. 

Pour rappel, les principales flottes de 
guerre appartiennent aux pays sui- 
vants: U.S.A, U.R.S.S., Grande-Bre- 
tagne, France, Italie, Australie, Canada, 
Pays-Bas, Espagne, Chine, Formos 
Nouvelle-Zélande, Turquie, Grèce, Brésil, 
Argentine, Suède, Inde, Pakistan, Dane- 
mark, Portugal, Allemagne Occidentale, 
Japon, Yougoslavie, Venezuela. 








LES ROUES A COMPTER LE TEMPS 





LE MOUVEMENT. PU BALANCIER (4) STOPPE 





et joign 


LES PLUS BELLES 


TOME  MIGUEL ÉTAIT UN BRAVE 


L'ONCLE PAUL 








LE 8 OCTOBRE 1571, ORIENT ET OCCIDENT £E HEURTEN Se SAAVEDRA , PRENEZ DOUZE HOMMES, wi) 
ca ANA RE RARE D RS Le 
L E UE A LI DÉFENDI LE: AI 
LES FORCES SONT ISIBLEMENT ÉGALES ET BORD Es 
.  ADVERSAIRES DE E BRAVOURE 


A VOS ORDRES, 
MON CAPITAINE / 





DZAN à 
ee AR Fe 
rez QUEIENC 





MSUEL DE SAAVEDRA EST ESPAGNOL . LA MARQUESA, SE TROUVE À | Fev /FEU/ 
CEST AN SENTILHOMME DE PLUME L'EXTRÈME DROITE. LES TURCS | PULVÉRISON 
ÉDÉE 


CES CHIENS / 
ET D 1 


HÂTEZ-VOUS /LES TURCS 
FONCENT / 











MIGUEL N'EN CONT/NUE PAS MOINS 
À COMBATTRE 


NOUS ALLONS ÊTRE 
NS ENFONCÉS 
à NON. 
; LA-BAS.ON VIENT 
y a > 


S- 

















LIN 
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MAIS ONE SECONDE ARQUESUSADE: 


— 
PUIS CET UNE TROISIÈME) se, HÉROSAE EST GLORJEUSEMENT RÉCOM - 








DE NOUVEAU EN PLEINE POITRINE / VOUS PER- 
DEZ VOTRE SANG, MONSIEUR, REMONTEZ VOUS 
FAIRE SOIGNER SUR LE VAISSEAD / 


4 Gi JAMAIS / 





ES 
2, 














VICTOIRE DES CROSÉS, DON JUAN, 
ME, BASSE AÛR CHAQUE NAVIRE 
FÉLICITER LES ÉQUIPAGES 


[ua 
MI 






MAIN /BRISÉE... LL. 
IE RESTE LA DROITE. 
ELLE ME SUFFIRA POUR 
REMPLIR MA MISSION 
JUSQU'A' LA MORT: 












1576. MIGUEL ET SON FRÈRE RGDRIGO | 
SE SONT, EMBARQUÉS À NAPLES SUR 
LA GALERE “SOL 0 A FONT ROÛTE 





ON M'A DIT VOTRE VALEUREUSE CONDUITE, 
SAAVEDRA. DIEU VOUS GARDE / TROIS 
ÉCUS DE PLUS AUR $A SOLDE 


CAS 
LN \ 4) 
: A . 


la 











ELLES SONT TROB 

ET CINGLENT VI 

AUX ARMES / PRÉPARONS- 
NOUS À COMBATTRE. 

















LA PLUS GROSSE EST À VINGT-DEUX 
BANC. JE LA RECONNAIS. C'EST 
CELLE DU BOT EUX. 


DE DALI MAMI ? CE 
RENÉGAT DEVENU LE 
PLUS CRUEL DES 

CORSA 


MAIS 7 PAROLE / TA GAUCHE 
EST MORTE, TU ES MANCHOT® 


CESTDE NOUVEAU A 
TÉRRIBLE COMEAT. 
= 


ge P TL VEUX AUSAL, 
GOÛTER DE MA LAME ? 
OT... 








LE COMBAT. NA PAS DURE 
MOINS DE SEIZE HEURES 
LES EAPAGNOLS ONT SUC- 
GOMBÉ SOUS LE 

TIENS /TIENS / DES 
LETTRES DE RECOMMANDA- 
TION DE DON JUAN, TU N'ES 
PAS SEULEMENT BRAVE, 
TU E8 “QUELQU'UN, ON NE 
TE RENDRA LA LIBERTÉ QUE] 
CONTRE UNE FAMEUSE 





RANÇON / 


IL NE L'ETAT. PAS À PROPREMENT. 
FHRLER NAIS AVAIT PERDU L'USAGE DU 
BRAS GAUCHE. 





MIGUEL ÉTAIT UN BRAVE 





CONSOLE -TOI, RODRIGO. NOUS TROUVERONS BIEN 


UN JOUR LE MOYEN DE NOUS ÉVADER. 











LES VORT AVEC 15 000 PRISONNIERS. 


FUYONS CETTE NUIT. GAGNONS 
4 NOTRE PLACE FORTE D'ORAN 






PAR LE DÉSER 
D'ALGER. MIGUEL RÉCONFORTE L 


, GALMNISE LES 
PLUS BRAVES. S'ÉVADER / IL NE 


SONGE QU'À CELA. UN SOIR: 


[7 BASTE / PLUTÔT 
LA MORT QUE CET 
AFFREUX ESCLAVAGE. 








TS FUIENT À SEPT. QUELQUES 
VOURS PLUS TARD. 


LAY LS SONT TRAÎNÉS DEVANT LE 
BÉY. ET MIGUEL 




















AUCUN DE MES COMPAGNONS 
N'EST COUPABLE. MOI SEUL 


LES A EN A FUR, LA 
TOUT ORGANISÉ. JE SUIS PRET 
A MOURIR 











ALORS LE BEY HASSAN, FRARFÉ FAR CETTE 
MNOBLE ATTITUDE. 


ABJURE TA FOI. SOLS DES NÔTRES 
ET JE TE COUVRIRAI D'HONNEURS./ 


1? TU M'OFFRES 
D'ÉTRE UN RENÉGAT ? Si 
J'ÉTAIS LIBRE, JE LAVE- 

RAIS CET AFFRONT DANS 











QU'ON LE JETTE DANS UN CUI 
de - 


BASSE -FOSSE DES CAPTIFS. PEU APRI 


7 sf CE SAAVEDRA VAUT SON HÉLAS / VOT: 


LAS / VOTRE 
POIDS D'OR, MILLE FCUS ALTESSE, SA FAMILLE 
POUR SA RANÇON / EST PAUVRE. 




















QUELQUES MOIS PASSENTET: 











O8 CENTS ÉCUS / ILS NON. ILS SE SONT 
ISE MOQUENT DE MOI / REMENT RUINÉS 











LE BEV ACCEPTE. RODRIGO 


CETTE GROTTE EST CACHÉE PAR DES RONCES 
REPART POUR L'ESPAGNE. 


E 
LE MOMENT VENU, LS S'Y RÉFUGIENT UN A UN. 
ÊT, EN SEPTEMBRE 1577 


UNE TORCHE AL LARGE /ELLI 
LE SIGNAL CONVENU. C'EST LI 








IL NOUS ENVERRA UN NAVIRE 
DANS TROIS MOIS. J'AL 

RE , PRÈS DU RIVAGE, 
UNE GRÔTTE OÙ NOUS 
IRONS L'ATTENDRE … 


E FAT 
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LES PLUS BELLES 
HISTOIRES DE 
CCR NURE 


43 NE SONT PLUS SEPT. MAIS SOIXANTE - DES ÉTRANGERS ‘| LES BARBARESQUES ACCOURENT: LE 
DIX. /LS RAMPENT EN SILENCE VERS SA y ILS VEULENT DÉBAR: CANOT DO/T FAIRE DEM/-TOUR. ET: 
LA MER. DÉAIA' 118 ENTENDENT LE : QUER EN SECRET / 
CAPOTIS DES RAMES SALVATRICES S ALERTE 
QUAND. TOÛT.: PIN PÉCHEUS 


MIGUEL ÉTAIT UN BRAVE 












UN CANOT N'EUROPE / 
TRS 











REMBARQUEZ / TOUTES VOILENT DEHORS. 
FUVONS, SI NOUS VOULONS ÉVITER 
LA CAPTURE / 


On AN 2) a à 








PEUH/ LE BEV NE LEUR FERA ET MIGUEL POURSUIT SE8 TENTATIVES. 
RIEN: IL ADMIRE TROP CE HÉROS | | 1980 





NOUS SOMMES 15.000 . EMPARONS - 


1, JE COM- NOUS D'ALGER … 
 L'ADMIRER 
USS1 SAAVEDRA /CHEZ 
LE BEV, 




















TA FAMILLE OSE ENCORE M'OFFRIR TROIS 
CENTS ÉCUS/ J'EN VEUX MILLE/ SINON MON 
MANDAT EXPIRE. JE RENTRE EN TURQUIE 
| JE T'EMMENE. TD IRAS FINIR TES 

| SORA SDR LE BANC DES 






LE VOURMÈME DU DÉPART DU BEY.… 


CING CENTS ÉcUSŸ/80T..Tu ES LIBRE 
JE N’A PU RÉUNIB/ TÜ A6 FAIS L'ADMIRA- 
PUS... TION DE TES ENNEMIS 
TA MAIN GENTILHOMME, 
PLISSE MON FILA 
TRE DE TA 
TREMPE / 


4L9RS LNSRAND CRI DE PITIÉ ] 
S'ÉLÉVEPARMILESCAPTIFS FOUR | 
DRE es" 
PRES OES EUX MOMES. 


QU'IL SOIT LIBRE / 
VOICI MON ÉCU / 






























ET MIGVEL REVIENT EN ESPAGNE. IL DÉRARQUE À! DENIA ET /L SE MET À ÉVOQUER CERTAINES SCENARIO | O. VOL: | 
LE 19 SEPTEMBRE. SON PREMIER GESTE EST DE SES AVENTURES DANS UNE ŒUVRE | DESSNS 
D'EMBRASSER LE 50... HUMORISTIQUE QU) RAT ESA 1 CONNUE] 


ANT PLUSIEURS SIÈCLES. 
UNE DES PLUS GRANDES JOIES DE CE 


MONDE EST DE REVENIR, APRÈS UN 
LONG EACLAVAGE, SAIN ET SAUF DANS 
SA PATRIE,CAR IL. N'Y À PAS 80R TERR! 
DE BIEN QUI ÉGALE CELUI DE 
RECOUVRER LA LIBERTÉ 





CAR, J'AI OUBLIÉ DE 
voué LÉ DIRE, MIGUEL. 


DE SAAVEDRA S'APPELAIT 
AUSSI CERVANT ES). 1L EST 
LE PÈRE DE L'IMMORTEL. 
*DON QUICHOTTE, 




















CETTE SEMAINE, NOUS VOUS PRÉSENTONS QUATRE 
£ N f C É5: a PERSONNAGES HISTORIQUES. PONT VOUS PEVREZ 
ni DÉCOUVRIR L'IPENTITE GRÂCE À CERTAINS 
DETAILS QUE NOUS VOUS RÉVÉLONS. IL EST BIEN 
ENTENDU QUE LES NOMS DE CES PERSONNAGES 
FIGURENT AU PICTIONNAIRE. 5] VOUS NE LES 
DÉCOUVREZ PAS TOUS, LA CLE PU SE 
LAPAGE 39 


ji MN VOICI NOTRE PERNIER 
À CEE) ||'rEresonNaGE qui Vous 
1 TE PONNERA CERTAINE - 
CONTEMPORAIN N || MENT BEAUCOUP DE 
VES ŒUVRE || FIL À RETORPRE ! 
DE NOIRE 
MWSTÉRIEUX 


































NUMERO TROI. | 
all ÉCRIVAIT C'EST AU COURS DE SON MET VOICI TROIS HOMMES PONT: 
COMME CC fée QE E VÉSUVE INOTRE MYSTÉRIEUX NUMÉRO 
AFIN VE GARDER À ANÉANTIT POMPEI« koi À FAIT LES HÉROS PE 
SES TRAVAUX À SES PI 
SECRETS 
mate A oepe h 





4 PLU où Kw | 
Lie pt rs à 


Lt) Katris 





2 
2 








CÉSAR 1 PÉRICLÉS | CORIOLAN 


ur VOICI PAILLEURS LE FPORTRAN 
DE NOTRE TROSIÈME HOMAIE. 
ILNECUT PE 1564 À 1616 


LIL FUT LE GRAND RIVAL PE CE 
PEINTRE GÉNIAL op, 


rs Z 










1 VOICI L'HOMME au 
LE VAINQUIT ET LE FIL 
PÉRIR LE 25 FENRIER 

1625 ’ 


| 
‘ À: ENFIN NOTRE 
OUS NE L'AVEZ PAS 

























F j' NUMERO 4 PRO 

NUORE RECONNU, C'EST ENFIN SACHEZ QU'i. | PARMISES ŒUVRES CITONS : 
D CR 
on COMMERES DE WINPSORy | 'ETMOI SUIS UE SUR UN LIT PE ROSES? 








+ Gaston ue: 








NOUS AVONS CHERCHÉ 610! & NOUE AVON: 

PÉNDANT DE pee HEURES : TAENGIE EME TE rois LES one RuuLÉ 
DE LA E TEXTE N/Y EST DAS. 

Bet BEN AATE / 4 















ILENT/ 


[ELBEN GLAND LS VEULENT AE CE | [c3 2 IL Y À PLEIN DE PETITS 


P46 ça QU | | CRE per ILES 
(DANS Les Fuee MORTE: Hi 7 TRO! 
“re QUE NOUS e 


Le HUE RS 


CAMES 
GAS CE 
FAUT RESTER 
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LA CHRONIQUE SPORTIVE DE JEAN CORHUMEL 
LE JUDO FRANÇAIS EST TOUJOURS DE QUALITÉ 


La France a été à l'avant-garde de 
l'introduction du judo en Europe. C'est 
pourquoi, voici une dizaine d'années, 
nos spécialistes de «l'art souple» fai- 
saient la loi sur le continent. En 1951, 
lors des premiers championnats d'Eu- 
rope, nos compatriotes avaient enlevé 
les cinq titres en compétition. 

Les années ont passé. Le judo s’est 
développé grandement, non seulement 
en France, où l'on compte environ 
40.000 pratiquants licenciés, mais 
encore en de nombreux pays. C'est 
ainsi que dix-sept nations ont pris 
part le mois dernier aux champion- 
nats européens de Milan, et que du 
point de vue technique, les compéti- 
tions ont montré qu'un peu partout, 
d'énormes progrès techniques avaient 
été réalisés, grâce, il faut bien le dire, 
au patient et fécond travail des ins- 
tructeurs japonais venus révéler aux 
«blancs » les secrets de leur discipline. 

Cette année, douze titres furent mis 
en compétition, La Hollande et la 
France se taillèrent la part du lion 
en triomphant respectivement cinq et 
quatre fois. Notre équipe se trouva de 
surcroît dix fois en finale, contre sept 
fois la Hollande. 

Nous avons done somme toute rai- 
son de ne pas être mécontents, d'au- 
tant que si la vedette de ces cham- 


pionnats reste le colosse hollandais 
Geesink, c'est un Français qui causa 
la plus grosse sensation. 

Son nom? Jean-Marc Bonaglio. Il 
n'a que dix-neuf ans, et ce bel 
athlète de 1 m. 79 et 86 kilos se paya 
le luxe de s'imposer par deux fois chez 
les juniors, d'abord chez les poids lourds, 
Puis dans l'épreuve toutes catégories. 





Avec le poids léger Massembourg et 
avec le 3* Dan Dessailly, Bonaglio 
nous a valu sur le «tatami» milanais 
des succès probants. Comme, d'autre 
part, en équipes, les tricolores ne s'in- 
clinérent que d'extrême justesse 
devant les Néerlandais, on peut con- 
sidérer que le judo français reste 
égal à sa réputation. 


Le judo 

est un sport qui 
convient, 

à tous. On 
peut, 
l'entraînement, 
le pratiquer 
très jeune, 

En France, il 
connaît un joli 
succès, 

et l'on doit 
s'en féliciter, 
car c'est une 
magnifique 
discipline 
athlétique 

et morale, une 
incontestable 
école de 

«fair play» en 
même temps 
qu'une arme 
non négligeable. 











Je possède bien quelques drapeaux, 
mais pas de DRAPEAURAMA 

Il est peut-être trop tard 

pour en commander. 





NX 


PHOTOS : G. SOULET 


A toi aussi, ce petit bon 'apporte des heures de joie. 


Adresse-le dés aujourd'hui à l'ALSACIENNE. Tu recevras un magni- 
fque DRAPEAURAMA qui deviendra le plus beau joyau de ta chambre. 
Ettu joueras des heures entières avec l'album illustré qui l'accompagne. 


Avis aux retardataires: Un DRAPEAURAMA c'est sensationnell 


Avec chaque paquet de PETIT-EXQUIS un drapeau en 





métal laqué et qui tient debout 
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Daniel et Dominique 
aident 
leur ami MARCEL 


Allo, l'Alsacienne ? 
Avez-vous encore 
des DRAPEAURAMA 


s'il vous plait? Z 





4 
4 
2 













Mon vieux Marcel, l'Alsacienne à dit oui | 
A1 suffit d'envoyer {on bon. Tu vas t'amuser 


avec {on DRAPEAURAMA 












1BOI et à retourner à ; 
n L'ALSACIENNE-BISCUITS el 
1 MAISONS-ALFORT (Seine) en 
1 NOM et PRÉNOM nl 
D'ADRESSE ! 
L VILLE DÉPT ! 
D Désire recevoir le“ DRAPEAURAMA" DRAPEAUX Î 
q D'EUROPE, Je joins dans mon enveloppe 8 timbres neuts Î 
L LE NF. (Attention ! Tout bon sans timbres sera con: 
É 


POUR VOTRE COLLECTION 


PHOTOGRAPHIEZ NOS MASCOTTES 


Gaston, Fantasio, Spirou, le Comte de Champignac... Joe Dalton, le Vieux 
Nick, les Schtroumpfs, Johan, Pirlouit… Le Marsupilami et sa famille. 





Deux nouvelles fiches techniques. Vor: pouvez 
constater que nous avons repris une habitude que 
vous apprécierez certainement à sa juste valeur 





D'autres héros du journal ont été et seront bientôt ré: sous forme de Æe 
mascotte en latex, En les acquérant, vous pourrez ve * amuser pendant Aviation Grande-Bretagne 
des heures et réaliser des photographies — en ir et en cou- 





leurs — que nous publierons volontiers si elles sont bien réussies ! 








VAMPIRE F.1 
Chasseur monoplace 
0000600000 


Un réacteur Havilland 
Goblin D. GN1, d'une 
poussée de 1400 kg. 


Caractéristiques : 
Envergure : 19,33 m. 
Longueur: 10,22 m, 
Hauteur : 2,91 m. 
Surf. alaire : 86,66 m. 
Poids à charge 
.653 kg. 
Poids à vide : 3,478 kg, 
Performances 
Vitesse maximum 
864 km.-h. à 6.600 
Rayon d'action 
1680 km. 


Vit ascensionnelle 
1400 m.-minute. 








4. 





£ette réalisation sylvestre est l‘œuvre de Patrick Léonard, 
Le Pecq (Seine-et-Oise), qui l'a réalisée au cours d'un séjour 
en Savoie. Il s'agit d'une épreuve positive en couleurs. 








KI. 45-KAIC 
Chasseur 
ee 
pu 
E 2 moteurs Ha 102 de 

ro) ©) = 1050 CV. 


Performances : 


Vitesse maximum 
440 km.-h. à 7.650 m 
d'altitude. 

Vitesse de croisière 
375 km.-h. à 5400 m 
d'altitude, 

Plafond : 10,900 m. 

Rayon d'action 











19540 km 
24 Caractéristiques : 
> Longueur : 12 m. 


Envergure : 1645 m. 
Hauteur: 4 m 
Surf. alaire: 114 m°, 
Poids À vide ; 3.995 kg. 
Poids à charge 

5492 ke. 








Et voici une diapositive, envoyée par un certain Frédéric, de 
Casoblanca (Marocl. Nous ne pouvons pas mentionner ton 
nom, Frédéric, parce que tu as oublié de l'écrire sur ta lettre. 
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san JEu-concours BEVERLY 


ze 























GIE 


Si tu trouves 





SYNER 


les 5 erreurs ST D 

qui: prouvent ST DS 
que ce cow-boy se 
est un faux cow-boy 


tu peux gagner l'un des B 0 AUTHENTIQUES 
LASSOS DU FAR-WEST 


offerts par la sandale à bride coulissante 


Lasso 


ST A 
SV RSS 


5 





Pour t'aider à trouver ces erreurs et répondre à la question sub- 
sidiaire, demande une formule de concours aux marchands de 
chaussures qui ont en vitrine la sandale LASSO (pour la recon- 
naître facilement, regarde comment elle se lace!). Envoie ta 
réponse avant le jeudi 6 juillet minuit. Les 50 gagnants désignés 
par un jury recevront leurs lassos du Far-West, au début des 


vacances. 


IMPORTANT 


les sandales que porte ce cow-boy sont de vraies sandales 
LASSO. Ce n'est donc pas une erreur. Au contraire | || a raison 
de porter des LASSO 


h regarde comme sa bride trois regarde comme la sandale LASSO 
lois plus longue coulisse dans la lient bien au pied! 





semelle ! 
| C'est pour ça que tous les cow-boys de Eg#fte porteront des 





5 er . ev 


LD BEVERLY qui fabrique la vraie sandale LASSO est le spécialiste 
LD) de la chaussure pour tous les jeunes jusqu'à 18 ans! 


> SE FRRSSESSSEREETEREESEE ER EEE RE EENE EESTI RE ENEENERE ERREUR APE 


SOLUTIONS DES JEUX 
QUI SONT CES PERSONNAGES ? 


JEU N° 1. 


Il s'agit de Léonard de Vinci : a) Parmi la multitude de projets 
qu'il dessina figure cette arbalète géante; b) Si vous voulez 
déchiffrer son écriture, servez-vous d'un miroir; €) Son rival 
déclaré fut le grand Michel-Ange ; d) Quant au sourire le plus 
célèbre du monde, il s'agit évidemment de celui de la Joconde 
(Louvre). 


JEU N° 2. 


Vous l'avez reconnu : c'est l'empereur romain TITUS ! 


JEU N° 3. 


Et voici SHAKESPEARE. (Son interprète est Sir Laurence Olivier 
Ici, dans le rôle d'Hamilet.) 


JEU N' 4. 


Qui, c'était très difficile. Ce personnage est le dernier empe- 
reur aztèque. A) Ce portrait est authentique. Notre quatrième 
personnage s'appelait CUAUHTEMOC ou, en espagnol, GUATI- 
MOTZIN. B) II défendit sa ville, Ténochtitlan (aujourd'hui Mexico), 
pendant 75 jours contre... C) Le conquistador Hernando Cortès. 
D) Celui-ci le garda prisonnier et le tortura pour essayer de savoir 
où il avait fait cacher ses trésors. Guatimotzin fut placé sur 
des charbons ardents en même temps que son premier ministre 
Ce dernier suppliait son maître de parler. C'est alors que l'empe- 
reur dit cette phrase qui resta historique : « Et moi, si 
un lit de roses? » Ni l’un ni l'autre ne parla. Dépité, 
fit alors pendre le dernier souverain aztèque. 


je sur 
Cortes 











FRANGE ET UNION FRAN- TIMBRES 
28 NFZ 6 mois ? POSTE 
7 fr, suisses PHILATELIE 
lisses ; 3° mois à FOUR TOUS 


L15, RUE LAFFITTE, PARIS 9° 


100 Asir 25 lruk 10 Guinée 
25 Bolvie 25 lron 12 Guyane 
50 Canada 50 Italie 20 Liban 
25 Ceylan 25 Pérou 25 Maroc 
100 Chne 50 Russie 20 Monaco 
25 Cuba 50 Suède 10 Niger 
25 Egypte 50 Yougo 25 Tunisie 
25 Grèce 10 Congo 12 Wallis 
CHACUNE DE CES 24 COLLECTIONS 
1,75 NF (port compris) 


10 Collections ou choix : 14 NF 





Souscrire à : EDITIONS 3. 
DUPUIS, FILS & Cie, 8, ru 
Bellini, Paris 16+, CCP : 5627-81. 

RECOMMANDATION IMPOR- 
TANTE : Pour tout changement 
d'adresse, pour la France et 
l'Union Française _ uniquement, 
prière de joindre la _ dernière 
bande d'abonnement et la valeur 
d'un numéro (en timbres ou en 
A Etre ul 
strictement interdit 





gun cet exemplaire à des | Tout pour votre collection dans 

fins de location. L'PHILATELIÉ FOUR TOUS 1967» 
6 pages richement illustrées 

Envoi contre deux timbres à 0,25 





LES VOITURES MINIATURES 
de NOREV 


VOUS PROPOSENT 






LES PRIX LES PLUS AVANTAGEUX 





Plus de 20 


modèles nouveaux 















AuANVIC 248 


en 
provenance 


directe * 
des 
Etats-Unis 


AIRCRAFT CARRIER HORNET 


AIRCRAFT CARRIER 
SHANGRILA 


Avions civils, avions ‘remote control " 


bateaux sans moteur et avec moteur électri- 





LANDING SHIP INFANTRY 


que parmi lesquels le magnifique 


LANDING SHIP DOCK 


Le L.S.D. 
construit pour amener le matériel de débar- 
quement dans la zone d'une tête de pont. Il 
transporte 15 péniches de débarquement. 


TROOP ATTACK CRAFT. 


db 


CLEVELAND CRUISER 





est un véritable dock flottant 


Est 
à 
Us NECHES FLEET OER 


PICKET SHIP US. 
RUDOEROW 


2 


HANDLEY PAGE VICTOR 


8.38 HUSTLER 


D cé 


comer 


nc 


oouaus Des 


Longueur du modèle : 48,26 cm. 


Comme tous les modèles réduits Lindberg, 
les avions et les bateaux fabriqués aux Etats- 
Unis sont “aussi vrais que les vrais'' et sont 
des reproductions minutieuses, strictement à 
l'échelle, avec tous les détails. 


Indiquez-nous les modèles français ou étran- 
gers que vous aimeriez avoir dans votre 





ns collection. Notice illustrée gratuite S ou 
Fee catalogue 19 illustré de 24 pages, contre 1 NF 
=. | en timbres-poste, à 
canaveuse 
b Sté J.R. 6, rue Cäuchois - Paris 18 
ss DS Dans tous les grands magasins, chez les 
ee spécialistes du modèle réduit etles marchands 
= | de jouets. 
Concessionnaire exclusif pour la France et l'Union 
CONVAIR 880 Française : Ch. Vuillaume. 
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[MAIS FANTAZ1O, LE PETIT ANIMAL. 
ASSEZ D'ENNUIS / POURQUOI 
PAR-DESSUS LE MARCHÉ 7/: 


C'EST FA 
4 SA PAUVRE PETITE 











SE 


LE BOUSCULESTL) 


ZX AVEC MA VILAINE € 


MARSUPILAMI / 


A BIEN 
OÙVASTUZ 


GROPLE, 

















HA DE FRANCE ET DE NAVARRÉ 
A me Eu 


PAR LES ROUTES DE FRANCE, 7) 


CA Y ETAT À 


DERNIÈRE CORDE, 





MILLE MILLIONS DE 














ILuuIL JOUE TOUT SEUL / MAIS. AE HIEN VAI 
ÜN MIRACLE PUrLiPER, MOULE 
1 LE-LA 
Ts 7 




















BIZARRE /IL MENT on # 
CÉPENPANT DE TOUR-) a 
NER ICI AU CON. 








Edité et imprimé aux EDITIONS J. 
DIFFUSION POUR LA FRANCE : Soc. Anon. Maison d'Editions 









QUELLE FERVEUR 
DANS SES VEUX BAISSÉS ) 





TT 3REENT Se, L'AREITRE 
CINQUANTE-CIN@... PLUS A ACCORDE LE COUP FRANC 
BOTTÉ IMMÉDIATEMENT 


CENT..ET ALLEZ fe. 





VERS L'AILE DRONE 











DUPUIS, FILS & C' 
Directeurs-gérants : MM. .DUPUIS-MA' S. 
3. DUPUIS, FILS & Ci°, 8, Rue Bellini, PARIS XVI*. - Tél. : Passy 72-80 




















re MADATRE — Ps) _ = 
1209 à FRANCE: 0,60 NF — BELGIQUE: 8 fr. — SUISSE: 0,75 fr. 


avr benoit brisefer 


PERDU, TRES LOIN, 
SUR SON 
ILE DESERTE, 
PEUT-ETRE 
POUR TOUJOURS !.. 








Une radio miniature dans le creux de: 
son nez, le Marsupilami fuit dans lo À 
ville, poursuivi par Spirou et Fontasio… | 











S 
EST DANS CETTE € 
VE NO SA QUELE 


| Ka DÉPASSE ve 


















nl FEINTE , CONTOURNE 
UN APVERSAIRE IL EN, 
DRIBBLE UN SECOND... 














SUITE À LA DERNIERE PAGE 


C'est 

amusant 

d’être un 
grand peintre ! 





Et c'est si facile avec la palette et les toiles ‘Art 


Master 


Grâce à son système de ‘’ numérotage des couleurs ”’, 
# Art Master ‘’ vous permet de peindre à l'huile, en 
vous amusant, des tableaux magnifiques : paysages, 
animaux, personnages, etc... 


Dans chaque boîte, il y a tout ce qu'il vous faut: 
toiles préparées, couleurs fines, pinceaux... et la 
certitude de réussir du premier coup. 


Essayez: vous vous passionnerez et vous émerveil- 
lerez vos amis, vous pourrez décorer votre chambre 
et faire des cadeaux à vos parents. 

Si vous voulez en savoir davantage : 

Demandez la documentation gratuite à 


JOUETS RATIONNELS - Service PS 
6, rue Cauchois - Paris 18e 


Vente en gros exclusivement 
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auANVIE 176 


VOUS NOUS 










































LA CONTROVERSE 
DES VOLEURS 
VOLÉS. 


Non, Serge Guilbert! Ader 
ne fut pas le père de l'avia- 
tion, avec son «saut de puce » 
sans importance. 

Non, Oncle Paul! Les frè- 
res Wright ne furent pas les 
premiers à voler dans le vrai 
sens du mot! 

En 1896, donc sept ans avant 
Wright, le professeur Lan- 
gley fit décoller son appareil 
à l'aide d'une catapulte et 
parcourut 1200 mètres à 
50 km.h, performance bat- 
tant nettement celle des frères 
Wright en 1903. 

D'autre part, on doit à 
Charles Monly, son ami et 
assistant, le premier moteur 
d'avion du type « radial ». 

Voilà les précurseurs ! 


Milsaut, 
Villeurbanne (Rhône). 


Rien à redire. Les essais de 
Langley sur le Potomac, bien 
que peu connus, intéressèrent 
prodigieusement, à l'époque, 
le nommé Farman.… 





UN PONT 
FANTOME. 


Un petit détail à propos du 
jeu paru dans le N° 1202, « A 
la Fortune du Pot». Le pont 
transbordeur décrit n'existe 
plus. Je l'ai vu démolir de 
mes propres yeux. 

Laurent Pavard, 
Sèvres (S.-et-O.). 


Dont acte. 


M. « TOURNEVIS » 
VOUS SALUE BIEN. 


Vous vous souvenez certai- 
nement de notre grand article 


Cette photo de travail vous montre notre « Screwdriver » en 
train de prendre la pose de la photo-couverture du disque 
«Bath Bubble Rock». Ce qu'il faut faire pour gagner sa vie! 


AVEZ ÉCRIT. 


sur Erwin « Screwdriver» 
Lawrence, qui fut publié dans 
notre dernier numéro spécial 
de Pâques. D'innombrables 
lecteurs nous ont écrit pour 
nous demander où ils pour- 
raient se procurer des en 
gistrements de l'idole actuelle 
du rock, après avoir vaine- 
ment cherché dans le com- 
merce «Bath Bubble Rock» 
et autres succès du divin | 
Erwin. 

Parmi cette avalanche de 
requêtes, quelques avis dis- 
cordants. «Si «Spirou» se 
met en tête d'encenser ces 
braillards qui confondent le 
vrai jazz et le charivari, où 


allons-nous ?.. » 





Si vous nous avez écrit 
— peut-être après avoir en- 
tendu le fameux « Bath Bubble 
Rock» sur l'antenne de telle 
grande station — vous êtes 
tombés dans le panneau. 
Vous n'avez pas tenu comple 
d'une certaine date 

Eh! oui, c'était le premier 
jour d'avril! Erwin «Screw- 
driver» Lawrence n'a jamais 
sévi que dans les locaux de 
la rédaction de «Spirou»! 
Notez que nous nous sommes 
follement amusés en combi- 
nant ce gag. Y compris notre 
infortuné rédacteur (autant 
Jui laisser le bénéfice de l'ano- 
nymat), qui fut obligé, pour 
les besoins de la cause, de 
plonger tout habillé dans une 
baignoire remplie d'eau froide. 
Froide pour éviter la buée sur 
les lentilles du photographe. 
Follement amusés en compo- 
sant, puis en enregistrant à là 
fortune du pot ce trépidant 
«Bath Bubble Rock» qui 
n'existe qu'en un seul exem- 
plaire sur bande magnétique, 
Nous espérons que si ‘vous 
êtes du nombre de ceux qui 
sont tombés dans le panneau, 
vous ne nous en tiendrez pas 
rancune. 

Allons, faites risette! Voilà, 
c'est beaucoup mieux... 














La couronne de fer 


Thierry et Loys ont réussi à sauver le petit prince Sven des Vikings. Ils se cachent dons la forêt. 















RE 
Set LE BONNETS BAS 
PANCSNEN j ET À GENOUX I. 
QBsriRE ae. | RENDONS HOM- 
oH ANAGE À NOTRE 
PETIT ROIL. 











RAPIDEMENT THIERRY CONTE. À ES ESPIONS M'ONT APPRIS LE S PET JE CRAINS LA FÉLONIE 

% Traclques| | SIÈGE DÜ CHATEAU D'OËSEOR MAIS Fe DÉ ROLLONI...NON SEULEMENT 
CEE RL & MEME TROIE | FÉNORNS à CUUTE. BIEN ENTENDU| ZM LL A TEA LA REINE MAIS JE 
DEPUIS LA MORT DE MES HOMMÉS ET MOI NOUS NOUS | (A SUIS SÛR À PRÉSENT QUE C'EST 





LE METTONS SOUS TES ORDRES, AU 
». SERVICE DE NOTRE ROI... MAI 
) 


LES VIKINGS SONT ELU: 

VIKINGS, MES HOMMES 

ET MOI NOUS TERRONS CE) D PUISSANTS QUE NOUX 
ICI. H = 7 


À LUI QUI A FAIT TUER GUNTHAR| 






ES, 
IS 
® 4 
G!... 
È 




















OR AU MÊME INSTANT, AU CAMP DE HARALD-LE-BORGNE] | QUE MIMPORTE | | AVE<ET.. AU PLUS PROFOND DES 
LA REINE KARIN.) | HARAS NORS 7HEREY DE SE 





HEU... LA... NOI ELLE N'A POUI 
AVONS CAPTURÉ LA Mal BEEN INTÉRÈ 
REINE KARIN!... SVEN HÉRTER 


AMIS, RIEN N'EST 
PERDU... ICI, NOUS 
SOMMES INEXPUGNABLES:.. | 
NOUS REGONQUERRONS | 

SON TRÔNE AU PRINCE 
OH! SVENL. 
RETIENT DE 
ENDRE 




















NOUS ALLONS MENER LES PLUS HABILES D'ENTRE NOUS 
UNE GLÉRILLA IMPITOYABLE… SAURRONT CE PAYS LSQUS_ DE: 
QUE N DÉGUISEMENTS, ILS ATTISERONT LA 









© 
DANS TOUTES LES VILLES PRÉPARERO! 
T CE_TEMPS LE GRAND SOULÈVEMENT. QUI 
FEMMES EBPANt RÉJÉTIERS LES ENVAHISSEURS 
FABRIQUERONT DES Qi 
ARMES... 







ÿ., TU ES 
VRAIMENT 


af LE 
CHEF QUE NOUS 
THIERRY LE PREUX!.\ ATTENDIONS 

















Boule 


Tu VERRAS, Cher 
PASSIONNANT. LA PHOTO 
D'ANIMAUX 7... 
















IL FAUT AVOIR L'ŒIL. 
DÉ L'AIGLE ET LE PIED OÙ 











PRET À 
DÉCLENCHER LOGEC Tr ! 
UN ANIMAL. À BOUGI 
DANS CE BSSON- 




















SABOTEUR / SÂCHEUR DE 

PELLICULE !... PouR FAIRE DE LA 
PHOTO, D'ANIMAUX.ON NE DEVRAIT 
PAS S'ACCOMPAGNER D'UN 4 


5 ANIMAL . 















Tel 
FAISAN ….TCHIIP! 
CAILLE. PERDRIX... 


TÉHIIP ! 
à. Eu / 
É sos 


MAIS. J'Y SONGE._UN COCKER, Q/ LOMME CA BL, 

GA LAVE LE GIBIËI AVEC UN É f RÉGARDE … SNIF /... 
PEDIGREE COMME IL EN A UN, IL / CHERCHE ….SNIFISNIE ! 
OoiT NOUS DÉNICHER TOUS LES HOUUU/UN OISEAU ! 

TCHIP1... VA CHERCHER 

OISEAU POUR FAIRE 












! 
THIF | 





VITE / CACHONS-NOUS / IL, 
Y À DE LA PHOTO D'OISEAU )} 
DANS L'AIR / 

















eus wa LES TIGRES VOLANTS À LA RESCOUSSE 


Sonny et Dove sont tombés dans un piège et sont prisonniers de Lady X.. 


Parrounenarrte) ESS von niEU/RoURvU QU'ILS PUISSE) 
SCRAMBLE ENCORE INTERVENIR À TEMPS 
Le 
SLIM V4 MENER 7 


IAEM 
$ECO 
LLE D: 


[SCRAMBLE!° | 


Sr 


KE 


ER 
ZINT, 
ELLE EN AURA ALLO. TANGO JAUNE À SWEET HOME 
Né eARDE PAS LA MOINDRE TRACE DU "CESSNA" 
LOC, LENT/ ILS Si LA RÉGION SEMBLE DÉSERTE ET ABSOYN |} 
MINUTES INIOK- LUMENT VIDE DE REBELLES JE ( 


HALHA/HA! 
(ANDE INSTRUCTIONS.OVERL 












ALLOISNEET HOME À TOUS LES APPAREILS | AVRÉ, KIDS/ MAIS NOS ZINCS 
NA A DL SONT DANGEREUSEMENT SOLE 





À SEC 
js INUTES/ MON 






EN VOL/DEMI-TOUR / LE {CESS 
INTERCERTE BIEN AVANT DANOIR ATTEINT 
TE EN RENTRANT, DE X 
RS eee, ses 
MASSIVE ET A L'IMPROVISTE DIEU/ C'EST UVANTABLE/ 


DE L'ENNEMI/ 






ET, CETTE | TOUS NOS ZINCS DISPONIBLE: [SIGNALEZ AUX 
INUIT- LA. |ONT BATTL LA JUNGLE.-EN VAIN. LE CAPI 
— VE, HÉLAS: 
AU MAIS JE SUIS FORCÉ 
INDONNI C=] 
RECHERCHES, 


Y ET SES TIGRES VOLANTS", 


BUCK DANN\ 
ITIENDRONT-ILS CE FAROUCHE 
VOUS LE SAUREZ EN LISANT PROCHAINE] 


NT: 
FTaricRes VOLANTS 
CONTRE PIRÂTES 
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7 SIMBA LEE dans LA RESERVE 





N'ESSAYEZ PAS DE 
REFAIRE CE COUP-LA 
D'AILLEURS, CE COUP DE \ 
FEU EST AUSSI UN SIGNAL: 

MES GARDES ARRIVENT... 





























TOI, KAMUNDU JE TE 
DONNE UNE CHANCE .… TU 
ES UN VIEIL AMI. CESSE 

CE TRAFIC 
ILLÉ GAL … 


N/ ARRETEZ TOUS CEUX 
\( Qui NE SONT PAL DU 
- VILLAGE... 











Ye 1 i D APT. 
äï ù- ST 
Ï HT SN) 
“ii ‘AE, A 7 À K) &Y 8 
PAR TOUS LES MOYENS ,SIMBA LEE A vÆ 
RUINE L'ACTIVITÉ DE LARAMIDES Q ; gan 
CELUI-CI RI 


TON PEUPLE Ë 
LIL N'YA PLUS PE M ÉAGIT EN FAISANT ATÂQUER © 
D'ANIMAUX, J'OUBLIERA CE LES HOMMES DE JON ESCORTE , SES N 
QUI SET PASSÉ AUXILIAIRES, PÜIS SIMBA LÜI-MÈME … | PA 
AUJOURD'HUI... 
> ° ee 





AIDE -MOI PLUTÔT.. SURVEILLE 
ET TON TERRITOIRE 
ASSACRE 














LES INCONNUS 
PERSONNE AVANCENT 
. EN VUE … NERS LE 
NOUS POUVONS BUNGALOW … 
Y ALLER … 








ENDORMI ETSE GLISSANT DANS LE SUR LA POINTE DES PIEDS. 


DE KARAPATA par HERBERT Pas ne ha 
À 1 


D ENLEVONS Nos BUNGALOW DE SIMBA … 





fl 

| CHAUSSURES 
< FOUR NE PAS 

Î D FAIRE DE 
É BRUI 

















HEUREUSEMENT QUE JE NE DORS 
4 EST y PLUS QU'ENTOURÉ DE PAPIER 
ENCORE LUI à FROISSÉ ,C’EST UN SIGNAL P'ÂLARME 
À GUI À 1 À JOUANT Un à 
TRIOMPHÉ BON TOUR 








IL FAUDRA DÉCIDÉMENT QUE 
JE MY ATÂQUE PERSONNELLEMENT. 
APPRÉTONS LE 
GRAND JEU... 


coMM 
BREDOUILLES , VOUS ‘AUSSI, 
MES LIEUTENANTS LES 
PLYX HABILES.. 











TE STARIER._ CONTRE LES 





OUI, MONSIEUR, C EéT LA DERNIÈRE FOIS QUE 
VE METS LES PIEDS DANS CE GARAGE.LA // 


ROIS FOIS CETE SEMAINE QUE, JE_ LEUR AI 
DONNE MA VOITURE _ At V 


PARER …. ET 
VOYEZ DANS QUEL ÉTAT, LS ME LONT MISE 7/ 2 
LA DIRECTION BRISÉE , COMME ÇA, D UN COUP Or 


Er "e 






BON VOUS N AVEZ 

IEN DE CASSÉ VE 

A PUS ESKOUS À UN 
CARRE 
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à «_ une aventure de SANDY 


L'Abo qui a voulu tuer Sandy et ses compagnons s'est blessé en s'enfuyant; nos amis l'ont soigné et. 
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ILS NE DOIVENT PAS ÊTRE NOMBREUX EN EFFET, L'HOMME _RÉPREND EN APERCEVANT. LES TROIS AMIS, 
EI TOUTEFOIS NOUS NE Kiel ÉS DS ENT. S ESP {LU _A UN MOUVEMENT DE RECUL 
LA RACE... 








LES EFFORTS DE HÉRES COUR 
FAIRE PARLÈR LE NEGRE TÉRRGRISÉ 
'ÉSTENT VANS…. ÿ 


NOUS N'EN 2 f 
TIRERONS TE. 
Fr PA 
oo di) 






TIENS, MANGE.. 
CELA TE DÉUERA 
PELT- ÉTR 


e EE 
LA LANGUE‘ 






M. 



































LE TIGRE DE TASMANIE 


EE LA z 
MIRE {SONT CNET 
RÉ N Nous RENE 








E 


/ 
DISPARU E DARVEE |. 















, 
{ D} 
me 
É tE S 
pr, ; D 
AURIONS PU LE SURVEILLER. NDY, IL FAUDRA 
PASS ART conboIr S DE AM}. \ LE SOIGNANT ET EN SOS ROLE poU 
SES FRÈRES. D) AS PENCAT 


(5 
LE FEU: 
VAS: FE Fe NT QUE 
LE DÉJEUNER / 
T 





























TNE T'ÉLOIGNE PAS TROP/:.. 
FA nr CARE / MAS DANS CE. 
CON LE BOIS EST ELUTS 

< RARE 7... 





























RS En ET PANCHO DANS 
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L'enquête terminée, Jerry 
Spring et Pancho se repo- 
sént avant de reprendre 
la route qui les conduira 
vérs d'autres aventures... 
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POIR DES RECHERCHES ARCHÉOLOGIQUES, 2 


PATANT PE LA 
CONOUËTE !7 


L.ET NOUS TAVONS JOUÉ LA COMÉDIE. 
ÉPINDELL. EN NOUS FAISANT PASSER 
POUR DE MISÉRABLES ÉXÉCUTANTS 
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MAÏS ON NE PEUT PAS LAÏS; 
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GER UN BANDIT EN LIBERTÉ/ 
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DE TOUTE DN , NOUS: ALLONS / CESSEZ DE 
NE POLVONS RIEN FARE / DIECUTER ET VENEZ 
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ÉCOUTEZ -MOI BIEN / MARDI, À DIX-SEPT HEURES, 
TOÏ,MAX ‘ TU DÉCOLLERAS AVEC. L'HÉLICOPTÈRE / 
TU SURIOLERAS LA VILLE À HAUTE ALTITUDE , 
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TU LAREVERAS TA CARGAIGON / ENSUÎTE, TU 
VENDRE, JE POSFR SUR LE TEÏT DU 
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À DIX-CEPT HEURES QUINZE, 
LA CENTRALE PES TRIQUE 
TOMBERA_ EN PANNE / JE 
CONPTE SUR TOI , TINO/ 
C'EST IMPORTANT / 





BON / Toi, 1010, À DIX-SEPT HEURES 
VINGT, TU REMETTRAS AD MAIRE 
UN MÉSSAGE OFFICIEL QUE TE 
TE DONNERAI / 


SOVEZ TRANAULLE PATRON / 
BIEN QUE CE SOIT ÜN TRAVAIL. 
FATIGANT , JE VOUS PRONETS 
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MOINDRE . PETIT KILOWATT 
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DÉSISNER , SANS CLIENTS À 
BORD, BIEN ENTENDU / 


À CE MOMENT, TOUS LES TAXI 
ANS LES SEC 


ILé RESTERONT EN CONTACT RADIO AVEC LE CENTRAL 
ET DRENTNERCNN AU COURANT. DE L' ÉVOLUTION DES 
NEMENTS, EN,ATTENDANT LES ORDRES / 
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SOUS LE CHOC FORMIDABLE » 
LE BOUCLIER DE TIMOUR 
S'ENTROUVRE » LA_HACHE 
FICHÉE EN SON CENTRE « 













Ï TIMOUR SOULÈVE SON BOUCLIER, 
| FRAPPE,ET SOUS LA TERRIBLE 
POUSSÉÉ ; LE GUERKIER DU NORD 
S'EN VA ROULER AÙ FOND DU 
DRAKKAR : 
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DESCENDEZ LE PÉRISCOPE 
PENDANT QUELQUES INSTANTS, 






= Hippocompe | » 


NE TIREZ PAS Sug”"HIPPOCAMPE"/ 


La situation de Tif, prisonnier à bord du sous-marin 


, est ossez délicate. 


eoeve 
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ON N'A PAS DE PITIÉL..PAS POUR 





FORSAN QUI VOLS MEN 


AURIEZ-VOUS PITIÉ DE CE 





AÇAIT. D'UN 
CANON,IL Y A DEUX MINÜTES À 





DEUX SOUS!... ET ON VATE LE 


CELUI QUI OSE TOUCHER À LA 








PROUVER Gi TU NOUS EMPÉCHES 

CE FAIRE SURFACE ET DE 

SAUVER CET INNOCENT PHOTO- 
GRAPHE!... 
















VRA CET ENORME POING SUR 
LA FIGURE... 





MOINDRE PETITE MANETTE RECE! 
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TU L'AURAS VOULU... ALLONS, LES 
GARS!... PARÉS POUR LA GUERRE 
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MANŒEUVRE QUE VOILA L. 
…. PLONGÉE! 











PAGE 23 
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OUAISL.IL À LÂCHEL.. ) 
{ 











AVEC TOUTES CES 











IL EST K.O.L..VITEL. E 
EN SURFACE... W IROUETTES LE 

—— De PA Aura CD LACHER NNONL.IL EST “ 

- ; Hair LANNC S! æ 

T CRAMPONNE!... \ 





























J'INSISTE ,COMMANDANT!... CES 
BRIGANDS MANCEUVRENT D'UNE 
Er) CURIEUSEL... VOILÀ QU'ILS 
BATIFOLENT SUR LE PONT, à 
PRÉSENT... 
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Ki BONMNES PEROGS ... 
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De plus en plus fort! Christian Kilpatrick, de 
San Francisco (Etats-Unis), qui était déjà le seul 
à avoir obtenu trois fois la Carte de Reporter, 
en remporte cette semaine une quatrième, avec 


_ ARBRES DE PIERRE 
et DÉSERT PEINT 





L'Arizona vient d'être cédé aux Etats-Unis 
par le Mexique. Un cavalier, le lieutenant 
Sitgreaves, avance à petites étapes dans le nord 
de cette contrée encore peu connue. Explora- 
teur hardi, il a pour mission de reconnaître 
cette terre apocalyptique et désolée où les 
«mesas», sortes de pyramides tronquées, se 
dressent isolées dans les sables et les rocs. D'autres rochers aux 
formes étranges s'élèvent lans un paysage lunaire. 

On a appelé cette contrée le « Désert Peint », et non sans raison : 
aussi loin que porte la vue, les collines, les buttes étagées en esca- 
liers par l'érosion, sont parées des plus brillantes couleurs, étalées 
comme par un pics géant, en stries horizontales. 

Et pourtant elles sont là depuis des milliers et des milliers d'an- 
nées : ces bandes “multicolores sont des cendres volcaniques dépo- 
sées là par les eaux des mers préhistoriques en couches successives, 
alternant avec des roches et des substances minérales différentes. 

Cette région est habitée, bien qu'il n'y paraisse pas tout de 
suite: le sanguinaire Apache, le Navajoe, le Hopi, le Maricopa 
et bien d'autres tribus parmi lesquelles quelques clans Aztèques, 
y poursuivent les sauvages mustenos, l'antilope et le lapin, On y 
trouve aussi l'écureuil des sables, le chat sauvage, le skunk. Une 
végétation épineuse, nourrie par de rares tornades, et quelques 
sources artésiennes permettent à ces endurcis de survivre. 





L'Arizona est une contrée au passé mystérieux, dont témoignent maintes ruines précolombiennes, d'origine indéterminée. 


un reportage qui compte parmi les meilleurs que 
nous ayont reçus. À ce reporter déjà chevronné, 
nous envoyons une fois de plus la prime de 
25 NF avec nos plus vives félicitations ! 
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ARBRES DE PIERRE 
CUSTOM 


Des arbres de pierre. 


Arrivé au milieu du « Dé- 


ras HU 


FR N° 


Sur d'immenses étendues, les 


leurs agates et de leurs 





sert Peint », le lieutenant Sit- 
greaves arrêta sa monture, 
repoussa son chapeau pour 
s'éponger, puis, crachant le 
caillou d'obsidienne qu'il mé- 
chait depuis des heures pour 
tromper sa soif, murmura: 
« Well... encore un de ces sa- 
tanés mirages, sans doute ? » 


rands troncs d'arbres 





minéralisés 


Mais ce n'était pas un mi- 
rage. Devant lui, en plein 
désert, où la végétation ne 
dépassait pas le sabot de son 
cheval, des centaines de 
troncs d'arbres géants, abat- 
tus, gisaient parmi les pier- 
res. Quel bücheron prodi- 
gieux et dément les avait 





gisent, 


scintillant de 
vstes précieuses. Ils sont protégés par la loi américaine. 


amenés là, à 500 km, de toute 
habitation humaine ? 


L'étonnement de l'officier 
se changea bientôt en stu- 
peur: si l'écorce de ces 
troncs était parfaitement con- 
servée, dans sa couleur et 
dans sa forme, la coupe, en 
revanche, était en pierre... Et 
quelle pierre ! Les plus beaux 
échantillons gates, d'amé- 
thystes, voisinaient avec le 
cristal de roche. Le lieute- 
nant Sitgreaves venait de 
faire une découverte géologi- 
que considérable, 





Lorsque, peu d'années 
après, l'Arizona commença à 
se peupler, la forêt pétrifiée 
devint célèbre, et l'esprit mer- 
cantile de certains fit bientôt 
s'élever quelques usines pour 
écraser les blocs précieux et 
transformer en bijoux ou en 


abrasifs les pierres qu'ils 
contenaient. Les chercheurs 
de souvenirs  prélevèrent 


aussi leur part de cette mer- 
veille naturelle. 


La population de l'Etat 
s'alarma à juste titre et de- 
manda au Congrès de faire 
de la région un Parc Natio- 
nal, ce qui advint en 1908. 
Depuis, la forêt — encore 
très impressionnante — reste 
intacte et fait l'admiration des 
visiteurs et touristes. Quant 
au Désert Peint, il reçoit 
chaque année la visite d'une 
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PÉVELOPPE UN FILM 
I ON ME DEMANDE, FAITES ATTENDRE. 
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EUH...FANTASIO, 
DIS … MINUTE. 
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En stries horizontales, des 
dépôts minéraux ont coloré 
les rochers et les collines 
du « Désert Peint ». 
Cette « pyramide » est 
très typique à cet égard. 


Le désert immense, 
déprimant, pas gail 
Beaucoup 

des premiers colons 

de l'Arizona périrent 

en essayant de traverser 
ces étendues désolées, 
où les attendaient 

la soif 

et les terribles Apaches. 





horde de géologues, paléon- 
tologues, archéologues, natu- 
ralistes et. cinéastes, qui 
viennent se pencher sur 
vestiges des civilisations pré- 
colombiennes, sur les pierres 
gravées d'hiéroglyphes étran- 
ges et les ruines de toutes 
sortes. Parfois ils découvrent 
les os de reptiles ou d'amphi- 
bies préhistoriques, arrachés 
ar Îles eaux à leur tom- 
eaux de terre friable. Sou- 
vent aussi ce sont des em- 
preintes de plantes fossiles 
qui retiennent leur attention. 
Mais l'Arizona est aussi le 
pes de l'amateur de vie 
ibre et sauvage, qui revient 
planter sa tente là où pas- 


saient jadis les lourds wa- 
gons des pionniers, les rapi- 
des diligences, les chercheurs 
d'or hirsutes, les chefs em- 
plumés rendant d'une voix 
gutturale et calme leurs sen- 
tences sans appel. 

Quitte à éprouver parfois, 
au feu de camp, un petit fris- 
son en entendant hurler de 
façon  obsédante  l'ignoble 
coyote ou en voyant filer 
dans le sable le terrible 
« rattlesnake » (serpent à 
sonnette), seul spécimen dan- 
que parmi la belle variété 
le serpents et de lézards 
qu'abrite le « Grand Désert 
Peint ». 

C. K. 








GRANDES DÉCOUVERTES 
LENT DE L'OBSERVATION D'UN 
ÉVÉNEMENT FORTUIT. EN VOICI 
QUATRE EXEMPLES:ESSAYEZ DE 
DÉTERMINER LA DÉCOUVERTE OÙ 
L'INVENTION QUI EUT POUR ORIGINE | 
CHACUNE DE CES SCÈNES ET DON- 
NEZ-MOI LE NOM DES INVENTEURS.. 








VOICI CINQ INVENTIONS QUI ONT UN 
POINT COMMUN. TROUVEZ LEUR NOM | 
ET VOUS DÉCOUVRIREZ CE QUI LES 
LIE ENTRE ELLES... 





CINQ INVENTIONS. CINQ 


IDEZ À 
CHACUN D'EUXLE MÉRITE QUI 
LUI REVIENT/ 





DÉCOUVERTE: 
SOLUTIONS, QUIBE 
TROUVENT À LA PAGE 53] 

















LA CHRONIQUE SPORTIVE DE JEAN CORHUMEL 


IL N’EN MANQUE PLUS 
QU'UNE A SA MAJESTE RIK II 


Rik II, c'est Rik Van Looy, ce 
chiffre IT étant utilisé pour le dif- 
férencier de Rik l‘, autrement dit 
de Rik Van Steenbergen. 

Les deux hornmes n’ont pas seu- 
lement en commun le même pré- 
nom (en flamand Rik est le dimi- 
nutif de Henri), mais encore ils 
partagent dans le cœur des foules 
belges la même popularité, justifiée 
pour l’un comme pour l'autre par 
une accumulation d'exploits accom- 
plis sur deux roues sur toutes les 
routes et les pistes de notre vieille 
Europe. 


Le sport étant cependant essen- 
tiellement axé sur le présent et sur 
le futur, nous aurons beaucoup plus 
d'occasions de vous parler désormais 
du n° 2 des Rik que de son prédé- 
cesseur. Non pas que Van Steen- 
bergen soit «fini», tant s'en faut, 
mais il est bien évident qu'à trente- 
sept ans — et après une carrière 
longue de plus de vingt ans — il 
ne saurait avoir les ambitions de 
Van Looy, son cadet de huit ans. 


La première partie de la sai- 
son 1961 a été véritablement béné- 
fique pour l'actuel champion du 
monde. Van Looy, en effet, a mis 
cette année à son actif des triom- 
phes probants dans Paris-Roubaix 
et Liège-Bastogne-Liège, sans par- 
ler d’une victoire dans le Tour de 
Belgique, lequel, il faut bien le 
dire, n’a qu'une relative importance. 


Le roi des « classiques ». 

Le cyclisme n'est pas un sport 
«exact», comme l'athlétisme ou la 
natation. L'établissement d'une hié- 
rarchie des valeurs est chose mal- 
aisée et, de toute façon, discuta- 
ble. D'autant qu'au fil des ans, le 
rythme des courses a évolué, tout 
comme le matériel. et l'état des 
routes. Vouloir dans ces conditions 
établir un parallèle entre les vedet- 
tes du passé et celles d'aujourd'hui 
ne peut être qu'un jeu. Tout au plus 
peut-on comparer les palmarès. 


Celui de Rik Van Looy est d'une 
rare éloquence. Non seulement le 
«battant» d’Herentals, cette petite 
ville de la Campine anversoise où 
il a vu le jout, a été champion de 
son: pays ét champion du monde, 
mais encore il peut se flatter d'avoir 
gagné TOUTES LES COURSES 
CLASSIQUES, SAUF UNE. 


On donne l'appellation de course 
classique à une épreuve qui, de par 
son retentissement, de par son 
passé, de par sa «personnalité », 
marque dans le calendrier cycliste 
et constitue un objectif envié pour 
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tous les routiers. Ces courses (ne 
parlons pas de Bordeaux-Paris, en 
raison de son caractère spécial 
— entraînement derrière engins 
motorisés) sont au nombre de sept : 
Paris-Roubaix, Paris-Bruxelles, 
Paris-Tours, Milan-San Remo, le 
Tour de Lombardie, Liège-Basto- 
gne-Liège et la Flèche Wallonne, 
Seule aujourd'hui la Flèche Wal- 
lonne manque au butin de Rik IL. 


Aucun routier à travers les âges 
ne peut se flatter d'un tel bilan. 
Pour rester dans l’époque contem- 
poraine, sachez que Fausto Coppi 
n'a gagnf ni Paris-Tours, ni le Tour 
des Flandres, ni Paris-Bruxelles, 
que Louison Bobet n’a triomphé ni 
dans Paris-Tours, ni dans Liège- 
Bastogne-Liège, ni dans la Flèche 
Wallonne et que Van Steenbergen 
n'a pu s'imposer ni dans le Tour 
de Lombardie ni dans Paris-Tours. 
Pour trouver Un <truster» de suc- 
cès de la trempe de Rik IT, il faut 
remonter à l’époque héroïque et à 
Henri Pélissier, lequel. pourtant ne 
gagna pas le Tour des Flandres, la 
Flèche Walldnne n'existant pas 
encore de son temps. 


On peut donc sans hésiter sacrer 
Rik Van Looy « roi des classiques ». 


Et le Tour ? 


Est-ce à dire que d'ores et déjà 
on peut mettre Van Looy sur le 
même plan qu'un Fausto Coppi, par 





exemple? Assurément non, car, 
pour l'heure, il manque au cham- 
pion belge la grande consécration, 
celle qui ne s'acquiert que dans les 
tours, et plus précisément dans le 
Tour de France. Cette année, Van 
Looy a renoncé à la grande boucle, 
et c'est certainement dommage pour 
nos amis d'outre-Quiévrain, qui 
attendent depuis 1939 le successeur 
de Sylvère Maes. Rik II, en effet, 
est le seul routier belge capable, 
présentement sur sa Valeur, de 
gagner le Tour de France, Gi 


Son abstention a beau s'expliquer 
par des raisons financières et spor- 
tives parfaitement compréhensibles, 
elle n'en est pas moins regrettable, 
car sa présence — avec la perspec- 
tive d'un duel avec Jacques Anque- 
til — eût donné au Tour 61 un 
exceptionnel relief, 


Ce sera, on le souhaite, pour l'an 
prochain. Car Van Looy n'est pas 
seulement un champion-business- 
man, C'est aussi un coureur qui, à 
la façon de Louison Bobet, aime la 
victoire pour elle-même. Il sait par- 
faitement bien ce que représente le 
Tour de France. Il entend, le jour 
choisi par lui, y frapper un grand 
coup. Ce jour-là, s'il réussit dans 
son entreprise, Rik Van Looy, roi 
des classiques, aura ajouté le plus 
beau fleuron à sa couronne, et il 
pourra légitimement se targuer 
d'être «le» coureur d’une généra- 
tion... 


Le masque 
énergique de 

Rik Van Looy, 
«Roi des classiques ». 


UN PIRATE 


D'EAU 


Tout en bas de l'échelle des vertébrés, de 
curieux animaux forment une vivante énigme. 
Ce ne sont pas encore des poissons, mais ils leur 
ressemblent déjà par bien des points : ce sont les 
CYCLOSTOMES (du grec kuklos, cercle, et 
stoma, bouche). Ces curieuses créatures en for- 
mes d'anguilles vivent dans la mer et en eau 
douce. On les appelle aussi LAMPROIES. 

Elles nous sont bien connues. Qui de nous n'a 
pêché quelques petites lamproies dans une mare 
ou un ruisseau ? Cette petite espèce est séden- 
taire et s'appelle, chez nous, « chatouille » ! 


Est-ce une plante ou une bête 
qui est fixée à cette pierre d’eau ? 


Mais il existe d'autres sortes de lamproies. 
Nous en reparlerons plus bas. Toutes n'ont qu'un 
squelette réduit à une simple épine dorsale 
molle et à une boîte crânienne cartilagineuse, 
dépourvue de couvercle, contenant un encéphale 
sans cerveau. Seule autre évocation d'un sque- 
lette chez ces bêtes : une sorte de panier grillagé 
maintenant les organes respiratoires ; ces organes 
sont des «chambres à branchies» garnies de 
lamelles aux nombreux vaisseaux sanguins, aux- 
quels l'eau arrive par sept paires de trous placés 
à l'arrière des yeux (d'où le nom de «fifre» 
qu'on donne parfois aux lamproies). 

On sait que chez les poissons, les échanges 
gazeux indispensables à la vie organique se font 
par le truchement des branchies entre l'eau et 
le sang, L'eau est aspirée chez eux par la bou- 
che et rejetée par les branchies. Mais les cyclo- 
stomes, eux, aspirent et éjectent l'eau par les 
mêmes orifices: les quatorze trous précités. On 






DOUCE 


a observé la chose à partir d'une habitude parti- 
eulière aux lamproies : elles se fixent souvent 
aux pierres des fonds par leur <bouche» 
curieuse, à forme de ventouse large, munie de 
nombreux becs cornés tenant lieu de dents et 
d'une longue langue forment piston. À ce 
moment, il serait impossible à ces primitifs 
«poissons» de respirer comme les autres verté- 
brés marins. Cette habitude aussi a donné son 
nom à l'espèce: lamproie: du latin lambere 
petras, lécher les pierres. 





Un bandit sans estomac, 
sans entrailles et sans âme. 


Les lamproies commencent leur vie de larves 
à peine écloses en eau douce, puis descendent 
vers la mer, Au bout d'un certain temps, elles 
remontent Je - cours des fleuves, entamant 
d'étranges migrations de centaines de kilomètres 
et retournent pondre généralement là où elles 
sont nées. Seule notre petite «chatouille » 
échappe à la règle: elle ne quitte pas son ruis- 
seau natal de toute sa vie. 

Dans les rivières et les lacs, les .cyclostomes 
mènent une vie de véritables pirates d'eau douce, 
se collant à des poissons bien plus gros qu'eux et 
déchirant les chairs à l'aide de leurs nombreux 
becs cornés. Le « hachis » abtenu est avalé avec le 
sang de la proie, condamnée d'avance. 

Les dégâts qu'ils causent sont considérables. IL 
n'existe pas d'estomac chez eux. Seul un long 
tube digestif les aide à assimiler leurs aliments. 

Les lamproies mâles, stupides et cruelles, 
tuent leur femelle sitôt qu'elle a pondu, 





Voici, véritable 
masque de cauche- 
mar, la «bouche» 
de la lamproie, 


Le pirate d'eau douce a attaqué une truite, 


SP 440 
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VOILA DU 


Est-ce une déception? La Fiat 1300 sort du 
mystère et se présente à nous avec une méca- 
nique très classique. Rassurez-vous : c'est du 
classique, comme les Italiens savent en faire, 
avec ces touches de qualité qui font de 
leurs voitures des « machines à plaisir »! 


LA JEUNE SŒUR DE LA 1800. 


Nous avons vu comment Fiat a attaqué le marché de la 
grand-routière familiale européenne avec sa remarquable 
6 cylindres 1800. Le nouveau modèle, qui existe avec moteur 
1800 ou 1500, au choix, apporte à l'échelon inférieur (disons 
le monsieur qui a moins de sous |} les mêmes satisfactions 
de confort, de luxe, de chic et de performances. Oui, de 
performances | Car je vous dis tout de suite que la 1500 
va — paradoxalement — plus vite (150 km.-heure) et accélère 





PLAISIR ITA 


mieux (le 100 en 15 sec.) que sa grande sœur 18001 Où 
va le respect des aînés ? Je vous le demande. De plus, les 
premiers galops d'essai ont mis en évidence une tenue de 
route taillée pour les routes des Alpes, un équilibre de 
sportive, une direction précise et un freinage parfait. Ce 
dernier point étant acquis grâce aux freins à disques 
montés sur les roues avant. Voilà un adepte de plus à la 
religion du disque ! Jamais progrès né de la course n'aura 
connu faveur aussi rapide et aussi populaire. 

Complétons ce tableau-exprès par une jolie carrosserie de 
style Farine, quatre places ultra-confortables, une finition 
de très belle qualité et une série d'accessoires réservés 
d'habitude à des voitures plus chères. 

Voyons comment ces messieurs de Turin ont réalisé ce 
bon boulot... 


CE SONT CES DÉTAILS 
QUI COMPTENT ! 


En fait, cela paraît banal. Sur une structure autopor- 
tante, on monte une mécanique traditionnelle : moteur avant 


LA VOITURE. À PART LES 

FREINS A\ DISQUES SUR LES 
RÉ BRTe. RMARQUEZ 
LA À 

ET 


LE TABLEA) DE BORD, FORT 
SEMBLABLE À LA éco-2loo 


et propulsion arrière par un pont rigide, Ce pont repose 
sur les bons vieux ressorts à lames longitudinaux, tandis 
que les roues avant indépendantes sont positionnées par 





des triangles transversaux comprimant des ressorts à 
boudins. Quatre amortisseurs télesc: iques, et c'est tout. 
Ahl un détail cependant: à l'arrière aussi bien qu'à 


l'avant, on trouve une barre stabilisatrice à torsion, Et c'est 
en parlant de « détails » que l'on comprend ce qui fait 
la qualité de cette Fiatl Toute cette mécanique est 
construite avec le souci du détail de qualité, du montage 
précis, du calcul rigoureux. La boîte 4 vitesses, par exemple, 
est entièrement synchronisée (y compris la première) et 
son maniement trahit une fine mise au point, Même impres- 
sion pour la direction, qui est une banale « vis et galet », 
mais qui offre un boîtier robuste et une timonerie d'accou- 
plement très bien étudiée. Et le moteur? Un simple 
4 cylindres en ligne, refroidissement par eau, soupapes en 
tête par culbuteurs, comme il en existe des dizaines... Mais 
cette culasse alu à chambres de combustion polysphériques, 
ce robuste vilebrequin bien équilibré, ce carburateur double 
corps... et ce mystérieux talent italien pour les mécaniques 
de race font qu'il évoque plus un moteur Giulietta qu'un 
simple « moulin de Monsieur Tout-le-Monde »... 





ne 








TIMIDE RETOUR 
DES ANGLES RONDS ? 


Si la nouvelle Fiat rappelle sa grande sœur, 
du style anguleux cher à maître Pinin Farina, on remarque 
cependant un timide retour aux lignes douces... Les ailerons 
arrière ont disparu, et l'avant galbé comporte quatre phares 
jumelés deux par deux (deux routes et deux codes). Les 
surfaces vitrées sont impressionnantes, et le cockpit offre 
un confort de pullman! Les sièges avant, individuels, bien 
sûr, possèdent des dossiers inclinables. Le tableau de bord 
est cossu et de bon goût, ses arêtes supérieure et inférieure 
sont abondamment rembourrées..… l'étude sécurité a d'ail- 
leurs été largement poussée dans cette voiture dont les 
moyennes routières seront élevées et qui sera appelée à 
être mise entre de mains pas toujours expertes. 


La vitesse devient vraiment démocratique, mes amis | 


championne 





STARTER. 

















QUESTIONNEZ... 


# Comment les Améri- 
cains lancent-ils des fu- 
sées à partir de sous- 
marins en plongée? 
(Patrick Mériau, Valen- 

} ciennes, Nord.) 


Une douzaine de sous- 
marins de l'US, Navy 
sont actuellement équi- 
pés pour lancer, en 
plongée, des fusées à 
portée intermédiaire 
(environ 2.000 km.) Po- 
laris. 


La batterie de fusées 

(seize, en. général) est 
logée dans des alvéoles verticaux, 
immédiatement derrière la < bai- 
gnoire » ou passerelle profilée de 
commandement. 


Le «tir» s'effectue comme suit: le 
sous-marin, à portée de ses objectifs, 
remonte à immersion périscopique 
(une dizaine de mètres sous la sur- 


face). À bord, des calculatrices élec- 
troniques fixent la trajectoire des 
«Polaris». Au moment voulu, les 


alvéoles s'ouvrent, et les fusées sont 
projetées quelques mètres au-dessus 
de la surface par des décharges d'air 
comprimé. Au contact de l'atmosphère, 
les moteurs démarrent automatique- 


ex Âgponse 
Guy Carnol 


AUDERSHEM BEUXELLES 
(BELSIQUE) 

; L 
QU'EST.CE QUE L'ELECTRICITE ?. 


HUM/GUESTION EMBARR 
À VRAI DIRE, NUL NE LE SAIT 





LE FURETEUR VOUS RÉPONDRA 


ment. Les «Polaris» s'élèvent à la 
verticale et, parvenues à une altitude 
«de combat», inclinent leur trajec- 
toire dans le sens ordonné, par télé- 
guidage, depuis le sous-marin. 

Bien entendu, les fusées peuvent 
être expédiées ensemble ou séparé- 
ment et transporter des charges clas- 
siques ou atomiques. Les Etats-Unis 
comptent, en faisant continuellement 
croiser quelques-uns de ces sous- 
marins (atomiques) en mer Baltique, 
en mer Noire, dans l'Arctique et en 
mer d'Okhotsk, rendre moins néces- 
saires les bases terrestres, coûteuses et 
vulnérables. 


Est-il vrai qu'il subsiste dans le 
Pacifique des aérodromes et des dépôts 
de la dernière guerre où les Améri- 
cains ont accumulé avions, véhicules, 
matériel ? Est-il vrai que de nombreu- 
ses Îles contiennent encore d'énormes 
quantités de ce matériel, en parfait 
état de marche et abandonné parce 
qu'il aurait été trop coûteux de le 
rapatrier? (Joseph Cardot, Douai, 
Nord.) 





Il est exact que les Américains ont 
abandonné dans de nombreuses îles 
(archipels des Salomon, des Gilbert, 
côtes de Nouvelle-Guinée...) un maté- 


MOSTERIENS 


riel abondant. Il y eut, il y a encore, 
des cimetières d'avions particulière- 
ment impressionnants (certains îlots 
sont couverts de transports, bombar- 
diers et hydravions entassés en tous 
sens). Dire que cet héritage de la 
guerre est en parfait état est exagéré : 
le climat très humide du Pacifique, la 
végétation, ont à présent tout rendu 
inutilisable. Mais il y a dix ans, il 
n'en était pas ainsi. 


Bien entendu, de nombreux « com- 
merçants» un peu pirates ou contre- 
bandiers ont été récupérer ce qui 
était le mieux conservé et le plus 
transportable. Les indigènes, en de 
nombreux cas, ont également profité 
de l'aubaine. Actuellement, des socié- 
tés japonaises récupèrent, au moins 
de frais possible, une bonne partie 
des ferrailles restantes. On ne peut 
imaginer ce qu'une partie de ce maté- 
riel eut comme importance dans les 
guerres et guérillas du Sud-Est asia- 
tique après 1945... (en Indonésie no- 
tamment). Le même phénomène s'est 
produit en Occident, où le matériel de 
«récupération » équipa de nombreuses 
armées, à commencer par celle 
d'Israël en 1948. 


ÉLECTRICITÉ... 


@ ce): 


LA MATIÈRE EST FAITE D'INFIMES ATOMES. 
Re (-CI COMPRENNENT UN NOYAU,ESCORTÉ 
D'ELECTRONS. LE COURANT ÉLECTRIQUE 


RATER) 


COQ 

ce L'ÉLEC 
ERATION, D'ÉLRCTRONS 

CTRONS DE L'ATOME VOISIN, 


INSISTE PL. 


MAIS LE 
TOUT: 


ÉTUELLEMENT ON CRON | (EN 
MER ENS PLUTOT EN 


RAVITATION ET LE MRGNE 1 15M 


D'UN ATOME 


Al COURANT D'ÉLECTRONS EXISTE 


DE MÊME. LE COURANT ÉLECTRONIQUE 


DANS UN TÜBE DE RADIO, VIDE D'AIR, DES 
ÉLECTRONS BONDISSENT D'UNE PLAQUE 
APPELÉE CATHODE A UNE AUTRE, L'ANODE. 


ANODE 


FLUX D'ÉLECTRONS 


DE LA ON NOMMA LA MYSTÉRIEUSE FORCE DU 


BÂTON: ÉLECTRICITÉ. 
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Lorsque vous posez une question au 
Fureteur, n'oubliez pas de joindre 
votre photo et de mentionner vos 
nom, prénom et adresse complète. 





HISTOIRES DE GUY ET L’AUTORAIL 


L'ONCLE PAUL 








£ PAS LE NOMBRE DES 
ANNÉES... L'HÉROÏSME, 
NON PLUS/ 


EN É LA VALEUR N'ATTEND 


j\ | LE £ NOVEMBRE 1960, À 
:| REVIN, EN ARDENNES, DES 
OUVRIERS TRAVAILLENT À 
LA RÉFECTION DE CANALI- 
SATIONS QUI DIRIGENT 































JUSTE À'CE MOMENT, UN GARÇON 
DE TREIZE ANS, GUY. RÉGNIER 


Nh\QUE $E PASSE-T-1L® 


DES RUISSEAUX, GROSSIS PARLES DERNIÈRE| - 
PLUIES, ONT SAPÉ LA BASE DU CRASSIER. 
FS/X MILLE MÊTRES CUBES DE SCORIES 
(SE DÉTACHENT DE SA CÎME, DÉVALENT EN 
UNE GIGANTESQUE AVALANCHE... 


Dee s A 
k à 
= £ 




































DÉCAMPE EN 
VITESSE, PETIT 
GARS, 51 TU NE 
VEUX PAS ÊTRE 

ENTERRÉ VIF/ 
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LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 





TROP TARDILE FLEUVE DE TERRE E} 
DE BOUE ARRIVE SUR EUX DANS UN 
ROULEMENT DE TONNERRE ET 
ENGLOUTISSANT TOUT... 














leuyse RÉFUGIE SUR LE CHEMIN DE 
HALAGE, SE BLOTTIT DANS UNE 
ANFRACTUOSITÉ DU TALUS... 






T-IL CETTE AVALANCHES 
NON/ LA VOICI... 








TÉLÉGRAPHIQUES, PUIS, AVEC 


TERRIFIÉ, IL LA VOIT SAUTER LE REMBLAI, BALAYER LES POTEAUX 























IL SE CRAMPONNE DÉSESPÉRE- 
MENT OÙ IL PEUT. 








L'AVALANCHE PASSE. ELLE NE 
IS'ARRÊTE QUE DANS LE FLEUVE... 












A ETARRIVE VERS MOI. 
ELLE VA ME JETER 
DANS LA MEUSE / 

A _-E SUIS PERDU... 

































ELLE NE M'A CZ 
[PAS EU/J'AIEU 
DE LA VEINE / 








MAIS GUY EST UN GARÇON QUI NE 
[SONGE PAS AVANT TOUT À LUI! 
7 SI 











ITÂCHONS MAIN- Êg D'UN MOMENT 
ITENANT D'ÉCHAP} CIEL/C'EST À L'AUTRE! IL Y 
IPERA CETTE ILHEURE DE A DU BROUILLARD. IL NE VERRA 
MÉLASSE / L’'AUTORAIL! CETROU QUE TROP TARD...  _2| 





IL VA ARRIVER 


















GUY ET L’AUTORAIL 








ILEST TOUJOURS BONDÉ/ 
CE SERA LA CATASTROPHE. 
LES MALHEUREUX/ IL 
FAUT L'EMPÊCHER À 
TOUT PRIX... 





L'AUTORAIL/ OHÉ/PRÉ- 
VENEZ L'AUTORAIL/ 
OHÉ/PERSONNE NE 
RÉPOND/ OÙ SONT 
LES AUTRES® CES 
À OUVRIERS? 
À POURVU QUE... 













NON, LS N'ONT PAS ÉTÉ ENGLOUTIS. 
[LS ONT PU FUIR D'UN AUTRE CÔTÉ. 
C’EST SOUDAIN UN LOINTAIN 
HULULEMENT DE SIRÈNE QUI 
RÉPOND A" EUY/ 























IL FAUT QUE JE VÆR 
ME SORTE MOI- à 
MÊME DE CE PÉTRIN/ 
ETEN VITESSE! 
TÂCHONS D'ATTEINDRE À 
CETTE BRANCHE... 











RÉUSSIS 
U’A M'ENLI- 
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HISTOIRES. DE GUY ET L’AUTORAIL 


L'ONCLE PAUL 


ELLE AIDE GUY A ÉCHAPPER) [ALORS l'HEROÏQUE CARÇON. ESS Q LE VOILA. 
= T] WOUIN. Fe 

































 — — ETS es 
EL sat A er ) A. 
D fus 172 = 
ENV 
4 Eee à DU BROUILLARD} 
Est TANT PIS / 
Da | RESTONS SUR 
ü LA VOIE. IL NE 


POURRA PAS) 
NE PAS ME 
VOIR... 














[LECONDUCTEUR FREINE À MORT. 


TROP TARD/IL VA.) 








TOUT A COUR LE MONSTRE D'ACIER 
SURGIT EN TROMBE DE LA BRÛME... 

































ME VAIS T'APPRENDRE, 
GARNEMENT, À TE 
BALADER SUR LA 






HOURRA/ 
IL M'A VU! 














MONSIEUR..A CENTŸÿ/” QUE # PAR $A PRÉSENCE D'ESPRIT, 
MÈTRES...LE PONT. $ SA VOLONTÉ, SON COURAGE, GUY 
EMPORTÉ/ £ AVAIT, À TREÏZE ANS, EMPÊCHÉ 
= i UNE CATASTROPHE FERRO- 
VIAIRE/SON PORTRAIT À 
PARU DANS TOUS LES 
JOURNAUX. L'AUTORAIL 7 
TRANSPORTAIT 
40 VOYAGEURS.ON 
PEUT DIRE QU'ILS 
DOIVENT À GUY 
RÉGNIER UNE 
FIÈRE CHAN- 
DELLE... 








LE PONT 
AËTÉ 
EMPORTÉ/ 
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4 


à QE 









quiement” 


Un téléviseur à l'essai 
sans aucun versement 
sans cautionnement 
sans engagement d'achat. 











Ce document haut en couleurs a été 


réalisé par Bernard PADEY, de Cham- TT 106,Rue Lafayette PARIS X° 
béry (Savoie). Vous pouvez aussi, TELEVISIO Me Poissonnière - gare du Nord 
grâce à nos mascottes, retrouver une A4 





de vos (bonnes) photos dans « Spirou ». Cette proposition n'est volable que pour PARIS et la Région Parisienne 





VOUS OFFRENT 


AVEC SON PROPULSEUR 
DANS CHAQUE DOUBLE PAQUET DE 


Æ HODES PLASTIQUE DE COULEURS DIFFÉRENTES 
Demande 








Commandez 
dès à présent votre 





BATEAUX PLIANTS ET RIGIDES PREFABRIQUES 













des photos (Brevets français) 
qui parlent Are 
et qui vivent … route 

plié 


Quel étonnant relief 2,50 X 0,42 X 0,09 
Quelle remarquable netteté Rated) DS : Reno le 
Vous les réustirez “à coup sûr" 245 X LIT X 08 F parfaite. 


Prix à partir ë par caissons 
de 500 NF ; 
(tt e.) 


EX: ] 


“L'appareil des Jeunès 


Arec le FLASH FEX à conden- 
rafeur, voux poufrez opérer en 
Koute sxisûn, Même de nuit et À 
'incérieur 


ULTRA-FEX 29,75 
FLASH FEX 49,50 


En vente chez les Spécialistes FEX 4 Demandez la documentation SP c. 2 timbres 


Cie FRANÇAISE MEISSONNIER 
U93 1 [I Tele] 43, Rue des Culattes 
miniature gratuits LYON 7 


» de flottaison 


ou réserves 





Poids : je 
28 à 33 ke. dar 











23 bis, Quai d'Austerlitz, PARIS (13°). - Tél. POR. 05.59 
BATEAUX VISIBLES TOUS LES JOURS 
Possibilité de . détaxe Mer » (nous consulter). 
Vente en Suisse: Otto Baumann - Bahnhofstrasse 5 
Oberrieden-Zurich. 
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EUREKA !.… 


JEU N° 1. — 1) Denis Papin découvre 
la force élastique de le vapeur d'eau : 
2) Archimède trouve le principe qui porté 
son om : « Tout corps plongé dans un 
fluide, ete... Cette pomme inspire à 
Newton la iot de la gravitation universelle ; 
4) Observant ces enfants, Laënnec {magine 
le stéthoscope. 


JEU N° 2. — Ces inventions nous rap- 
pellent le nom de leur auteur: a) Saxo- 
phone (Sax); b) Cardan; c) Alphabet 
morse; d) Barrière Nadar; e) Poubelle. 
JEU N°3 —1+4d—2+c—3+n 
—4+e—5 +p. 
JEU Ne 4. — Par ordre chronologique, 


nous trouvons les bésicles (1285), la brouette 
(1300), le vélo (1842 - Précurseurs : céléri- 





fére en 1790 et draisienne en 1818), la ma- 
chine à écrire (1867), le cinéma (1895) et 
le radar (1935) 





PUBLICIS 245 


Appareil Brownie Flash 
12 photos 6x6 


Kodak Flash C 
à condensateur 


Pile 22,5 v 


5 Lampes-éclair PF1 


Bobines Kodak 
Verichrome Pan 
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(il l BOLIDES D'AUTREFOIS 


Prix pratiqué dans les 
mesasins KODAR-PATHÉ 


SOYEZ AVEC KODAK, LE REPORTER DE VOTRE FAMILLE 








_ TARIF VES ABVRREMENTS > 
FRANCE ET UNI en: 28 NF; 6 mois: 14,50 NF; 3 mois: 7,50 NF. 
SUISSE: 1 on 6 mois: 19 fr. suisses; 3 mois: 9,75 suisses. 





Souscrire à : Editions J. DUPUIS, FILS & Ci: 





, rue Bellni, Paris 16°, C. C. P.: 5627-81. 


RECOMMANDATION IMPORTANTE : Pour tout changement d'adresse, pour la France 
et l'Union Française uniquement, prière de joindre la dernière bande d' 
valeur d'un numéro (en timbres ou en coupons-réponses). 

IL est strictement interdit d'utiliser cet exemplaire à des fins de location. 


‘abonnement et la 


et 6 versements de 17,50 NF 


Le CADY 6 x 6 permet 12 splen. 
dides vues 6 x6 - Tout métal gai 
né il comporte : | Objectif lumi 
neux Anastigmat 1.6, 3F. 75 mm. 
1 Obiurateur de classe pose et 
instantanés 25° & 75° de se-onde, prise flash, 
g'iffe pour, Télémèlre. Supplément pour le 
élémètre 21 NF. Sac cuir véritable, valeur 
30 NF, offert aux Clients passant commande 
immédiatement en joignant cette annonce, 





Se 66 Le 


LA PLUS JOLIE COLLECTION 
DE MODÈLES RÉDUITS 


Tous les mois, accompagnez votre papa dans 
sa station Shell Berre habituelle et demandez 
le nouveau découpage qui vous sera remis 
gratuitement. 





SHELL BERRE 





Ia panoplie 
du parfait 
reporter ! 






Kodak 







58 \-. 


6rAND JEu-concours BEVERLY 


Si tu trouves 
















les 5 erreurs 
qui prouvent 


DNS 
X 
que ce cow-boy ANS 






est un faux cow-boy 


tu peux gagner l'un des D 0 AUTHENTIQUES 
LASSOS DU FAR-WEST 


offerts par la sandale à bride coulissante 


chaussures qui ont en vitrine la sandale LASSO (pour la re 





naître facilement, regarde comment elle se laceli. Envoie ta 
réponse avant le jeudi 6 juillet minuit, Les 50 gagnants désignés 
par un jury recevront leurs lassos du Far-West, au début des 





vacances 


IMPORTANT 


les sandales que porte ce cow-boy sont de vraies sandales 
LASSO. Ce n'est donc pas une erreur. Au contraire ! Il a raison 
de porter des LASSO 





regarde comme 
“ 


semelle ! 





bride trois regarde comme la sanda 





plus longue coulisse dans la tent bien au pied ! 





C'est pour ça que tous les cow-boys de France porteront des 
LASSO aux pieds pendant les vacances ! 





BEVERLY qui fabrique la vraie sandale LASSO est le spécialiste 
de la chaussure pour tous les jeunes jusqu'à 18 ans! 


IS SESSETESSSSEET RÇUEL SAS TA SSSSE RESLRE 
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LÉ BUT /... IL SE PRÉSENTE 
SEUL DEVANT LE GARDIEN 
@LI VIENT À SA 


ÊÉÆ FONCE VERS 
RENCONTRE fa. 


 GOAL Lx mere | 
à \È— BEAUTÉ , MES CHERS AUDITEURS. 
à 





























Haié, LE PATRON VEUT VOi 





IL AURAIT PU NOUS CRÉER QUI MAIS ÉSSAVONS 





DES ENNUIS | CET AGENT HORS DE VUE LE CLAGPEMENT TERMI 
VONS DE UANI VIEN DEMAIN. MATIN ve, Oblene 
NOUS A\ D! QUAND IL REVIENDEA | Rotr tée 















LA CHANCE … 





























QUI FAIT CETTE MUSIQUE /.. | |UAMAIS ELLE NE CROIRA A..DONC 

ILEST ENTRÉ PAR LA FENÊTRE... | |U'AURAIL LES ENNUIS... BON... 

JAUNE À FOIS NOIRS, OH ! Où YAT-IL UN BAR VRAIMENT 

IA UNE GUÊLE DE PLUSIEURS MARRANT 7 

[MÈTRES AE ee 7 

> rais /uas ruvéures, 
Le PAROLE /QU'AS TU BUT 


RS HENSNENSTIENS DANS Ton NRISTE BUREAU ILYA ©] 
NE MUSIQUE À TOUT CASSER / JE VENTRE. © 
2 Ad A JOR NE PREND PAS, HON Àui / ILES Dans © 

MAIS NON, MON our” UN N 
C'EST NGE , C'EST UN 
ANIMAL JAUNE QUI..QUI.… 
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ENVOYEZ-NOUS 


- LUCRS LUE 





Avec un transistor miniature dans le nez, 
le Morsupilami se sauve dons la ville 
avec Spirou et Fantasio à ses trousses... 















TIENS-LE Ÿ” OUJGA VA MIEUX IL 


_L'ANIHAL, ELLE Ÿ CROIRAIT LE 
FERME. / 


PEUT-ETRE , À LA RIGUEUR. 
SIVE NE PARLE PAS DE SÀ 
QUEUE MAIS QUE CERE 
MUSIQUE SORTAIT DE SON 
NEZ ,NON INUTILE,, AH 
660 E6 EL AMOR“ 
«à CHA a CHA + 
nn — 


7 IL A L'AIR 


UN PÉTIT ANIMAL JAUNE , QUI FAIT DE LA 
| MUSIQUE 7 OUI..IL EST DANS LE BUREAU, 
LÀ, À CÔTÉ .., ENTREZ PAR LA FENÊTRE 
QUE J'AI OUBLIÉ DE FERMER... 





PLUS CALME , TOUT . 
UP. — = 





































JE COMPRENDS QUE CA LE } «CE SOIR, IL EST TROP TARD.… APS UNE LONGUE SOEE | UN 
RENDE DE MAUVAISE HUMEUR. MAIS DÉS DEMAIN MATIN , NOUS —". CI SE TERMINENT —| #4 

METS-Di À SA PLACE … LUI FERONS EXTRAIRE CET AI 4 2 NOS ÉMISSIONS DE CE JOUR. 
= REIL DU NEZ. :| | BONNE NUIT, MESDAMES,, BON 








PAUVRE Vapa/ CLEA NE NUIT, MES = "| 
PETITE, Le LE SEUL, €] DEMOSELLEZ HO lFANTASIO 7 
BÊTE /Z DUT SPÉCIAL € me TL ENTENDS 22. 
Tee = . POUR BOUILLIR © 
N ZE ONCE 























SUITE À LA DERNIERE PAGE 


Plus de 20 
modèles nouveaux 







AUANY:CI250 






en provenance directe des Etats-Unis 


Avions civils, avions ‘remote control", bateaux sans moteur 
et avec moteur électrique parmi lesquels le magnifique 


LANDING SHIP DOCK 






MB DEC 
À 
22 ge 


PICKET SHIP U.S.S. RUDDEROW 















Le L.S.D. est un véritable dock flottant construit pour 
amener le matériel de débarquement dans la zone d'une 
tête de pont. Il transporte 15 péniches de débarquement. 


PS af > Longueur du modèle : 48,26 cm. 
se DECOY SHIP * 


Comme tous les modèles réduits Lindberg, les 
avions et les bateaux fabriqués aux Etats-Unis 
sont ‘‘aussi vrais que les vrais'', et sont des 
reproductions minutieuses, strictement à l'échelle, 


avec tous les détails. 





Indiquez-nous les modèles francais ou étrangers 





BOEING 707 TU-104 que vous aimeriez avoir dans votre collection. 


8-58 HUSTLER 


dense DA on 


DOUGLAS D c-8 


Notice iliustrée gratuite S ou catalogue 19 illustré 
de 24 pages, contre 1 NF en timbres-poste, à 
Sté J.R. 6, rue Cauchois - Paris 18° 


Dans tous les grands magasins, chez tous les 
spécialistes du modèle réduit et les marchands 
de jouets. 





HANDLEY PAGE VICTOR SOA ee 


Concessionnaire exclusif pour la France et 
l'Union Française : Ch. Vuillaume. 





HEINKEL-HE-111 CARAVELLE 
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La couronne de fer 


‘Thierry ef; Loys Yont mener qux Vikings une guérilla impitoyable. 








VOILA PLUSIEURS ILS NE NOUS ÉCHAPPERONT NDPRNE TIRE NONAENTEMENT, 
S QUE SVEN PLUS LONGTEMPS SEIGNEUR. E SIGNALE DE PARTOUT 
RE LE nt E NON RU 
ONT DISPARUI.. ET MAI L NI 
LES PROMESSES ROLLON | | BÉCOMPENSE ROYALE à 


5 QUI NOUS LIVRERAIT 
PAS ENCORE. AT 


HAINE PAR 
ÉXACT/ONS 
LECA 
TUÉRIES, 
LEURS 
PILLAGES.. 
MAS. 





CESSER LA GUÉRILLA NE FAIT QUE DANS LES VILLES, LA NUIT, LES 
CARTE DE PROCUE IN PEOCE LLE COURSE SEVTNELLES SOLÉES LES PATROUR LES 
LEUR OT ATTQU LS MENT ASSAILLIES ET EGORGÉES... 














L'INSÉCURITÉ V7 er SVEN coueT 
TELLE QUE LA RI TOUJOURS!... PAR 
GRONDE PARMI NOS/ L'ENI 
HOMMES, HARALD! MULTIPLIE 
ET POTENCES... 
QUON NOIË_ LA 
RÉBELLION DANS 

LE SANG. 





DANS LES MARA/S NOIRS _THIERRY OSWALD ET LOYS INLASSABLEMENT 
EVTEANENT, LEURS TROUPES LES AGUE 


JSSENT. EN_ C'INCESSANTS 
EE MAIN SOIENEUÉEMENT PRÉPAR. 


£. AIDEE ET ÆAV/ 
PAR TQUIE LA POPULATION SANS CESSE GROSSIE GALVANSÉE MRSES 
SUCCÉS LA HORDE WPFORME ET MAL ARMÉE DES MORS-LA-LO/ S'EST PE) 
À PEU TRANSFORMER EN UNE ARMEÉ PASSANTE DIS NÉS RO AL L 

















BILL] ZA SUFFIT] ASSEZ DE FRERES? TL RESTERAS 


LÉVE-Moi OU GIBIER / SINON TROIS JOURS 
SANS MANGER « 












DRE 
P 
ESromEux 
a 
(a A + 
il 






nee US. 
LE dre Ac Sr: 7 4] 











BP N 2e 
FAT 


VOILA COMMENT IL FAUT 
LUI PARLER Je ose 
LÉ FILER /. 





























2 JiNQUT /c el ares pES 
+ INQI EE 

He RE TiRéLigee QUE 
À CÉ QUE CEST? 









CE QUÉ JE 


NAME PAS CHEZ 

















%, à, 
QUELLE PHOTO, MES ENFANT, 
QUELLE PHOTO |. il 
HAE VE a Loue 2 
NCORE !...JE > 
ED BR LEARN PRES Se mn GÉ Lave 
CEST TOI Qui 


PROJETÉ À BONNE / are 
a À RENFLÉ | ï PA 
& COMME D: 1 cr. 









DISTANCE 











#1, 
BEM we meez pas sur" 


Tif, toujours prisonnier à bord du sous-marin 


JPPOCAMPE"!. 


« Hippogampe 1 », se trouve uotion délicate. 





LA PLAISANTERIE À PRIS FIN, 

COMMANDANT !...NOUS LES AVONS 

BEL ET DES ENVOYÉES PAR LE 
NO! 













RTE] 
A 22 









EN EFFET. HIPROCAMPE 1° S 'ETAIT ENLISÉ AL FOND DE LA MER, MAIS 
SANS AVOIR TOUTEFOIS SUB! TROP DE DOMMAGES.. 



















VOILALVOUS ÊTES CONTENTS, MAINTE- 
NANT, BANDE D'AHURIS F1... VOUS 


VO 
L'AVEZ VOTRE PHOTOGRAPHE! MAIS 
NOUS SOMMES DANS DE BEAUX 
DRAPs!. = z ce 





M7 

























PBLCLE Nous a 
SSL SÉCOUÉS 














RER 
POURREZ TROUVER À SORD!... 


\\/ 








> ES 












NOUS ALLONS DÉGAGER ) ‘ 
l'HIPPOCAMPE T1... 


7 























#4 STARIER. CONTRE LES 


PAS LA PEINE NE LE EE 
RE AASEUR FERAI MOILMÈME … À : UE 
1 VOTRE PLACE JE BROS. D AILLEURS VO 
VENEZ PAR CI! : SERAIS PLUTOT _LES DES CLIENTS 
NE VAIS VOUS ; CLOUS QUI TRAÎNENT POUR VOUS... 
ARRANGER GA, PARTOUT... 

MONSIEUR 














PARAIT QU'IL VA BEAUCOUP 
BONJOUR MESSIEURE..4 | DE CREVAIGONS 


DANS er 
1 C1 Vous, LE QUARTIER .ON EST .MAIS PEUT.ÈTRE BIEN QUE CE om) pig 
OH C'EST 2, VENU OP BONT LES, GENS À NOUS... LE 
PATRON NAME PAS LES GÂRS 
QUI NE VEULENT PAS COLLA- 
BORER.. É 



















CES CLOUS, C EST UN SIMPLE 

AVERTISSEMENT. 61 TU VEUX 
NE PAS AVOIR , D'ENNUIS,IL 
SUFFIT DE TÉLÉPHONER AU 
PATRON QUE TU MARCHES 
AVEC NOUS . SINON...IL POURRAIT 
BIEN V AVOIR AUTRE CHOSE 
QUE DES CLOUS ! 





TIEN6,LIS LE JOURNAL...TU VERRAS CE QUI 

ARRIVE AUX GENS QUI TENTENT D'AVERTR, 

LA POLICE... TU CHIRAS CERVAINEMENT / 
= 























J'AI TOUT ENTENOU /CES BANDITS NON non // cz N'Es7 pas LA 
DOIVENT ÊTRE ARRÊTÉS / JE VOUS PEINE. ILS...ILS PLAISANTAIENT... 
AIDERAI , MOI ! JE SUIS VOURAALISTE N'INSIÈTEZ PAS MONSIEUR , JE 
ET... VOUS EN SUPPLIE... 











cEe HiËlors er 
BIEN BIZARRE. CET 
HOMME MEI p£ 


MAIS 7/Has7 
…HEU, JE HEU, 
BON,EON 2 


























CASSEU RS 2 VE 


OT,JE NE_VEUX PAS 
RANGE TO! QU'ON INCENDIE MA 
DE MÊME... ÉTATION D'ESSENCE... 
JE AIS PRÉVENIR 
QU'UN NOORMATIETE, A 

















REFUSÉ NOIRE AË4 
SUR fée RISQUES ÉTRAORDI- 
id IL GARE HABITUELLEMENT 
CE DANS LA RUE YACOB 


$'ILNE S'ASSURE_ PAS,ON 
LUI I FERA EUX ce LE TRAITEMENT 


























ALLO...ICI_ DUVIEUX À" LA 
STATON- SERVICE DE SAINT] l'ALLAIT PRÉVENIR LA 
JARLES... VE... JE VOUS POLICE ! 
TÉLÉPHONE, AURIQUE 

DIRE QUE J'AI DÉCI 
COLLABOR: ERA VEC (CE 
MAIS IL FAUT ae JE VOUS 
DISE .…. QUELQU'UN A EN- 
TENDU VOS HOMMES QUI. 







..ME PARLAIENT IL A DIT QUIL 


ENVIRON |O MINUTES LA STATION - 

SERVICE SAINT-CHARLES, SUR 

LA NATIONALE 2,ET SE DIRI- 
GEANT VERS LE SUD... 



































FAT PTURER L'OCCUPANT DE 
RASE MODÈLE PARTICULIER, 
G. DE CEFE ORGANI. 








PAS ENCORE MAS 
UN" HOMME ‘TA 





+7 SIMBA LEE dan LA RÉSERVE 


QUELQUES JOURS PLUS TARD, DE L'AUTRE 
COTE PE LA FRONTIÈRE, AU CHEF-LIEU 


DE FROVINCE … 
















PENDANT QU'ILY SERA 


SUSCITONS UNE RÉVOLTE GÉNÉRALE 
OCCUPÉ, NOUS PASSERONS 


DES TRIBUS VIVANT DANS LA RÉJERVE. 
LEE ACCOURRA POUR LA RÉPRIMER.. LA FRONTIÈRE EN 





NOMBRE ET BIEN ARMÉS 
ET NOUS METRONS FIN, 4 
YNE FOIS POUR TOUTES. VOUS DETIENS D'ABORD, 
À JON ACTIVITÉ POLICIÈRE, M'AVEZ LEE, À VOUS 
CAR. ELLE MENACE DE DEMANDÉ, FÉLICITER POUR 
ME RUINER MONGIEUR \LE BON TRAVAIL 
QUE VOLS AVEZ 
FAIT JUS QU’ICI 
CONTINU EZ … 
QUANT À LANTIER.. 












LE 
GOUVERNEUR 
? 















GARPEZ COURAGE , J'AI ENTAMÉ DES LES BATABULA £E 
POURPARLERS AVEC L'ÉTAT VONIN RÉVOLTENT. 
ILS VONT FAIRE 

L'IMPONIBLE.. 





CEA RÉVOLTES N7 NON, IMPOSSIBLE / 
MENAGENT DE METRE) VOS FORCES, 
LA RÉÈSERVE MFEU | CÊTE FOIS, SONT 
ET ATANG.IL FAUT | INSUFFISANTES 
AVANT TOUT ÉT JE NE PUIS, 
HÉLAS ! DONNER 
D'AUTRES 


TROUPES. 







TOUTES CES TRIBUS, ET CE TRAFIQUANT. 
ENTRÉES SOUPAIN QUI SÉQUESTRE MON) TOI. IL 
PÈRE,SE CACHE DE YA DU 
Ë, SARAMIDES 


EN RÉVOLTE, LONGEN 
LA RER 
LA-PELSOUS | 














TE FOIS ,1L VA 
SANDER LUI - 





MAIS, MONSIEUR LE 
GOUVER NEUF. JE NE 
SONGE NULLE MENT 
À COMBATRE. JE 
CONNAIS LA PLUPART 
DE CES CHEFS . JE 
COMPTE PAVANTAGE 
SUR LEUR AMITIÉ 
QUE SUR LA FORCE... 

















ve KARAPATA 


Sararmidi 
à Simba 








QUAND KIMBA ARRIVE CHEZ LES REBELLES 
: er FT 


NOS PARENTS GAGNER 
BEAUCOUP D'ARGENT 
GUAND RÉSERVE N'EXISTAIT 
PAS, EN TUANT ÉLÉPHANTS 
ET VENPANT DÉFENSEL. 
NOUS AYASI VOULOIR 
GAGNER BEAUCOUF 
D'ARGENT AINTI. TANT, 
FIS POUR RÉJERVE / 





POLILAMI NE ME VOIT 
PAS VENIR D'UN BON 
= Les 





SOIS RAITONNABLE, POLILAMI. 
{I TÜ T'OBSTINES, VE DEVRAI 
TE METRE EN 
PRLON T7, 
> ÂSCORPION 
NOIR, À DIT : 


NOUS FAIRE, OÙ 
NOUS ALORS TE 





QUELQUES JOURS PLUS TARP, 
CHEZ SARAMIDES 


SARAMIDES_ ET SES ACOLYTES FONCENT À LEUR TOUR 
VERS LEL TERRITOIRES DE LA RÉSERVE 





F 
HAÏ HA! LEE EST EMPÊTRÉ 

JUSQU'AU COU DANS SA LUTE 

CONTRE NOG BANDEX DE - 

CHASSEURS D'IVOIRE. VOILÀ LE 

MOMENT DE PASSER LA 

FRONTIÈRE ET D'ALLER LUI 
PORTER L'ELTOCADE 
FINALE .… « 


POURQUOI AMÈNES-TU 
LANTIER ? ET FOUR QUOI 
> 


















SA FILLE ESCORTE 
SIMBA PARTOUT. 
JAMAIS ILES 
N'OSERONT TIRER 
SUR NOUS DE PEUR 
à DATEINDRE LE 
PÈRE .JE NE 
LE DÉMASQUER AI 
QU'AU MOMENT, 
AOPPORTUN ! LE 


UN DES SOIRS SUIVANTS, 
APRÈS UNE RUDE JOURNÉE... 
















NOS HOMMES SONT 









CHASSEURT D'IVOIRE … 






















FOURBUS. IMPOSSIBLE D'HARCELER 
DAVANTAGE CETE BANDE DE fi 


DRESSONS LE CAMP [C1 





L'ENDROIT EST BIEN CHOIGI / 
ON VOIT VENIR L'ENNEMI 
DE LOIN !.. 

Dee 









AU MÈME MOMENT, DU HAUT 
D'UNE COLLINE PROCHE.. 





PAS 

LA NUIT... ET 

LA BANDE QUE NOUS 
POURSUIVONS POURRAIT 

BIEN EN PROFITER POUR 
REVENIR. NOUS 

NURPRENDRE.. 


QUI,*SCORFION NOIR, 
C'EST LE CAMP 
DE SIMBA … 













F—— 
ET J'AI VU CE QU'IL NOUS 
FAUT POUR NOUS DÉBARRASSER 















DE LEE ET DE SA TROUPE, 
SANS TIRER UN COUP 
PE FUSIL /…. 








JERR 





Y SPRING 


ET PANCHO DANS 








JE NOUS EN PRIE, MIS6, PRENEZ LA 
SITUATION AU SÉRIEUX... TROIS HORS-LA-LOÏ 
CACHENT DANS LE SOUTERRAIN! ET 

NULS SONT PRÊTS 
SR À TOU 


à 


QUE T'AVAIS-E DIT 2. 
OCI NOS DEUX NI 
À \HÉROS OÙ SORTENT e ä 
PU SINISTRE 
—__ SOUTERRAIN! à 






SA 
x 












7 

SPINDELL: ET VOUS, LES DEL Ç 
AUTRES... SORTEZ, SANS HISTOIRE... ) À 
LES MAINS LEVÉES . 

#) VOUS ÊTES COINCÉ: 4, A 


TÔT. Ou TARD, VOUS DEVREZ 
SORTIR L.. ALORS AUTANT DE 











NOUS ALLONS LES 
ENFUMER … ON 

SAURA VITE S'ILS, 
SONT ENCORE LA, 













AVES NOUVELLE: 


T EN MEME TEMPS, JE PRENDRAI 
Pe) NOS DEUX 



















1 PHÉNOMEN 








, 
j 
7 








SE Ee 
à ESS 
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Une charge de dynomite 
fait sauter le ranch de 
Coleman. L'explosion © 
mis à jour l'entrée d'un 
vieux souterrain où est 
enfoui le trésor  envié 
des Conquistodores.…. 


RU 










RONAD O ji | 


PURE RE 7 RTE 











QUAND ILE SONT ENTRÉES, J'AÏ 
RU CU IL SAGISSAIT PE VOUS... 
SOUS LA MENACE DE LEURS 
ARMES,ET DANS LE PLUS GRAN 
SILENCE, LS M'ONT LIGOTÉ ET 
. _ONT EMMENÉ JUDITH /.. 
À TRAVERS LA CLOIBON, J'AI 
ENTENDU QU'ILS AVAIENT DES 
y ORECUTÉS POUR CHARGER 
JET LOURD SUR re 
UN CHEVAL {.. ane 


CALMEZ-VOUS,5IR ET 
DITES-NOLS L'ESSENTIEL | 
LES MINUTES 


MA FILLE / 
JUDITH 




























_TOI Qui CONNAÏS 
BIEN LA RÉGION 


T PRIS 



















NOTRE CHANCE, C'EBT QU'ILS RISOUENT D'ÊTRE 
RETARDÉS PAR LEUR 
PRISONIÈRE |; 






4] 
L'ARROYO EST 
PERRIÈRE CETTE 
MESA, 1 
SÉPARONS-NOUS/ 


ET CONTOURNE- LA 
PAR LA DROITE !, 














7" SEUL CONTRE TROIS. 


EN OTAGE !.. JERRY 
SPRING, JE NÉSAIS 
PAS ECMNENT TU VA®, 


TEN TIRER 
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= ne aventure de SANDY 


VODS ÉTEZ TROIS... 
OÙ EST L'AUTRE ?... 









TIHN 
eNNRRe ; 
F5 HOMMES! 





DE 














VOUS NE _ VOULEZ PAS 

RÉRORDEE YO TRES BIEN. E 

CHANG, CHERCHÉ - LE ; 
IL _D'EST 





MON DIEU / 
MENT PAR (C1 /.. & 
NE FAUT PAS | V# 

IL ME TROUE! 





L 
Le 


































T7 DÉCOUVERT 
LEBOS MOST AE vai 
LAISSÉ TOMBER / 






























72 FENN D] 
N Lu sen va À, 


ÿ 
DIEU SOIT 
LES à 





PAS FACILE DE RETROUVER LE GOSSE 
DANS CE CHAOS, MAIS NOUS 
FINIRONS BIEN 


Me a. 




















AVEC MILLE PRÉCAUTIONS, SAND 


T LA PETITE TROUPE, QUI 
Siveioe Dans UN PPLÉ … 
5 > £ 






























W 


las 
QE 7 




















À DES ABOS QUI CES EL ÂGES TNACNES/\ 
ie PPRVOISÉS. 
SNS EN DEA CA Voir PoUrau i LS 
HOMMES HSE À 


© 
SIFFLEMENT. d 
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PRENDS GARDE ; VIKING, ET ABAISSE 
TON GLAIVE. C'EST MA FILLEULE, 

DONT J'AI RÉPONDU AU 
DEVANT DIEU. 


AU, BAPTÈME 
1 LE SEIGNEUR DU CIEL. 
ET VE VI PROMETTRE A 


ENS DE 
SON PÈRE DE LA LDI RAMENER 
VIVANTE . 











DE LA LUI RAMENER 
VRAIMENT ? 
TU NE _DOUTES DE RIEN. 
AVANCE DONC JUSQU/ICI. 
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le drakkar rouge 






Timour réussit à grimper 
à bord du drakkar où s'en- 
goge un terrible combot.… 








QUAND TIMOUR ÉMERGEA DU GOUFFRE 

NOIR DE. MNCONSCENE | LE DRAKKAR » 
SA VOLE GON NFLÉE PAR LE SUROÎT ; TAN- 
ÉUAT DANS LA HOULE AU LARGE DES 
LES DE LA 1SE 














VOILA DES HEURES ET 
DES HEURES QUE LE VAISSEAL 











f_MEMONT OÙ QUE SL TU VAS) TU SERA 
VE », COMME MOI. L'UN_D'EUX 
YRUAT JATTACHER . MAIS LES AUTRES 
ONT RL ET ILS ONT DIT QUE TU Ni 
POUVAIS PRS TRAVERSER LA MER 











Er / 
NÊNE I UE RS : 
S 







LE FREE N 


ES 1 Perte 
BERTHILDE 















== 





IS 
SSSS 









S 








REGARDE ; BERTHILOE 

LE TIMONIER APPUVE 

SUR L'AVIRON. LE VAIS- 
SEAU SE DIRIGE 





DE HAUTES MONTAGNES S'ÉLEVAIENT 
AS-DESSUS DE L'HORIEON ; DRESSANT 

MIME UNE, BARRIÈRE DE LOINTAINS 
GLACIERS BLEUS 
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VOLS AEZ. RAISON / 
CETTE ÎLE EST UN 
VRAÏ PARADIS /. 

















VENEZ / IL FAUT 
RENTRER ,À PRÉSENT. 
LE SOIR TOMBE / È 























BENOÎT / 
OÙ ES “TU ? 
















C'EST BIZARRE, GA 
POURVU QU'IL NE L 
SOÎT RIEN ARRIVÉ / 


















PEUT-ÊTRE EST-iL ALLÉ 
FAIRE UN TOUR SUR LA 
PLAGE. 







esr sn 
POSSIBLE / Eu 
ALLONS voir / JIM 





















BON SANG / LE CANOT. / } 
LE CANOT A DISPARU / 















| PARADIS TER! ë 
VOUS M'ENTENDEZ ? mais 








BENOPT EST PARTI / TOUT SE VOTRE 
VOUS M'AVEZ EMBOBINE, AVEC VOTRE SALE 
RESTRE / IL FAUT LE RETROUER, 


QUE CHOSE, NON D'UN PETI 


UL /C'EST FAUTE /| 


ÎTES DONC QUEL 
BONHOMME 47. 












































IL FAUT ABSOLUMENT 
GE J'ARRVE À 
IVETOIE - LA - GRANDE / 


ÎL LE FAUT / 


BON. SANG /CE QUE C'EST 




































FOUREU / JE VAS 
DORMIR. UN PETT 
MOMENT /.. 


WARARR / TE eus [ à O Lecce maris] 


OH!LE Jour esT 
DÉJA LEVÉ, Ai DORMI 
BIEN LONGTENFS / 





























MAÏS … MAIS CE N'EST 
PAS POSSIBLE /.… SNIE / 
SIT MON RHUME EST FINI / 
TE SUIS DE NOLDVEAU 
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“7 LE SIGNE INDIEN 


Grâce à l'aide des Costors, un pilote parvient à poser son avion dons une clairière pendant un nuit d'orage... 





SANS VOUS, JE M'ÉCRASAIS AD MILIEU DES 
ARBRES/ VOTRE RAPIDITÉ DE RÉFLEXE 
A ET DE DÉCISION M'A SAUVE 


AVOIR RENDU 
SERVICE / 


ET AVEZ-VOUS \ MAIS. NE AUIS AIGLE FURETEUR, CHEF JE REVENAIS D'UN MEETING À 
LE PLUS EXTRAOR- OH DD CLAN OÙ TISON, DE PARIS / DANS L'ÉTRANGER, QUAND J'AI ÉTÉ PRIS DANS 
DINAIRE ? REGARDEZ A SCOUT /) [LE GiVIL., ALAIN SANTIGN) A\ CETTE TEMPÈTE.. MA RADIO EST TOMBÉE 
PILOTE B'EBSAIS ET D EN PANNE À CAUSE D'LNE CHARGE DE 
MEETINGS FOUDRE, PUIS MON MOTEUR S'EAT MIS A1 
BAFOUILLER. HEUREUSEMENT , J'AI 
APERÇU VOTRE FANAL / 








EH BIEN, C'EST UNE CHANCE QUE 
MOUCHE NE 4OIT. PAS REVENU UN QUART 
D'HEURE PLUS TÔT/ NOUS AURIONS 
ÉTEINT FEU ET FANAI 








UN DES FEUX DE CAMP LES PLUS 
THIQUES DE MA VIS/ OÙ DIABLE 41 JE ME DOUTAIS || BIEN ENTENDU) 
EN DÉCOLLANT.CET APRÈS -MIDLQUE JE RENCON- / NOUS T'OFFRONS 
TRERAIS CING COPAINS AUSSI CHICS ET L'HOSPITALITÉ 
DANS DE TELLES CIRCONSTANCES / AUTANT QUE TU LE À MÊME... MAIS ON $E REVERRA / 
ÉSI RE DÈS NGTRE RETOUR EN 
LE” 
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VOTRE EMETTEUR 
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INTERIEUR DU PI 
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VOICI LE SCHEMA DE 
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CONSTRUCTION DE L'EMETTEUR] 


Vous trouverez dans ce minidivre ul 
plan et un dessin de l'appareil. 

Le plan est un schéma où chaque plè 
284 représentée, avec sa valeur proprd 
{'une manière conventionnelle. Nous avoi 
uméroté chaque organe et avons repoi 
ses numéros sur le dessin du poste ai 
représente, lui, le dispositif tel qui 
devrait être quand vous l'aurez terminé 


Te SCHEMA de montage de ce 


poste émetteur ondes courtes se 
trouve en pages 24 et 25. Le plan 
complet, vous le 
tre de eo mini-livre, en pages 18 


et 19. La liste de l'outillage néces- 


ouverez au cen- 


saire se trouve à la page 29 et le 
détail des pièces indiss 
la page 30. 


nsobles est 





r» donné à 


SOUDURES ET CABLAGE. 


Les points verts du dessin désignent 
les endroits où vous devez effectuer de: 
soudures. Vous ferez des trous pour vis 
ser les cosses À souder, cos. 1, cos. 2 
cos. 3, Mais, commençons par le com) 
mencement, voulez-vous ? 

Armezvous de votre matériel à soul 
der (un fer et un crayon à souder). Pré 
parez le câblage (les fils isolés qui relienl 
les pièces aux autres). Vous couperez le: 
fils au fur et à mesure que vous pla) 
cerez chaque pièce, afin qu'ils aient leu! 
dimension exacte. Faites-les aussi court 
que possible. À chaque extrémité de ce 
fils, enlevez l'isolant sur un centimèt 

Ceci fait, soudons la capacité de 20 nl 
(nanofarads) (2) que vous soudez à l'att 
che A en O. Reliez l'attache B à l'a 
tache C par un petit fil aux soudure! 
P et Q. Souder Q à la borne négative (:} 
de la première batterie (4) en R. Soude: 
les batteries entre elles (S et S'). Rellez 
soudure @ de l'attache (C) à la borne 
de la eapacité (9); @ à la soudure V} 
où viennent éxalement converrer l'es 
trémité de la capacité (7) (0,1 miero} 
farad) et de Ia résistance (6) (4,7 kilohmsa] 


sis 








































1 CREME DE 


INSTALLATION DES PIECES. 


| Pour construire votre appareil, vous 
| 



































MISE AU POINT DE L'APPAREIL, 
CHOIX DES PIECES. 


Peut-être serez-vous entendu. Votre ré- 
cepteur ondes courtes vous permettra 
de contrôler. 

Mettez l'aiguille du récepteur sur une 
longueur d'onde déterminée, 42 mètres, 
par exemple, puis écoutez, Tournez lente- 
ment le bouton du condensateur variable 
de l'émetteur. Pendant ce temps, quel- 
qu'un parlera devant le micro. Vous 

! devez, À un certain moment, capter la 
voix de cette personne dans votre récep- 
teur. 


urez besoin d'une planchette de bois, 
ctangulaire, d'environ 20 sur 25 cm. 
r laquelle vous fixerez les pièces de 
l'émetteur. Cependant, la plupart de 
leelles-ci n'auront pas besoin d'être atta- 
ées à cette planche pulsau’elles seront 
réunies, les unes aux autres, par des fils 
lélectriques. Occuponsnous done d'abord 
des parties qui seront attachées directe. 
(ment au bois, 
| Perforez des trous aux points marqués 
rouge, accompagnés de lettre (de A 
Q@). En A et B, vous placerez, à l'aide 
les vis à bois de 1 em, les deux atta- 
hes des fils du mlero, en (C) l'attache 
le la terre, en N, l'attache destinée à 
l'antenne ; en H, I, J et K, à l'aide des 
in à bois de 1 cm., flxez le fixe-batte- 
les (2 batteries eublques de 7,5 volts 
hacune) ; en D, E, F et G, vous fixerez 
le. condensateur variable (9) à l'aide des 
As de 2 em. Des vis semblables serviront £ 
attacher les équerres de la self (10), L4:6 à 10 spires ; 
n Let M. Celle-ci sera placée entre les 
juerres, Le transistor ne sera installé 
u'à la dernière minute, après achève 
ent de toutes les soudure 
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L3:18 spires; 


LI: 18 spires; 
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deuxième extrémité de la capacité (2, 
oudée en X à un fil conduisant 
nt 3; en T (borne + de la choque étape du mont 
‘Heuxième batterie) souder une extrémité HAE CI 
le la résistance (5) (470 Kilohms) atnst Ce rer mire resp é 
qu'un fil allant de T vers la self (dont mentée. 

ous parlerons après), souder éralement, 

la borne V du condensateur vartable 

), un fil allant vers la self. Souder 
ncore : l'attache (12) (antenne), en +ÿ», 
il dont l'autre extrémité sera reliée 
la self ultérieurement, et, enfin, un ff 
Üartant de lattache «terre» (C) en @ 
t allant vers la sel. 


‘ABRICATION ET INSTALLATION 
E LA SELF. 


Réallsez avec le plus grand soin 
de votre 













et rabatterle, serrezle bien. Procédez 
de même pour les deux autres fils. 








MICRO, TERRE ET ANTENNE. 


diez le miero (3) que vous fixez aux 
() (A et B); la terre, un simple 








et à lattache (C), et l'antenne, un autre 
fil à l'attache (12. Ce dernier fil sera 













Tout est fixé, sauf la self et le tran- 
stor. 

Vous pouvez fabriquer la self vous- 
éme. Demandez un mandtin À noyau 
agnétique pour ondes courtes 80-40 mè- 
. Enroulez autour du fil isolé de la 
çon suivante. 

La self comporte en fait 4 parties: Li, 
, L3 et LA. Li part du point (A). 
binez 18 spires, Arrivé Ià, ôtez, du fil, 
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accroché lui-même à uñe antenne tendue 
au bout de deux piquets (si vous avez un 
jardin) ou d'une autre manière. L’an- 
tenne mesurera environ 10 mètres. 
Maintenant vous êtes prêts pour émet- 
tre. Votre récepteur ondes courtes vous 
permettra, lui, de recevoir des messages. 
Veillez bien à ce que toutes les con- 
nexions soient correctes, vérifier bien 
Vantenne et tournez doucement le bou- 
ton äu condensateur variable. 
Fr 








Si vous n'obtenez rien, vérifiez bien 
toutes les connexions et ‘assurez-vous si 
elles sont bien soudées, Contrôler éga- 
lement les contacts du transistor, Nor- 
malement, l'appareil doit fonctionne: 
Nous vous rappellerons cependant ce 
que nous soulignions au début de ce 
mini-ivre. Il nest pas impossible que 
les caractéristiques du transistor ne 
conviennent pas exactement, C'est la 
ralson pour laquelle nous vous laissa: 
le choix entre quatre types différents de 
transistors. Au cas où l'un ne fonction. 
neralt pas, vous pouver en essayer un 
autre. 

Nous sommes désolés de ne pouvoir 
vous donner plus de certitude à ce sujet. 
Cela ne dépend pas de nous, mais de la 
nature même des pièces. 

Certains d’entre vous auralent peut- 
être préféré construire un appareil avec 
lampe. Mais ce dernier coûte beaucoup 
plus cher, et lo câblage est excessive. 
ment délicat, Mieux vaut done faire con- 
flance au transistor, Et dites-vous bien 
qu'en radio rien n’est absolu. Le moi 
tage constitue un ensemble  d’organt 
dont les caractéristiques sont plus où 
moins en équilibre. Vous pouvez obtenir 
un meilleur rérultat en remplaçant uné 
pièce par une autre, de caractéristique 
inférieure ou supérieure à 10 où même 
20% de celles que nous avons citées, 
























D 
__— 
= 
“LUZ où ouou suop 
Soayyoj s0A © 30jq ue suospuodgu 
snoN ‘oijojsjios snoA 9p ojqssod 





snjd ous snou ou j} ‘9ssod |0j9p 
92 ‘1961 3onf 8 Ipows 2j paoy 
snjd no AjuoaiDd shoù D:40p epuout 
anoA ‘503 02 u3 ‘opjueugjd 
-dns uojs>gid oun,p no juoulessp> 
-Aj0IDÿ 219,1 no un,| 9p ujosoq zoAD 
snoA onb jned 5 11 j NOILNILLY 











‘inossredÿp us Z ms 9109 9p ‘wo ge 
X 07 2P Ssj0g üs syomouvid aun 
{aopnos & sas sjOL, 

- mans 
-uor 2P soxgut 01 2b euuoque eun 
Eouuaque] 4 2x anod 1j un 
taxi ep osHd mod 1j un 
HnOS 12 UA 
{10pnos  uo4e un 
{ur OT SD sj0d Y SIA SIOIL 
futur 02 8P Si0q Y sjA z103enD 
foBuqgo mod ‘yes anod ji 
! Stay un 
{0aq-Auo1 aoujd ouñ 


 3OVTULNO 














Toutefois, nous. déconselllons 
sous ce prétexte de remplacer les bat: 
teries par d’autres, plus puissantes, ainsi 
que l'ont suggéré certains lecteurs à 
propos de notre récepteur À transistor 
décrit dans le Spirou Ne 1143. Votre app: 
rell ne sera pas plus puissant pour A! 
tant. Ses performances, quand 11 sera mis 
au point, sont très bonnes, En augmen- 
tant la source de courant, vous risquez 
de +elaquer» votre transistor, 
Cependant rien ne vous oblige À vous 
en tenir scrupuleusement à notre de 
cription. votre marchand vous pi 
posait un autre type de condensateur 
variable, par exemple, dont la forme dif. 
fère de celul décrit cl-dessus, vous sau- 
rez le placer en apportant au plan les 
modifications nécessaires, de même pour 
n'importe quelle autre pièce. 
Construire un émetteur radio n’est pas 
difficile, mais aa mise au point exige 
au tâtonnement et de la patience, C'est 
rançon que paient ceux qui veulent 
participer à la symphonie des ondes. 
Ce n'est pas une ralson pour vous dé 
courager. Un peu de persévérance, et 
vous verrez quelle récompense vous 
attend au bout du chemin! 
Si vous avez quelques suggestions, si 
vous avez une idée ou réalisé quelques 
trouvailles, n'hésitez pas À nous écrire, 


Jean-Claude PASQUIEZ, 
— 28 — 












































Inversément, pour calculer la fréquence, 
connaissant la longueur d'onde, vous divl- 
serez Ja vitesse de l'onde par la longueur 
d'onde, vitesse et longueur étant expri- 
mées en mètres 

vitesse 
—————— = tréquence 
longueur d'onde 

Soit : 

300.000.000 





m= 3.750.000 eycles/secondes 
80 ou 3.750 Kes 
Ceux qui n'ont pas eu le courage de 
dre co passage, peuvent maintenant 
reprendre le texte. 


LES ORGANES DE L'EMETTEUR. 


Un émetteur se compose de trois par- 
tes principales : l'osclllateur, le modula 
tour ct l'amplificateur. 

L'oscillateur crée l'onde porteuse, le 
modulateur, branché au micro, a, comme 
son nom l'indique, poux réle de moduler 
l'onde porteuse conformément aux vibra- 
tions sonores captées par ce micro. 
L'ampli intensifie le tout et dirige le 
fe vers l'antenne, 
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Celle-ci va transporter le son. On dit 
alors que l'onde est modulée par le 
message sonore : 


On appelle la longueur d'onde la dis- 
tance aul sépare deux crêtes de l'onde 
porteuse. Exemple: la longueur d'onde 
de 80 mètres signifle qu'il y a 80 mètres 
entre deux crêtes 


LA FRÉQUENCE. 


11 se peut aussi que vous entendiez 
certains émetteurs parler, non pas de 
mètres, mnis de kilocycles ou de méga- 
cycles. 

= — 





les pages centrales de votre Spirou. 
Observez scrupuleutement les indi 
cations portées aux endroits mêmes 
où vous devez effectuer les pliage: 
Suivez-en rigoureusement l'ordre. Le 
bliage terminé, agrafez au centre et 
séparez les pages, soit à l'aide d'un 
coutéau, d'un canif, soit en les 
rognônt avec une paire de ci: 
Conservez ce mini-livre. D'autre 
vront et vous perméttront de consti- 
tuer une splendide mini-bibliothèque. 





















LA SEMAINE PROCHAIN 


GÉANT 


LE FAUX 
SCHTROUMPF 


par PEYO 


i-réci 





_— qg— 
au somuoap suoqupauoouy 109 on 
“PIX ANOUUAPP P110A 
op pit zopuvuep ‘nwÿp 4 ‘no UoN 
“#onD VI SUVD DHHVRYAS JUN MD, Fute 
Un nd ‘ou o10A 2p siquou Un ‘0194 
OùOA U SNOAZONOMpE ‘HEO 100 sua 
“JeIPpUIUE AUjOA nu SIL 97390 SMOFNOY à 
sua JUomquuus où moyrinuti 
pJOUIVO HOT “UOE EUOANOË 
élquIAQUI 189,0 ‘OtuUF} quIO& ne osqu u 
sup SPINOUTIP #9P 01ÿ-n04 70107U00 
-uôL MMOA ‘ÉAUU cou oun Hrd 6 
VoissupT ‘OA 0p AUjOA one Un,p ‘on 
Sud SUOOUO SNA ou HnOU ‘HjOJSNOL 
‘uapiuON 9p SWDIAP FUVE UN 
‘jueppopid SojMon HpuO Anvidoops 0 
onb d0SfupA Y OUOUY AIS 369 IT FEQ End 
oi xHid nu 30 ajaissod juewrelaus #njt 
ot nôuoo SON ‘IPaudaU 02304 
pp samnay P ‘2IN0A 81 SUOA 19 ‘BUT 
UPJAUS HNOA OÙ WÔO ‘RPUIUS Log 
ANbTUUNO) USUUXO UN LOMSUL 20A0P ANOA 
tuonespomne o104 xu9)qo inod nb sed 
HOTANON “imojewe-oppa 6P UOISEUP,. OP 
VonetADE v1 U paoumuOD pp U osAG-FUTUt 
où juop PGI où snonds» y 19110401 
#o op suoleruoo #NOA nou FSEnY 
L oouonbyaf enenb ooduqu 
ane ‘ohms us 4 oxpiouÿ AIAnOë opuou 9 
jnoy 19 ivxpuorape nb 09 snoarourtuuuf 
ANA ‘olUDPés UOpusHOINE Sun EURS 01) 
Howg z2an0d où HnOA Onb MOA-ZS0AAUX 
AOSUPT AUD 1HUET MNOA 0 JUTAV 


































(uñoiowoS) 
spunoox 


3349 I20N 


Group) 
RIM 


Jauna 
Pao19D 


bourtez-vous contribuer au sauvetage 
dé ces hommes, Un coup d'œil dans 
votre atlas pour repérer l'endroit. 
Voilà ; Le navire en feu est au large 
du Sénégal. Justement, deux jours 
Auparavant vous avez contacté un 
amateur, là-bas. Vous pourrez donc 
l'alerter et lui demander qu'il informe 
Immédiatement les autorités du Séné- 
gal, nérodromes, ports, etc… pour 
aqwlls se portent directement au se- 
cours de l'équipage de 1 « Auda- 
dieux ». 


Des écouteurs, un getlt appareil qui 
vous coûtera de l'initiative et 40 NF (ou 
(00 £r, b), et vous devlendrez une de 
ces nombreuses sentinelles du monde, 
prêtes À lancer l'alerté pour sauver au 
Hlus vite des hommes de n'importe 
quellé catastrophe, 





ATTENTION ! 


«Spirou» no 1206 vous a montré com. 
ment construire avec le minlmum de 
frais un récepteur ondes courtes. Cet 
appareil vous permettra de recevoir 1 
messages des autres radio-nmateurs. M: 
il vous faut évidemment un émetteur. 
Seulement, attention ! 
res 















Sylvain 
RAGUENEAU 


Paris 15° 






Robert 
MICHOT 


Savigny- 
sur-Orge 
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Gérard 
DELAHAYE 


Toulon 
(Var) ” 


P. Martin, 12 
aveñue Habib Tha 
meur, Tunis (Tuni. 
sie); André Via 
nau, Maison Lebas, 
Quartier Mousserol. 
Jes, Bayonne (BP. 

Willy ‘Van Opstal, 43,. rue Sept-Pelites, 
Nalinne (Hainaut) ; Richard Massart, 36, 
rue du, Commerce, Jambes (Namur) ; Jae- 
kw Toffol, 135bis, rue Meuse, Ampaln 
(Liège) ; Jean-Pierre Laurent, BB 69, Mel. 
nês (Maroc); Jacques Callewaert, 78, rue 
du Christ, Mouseron (Flandre Occ.); An: 
dré Malvezin, 1, rue des Malandes, Auril. 
lac (CantaD; XYZ, 26, rue Timmermans, 
Forest (Brabant) ; Lue Legrand, 13, ruelle 
des 2, Auvelais (Namur); Bernard Lebon, 
13, rue des Boulets, Paris 11°; Bernard 
evaux, 44, avenue de Broqueville, Bru- 
elles 15; Daniel Campan, 17, rue Mar. 
cellin-Berthelot, Gennevilliers (Seine) 

ean-Pierre Poisson, äbis, avenue Carnot, 
unis; Jules Martin, 9, rue des Saules, 
|Awans-Bierset (Liège) :” Jean-Louls Ma 

art, 67, chaussée de Fleurus, GY (Hat 
naut ; Roland Eggermont, 12, chemin des 
Postes, Waterloo. (Brabant); Jacques 
Pauly. 6, rue du Grand-Halleux, Viclsalm 
(Luxembourg). 
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ANTENNE. 
L'appareil que nous décrivons lei est 
excessivement simple. Certaines de ses 


pièces, le transistor, notamment, jouent 
en même temps le rôle d'osclllateur, de 








modulateur et. d'amplifienteur 
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C'EST ICI QUE VOUS DEVEZ PRATIQUER LE PREMIER PLI QUI VOUS PERMETTRA DE REALIS 


VOTRE 


ÉMETTEUR 
ONDES 
COURTES 


Voulez-vous, vous aussi, grossir les 
rangs de l'armée de ces radio-amateurs 
qui chaque soir écoutent parler le 
monde à travers l'espace ? Supposons 
qu'un beau jour, alors que vous êtes 
à l'écoute, vous captiez soudainement 
le message suivant: « S.0.S. 85 
1’ « Audacieux ». Grave incendie dans 
les cales. Equipage abandonne le na 
vire. 15% Nord - 22% Wo». Peut-être 
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Cest que, alors, 
d'onde, 
fréquence. 

La fréquence est le nombre de vibra- 
tions par seconde d’une onde. 

(Passer la page suivante si vous n'avez 
pas le courage de faire une petite divl- 
Sion). 

Elle s'exp: 


lieu de préciser sa 
l'émetteur précise sa 


me en périodes ou cycles 


& cycle = 1 vibration). 30.000 vibrations 
par seconde — 30.000  cycles/seconde 
{e/s). Mals pour simplifier au-delà de 


1.000 cycles, comme pour les grammes ou 
les mètres, on compte en Kilocycles, pour 
les millions de cycles en mégacycles, 

Si cela vous intéresse, volel maintenant 
comment on trouve la longueur d'onde 
quand on donne la fréquence et récipro- 
auement, 


Supposez qu’un émetteur annonce qu'il 
émet sur 3.750 kiloeycles. Pour savoir 
à combien équivaut 3.750 kilocycles en 
longueur d'onde, divisez la vitesse des 
ondes par la fréquence : 
vitesse 
fréquence 
Dans ee cas, done 
30.000.000 ‘(de mètres à la 








longueur d'onde. 


seconde) 






3.750.000 de 
dire 80 mè 


oeseles ou 
80, c'est 
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FeAND Di DÆSSkRT ÆTDÉCIDÉ À CONTINUER SES 
EXPLOITÉE, BILLY PRÉPÉRA QUITTER. LA MASON 
FATRRNELLS À Tour JAMAIS. 








CACACTERE CAPRICIEUX, MÈME LES DERPÉPATAS 
LE CRAIGNAENT... 
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RSOWE N'DSA ALLER LA CHERCHER... LA VILLE D2 FORT WEARLINC-— BILLY TH KO L Eee 
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Chez maux! 
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SPIROU 


TOUR DE FRANCE, TOUR DE L'AVENIR. 


Le Tour de France a cinquante-huit ans d'âge. Mais, compte tenu 
de l'interruption provoquée par les deux guerres mondidles, il en est 
seulement à so quarante-huitième édition. 

En dépit de l'évolution des mœurs, de la motorisation générale qui a 
chassé le vélo des rues de nos cités, force est de constater que le prestige 
du Tour reste immense. 11 déborde, et de très loin, le cadre purement 
sportif, Des milliers de gens qui en temps normal ne s'intéressent pas le 
moins du monde au cyclisme se mettent soudain à vivre au rythme 
des coursiers. Chaque jour, ils attendent avec impatience le résultat de 
l'étape. Chaque soir, ils se penchent sur leur écran de télévision. 

Le Tour de France reste la grande « actualité » estivale, à telle enseigne 
que les journaux les plus austères sont contraints d'imiter leurs confrères 
de la presse d'information et de consacrer à la course une large place. 

L'épreuve pourtant n'a plus le caractère inhumain d'autrefois. Ce ne 
sont plus des « forçats de la route » qui bouclent le « Tour de souffrance ». 
Certes, les grands juges de paix pyrénéens et alpestres sont toujours 1 

ils exigent des hommes de rudes efforts. Mais les routes, aujourd'hui, 
ont belles, le, matériel perfectionné permet des moyennes ahurissantes, ef 
la formule par équipes est portée à un tel degré de perfection que les 
acteurs semblent engagés davantage dans une opération stratégique que 
dons une aventure. 

Et pourtont le Tour reste le Tour. Pendant plus de trois semaines, nous 
allons être des millions à nous désintéresser des fusées et des satellites, 
à oublier les Gagarine et les Shepard pour ne songer qu'à Anquetil où à 

















Goul : la conquête de l'espace s'estompera devant l'ascension de l'Au- 
bisque et du Tourmalet. 
Anquetil : quatre ans déjà. 

La dernière victoire d'un Français dons le Tour est vieille de quatre 


ans déjà. Depuis 1957, année qui vit le Normand Jacques Anquetil s'im- 
poser devant le Belge’ Janssens et l'inattendu Autrichien Christian, on @ 
en effet enregistré les victoires d'un Luxembourgeois, (Gaul), d'un Espagnol 
(Bahamontes). et d'un Ifolien (Nencini). C'est dire que du côté tricolore, 
rien ne sera négligé pour que soit mis un ferme à cette domination étrangère. 
Marcel Bidot, le « patron » de l'équipe de France, n'a pas caché qu'il 
entendait que l'année 1961 soit celle d'une écla- 
tante revanche. 

Disposant, aux côtés de_ Jacques Anquetil, leader 
incontestable et incontesté au départ, d'éléments 
de tout premier plan tels que Graczyk, Mohé, Rostol- 
lan, Darrigade, Stablinski, pour ne citer que des 
sélectionnés définitifs (nous écrivons ces lignes à la 








veille de Bordeaux-Poris, alors que le Tour d'Italie 
et le « Dauphiné » ne sont pas terminés}, il semble A 
que le directeur technique de la formation bleu- RES 


blonc-rouge sera armé pour faire face à toutes les 
éentuolités qui se présenteront sur la grand-route, 


Les Belges attendent, eux, 
depuis vingt-deux ans. 


Du côté belge on espère, bien sûr, que le prochain 
Tour sera celui du renouveau, qu'il verra la fin 
d'une longue période d'insuccès 


TOUR DE FRANCE 








PARCOURS ans 
VILLE ÉTAPE 

VILLE REPOS 8 

ETAPE CONTRE LA MONTRE, ....... | 
DÉPART © 

ARRIVÉE © 





TOUR DE L'AVENIR LE 


PARCOURS 

VILLE ÉTAPE 

VILLE REPOS 

ETAPE CONTRE LA MONTRE 
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La dernière victoire d'un Belge remonte à 
Maes remporta son deuxième succès. 

Compte tenu du fait que le cyclisme belge, dans les épreuves d'un jour, 
est depuis la fin de lo guerre égal sinon supérieur au cyclisme français, 
on conçoit l'impatience des sportifs flamands et wallons. 

Impatience ne veut pas forcément dire espoir, Cor si « l’escadron bleu » 
est composé d'excellents coureurs tels que les anciens Adriaensens, 
Planckaert, Von Aerde, Van Geneugden et de nouveaux dont on escompté 
un très bon comportement (Vonderveken, Vlocberghs), il apparait cepen- 
dant évident que cette équipe manque d'un grand chef de file d'un 
Von Looy, en ün mot ! 

En tout état de cause, compte tenu du fait que les équipes régionales 
comprendront en leur sein des coureurs également pétris de qualités et 
que les Allemands, les Espagnols et les Italiens auront évidemment leur 
mot à dire, on est en droit d'espérer un Tour mené tambour battant, un 
Tour digne de ses devanciers ! 


Le Tour de l'Avenir. : 


Mais la grande innovation 1961 sera constituée par le Tour de l'Avenir. 
Ouvert oux amateurs et aux « indépendants », il doit permettre aux 
représentants de pays éloignés, mais dans lesquels le sport cycliste est en 
plein développement, de se mesurer avec les jeunes « Occidentaux ». 

D'un kilométrage ‘naturellement moins important que le grand Tour, il 
démarrera le 2 juillet de Saint-Etienne. Les étapes plus courtes emprun- 
teront partiellement le parcours de l'épreuve principale, les coureurs à 
choque arrivée étant transportés en car à leur nouveau point de départ, 

Au cours de leurs quatorze étapes, les concurrents du Tour de l'Avenir 
auront l'occasion d'affronter aussi bien les Alpes que les Pyrénées, ce qui 
nous donne la certitude d'avoir en fin de compte comme vainqueur Un 
routier complet. 


Le palmarès du Tour de France. 


1939, lorsque  Sylvère 




























1903 : 1. M, Gorin {Fr.) ; 2. Pothier (Fr.). - 1904: |, H. Cornet (Fr.) 
2. Dortignac (Fr.). - 1905 : 1. L, Trousselier (Fr.) ; 2. Aucouturier (Fr). 
1906: I. R. Pottier_ (Fr.) ; 2. Passerieu (Fr.). - 1907: 1. Petit-Breton 
(Fr) ; 2. Gorrigou (Fr). - 1908 : 1. Petit-Breton (Fr.) ; 2. Faber (Lux.}, - 
1909: 1. F. Fober (Lux.) ; 2. Garrigou (Fr.). - 1910: ©. Lapize (Fr) ; 
2. Faber (Lux.). - 1911: 1. G. Grrigou (Fr); 2, Duboc (Fr.). - 1912 
1. O. Defraye (B.) ; 2. Christophe (Fr.), - 1913 : Ph. Thys (B.) ; 2, Garri- 
gou (Fr). + 1914: 1. Ph, Thys (B.) : 2, H. Pélissier (Fr.). - 1919: |, F. 
Lambot (B.) ; 2. Alavoine (Fr). - 1920: 1. Ph. Thys (B.): 2. Heuse- 
ghem (8.). : 1921: 1. L. Scieur (B.); 2. Heuseghem (8.). - 1922 
Î. F. Lambot (B.) ; 2. Alavoine (Fr.). - 1923 : 1. H. Pélissier (Fr.) ; 2. Bot 
techia (It). - 1924: 1. Bottechia (It); 2. Frantz (Lux). - 1925 : 
1. Bottechia (It.) ; 2. L. Buysse (B.). = 1926 : 1. L. Buysse (B.) : 2. Frontz 
Lux). - 1927: |. N. Frantz (Lux); 2. Dewoele (B.), - 1928: 1. N. 





Frantz (Lux. ;#2. Leduca (Fr.). - 1929: 1. M. Dewaele (B.) ; 2. Demuy- 





sere (B.). - 1930 : 1. A. Leduca (Fr.) ; 2. Guerra (lt.). - 1931: |. À. 
Magne (Fr.) ; 2. Demuysere (B.). - 1932: 1. A. Leducq (Fr.) : 2. Stoepel 
(AIL). - 1933: 1. G. Speicher (Fr); 2. Guerra (It). - 1934: 1. A, 
Magne (Fr.) ; 2. Martano (It). - 1935: 1. Romain Maes (B.) ; 2. Marelli 
(IH). - 1936: 1. Syivère Maes (B.); 2. À. Magne (Fr.). - 1937: 1. R 








Lapebie Fr.) ; 2. Vicini (It), - 1938: 1. G. Bortali (It.) 
(8.). - 1939 : 1. Syivère Maes (8.) ; 2. Vietfo (Fr.). - 1947: 1. J. Ro 
(Fr) : 2. Fochleitner (Fr.). - 1948 : G. Bartali (It.) ; 2. Schotte (B.). - 
1949: 1. F. Coppi (It); 2. Bartali {It.). - 1950: 1. F. Kubler (Suisse) 


2. Vervaecke 














Ockers (8.1. - 1951: 1. H. Koblet (Suisse) ; 2. Geminiani (Fr). 
1952: 1. F. Coppi (it); 2. Ockers (B.). - 1953: 1. L. Bobet (Fr); 
2. Mallejac (Fr.). - 1954: 1. L. Bobet (Fr.) : 2. Kubler (Suisse), - 1955 : 
1. L. Bobet (Fr. ; 2. J. Brankart (B.). - 1956: 1. R. Wolkowiak (Fr. 
2. Bauvin_ (Fr). - 1957: 1. J. Anquetil (Fr); 2. M. Janssens (B.). = 
1958 : 1. Ch. Gaul (Lux.) ; 2. Favero (It), - 1959 : 1. Bahamontes (Esp.} 
2. Anglade Fr). - 1960 Nencini it.) ; 2. Battistini (It. 
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LE KILOMÈTRE-CONFORT LE 









J Quand Citroën bouge, cela fait toujours un Ce que je vous raconte là, c'est le fil conducteur de la 
; FEES. pensée Citroën. Ce sont les nuits blanches d'une fameuse 

y boum. La traction-avant de 1934 .qui_ vécut équipe dont les cerveaux ne sont pas paralytiques. Le 

.  vingt-trois ans, la 2 CV grenouille passe-par- résultat le prouve: entrons dans l'AMI-6 ! 

: tout, la DS-19 à la mécanique pensante, sont 

; les parents de la nouvelle « Ami-6 ». Un ami qui Cette vieille histoire 

> vous invite au « kilomètre-confort » bon marché. du roseau qui plie, mais. 


Ne se rompt point semble toujours d'actualité chez 

5 à APTE Citroën. On y fait des voitures comme la 2 CV ou les DS 

Avant de dessiner, il faut réfléchir ! et ID-19, dont la féline souplesse escamote, engif@ les 
Voyons, reprenons le problème à zéro. La plupart des obstacles au lieu de les contrer brutalement. Cette sou- 
automobilistes ne dépassent pas 100 km.-heure. Et comme plesse ne signifie pas mollesse.… car pas plus que l'on n'a 
üls ne sont pas riches, ils roulent avec de petites voitures jamais vu un chat déraper ou se casser une patte en 























exiguës et inconfortables. Ces mécaniques ne coûtent pas courant, pas plus les Citroën ne s'affolent sur les mau- 
cher à l'achat, mais ne sont pas toujours économiques à vaises routes ou ratent leurs virages ! L'Ami-6 est évidem- 
l'entretien et la consommation. Alors, comment remédier à ment de cette famille-là. Voyons comment les trois données 
cela d'une façon équilibrée? Comment réaliser la voiture de notre problème ont été résolues. 
qui serait : 
1) Petite et maniable tout en offrant une large habitabilité Traction avant + le truc du toit 
à quatre personnes et à leurs bagages ? 
2) Assez rapide sur route et franche en ville tout on — beaucoup de place. 
étant économique, tant pour la consommation que pour Deux caractéristiques essentielles donnent à l'Ami-6 une 





l'ent 





en et les réparations ? habitabilité exceptionnelle, La traction avant, avec moteur 
3) Simple et robuste tout en offrant un c4 en porte-ä-faux, permet d'avoir un plancher compl 
à celui d'une grosse voiture... ou d'u plat et un coffre arrière profond. L'espace réservé 


| PRINCIPE DES «PATTES DE GRENOUILLE » 













TRAVERSE TUBULAIRE 


: DA 


ARTQULATION Du 
BRAS AVEC FRTEUR 
QUI FREINE LES 








MOINS CHER DU 


jambes des passagers avant très vaste aussi, ‘aucune 
protubérance ne venant l'encombrer, Deuxième astuce : le 
toit « en casquette retournée » et la vitre arrière inversée 
permettent d'allonger considérablement le cockpit tout en 
évitant aux passagers arrière un contact. douloureux avec 
le plafond! Accessoirement, on nous promet que la vitre 
arrière reste toujours vierge de pluie, de boue et de neige. 
Côté bagages de Madame, 50 tranquille : le coffre est 
caverneux, et le logement de la roue de secours à l'avant, 
à côté du moteur, le rend entièrement disponible pour les 
valises utiles et inutiles. 























La technique 2 CV 
et qüëlques muscles en plus... 


Dans le nez de la voiture nous retrouvons le flat-twin 
2 CV à rofroidissement par air — cette « machine à laver » 
increvable — mais la cylindrée est passée à 602 cms et 
la puissance à 22 CV à 5.000 tours-minute (taxée 3 CV). 
Avec cela, nous pouvons atteindre 105 km.-heure et tenir 
le 100 de croisière sans aucun effort... avec beaucoup moins 
de bruit que dans la 2 CV Chargée à bloc, l'Ami-6 ne 
consomme guère plus de 6 litres aux 100 km., et les frais 
d'entretien sont réduits à leur plus simple expression, 
puisque nous retrouvons toute la mécanique simple, originale 
et robuste de la 2 CV 

















MONDE! 


Salon, camping et dodo... 

Les deux premiers points étant acquis, il restait aux 
gars de Citroën à abattre leur atout confort. Adopter la 
suspension oléopneumatique des DS-ID eût été trop coûteux. 
D'autre part, une mécanique classique dont on aurait 
ramolli les ressorts n'offrirait pas une bonne tenue de route 
ni une parfaite adhérence des roues au sol. Il ne restait 
plus qu'à-reprendre les « pattes de grenouille » de la 2 CV, 
qui offrent, malgré leur incroyable souplesse, une tenue de 
route tenace. Quelques perfectionnements permirent de 
supprimer le tangage et le « mouvement de galop » si 
typiques de la 2 CV. l'Ami-6 reste horizontale et ne 
donne pas le mal de mer à ses occupants. La suspension 
ultra-souple devait aussi trouver son complément dans des 
sièges moelleux... Citroën adopta donc des banquettes 
somptueuses où l'on s'enfonce comme dans un nuage. Et 
l'amusant tissu qui les recouvre évoque irrésistiblement le 
douillet fauteuil de ma grand-mère. Attention, ne vous 
endormez pas au volant! Arrétez-vous d'abord et mettez- 
vous à l'aise. Les dossiers sont inclinables, ce qui trans- 
forme notre Ami en confortable chambre à coucher, Enfin, 
pour les campeurs, une malice pratique : les sièges sont 
facilement amovibles : deux divans dans une fraîche clai- 
rière, voilà du raffinement ! 


















STARTER 





la voilà, 
la formidable 
surprise... 


jeudi prochain, 29 juin 

















5.000 prix sensationnels 
1° PRIX: 


un voilier « MOUSSE » 
ou 2.000 NF 


2° PRIX : un téléviseur 54 cm dique" Te =: 
3° PRIX : un téléviseur 43 cm 
4° PRIX : un projecteur cinéma 8 mm et 6 films 


et ensuite, des canots pneumatiques, des skis, des raquettes de tennis, etc. 


et pour tes parents (si tu es dans les 4 premiers) l’une de ces 4 voitures au choix : 


DB PANHARD, 404 PEUGEOT, FLORIDE RENAULT, 2 CV CITROËN 
COMMENT FAIRE POUR Y PARTICIPER ? 


C'est très simple : 
A l’occasion d’un ravitaillement de voiture 
à un poste AZUR, 
demande au pompiste 
l'imprimé no 1 
du Jeu d’Été AZUR. 
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® Un  super-mini-récit | 
de Peyo: « Le Faux 
Schtroumpf ». 
® Cinquante  timbres- 
poste magnifiques et 
vrais, réalisés par 
« Spirou ». . 
Les dessinateurs vous 
proposent les. vacan- 
ces de leur choix. 
La renaissance du 
Club Spirou. 
Les jeux de vacances 
de Geai et Mowgli, 


# 
Un numéro spécial de 

60 pages rempli de 

bonne humeur et d'opti- 

misme, sous une splen- 

dide couverture signée 


Roba, 
EN VENTE 
PARTOUT 


Spécial ” VACANCES , A Pa b 


DES MERCREDI 
PROCHAIN 
ET A RETENIR 
IMMEDIATEMENT 
CHEZ VOTRE 
MARCHAND 
DE JOURNAUX. 











La semaine prochaine 














SOLUTIONS DES JEUX 
CHASSEZ L'ERREUR (voir page 35) 


JEU N° 1. — 1) Les initiales de Baden-Powcll sont B, P, et non P, B. - 
2) Les furels ont comme totem un.… écureuil l…. - 3) Le foulard du scout 
du haut s'arrête au nœud. - 4) Le second scout porte un chapeau mou... 
5) ..t son foulard est à l'envers... - 6) et il est assis sur.… rien ! 
1) Le calendrier date de 1991... = 8) et le 30 février n'existe pos ! - 
9) Le chapeau sur l'armoire a une croix lorraine en place de la croix 
coute. + 10) Et avez-vous remarqué que Geai a les teches de rousseur de 
Mowal 

JEU Ne 2, — Badge de secouriste ? Impossible ... car brélage (ou brel 
lage) c'est l'art de fixer et d'assembler aux moyens de cordages… Ensuite 
ce livre est imprimé à l'envers, la couverture avec le titre est à gauche 
qu lieu de droite. Ce livre ne peut être traduit de l'allemand, puisque 
timid_chicken est un totem manifestement anglais. 

JEU Ne 3, — Curieux coucou ! D'abord tous les chiffres sont romains, 
sauf le 1. Ensuite... il manque le X.. Et puis, un coucou qui a un petit 
cadran pour les secondes, Vous trouvez ça normal? D'autant plus que 
ce coujou crie à 1 h. 40 (ou presque !)... Et comment voulez-vous qu'il 
sorte @ l'heure juste où on l'a placé, puisque la grande aiguille l'en 
empêcher ? Comment diable remonter üne pendule qui n'a qu'une chaine 
qui ne redescend pas ?). 


JEU N° 4, — Bien sûr, cette photo a été reproduite à l'envers ! 


LE SPHINX 


VAPEUR A AUBES 


unenes C?Aervecllez 


DE LA COLLECTION MARINE 


en vente partout 
nn 
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LE 
GEAI 


{ 


C'était il y a bien longtemps. Près 
dé la grande forêt de Westphalie, un 
dé mes amis (nous étions des 
enfants encore) passa un jour dans 

seule rue du village avec, sur 

aule, quelque chose qui me 
ina du premier coup: une sorte 





fa. 


delboule ocre-rose, bleue et noire; 
c'élait un petit geai tombé du nid, 
déjà semblable à ses parents, mais 
encore maladroit au vol. 

Il s'apprivoisa vite et venait pico- 
rer des chenilles de piérides dans 
nos mains, Mais un jour il s’envola, 
son aile guérie, vers les grands coni- 
fères de l'orée du bois, vers sa vie 
de disputes et de chicanes. Plus tard, 
j'appris à reconnaître les nids des 
geais, non loin du sol, dans les four- 
rés touffus ou dans les haies, nids 
curieux faits de branches aggluti- 
nées de boue et de terre séchée. 


Dans chaque nid, une fois par an, 
vers le printemps (avril ou mai), il 
y a trois ou quatre œufs verdâtres 
à éclaboussures brunes. 


Très souvent, les geais se disputent 
entre eux et surtout avec les écu- 
reuils, dont ils volent les provisions, 





| 
| 


Le geai pillé ; il mange les œufs d'autres oiseaux et leurs petits, 
des fruits, des glands, des faînes, des baies, etc En revanche, 
par an, il détruit des milliers de chenilles et d’autres larves 
nuisibles pour nourrir ses jeunes. De plus, il dévore en ce même 
temps, et pour son compte personnel, une énorme quantité de 
serpents et de rongeurs. 





à Petite fiche gnalé que du ge 2 


Envergure : 54 cm. 

Longueur : 32 cm. 

Œuf: 3 cm. X 2,5 cm. 

Cri: « Tchaï! Tchaï!» ou « Piü!» 
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PAREZ À LEVER L'ANCRÈ 
POUR LA PREMIÈRE 
TRAVERSE DE LA 
MANCHE EN 
PYROSCAPHE/® AY 


NE DIRAIT RIEN AUX 
FRANÇAIS.JE LE 
REBAPTISE “ÉLISEY 





\ 


e 


Cr 


qe 


CE CAPITAINE DE MARINE VENU 
A'LONDRES EN CE DÉBUT DE 
L'ANNÉE 1816 EST AUSS) CAPITAINE. 
D'INDUSTRIE. IL SE NOMME ANDRIEL 


MONTPELLIER. IL EST RICHE ET 
ENTREPRENANT. IL RÊVE DE 
MONTRER Li FRANÇAIS LA 


LE BATEAU À VAPEUR EST POURTANT. 
UNE INVENTION FRANÇAISE! 


4. C'ESTEN 1785 QUE LE MARQUIS 
DEJOUFFROY A FAIT NAVIGUER 
LE PREMIE) 





TŸ. SON INVENTION. 2 EN 1807 
L'AMÉRICAIN FULTON À REIN - 
NTÉ LE VAPEUR...S. VOILA COMME 
EN 4815, APRÈS WATERLOO ET LA 
CHUTÉ DE NAPOLÉON, AMERIQUE ET 
ANGLETERRE POSSÈDENT DES 
Cp VAREURS FLUVIAUX; ET LA 


HARDIS, GARE RS JE L'ACHÈTE. MAIS 






SON NOM “MARGERY" 


C'EST UN INDUSTRIEL DE 


ILEST À VOUS. VOUS POUVEZ LE 
FAIRE DÉMONTER ET TRANSPOR- 





/ ET EN Y EN 
MANCHE N'EST QUE | TRAÎÏNANT 


TEMPÊTES.IL N'IRA|DES NÔTRES. 


ei VUL PYROSCAPHENE L'A ENCORE FRANCHIE; | a ÎLE PREMIER 
(N4S PLUS, BIEN SÛR, QUE L'ATLANTIQUE. 
IANDRIEL QUITTE LONDRES LE 9 MARS AVEC 
IUN ÉQUIPAGE ANGLAIS DE 10 HOMMES... 
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b LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 


















LES CAPITAINES DE LA MARINE) 
A'VOILES N'AIMENTGUÈRE 
LA CONCURRENCE NAIS- 
SANTE DE LA VAPEUR! 


HA/HAÏCOULONS- 
LE. PARACCIDENT/ \S 
CELA DÉGOÛTERA F3 


À JAMAIS SES 
SEMBLABLES DE / Le 













IL COURT 
BORDÉE SUR B 
ET NOUS COUPE 























À SAUVE QUI PEUT! 
LA CHAUDIÈRE 
VAEXPLOSER / 





S'ACHARNER 
SUR NOUS! 


À TOUTE VAPEUR! FUYONS-LE 
COMME LA PESTE.ENSUITE NOUS 
ABORDERONS POUR RÉPARER. 











LE 11, L'ÉLISE) RÉPARÉ, 
AFFRONTE LA MANCHE. 


| CELLE-CI SE DÉCHAÎNE 
J TEL POINT QUE LES 





LE MARINS OBLIGENT 
CZ ANDRIEL À FAIRE 

A DEMI-TOUR. 

PA ON NE REFART QUE 


MAIS VERS MIDI, LA TEMPÊTE 
IREPREND DE PLUS BELLE. 
LAMES 
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A TOUTE VAPEUR 


ILS SE RÉFUGIENT DANS LE PORT 
IDE NEW 'HAVEN. QUELQUES 
HEURES PLUS TARD.. 


LES PALETTES SONT 

RÉTABLIES. UNE 
ACCALMIE,: 
REPARTONS! 


LA CÔTE ANGLAISE QU'ELLE 
REDEVIENT PLUS MAUVAISE QUE 
JAMAIS ANDRIEL DESCEND SE 


A'PEINE A-T-ON PERDU DE VUE 





MAIS ANDRIEL EST TENACE. 
TOUTE LA VILLE ACCOURT 
CONTEMPLER CE SPECTACLE 
NOUVEAU ET PREST/G/EUX 
D'UN BATEAU À VAPEUR 
PRENANT LA MER, ET 
QUELLE MER! 


LA 

















IL Y REUSSIT VERS MINUIT, 
LES LAMES DEVIENNENT 
S/FORTESQUE L''ÉLISE"0 SE 
SORT A MOITIÉ DE 1, 
L'EAU. SES ROUES 
TOURNENT DANS LE 

VIDE. LA MACHINE À 
VAPEUR S'EMBALLE. 

LES MARINS SONT 
ÉPOUVANTÉS. 


Se = 
PIRE QU'UN 








D 
NOUS ALLONS 
PÉRIR/RENTRONS 
EN PNEU 


7 





(O:CARACTÉRISTIQUES: 16 M. DE 
LONG, SM. DE LARGE, 70 TONNEAUX, 
MACHINE A VAPEUR DE 10 GW 





2 


DE LA CHAIR 
À POISSONS! 








EN AVANT, VOUS DIS-JE/JE BRÜLE 
LA CERVELLE AU PREMIER QUI PARLE 


ASSURER NOS VIES PAS 
PLUS QUE VOTRE 
SALE RAFIOT/ 


Y 








DIX FOIS SA PAYE À 
CELUI QUI APERCEVRA 


LE PREMIER LA CÔTE 


te 
DE FRANCE! 3 Lis 
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)ÉMEN A TOUTE VAPEUR 








CETTE PRIME GALVANISE L'ÉQUIPAGE..| 
TOUS LES VOILIERS ON 





À CAUSE DE LA 
TEMPÊTE... 


ET NOUS LES 
DÉPASSONS ET 
CONTINUONS! 


4'5 HEURES DU MATIN, TOUT A COUR. 


DIEU SOIT LOUË/JE 
CROYAIS BIEN MOI-MÊME 
NE PLUS JAMAIS LA REVOIR. 


A TOI LA PRIME, MON GARS!) 











QUE‘ UN DE CES PUANTS 
CHAUDRONS FLOTTANTSF 
EN MER/VIRONS DE 
>> BORD. JE NE M'EN 


OCCUPE PAS! 





ET C'EST SEUL MAIS TRIOMPHANT. 
QUE L''ÉL SE PARVIENT AU HAVRE. 
ANDRIEL COURT CHEZ SES ASSOCIÉS) 





QUOI? VOUS | (CETTE NUIT ALORS 
QUE TANT DE 
VOILIERS ONT 
ÉRI® 











PUIS, FANTASTIQUE APPARITION, LE PYROSCAPHE REMONTE LA SEINE, 
JETANT L'i RROUANTEC AE ss RIVES, DÉCLENCHANT LE TOCSIN DANS 














©: LONS QUE L'INVENTION DU RATER À VAPEUR 
PRES ÉRRLE DELA LOSOMOTIVE, 


LAFRANCE EST ENCORE OCCUPEE: 
A'ROUEN, DES OFFICIERS DE LA 
SUITE DU TSAR N'HÉSITENT PAS 
A'S'EMBARQUER SUR LE M 





CES RUSSES,ON/ VOUS VERREZ: 











ET, LE 29, ACCUEILLI PAR LE ROI LOUIS XVIII ET DES MILLIERS DE 
PARISIENS, L'ÉLISE"ARRIVE À PARIS AU TONNERRE DE 241 COUPS 
DES CANONS QU'ON Y À INSTALLÉES. 
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PUIS, ILFUT AFFECTÉ 
AUN SERVICE RÉGU- 
LIERENTRE ROUEN 
ET ELBEUF MAIS 


ET Y REDEVINT 
LE ‘MARGERY Ÿ PEU 


IMPORTE. LA 
VAPEUR AVAIT 
X > VAINCU LA MANCHE, 
ELLE VAINCRAIT 
L'ATLANTIQUE 
3 ANS PLUS TARD... 














EDDY PARPE ASEME VOICI LE UN 
VOLONTAIREMENT. SNA HET RULES 
PIX ERREURS PANS 


’ I JAI RÉCUPÉRE CE VIEUX x coUeou 
M} POUR NOTRE CIN DE Pa VILLE. 
MONA AFFIRMÉQUE c TETUNE 
PIÈCE, UNIQUE, LA FABRICATION 
PU ÊTRE 
TRE) . POURQUI 
à 








Eye EAPSE PR codre. 
PSUVEZ Vous Les l'EN PENSEZ- 
REPÉRER. 














VOICI UNE PHOTD PRISE q 
DE NOTRE DERUIER 
LS 7 VE 



































SPIROU J'AI DÉCOUVERT 
LA NOUELLE MONTRE DE BEN. 

NE FONCTIONNE PAS. 
AHTTU FAIS 






NON,CÆST PAR DÉDUC- 
TON... TU VAS COM! PRENPRE KE FAIT PAS 
dr 
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» 
» 


Bonne idée, n'est-ce pas? 
Cependant, au risque de te 
décevoir, je ne m'attarderai 
pas sur les vacances scolaires. 
J'ai entendu dire qu'elles 
commenceraient dans les pre- 
miers jours de juillet, mais il 
serait imprudent de ma part 
d'en dire plus long. Par con- 
tre, j'ai entendu parler des 
vacances à la RTF. 


Les beaux jeudis sont finis. 

Non, rassure-toi, le beau 
temps n'est pas fini, mais seu- 
lement l'émission de Maurice 
Pauliac sur France 2, «Les 


Ce jeu 





ET SION 

ap PARLAIT 
ED VACANCES 
ET 


beaux Jeudis». La dernière 
émission publique aura lieu 
le jeudi 29 juin, et les émis- 
sions de juillet et août s'ap- 
pelleront «Les beaux Jeudis 
en Vacances». Il restera au- 
tour du micro, fidèles au 
poste, Maurice Pauliac et 
J.-W. Garrett, mais les anima- 
teurs de l'émission publique 
partiront se reposer. Quant 
aux «Beaux Jeudis» formule 
normale, j'ai pu savoir que 
tu pourrais à nouveau les en- 
tendre le jeudi 14 septembre 
prochain. Bonnes vacances à 
Poum et Plume et à tous les 
autres. 


vous est offert par 


l’Union Industrielle des Pétroles 
dans les stations CALTEX 





Fi) BON: 


: POUR 
a LA RAFFINERIE # 
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Gontre ce bon, vos parents 
obtiendront 


la planche du mois de Juillet 


Grand conseil de guerre 
à la TV. 


Les responsables des émis- 
sions pour la jeunesse à la TV 
tiennent en ce moment un 
grand conseil pour déterminer 
le programme des émissions 
de vacances qui, comme à la 
radio, subiront des modifica- 
tions. Il est probable que l'on 
en saura davantage la se- 
maine prochaine, et dans ce 
cas, je peux affirmer que 
« Spirou » ne manquera pas de 
tinformer en temps voulu. 
Tu peux donc d'ores et déjà 
mettre le téléviseur dans la 
liste des bagages que tu em- 
portes dans ton sac à dos. Et 
tuyau tout ce qu'il y a de 
plus secret: à la mi-juillet, il 
se pourrait bien qu'il y ait un 
nouveau feuilleton du style 
« Déesse d'Or» ou «Fils du 
Cirque». Cela s'appellerait 
«Le petit Ramoneur». L'his- 
toire se passe en Savoie, 
comme il sied dans cette 
profession, et Il y aura de la 
neige plein l'écran, ce qui 
nous rafraichira pendant la 
canicule, Daniel Kamarick en 
sera probablement la vedette. 
Nous espérons bientôt en dire 
plus aussi sur le sujet et 
même montrer quelques pho- 
tos avant que le film ne dé- 
marre sur l'antenne. 





Vacances suédoises. 

Ça, c'est autre chose Il 
s'agit des vacances des audi- 
teurs suédois qui en avaient 
assez (ce n'est d'ailleurs pas 
eux qui le disent) de la radio 
d'Etat, qui diffusait des cho- 
ses trop sérieuses à leur gré. 
Ils ont droit depuis quelques 
mois à des (vacances, puis- 
qu'un nouvel émetteur pirate 
diffuse des émissions publi- 
citaires à leur intention. Ca- 
ractéristique particulière de 
cet émetteur : il est logé sur 
un bateau qui se tient en per- 
manence à la limite des eaux 
territoriales suédoises, Là où 
il se trouve, personne ne peut 
rien lui dire, et il se fait ra- 
vitailler par un autre bateau 
pour ne pas avoir d'ennuis 
avec la police suédoise. Mais 
gare à lui le jour où il cassera 
sa chaîne d'ancre et où il se 
retrouvera en vue des côtes 
suédoises… Le bateau est al- 
lemand, le pavillon est celui 
du Nicaragua, le directeur du 
poste est Finlandais, le sous- 
directeur est Américain et le 
siège social est au Lichtens- 
tein… La voilà bien, la véri- 
table organisation des nations 
unies. 

Alain Amiot. 





GRAND JEU 
DU SAHARA 






à l'occasion dû 


vidange d'hui 


plein d'essence, 
diéf graissage ou d'une 
dans une station Caltex 


Chaque mois, vous pourrez ainsi avoir 
une nouvelle planche de ce jeu passionnant ! 


QUESTIONNEZ. 


Quels furent les débuts de la machine 
à vapeur? (Gérard Cailleux, La Ga- 
renne, £ 





La première ma- 
chine à vapeur de 
construction  prati- 
que est due à Denis 
Papin ; elle permet- 
tait de soulever de 
l'eau, Vers 1700, les 
Anglais Savery, 
Dh. J. Cawley et Th. 

Newcomen en con- 
struisirent une plus perfectionnée, ca- 
pable de pomper l'eau des mines. En- 
fin, en 1774, l'Anglais James Watt 
donna à la machine à vapeur son 
aspect définitif. Dès ce moment, la 
vapeur allait servir à l'industrie, puis 
à la navigation et au transport fer- 
roviaire, En 1825, Marc Seguin inventa 
la chaudière tubulaire. Vers 1883 
enfin, le Suédois De Laval et l'Anglais 
Pearsons inventèrent la turbine à 
vapeur, qui marque aujourd'hui 
encore l'apogée de cette force. 





En un sens, les moteurs atomiques 
des sous-marins américains sont, eux 
aussi, des machines à vapeur, puis- 
qu'ils transmettent leur énergie par 
l'intermédiaire de chaudières tubu- 
laires très classiques. 








LE FURETEUR VOUS RÉPONDRA 


Quelles étaient les caractéristiques 

du cuirassé allemand « Bismarck » et 

de son adversaire britannique, le 
« Hood »? (Joseph 
Lallemand, _ Jeneffe- 
en-Condroz). 


Le cuirassé « Bis- 

1938, était avec le 

à « Tirpitz » le plus 

grand navire de la 
Kriegsmarine 

D'un tonnage de 35.000 tonnes, il 
filait 30 nœuds et était armé de huit 
canons de 380 (en quatre tourelles 
doubles) et de douze pièces de 
150 mm. Sa protection était consi- 
dérable: plus d'un tiers de son 
poids avait été consacré au blindage, 
et un compartimentage cellulaire 
extrêmement serré protégeait ses par- 
ties immergées. 

Le « Hood » datait de 1916, mais il 
avait subi plusieurs refontes ou mo- 
dernisations partielles. C'était encore, 
en 1939, le plus grand navire de 
ligne au monde. 

Déplaçant 42.000 tonnes, filant 
30 nœuds, le « Hood » alignait lui 


aussi huit pièces de 380 (quatre tou- 
relles doubles) et douze de 132 mm 

Sa faiblesse résidait dans sa protec- 
tion relativement légère : le « Hood » 
était en effet un croiseur de bataille 
bien plus qu'un cuirassé. Sous un 
certain angle, ses soutes à muni- 
tions n'étaient  qu'imparfaitement 
blindées. Les salves admirablement 
ajustées du « Bismarck », en touchant 
ce point faible, déterminèrent l'explo- 
sion du navire britannique. 


Comment se détachent les étages 
d'une fusée? (Christian Cabane, 
Montpellier, Hérault.) 


Le plus souvent, les étages super- 
posés d'une fusée ne sont rattachés 
entre eux que par quatre solides bou- 
lons. Dès qu'un étage a rempli sa 
fonction et épuisé son carburant, un 
mécanisme déclenche automatique- 
ment la mise à feu de petites char- 
ges explosives qui, placées près des 
boulons, les font sauter. Le moteur 
de l'étage supérieur, en démarrant, 
sépare celui-ci de la partie devenue 
inutile. 








BASSE, LA TERRE TOURNE SUR ELLE-MÊME (DANS LE SENS 
MAIS L'ŒUF Cr LUI, RESTE LA POINTE FIXÉE VERS LA LUNE . 
EN À (A'M/D}) CONNAÏT LA MARÉE HAUTE. 


IR), IL SERAEN B,DONC 
MARÉE SERA REDESCENDUE, ETC. 


EN MARÉE BASSE; EN C 
HAUTE; END (S HEURES DÙ MATIN), LA 


LA LUNE TOURNE LENTEMENT (DANS LE SENS DE SA FLÈCHE) AUTOUR DE LA 
TERRE, ENTRAÎNANT L'ŒUF DANS SON'MOUVEMENT. AUSSI. LA MARÉE 
A-T-ELLE 50 MINUTES DE RETARD CHAQUE JOUR. ù 





Lorsque vous posez une question au Fureteur, n'oubliez pas de joindre votre photo, votre nom, prénom et adresse. Merci. 
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erano Jeu-concouns BEVERLY 


Si tu trouves 

les 5 erreurs 

qui prouvent 

que ce cow-boy 

est un faux cow-boy 


tu peux gagner l'un des h0 AUTHENTIQUES 
LASSOS DU FAR-WEST 


offerts par la sandale à bride coulissante 


Lasso 


SKY 


S << 
TS ESS 
EE) 


#/ 





























Pour t'aider à trouver ces erreurs et répondre à la question sub- 
sidiaire, demande une formule de concours aux marchands de 
chaussures qui ont en vitrine la sandale LASSO (pour la recon- 
naître facilement, regarde comment elle se lacel). Envoie ta 
réponse avant le jeudi 6 juillet minuit. Les 50 gagnants désignés: 
par un jury recevront leurs lassos du Far-West, au début des 
vacances. 


IMPORTANT 


les sandales que porte ce cow-boy sont de vraies sandales 


LASSO. Ce n'est donc pas une erreur, Au contraire ! Il a raison 
de porter des LASSO 





regarde comme sa bride trois regarde comme la sandale LASSO 
lois plus longue coulisse dans la tent bien au pied ! 
semelle ! 


C'est pour ça que tous les cow-boys de France porteront des 
LASSO aux pieds pendant les vacances ! 





É VER 


BEVERLY qui fabrique la vraie sandale LASSO est le spécialiste 
de la chaussure pour tous les jeunes jusqu'à 18 ans! 


À 
SSSR ENTENEINTENNENE TENNIS ENENEIEESNSENEE IEEE EETE EEE 
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OPÉRATION « COMMONWEALTH » 


Pour la huitième fois, nous vous donnons l’occasion d'échanger 
vos doubles contre d’autres vignettes qui ne figurent pas 
dans vos albums. Cette fois, nous nous tournons vers les 
pays du Commonwealth. Voici la liste des Etats qui nous 
intéressent. Nous les avons répartis en quinze catégories : 


1. GRANDE-BRETAGNE ; 


2. AMERIQUE BRITANNIQUE: Guyane, Honduras, Ber- 
mudes, Bahamas, Barbade, Jamaïque, Trinité, Leeward et 
Windward, à l'exclusion du Canada ; 


3. AUSTRALIE ; == 

4. CEYLAN, MALAISIE, HONG-KONG ; 

5. INDE; 

6. KENYA, OUGANDA, TANGANYIKA ; 

7. MAURICE, SEYCHELLES, SOMALIE BRITANNIQUE ; 
8. NIGERIA, SIERRA LEONE, GHANA; 

9. NOUVELLE-ZELANDE ; 

10. RHODESIE, NYASSALAND ; 

11. PAKISTAN ; 


12. UNION SUD-AFRICAINE 
partie 


(bien qu'elle ne fasse plus 
du « Commonwealth : depuis le début de ce mois) ; 
AT 

doit compter 





NTION : Chaque lot des douze catégories ci-dessus 
exactement 25 timbres DIFFERENTS ! 


13. PANACHAGE COMMONWEALTH : Vous pouvez joindre 
des lots contenant des timbres des douze catégories qui 
précèdent. Mais prenez garde! Les lots panachés de cette 

ent contenir 50 TIMBRES DIF- 





treizième catégorie d 
FEREN' 








Attention ! Ces lots doivent contenir cent tim- 

rents de France ; 

15. BELGIQUE : Ces lots doivent contenir cent timbres dif- 
férents de Belgique 





RÈGLEMENT. 


1. Cette huitième tranche de la Bourse aux Timbres-Poste 
Spirou est ouverte à tous les lecteurs. Les envois devront nous 
être parvenus au plus tard le jeudi 13 juillet 1961. Les envois 
réceptionnés tardivement on non conformes au présent règle- 
ment seront renvoyés à leur expéditeur. 

2. Les opérations portent cette fois sur les quinze catégories 
décrites ci-avant. Les participants peuvent envoyer un où 
plusieurs lots de timbres d’une ou de plusieurs de ces caté- 
gories. Chaque lot sera contenu dans une petite pochette 
distincte, sur laquelle le participant inscrira le nombre et la 
<atégorie des vignettes s'y trouvant. Les lots des douze pre- 
mières catégories contiendront chacun 25 timbres différents. 
Ceux de la 13" catégorie (PANACHAGE), 50 timbres différents. 
Ceux des deux dernières catégories, 100 timbres différents. 
Ces timbres, et ceci est indispensable, doivent être intacts : 
ni plis, ni trous, ni amincissements, ni dents manquantes, Les 
timbres oblitérés seront lavés. 

3. Les participants rempliront soigneusement le formulaire 
ci-contre. Ils indiqueront lisiblement leur identité et leur 
adresse complète. Ils rempliront ensuite la liste À, en y repor- 
tant, catégorie par catégorie, le nombre de lots qu'ils envoient, 

4. Ils rempliront également la liste B, en y inscrivant dans 
l’ordre de leurs préférences les quinze catégories de la liste À. 
Le numéro d'ordre suffira. Cette formalité est indispensable. 
L'ensemble des listes B nous servira à déterminer la liste-type 
de vos préférences, Seront servis en premier lieu, selon leurs 
désirs exprimés, ceux qui auront fourni des lots de la catégorie 
la plus demandée, et ainsi de suite. 

5. Les participants rempliront enfin la liste C. Ils y indi- 
queront successivement : a) Le nombre total de lots qu’ils 
envoient; b) Le nombre total de timbres qu'ils envoient : 
c) Le nombre total de catégories qu'ils envoient, Ces trois 
données serviront, dans l’ordre, au départage des participants 
ex aequo. Au cas où elles ne suffiraient pas, le poids de la 
lettre (la plus légère l'emportant) sera déterminant. Votre 
intérêt vous commande donc d'envoyer le plus possible de lots. 

6. Les participants belges et français joinaront à leur envoi 
un timbre pour la réponse. N 

Que cette huitième tranche vous soit profitable ! 


DECOUPER IC 


DECOUPER ICI — DECOUPER ICI — DECOUPER ICI — DECOUPER ICI — DECOUPER ICI — DECOUPER ICI — DECOUPER ICI — DECOUPER ICI — 


UPER ICI 


BOURSE AUX TIMBRES « SPIROU » 


8° tranche, ouverte à tous les lecteurs 


OPERATION « COMMONWEALTH » 


IMPORTANT: Avant de remplir ce 
formulaire, lisez et relisez au besoin le 
règlement de cette 8° tranche. Si vous ne 
voulez pas abimer votre « Spirou», vous 
pouvez recopier ce formulaire, pour autant 
ue vous en respectiez la présentation 
générale. Votre envoi, comprenant le pré- 
sent formulaire dûment rempli, vos lots 
de timbres présentés sous forme de 
pochettes séparées et, si vous êtes Fran- 
<ais ou Belge, un timbre pour la réponse, 
doit être parvenu AU PLUS TARD LE 
JEUDI 13 JUILLET 1961 à l'adresse sui- 
vante : 


BOURSE AUX TIMBRES « SPIROU » 
OPÉRATION « COMMONWEALTH » 


8, rue Bellini, PARIS 16 


NOM : 
PRÉNOM : " 
Adresse complète : 











j'envoie sont en parfait état et que chaque 
lot contient le nombre prescrit de timbres 
différents de l'origine indiquée 


(Signature) 


Inscrivez ci-dessous, catégo- Si vous 
rie par catégorie, le nombre 
de lots envoyés. Les lots des 


résidez 
Belgique ou 


Francs 






REME 
je ca 
æories, 100 timbres différents, 





LISTE A 


1. GreBretagne (25 
taire.) 






LISTE B 





collez LEGE- 
T ici le tim- 


bre pour la réponse. 


2 Amérique britan, 
(25 t. diér). 

Australe @5 € 
ETTAN 

4. Ceylan, ete, GS € 
diFr.). 

6. Kenya, ete. (25 t. 
diff. 

7. Maurice, ete. (5 
CRrTTAN 

à 














B. Nigéria, ete. (5€ 
dite 
3. Nouvelle - Zélande 
(25 t_difr). 


10. Rhodésie, ete, (25 
tdi 





T7 Union Sud-Afri 
caine (25 €. diff). 

13. Panachage (60 1. 
diff. des 12 pre: 
mières  catégor. 

T4 France — (100 
ait 










LOTS DE LA CATEGORIE 





15. Belgique (100 t. 
dE). 





(Doit obligatoi 13 
LISTE C être remple 








Nombre total de lots envoyés 






Nombre total de timbres envoyés 


Nombre total de catégories envoyées 





Classez ci-dessous, 
selon l'ordre de vos 
préférences, les nu 
méros des 15 cat 
gories de la liste À, 
Cette formalité est 
obligatoire. 
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TU ENTENDS , FANTASIO/E7 


BONNE NUIT, MESSIEURS . CE FINI POUR <E SOIE 












FLONF. APRÈS L'HYMNE NATIONAL, 
PÉRATAABOUM — AN 
2 DZIM 


77 
UE 








MON CERVEAU GLISSE DANS CE 
SILENCE COMME UN POSON PANS 


L'EAU. — = 
AU LIT, LES ENFANTS... 

BESOIN 
ne 


MOST 
DE 2 
a 








ne 



























C'EST FA] 
RÉJOUISSEZ-NOUS / 
MAIS DEMAIN MATIN, À 
SX HEURES PILE, LÉ Nez 














.SECOUEZ CETTE TORPEUR TRATRESSL 
QUI VOUS ENVAHIT / NON / GRACE 
À ROUTE DE NUIT VOUS NE DORMI - 

REZ PAS, PUISQUE VOICI L'UN DE _< 
CES UROCKS, MADE IN USA. ec 


, AUDITEURS NOCTAMBULES, VOIE LE 
PROGRAMME QUE NOUS AVONS COMPOSÉ 
FOUR VOUS TENIR MPAGNIE 
JUSQU'AU MATIN ZET TOUT D'ABORZ, 
UN CONSEIL À CEUX QUI SONT AU VOLANT : 
MÉFIEZ-VOUS DU SOMMEIL / 


ZA NRON 








k 
2. J. 
2 


= 


ES 

















TOUT LE CONTRAIRE 
D'UNE BERCEUSE 














ND ROÔ 
CA 


TONIGHT... ! 
RÉe. 





277 Sù 
ZTUIA NS 


























ES 
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HEBDOMADAIRE - 24° ANNEE - 29 JUIN 1961 - N° 1211 - FRANCE : 1 NF - BELGIQUE : 12 FR: - SUISSE : 1,50 FR: 


SPIRO 


vacances ET 


SUPPLÉMENT 
50 
VÉRITABLES 
TIMBRES- 
POSTE 
RÉALISÉS 
ET 
OFFERTS 
PAR 
SPIROU ! 


DANS 

€Œ 
NUMÉRO : 
56 PAGES 





jeudi 29 juin, départ du 
JEU D'ÉTÉ 


1°" PRIX: 
un voilier “ MOUSSE À 
ou 2000 NF Re 


2e PRIX : un téléviseur 54 cm 
3e PRIX : un téléviseur 43 cm 


Ad 4e PRIX : un projecteur cinéma 8 mm 
et 6 films 


et ensuite: canots pneumatiques, skis, équipements de pêche 
sous-marine, tentes, transistors, raquettes de tennis, etc. 


et pour tes parents, l'une de ces 4 voitures : 
DB PANHARD “Le Mans” - 404 - FLORIDE - 2 CV 


Oui, si tu es dans les 4 premiers, en plus de ton prix, 
tu feras gagner à tes parents l'un de ces prix sensationnels. 


ALORS, VITE : | à foccasion d'un 
PRENDS LE DÉPART | Sin poste AZUR 
DU JEU D'ÉTÉ AZUR | jémanie 2 pompiste 


A partir du jeudi 29 juin, 
tous aux pompes AZUR 





BONNES 
| VACANCES 
AVEC 


 SPIROU 


DANS CE NUMÉRO : 


| 

@ ON PART EN VACANCES, sept | 

pages spéciales suggérées par les | 
dessinateurs de « Spirou ». | 

@ CINQUANTE MAGNIFIQUES 
TIMBRES-POSTE (sauf dons l'album). | 
à | 
@ LES JEUX DE VACANCES DE 
GEAI ET MOWGLI. | 


@.LE FAUX SCHTROUMPF, un 
super mini-récit de Peyo. = 


© LA RENAISSANCE DU CLUB | 
« SPIROU » ! 












et le retour de 


JEAN | 
VALHARDI 


et 6 versements de 17,50 NF 


Le CADY 6 x 6 permet 12 splen. 
dides vues 6x6 - Tout métal gai. = Z 
né il comporte : | Objectif lumi. 4 Z 
neux Anastigmat l-6, 3F. 75 mm. 
1 Obturateur de classe pose ei 
instantanés 25° & 75° de se-onde, prise flash, 


griffe pour, Télémèire. Supplément pour le 2 
Télémôire 21 NF. Sac cuir véritable, ia 22 
t Z 














0 





VOUS NOUS 
AVEZ ÉCRIT 


Coups de dés. 

Dons votre n° 1203, Mowgli nous 
demande quelle est la probabilité 
pour un joueur de faire « 421» en 
un seul coup. La réponse donnée 
est une chance sur 56. C'est faux. 

En effet, cette probabilité est 
fixée par le ropport : 

nombre de cas favorables 





nombre de cas possibles 

Le nombre de cas favorables est 
six, à savoir: 421 - 412 - 124 - 
142 - 241 - 214. 

Le nombre de cos possibles est 
216, soit 6 (le nombre de points de 
chaque dé) exposant trois. 

La probabilité recherchée ‘équi- 

6 
vaut donc à ——, soit une chance 
216 
sur 36. C.Q.F.D. (Un groupe d'élé- 
ves ingénieurs mathématiciens de | 
Grenoble : P. Van Hemelryck, Dur- 
nal (Namur) ; Jacques Lartigue, Pa- 
ris 10° ; François Blaise, Paris 19°.) 


Le coûpable, c'est l'affreuse écri- 
ture de Cary Page, auteur du scé- 
nario du jeu incriminé, La solution 
prévue ‘donnait effectivement une 
chance sur 36 aù joueur. Du reste, 
une seconde erreur, également due . 
à la présentation confuse des solu- 


tions de cette semaine-là, a été dé 


couverte par Max Morin, de Tho- 
non-les-Bains (Haute-Savoie), et 
Philippe  Lorino, de Casablanca 
(Maroc). Dans le jeu n° 3, le point 
qui se trouve en contact avec la 
table dans le cas du dé C n'est pas 
l'as, mais bien le 5. 

Nous espérons que nos ‘amis 
mathématiciens, que, nous savons 
très pointilleux lorsqu'il s’agit de 
leurs plates-bandes, nous pardonne 
ront ces menus errements involon- 
taires, 


La chasse aux papillons. 


Pourriez-vous me documenter sur 
la chasse aux papillons (matériel à 
employer et procédés de conserva- 
Hion) ? (Michel Dejean, Montignies- 
sur-Sombre, Hainaut). 


D'ici quelques semaines, nous 
publierons une série d'articles dans 
le cadre desquels ce sujet sera 
abordé. Encore un peu dé patience, 
Michel ! 












































Bernard Cocardon, onze ans, de Beauvais, est devenu le héros de sa ville 


et même de tout le département de l'O 


célébrité — 





RCE 





qu'il trouve 


d'ailleurs assez embarrassante — et la Médaille d'Or Spirou, il les a méritées 
par un coup de frein. Un coup de frein que, vu les circonstances, beaucoup 


d'adultes n'auraient pas osé donner... 


fillettes : 





Le papa de Florence et d'Evelyne 
est médecin à Beauvais. Un di- 
manche, appelé pour un cas d'ur- 
gence à la clinique, il dut s'y rendre 
à toute allure, dans sa voiture où 
s'étaient installées déjà ses deux 
fillettes. 

Dans sa hâte d'arriver auprès du 
patient, le docteur laissa ses filles 
dans la voiture et... oublia de serrer 
le frein à main. Or le véhicule était 
arrêté sur une pente, retenu par sa 
boîte de vitesses engagé! 

Florence et Evelyne, en jouant, 
modifièrent probablement la position 
du levier de vitesses. Toujours est- 
il que, libérée, la voiture se mit à 
dévaler la pente, accélérant très rapi- 
dement en marche arrière | 

Le danger était certain: au bas 
de la pente, il y avait le croisement 
de la route nationale de Pontoise, 
très fréquentée. La voiture contenant 
les deux fillettes allait probablement, 
en y aboutissant, subir de plein fouet 








A Beauvais, Bernard continue ses visites au garage. Ça sert à quelque chose... 
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Florence (5 ans) et Evelyne (3 ans ! 


Un coup de frein qui a sauvé la vie à deux 


Voici comment cela s'est passé. 





le choc d'une auto ou d'un camion 
lancé à grande vitesse. 


Pas froid aux yeux. 


C'est alors que surgit d'on ne sait 
où un petit garçon, Bernard Cocar- 
don, courant aussi vite qu'il le pou- 
vait pour rattraper le véhicule 
emballé. Il avait entendu les cris des 
fillettes apeurées et allait risquer sa 
vie pour les sauver. Joignant de jus- 
tesse la voiture du médecin, il réus- 
sit à en ouvrir une portière et se 
précipita à l'intérieur, Puis, s'accrou- 
pissant devant le siège du conduc- 
teur, il appuya de toutes ses forces 
sur la pédale de frein! 

La voiture ralentit, se mit légère- 
ment en travers de la pente, puis 
s'immobilisa.… Avec un soupir de 
soulagement, Bernard serra le frein à 
main et fit sortir du véhicule les 
deux fillettes. Son sang-froid avait 
empêché une catastrophe. 














« La voiture dévalait devant la clini- 
que. Je l'ai rattrapée et j'ai ouvert. 





Quand on lui demande où il a 
trouvé la présence d'esprit et la 
promptitude nécessaires à son acte 
de courage, Bernard répond, comme 
si cela suffisait à tout expliquer : 

— Papa tient un garage. Je con- 
nais donc bien les voitures, Quand 
celle-ci s'est mise à dévaler la 
pente, je me suis dit: « Faut la 
freiner ! » Et le plus simple, n'est-ce 
pas, c'était d'atteindre le frein. 

Bien sûr, Bernard. Très simple. 
Félicitations quand même! 


« Je m'y connais en voitures, déclare 
Bernard. C'est pourquoi, en voyant 
l'accident imminent, j'ai su tout de 
suite ce que je devais faire.» 





“ 
1@) 















METTRE DANS MA CABANE LA... BEN, Y MERCI / 
PITES PONC!..DRÔLE DE TEMPS FOUR re >| 


CEST PT-ÈTRE BENLES PTS GARS / BON,BON.OUI, 
@UI_ONT DEMANDÉ DEN SÉ C'EST GA 
JOUER AVEE UN 

CHOSE..UN... UN... 







\ X 
AbLE vous 
JURE SORTIR UN 
CHIEN PAR CE il 
TEMPS PHOMME: 


























.ÊT QUESTCE QUE CEST QUE CETTE FICELLE 7. 


és = A 
ALLONS! DONNE-MOI GA.ÉT MAINTENANT, RENTRE 'BRIENCE 7-.JE NE SUIS PAS 


ExPI 
NÉ DE LA DERNIÈRE PLUIE, MOI / 


5 





Pie uevemre 
EC PoukQuoi 














SUJET DE FRANKLIN.. HEU..MON PAPA É 
FRANKLIN VOUDRAIT VOUS METTRE AU COLIRANT, 
AVAIENT / — Wu, PE: 
FAISON 


L'NSTIDTEUR S HEU. MONSIEUR L'INSTITLTEUR.…. "2 
C ?, 





TÉ LE Lui. 
—< 


r 2 
JE MEN \AIS ee E 2 

















“3 SIMBA LEE dans LA RÉSERVE 





/ ALLONS CHERCHER CES ALLIÉS \ JARAMIDES ET JA BANDE REVIENNENT | VOICI NOS ALLIÉS J 
NOUS LES FERONS, ATAQUER QUELQUE PEL EN ARRIÈRE J'AVAIS APERÇU AU LOIN, 
& À L'AUPE 2 s: BONE SE AA 
UE. ! 4 r OI FA ol -LE. 
Réties ? oo. 


IL VA NOUS SERVIR … 














ET BIENTÔT .LANCÉS À LA VITESSE 
DE CENTAINES DE TRAINS EXPRESS … 










LE MOMENT EST VENU... 
AFFOLONS CES BUFFLES. 


LE CAMP DE LEE. PAS DE 
COUP DE FEU... IL FAUT 

QU'IL IGNORE QUE NOUS 
SUIVONS CE TROUPEAU 





























EN UN:INSTANT, LE CAMP EST BALAYÉ, W, N, ET SARAMIDES ET SES 
PIÉTINÉ, RAVAGÉ , PULVÉRNÉ … { 17 LIEUTENANTS 





SURPRIS EN men Ÿ 
be SOMMEIL ILS NONT 
2 AS 


Ne ÊME F 
EL LE TEMPS, 
DE FÜIR 





ANÉANTIS 2. 
BIZARRE /.. 
TOUT EST DÉTRUIT, ET 
JE NE VOIS PAS DE 
VICTIMES / 

















K ARAPA l A Un troupeau de butles a dé- 
fruit le camp de Simba Lee; 
DE par HERBERT mais il n'y a pos de victimes. 





LES VICTIMEL … LES VOICI | FAMEUKE IDÉE QUE TU AS EUE, 
HAUT LES MAINS, TOUS ! D, SIMBA,DE NOUS FAIRE PASSER LA 
N'ESSAYEZ PAS DE FÜIR,OÙ c NUIT PANC CEL ARBRI 
MES HOMMES VOUS APATENT 7 
s SANS PITIÉ / 


a à , ss 





















MASQUE, QUE JE VOIE ENFIN QUI EST L'HOMME 
TON VISAGE MASQUÉ … S RÈ 


HAUT LES MAINS, POUR TOI AUSSI, : > ET VOUS NE ME TENEZ L 
DV GaRAMIpE de ENCVES TON n° SÈ PAS ENCORE 1 dé 








TOUS PERRIÈRE LUI, VOUS AUTRES. NE PLEURE PAS … TON PÈRE EST À 
EN ARRIÈRE / JE REÂTE LE MAÎTRE. UN HOMME COURAGEUX 
X1 TU FAIS TIRER, LEE. C'EST E NOUS LE 
LANTIER QUE TU ATEINDRAS DÉLIVRERONS 
D'ABORP / 2 1 FLUS TARD, MAIS 
SANS LUI FAIRE 
COURIR DE 
RISQUES 




















J TOUTE LA CEL FOYERS à 
BROUASE FORMENT UN 
VA FLAMBER!../ DEMI-CERCLE.ILS 


VONT SE DÉVELOPPER 
EN UN GIGANTELQUE 
INCENDIE, QUE LE VENT VA 
RABATRE VERS NOUS .SÜREMENT, 
UN COUP DE ARAMIDES .. 

















n) | sue CONTRE LES 


s 3 BTARTER IGNORE TOUJOURS 
ALLOZ LA VOÏURE. ROUGE / QD ep JE QUE LE FILET ée REGSERSE 7 


Diam LA PLUE 
IMENCI 





























NTRE CE GENRE PE 
æ di. {7 











DUN #t MONET 


MAX cn Es 








NS EX dERuE 
Rene TÉ 4 





























ee CE S GIEN_ 
MONSIEUR STARTER ? 
0 










CE e0IR 7 OUI,ILYA MOYEN... 
QUE DIRIEZ-VOUS DE EX 
HEURES , AU De DE L'AUTOMQ 
| BLE-GLU8 7 








Auor UNE voire 
ROSE) 

















AIG AU BUREAU DES 
IRANCES CAÏN, 
LE PNReNe 








DÉSOLÉ , MONSIEUR , MAIS JE SUIS DNA 
RETARD : JE SUIS SUR UNE EN QÙéTE 
BTRÉMEMENT IMPORTANTE ET. 







ET MAINTENANT EN Vi ce e ue 
PRETE LUI POURRA 
RENGEGNEMENTS 
STAGES DE STATION 














IL MENT Da S ENGA 6 ENGAGER DANS 
LA RUE EAU 
EST AA COMME LR FAT / 
N DE Ni 
SEL 






/ 

























Crabe es 


| Sebrnne - 
| Ne le 





x. Une aventure de 








MIKE, ET JOHN Oi 
MS AU 

TRAVAIL" AVEC 
LES AB0S.. 






ADE 
LE 











LE SOIR VENU, LES CAPTFS NOIRS ET] 
BLANCS SONT CONDUITS_ DANS UNE 
CAVERNE, POUR LA NUIT. 
























ni ÉLOISNER, 
FUN INSTANT, ‘ & 














E 
DÉ REJOINDRE $ES 
PETITS Et 

















A 
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LE TIGRE L DE TASMANIE 













QE ME guis, CACHE ET JE VOUS RAS VOUS AIPER DÉSESPÉRONS PAS / IL V AURA 
i SUVIS JUSQU AIS. MAINTENANT DER INS SES) ONDES! 
NUIT DER 


MAS QUE SISNIFENT. 
CES HSURES£. 

TETE MINES Er 

QUI SONT CES HÔMMES?. 




















VaLA CE QUE NOUS AVONS APPRIS +, SES HOMMES ONT- DÉCOUVI MAIS CE QUIL INTÉRESSA SU DRTOUT, 
AD COURS D! RUÉE PE LÉSENCM EN Ve PRET De + SERRES, CÉ FURENT LES 
LABEUR PROS: QI IDÉES VIVANT TES S AU PLUS JE LES INPSÈNES 
SECRÈTEMENT, LA Ri EN: ÊQUR RAT OND DS MONTAGNES ET NE PER BRENT ee LE Ÿ 
LE COMP É RUE EU: VOULANT EN AJCI N'EAS ENTRER EN SOUPE ENT ï- 
ÉTRANGÈRE . SONTICIMES LA LA EIVITBATION . LS Eu AUS RE = ENS 
Les AVAIENT CRVA I E LEÙ 
DÉNÉSTAE LES TIMAUNES! PONT OQUER LA 
ILS SE SRAVAIENT SUR ja Gi 'HASSE MÉTAL_ ET CES Poe ES RE 
U"WALLABV* 65 EXTRAIRE CELUI-CIEN GARDANT LES 


FEMMES ET LES ENFANTS EN OTAGES. 








GOAINEOUROU DES MONIAONES. 


" NON, MAIS J'AI ENTENDU PARLER 
Fais COMMENT. FONTILS EouR PIN. AVION UI DOIT, ATTERRIR 
SE RAVITA MERS. ILS NE PELIVENT MAIN EHAI 
AUAND Mi PAS DESCENDRE 
DANS LES VLLESZ. 





CE N'EST PAS TOUT, ÇA 
MAS RE TROUVE 




















ON VERRA CELA DEMAIN. BONNE NUIT! 
dE SUIS FR 
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: PÉRET DEN ET PANCHO DANS 








SOLE 





[LETLA SUR L'AUTRE RIVE NOUS RUENCROIE, SPRINE, 
FÉT QUE LU ALT RE UN PIÈGE... VOICI MON 
sou: ee LA ME GE" TENCRA BIEN EN 


r JORSQUE, SPANG, 

NRNtRR OL LA VERRA ET S'ÉLANCERA LACRONANT 
SEULE; À CET INSTANT L SERA A NOIRE MERCI, 
SURIGUT_OUANP NOUS L'AURONS NÉE OU AL 

SONDE CROTE GUSPECT, PART . NOUS 

DESCENPONS LA FILLE, ET Fa Aèéner APRÈS:…. 

RT C'EST UN PLAN INFAILLIBLE 

\ 










 ANONS QUE CE NE 
SOIT UN PIÈGE !.. 

J'EN AuRAÏ LE 
CŒULR NET 







MES AUOT. ASSISE 
AU BORD DE L'EAU. 
SANS BUT, Le 

RETARDAIT-ELI 
ILS L'ONT RDuéE. 























ATENDS MOI 
ici, RUBY 





S/7L5 MONT EU LA PREMIÈRE 
OS AVEC CETTE DOUBLE 
SORTE Du BONES MAG A 
CETTE FOIS. JE LEUR RESERVE 
GUPETE DiRPRIDE 


QU. 
“ÉTRANGI CET à 
A |ELLE ÉTAT SèLE 
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Les bandits trament un 
complot contre Jerry Spring 
et veulent se servir de lo 
jeune fille pour l'oftirer 
plus vite dons un piège. 





| PAR JUE & GIRAUD 
RON A D O SCENARIO DE PHILIP # 
FR 
APE. DER 


RE M ste RSS 
D 






CV] 






UN PEU. NE JOLEZ 
PAS LA STATE. 
SOYEZ NATURELLE !. 












(TU M'AS MANQIÉ 
DE PEL... CANAILLE /. 
| CE ÿ 
À 
ss L# 
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DROIT, DEVANT LA PROUE 
FFILÉE DU DRAKKAR UNE | / 


LA] 
ENTAILLAIT LES SOMBRES 
Ù DAT 













ILSLENLEVENT | 
LA TÊTE DU DRAGON 
DE LA PROUE POUR 
NE PAS ÉFFRAYER LES 
ESPRITS PROTECTEURS 














AU TUMULTE DES VAGUES SUCCÉDA A 


TOUT À COUP LE CALME ET LE 
SILENCE . DOUCEMENT LE DRAKKAR 
GLISSAIT SUR LES EAUX PASIBLES À 








DES OFFRANDES À LA MER . 


























PLUSIEURS HEURES DE NAVI- 
GATION PAISIBLE » UNE. GRANDE 
RÉGNA TOUT À COUP 


S 
AJUSTAIENT LEURS VÉTEMENTS » 
PEIGNAIENT LEURS LONGUES 
CHEVELURES . 



























D'UN COUDE DU FOORD? 
UNE SONNERIE DE TROMPE 
RÉPONDIT 


























le drakkar rouge ous PAR SIRIUS 


Timour est gardé prison- 











AVEC DES HURLEMENTS DE JOIE PONCTUÉS PAR LES 


RAUGUES CLAMEURS DES TROMPES ; LES HABITANTS 
DU VILLAGE SALUENT L'ARRIVEE OU DRAKKAR QUI » 
IRANT. SUR SON ERRE ; S'APPROCHE DE LA RIVE 


ou 
DÙ FORD . 





TANDIS QUE LES JOVEUX DRILLES 
DÈ L'ÉSUIPAGE SE LIVRENT_À 
f QUELQUES ACROBATIES , LE CHEF, 


DOMINANT LE TUMULTE DE SA VOIX. 
PUISSANTE ; VOCIFÈRE SES ORD! 2 
Z 














AVIRONS . 
BARRE 


RENTREZ. LES 
TIMONIER » LA 
À TRIBORD / 








si 
GAILLARD. METS -LE TOUT 
DE SUITE AU TRAVAIL - 











UNE FOIS ; VERS LA FIN DE 


LA JOURNÉE ) IL AP 
IBERTHILDE QUI S'AVANÇAIT ; 
FORT AFFAIRÉE » PORTANT 
DÉS VASES REMPLIS DE 
BIÈRE 











TOUTE LA MATINÉE ; TIMOUR TRAVAILLA 
À DÉCHARGER DU DRAKKAR LE BUTIN 


[QU 
[PROCHES . 

















TÂCHE Di 1 
JE TATTENDRAI DANS LE 
DERRIÈRE LE HALL 


R 
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QUE DIRIEZ- VOUS POUR VOS 
VACANCES D'UN VOYAGE À 
TAHITI LE PETIT AVION VOUS 
Y CONDUYRA 51 VOUS POUVEZ 
TIRERAU PREMIER COUP 
SURLE FIL AUQUEL IL EST 
RELIÉ/ 








CET HÔTEL COMPTE 44 CHAMBRES. 
CERTAINES CONTIENNENT DEUX 
LITS ; D'AUTRES UN SEUL. 
CERTAINES POSSÈDENT 


<, 
cit 


= 


je 
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VOUS AVEZ RECONNU LA SIL 
HOUETTE DE LA FAMEUSE TOUR] 
PENCHÉE DE PISE. D'APRÈS u 
VOUS, PENCHE-T-ELLE À 
SAUCHEOU À EE 





ILYA AUTANT DE CHAMBRES 
A DEUX LITS QUE DE BAIGNOIRES 
LA MOITIÉ DES CHAMBRES À UN 
LIT EN ONT UNE; LA MOITIÉ DES 
CHAMBRES À DEUX LITS PLUS 
UNE ONT UNE SALLE DE BAIN. 


: COMBIEN Y A-T-IL DE 
CHAMBRES À' DEUX LITS : 
AAVEC 2)5ANS BAIN À L'HÔTEL 





DE CHAMBRES A UN LIT 3)AVEC 
4)SANS BAIN® 3 


yat 


|| AICHAQUE ANNÉE. LES DURAND, 

(qi, |PAPA.MAMAN ET PHILIPPE, 

EMI PASSENT UN MOIS DE Va- 

1] CANCES DANS LEUR PAVIL- 

LON, A LA MER.VOICI TROIS 
AN PHOTOS PRISES RESPECTI- 
De VE MENT EN 4958, 4459,1260 
POUVEZ-VOUS LES CLASSER 
D'APRÈS LEUR MILLÉSIME® 


CT | 





























VOICI QUATRE HAUTS LIEUX DU TOURISME 
INTERNATIONAL. NOMMEZ CHAQUE xC} 
VILLE REPRÉSENTÉE. LEURS INITIALES 
VOUS EN DONNERONT UNE CINGUIÈME. 





ENTRAÎNEZ VOTRE 


MINUTE. FERMEZ VOTRE 
SPIROU ET FAITES-EN LA 


VOICI UN PUZZLE QUI COM- 

PREND QUATRE CARTES POS] 

TALES. À VOUS DE LES RE- 

(| I[CONSTITUER ET DE RECON: 
NAÎTRE LES ENDROITS 

QU'ELLES ILLUSTRENT/ 


18 BONNES 
F VACANCES/ 











VOICI UN SITE CÉLÈBRE QUE VOUS 
IDENTIFIEREZ 51 VOUS NOIRCISSEZ 
LES FRAGMENTS MARQUES D'UNEX 



















fAS UN CHAT DANS LA RUE. FŒuRTANT | 
FORT WEAËLING, TEL QUE Je LE GNRASEAIG, 
ÉTAIT AIN VILLE PLEINE D'ANIMATION. 














C'EST BIEN ON HÔTEL 11 À. 
AVEZ VOUS LINE CHAMBRE 


CHAMBRES 
£onr LBRE#/ 

























Les GENS DE PASSAGE Ne 
L'ATARDENT PLUS À FORTWIBARLING.. 
MON DERNISE @LENT À Eu JUSTE 
LE TEMPS DE PRENDRE SON SAN 
ET LE SAUTER SUR SON CHEVAL, 
VETU DÈNE SERNETTE-ÉPONCGE … 











JE Ne VIENS Pas Vous 
Re Re 





Eh BIEN, MOI JE RESTE À Fopr- 
MÆAKLING ! JA MEME L'INTÆNTION 
D'Y TROUVER Où TRAVAIL! 


























morris et Lucky Luke fait connais 

ê S OSCINnYy A 

} Œ EN TE | 
L'AR, Cow Bor” 


TU Pois TRE NOUVEAU 11, eo, !: 
È e | COuBOY/SINON TU AURAS 
ON SE DÉCOULE EN PASSANT DEVANT SILLY THE HID/. 






VISNS, CowBoy.' JE TE 
Pie À SOIR AU 
SALOON. 
ra \ 















TRES Tu ME PLAS, CouGoy! TU Be 

BEA E É LE PREMER Qui NE SR Mar Pas 

” A TREMBLER COMME UNE FRUILLE 
Ka JE ME PRÉSENTE -- 
























æ 

JAIME Le CNOCLAT ET LS GATEAUX 

JAUMEME INTPROIT À SAM DIE 
RIVE AUTRES CHOSES 














ENCORE UNE FARSE COMME @A , 
CAMN,ET TA RERO NE FESSÉE 


Hi Hit Hi! JA FAIT 
UNE FARCE! JAI 
\ FAIT UNE rARCR 











£S a 
An cuir 
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La Patrouille des Castors 


PAR MTACQ 





Un avion 


IQUEL. DOMMAGE /BAH / DÉSORMAIS, NOUS NOUS REVERRONS Ÿ FORMIDABLE / 
RÉGULIÈREMENT/ ET JE VOUS ATTENDS )AIGLE, TU ES 
TOUS, LE PREMIER JEUDI APRÈS-MIDI, UN CHIC 
APRÈS VOTRE RETOUR, POUR DN 
BAPTÈME DE L'AIR 
æ 










— 
PAR LA MÈME OCCASION, 
FEREZ LA CONNAISSANC! 
NIQUE E 


Vous 
DE MO DERVAL, M 
BAT CHEFTAINE DE LOL 
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CES ESSAIS QUI N'ONT 
D'AILLEURS RIEN D'OFFICIEL, 
SONT ARRETE © 
DE GENS EXTRÉMEMENT. 
QUOI POUR LES VOIR ÉCI 
LES ACCOI 
TINEMENT... 





É77 ji saicweur, RASSEMBLES 
ITÉS) POUR 


ÿ PRÈS DES TEN 


SALUER LA FIN DU JOUR, P 


TES FILS LAISSENT 
VOIX CHANTANTÉS 
MONTER VERS TOI 
PLEINES D'AMOUR. . 


LE SIGNE INDIEN 


bord duquel se trouve Alain Saintigny fait un atterrissage forcé près du camp des Castors. 








FALORS , C'EST D'ACS 
CORD ? Je NOTE,.REN= 
DEZ-VOUS A! L'AËRODROME 
DE TOUSAUS-LE-NOBLE../ LE JEUDI 


C'EST MA BASE. 3O AOÛT... 
DISONS VERS 
NS HEURES. 























HOUER 
MPLIS CLANDES - 


J'AL DONNE MA 
PAROLE DE. N'EN PAR- 
PERSONNE x 


D'ALLEURS IL AE 

FAIT TARD/ C'EST 
L'HBURE OÙ , 
LOUVRE-FEU/ 





ET BIENTÔT AUR LE CAMP ENDORM/, C'EST. 
LE GRAND SILENCE DE LA NOT... 





Sept jours de la vie du monde 


LUNDI. 

Par ordre alphabétique : M. Hixsch, préfet du Nord, a donné à 
ses cinq enfants les prénoms suivants ; Antoine, Brigitte, Catherine, 
Daniel et Elisabeth. 


MARDI. 

Le «noctilio liporinus», une petite chauve-souris d'Afrique, 
intéresse vivement la marine américaine. Cet animal en effet 
possède des organes sensoriels qui sont une combinaison du radar 
et du sonar, seul détecteur fonctionnant sous l'eau. Le « noctillo 
Mporinus » pensent 165 experts US, pourrait étre utilisé pour la 
détection - aérienne des sous-marins... 


MERCREDI. 

Le «Medical Journal» de Londres donne ce conseil aux automo- 
bilistes : «Otez vos souliers lorsque vous roulez en voiture la nuit, 
Le fait de conduire pieds nus où en chausseltes éveille les nerfs 
dé la plante des pieds et contribue à maintenir l'organisme en état 


de veille ». 





TER CONSELS PU 





PASSIONNANT 
Extrayez no Edo re 
a 
vous-même 


comme le font les vrais chercheurs d’or 
d l 


d'Afrique du Sud et du Far West ? Vous 
y arriverez facilement en suivant les indi- 
du sable 
sh 
aurifère 


cations que vous donne le C. V.S. N. avec 
un paquet de sable aurifère véritable. 
Déjà vous verrez les paillettes d'or dans 
le sable puis vous ferez la “ batée * et 
vous réussirez à en extraire l'or. Deman- 
dez vite un paquet de sable aurifère avant 
que notre stock ne soit épuisé. Le Centre 
de Vulgarisation de Sciences, Naturelles 
vous l'enverra avec toutes les explications. 
Vous serez enthousiasmé. 










à découper (ou à recopier) et à envoyer à : Service 10 A C. V.S.N. 
14, Rue Charles Rispal, MOULINS (Allier). Veuillez m'envoyer 
un paquet de sable aurifère avec votre notice explicative. Ci-joint, 
3 NF en limbres pour frais. 


Mon nom 
Mon adresse complète 


VOUS OFFRENT 


DANS CHAQUE DOUBLE PAQUET DE 


JEUDI. 

Le «videophone», combinaison du téléphone et de la télévision, 
fonctionnera Jan prochain à Moscou, Leningrad et Kiev. Ce procédé 
permetra aux interlocuteurs de se voir pendant leurs conversations. 
Que de complications en perspective, 


VENDREDI. 

A Detroit (USA), 11 a fallu hospitaliser une jeune fille de dix- 
neuf ans, Margaret Glover, et lui poser une dizaine d'agrafes. Elle 
avait été mordue par. un polsson-chat que son frère avait capturé 
au cours d’une partie de pêche. 


SAMEDI. 

Les mystères de Paris: la Préfecture de Police interdit la pra- 
tique de la pétanque dans le bois de Vincennes. Motif : les boules 
É à la fois les tibias des promeneurs et les troncs 
l’arbres ! 


DIMANCHE. 

A la suite d'un dérapag 
dans l'Orne. Parmi les passal 
la «femme-poisson» de la fêi 


CLUB DE CORRESPONDANCE 


Voici une nouvelle liste de candidats correspondants. Si vous désirez 
entrer en rapport avec l’un d'eux, il vous suffit de nous envoyer votre 
lettre sous enveloppe FERMEE. Au lieu de l'adresse, inscrivez sim- 
plement, AU CRAYON, le se d'ordre de celui (ou de celle) avec 
lequel vous désirez correspondre, Ne vous effrayez pas si les délais 
sont longs. Le courrier n’atteint pas toujours rapidement certains points 
du globe, Maintenant, au travail ! On demande des correspondants en... 
Grande-Bretagne - Canada - USA. 


1296, Robert pes Montpellier (Hérault) : USA, Grande-Bretagne 
-15 ans). 

1299. Gérard Schebatt, Alger (Algérie) : Angleterre, 

1300. Roger Grelet, Chateldon (Puy-de-Dôme) : USA, Grande-Bretagne 


(12-13 ans). 
(13-15 ans), connaissant le françai 
1301. Yvon Bertel, Constantine (Algérie) : USA - Canada (18 ans). 


une voiture automobile est tombée 
(heureusement sauvés) se trouvait 
foraine de Caen, 











aimant le sport 





1302. Pierre Marcq, Sainghin-en-Weppes (Nord) : Angleterre, notions 
de français (11-13 ans), 
1308. Louis Minviellle, Pau (Basses-Pyrénées) : USA, s'intéressant à 


la philatélie et aux automobiles (13 ans). 
1304. Christiane Tatinclaux, St-Louis (H.-R.) : Angleterre (15 ans), 
1305. Pierre Mazuir, Bourry-en-Brosse (Ain). 
1306. Françoïse Michel, Bruxelles : New York - Californie (16-18 ans). 
1307. Josette Dehu, Châtelineau (Belgique) : USA (16-17 ans). 
1308. Serge Rabu, Rennes (I.-et-V.) : Angleterre - Amérique (14-15 ans). 
1309. J.-P. Duperrin, Rennes (L-et-V.) : USA, 
aimant les disques et le cinémi 
1310. Michel Lebon, Beautour-Verton (L.-A,) : Canada (15-16 ans). 
1311. Alain ; Lortscher, Alger (Algérie) : Angleterre (13-14 ans). 
1312. Nadia Addadi, Alger (Algérie) : Angleterre (15-17 ans) aimant 
les animaux, l'équitation, la danse, etc. 
1313. Charles Gaucher, Casablanca (Maroc) : 
natation, la photographie (16 ans). 
1314. Michel Detrin, Grand-Bornand (H.-Savole) : Canada (17 ans). 
1815. Bernard Lacaze, Paris : Las Vegas (13-14 ans), 
1316. Louise Dupont, Bouffloulx (Belgique) : Londres (16 ans). 
1317. Plerre Dugot, Cholet (Maine-et-Loire) : Angleterre (16-18 ans). 
1918. Christiane Vander Brugghen, 
1318 a. Nadine Collin, 
1318 b. Pascale Briaud, 
1318 c. Louise-Marle Colonval. 
1318 d. Fernande Wasterlain, 
1318 e. Claire Fromont. 
de Montignies-sur-Sambre (Belgique) : Canada (18 ans). 
1319. Jean Roba, Bruxelles : Ecosse, 
1320. Simone Fabre, Maison Carrée (Algérie) : USA - Grande-Bretagne 
(6 ans). 
1321. Jeanne Lamoline, 
(16-17 ans). 
1322, Marcel Vaisière, Grivegnée (Liège) : Canada (14-15 ans). 








boy-seout si possible 








Angleterre, aimant la 


Couillet (Hainaut) : Grande-Bretagne - USA 


AVEC SON PROPULSEUR 





au pris habit SÉEe 


Æ MODILES PLASTIQUE DE COULEURS DIFFÉRENTES 


MG 
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IL A PULVÉRISÉ LE TRANSISTOR || 
QU'EST-CE QU'ON FAIT DANS 
UN CAS PARSLZ 


SE x 
NS | 


CA STApuE fu 8! 
ASSOMVÉ LUI-MÊME / 
f 


TA 
de 





nn Al 





















Brigoulest-ce Que NN ATTENDS... CA VA MIEUX. 
DES GOUTTES VE CROIS QUE CE COUP N'AURA 
LA SINUSITE. | PAS TROP DE CONSÉQUENCES 


FoHAA LA TEA GoNFLE ET / }7. C'EST AFFREUK, 
GA DEVIENT TOUT ROUGE /” (| ON CROIRAIT VOIR 


RTE LE NEZ DE GASTON 
SI 
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wo 
= JSrvetzlburg 


Le Marsupilami a dans le nez un minuscule transistor. Exaspéré par la musique, il se donne un grand coup sur la figure. 





C'EST ENCORE GONFLÉ, MAIS IL EST CALME. 


MAIS OUI, ÇA VA MIEUX : 
IL DORT COMME UN PETIT 
ANGE 
+ 





MAJESTÉ, JE MAJESTÉ 
MAIS RU EST-CE 














| MAIS Ut / CE GRÉSIL: 


r — 
JE MENDRAI VOIR INUTILE, SPIROU... ms. | 
LEMENT D'ÉLECTRO- 


DE TEMPS À AUTRE. / UE NE DORMIRAI QUE Z2z 2 
D'UN ŒIL BONNE NUIT, Du 


PIQUIT BP BP 
MON VIEUX / TÜÛT DZ 


$ BiP ouïc 





















ere é 









ST — 














….OHTET PUIS, NON. 
ATTENDONS DEMAIN. 
ON NE FAIT PAS 

















1 
ee Baie 
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IMMOBILE 


LE 


Immobile 

sous le soleil 
couchant, 

un centurion rêve... 


du fleuve Rhin, 
s'étend un monde 
mouvant 

qu'il faut contenir, 


me 
et ses splendeurs 
sont loin. 

Ici, sa loi 

est reine, 

Combien de temps 
parviendra-t-on 

à retenir la marée 
des Barbares ? 
Combien de temps 
la discipline 

des légions 
pourra-t-elle 
s'opposer 

à la force brutale 
trop longtemps 
bridée ? 


… ET AUSSI UN MINI-RÉCIT! 


Le succès des mini-récits, formule dont 
SPIROU détient l'exclusivité, n'a jamais 
cessé de croître. Ils constituent une 
magnifique collection. Notre ambition 
est d'améliorer encore cette collection 
qui est un des chevaux de bataille du 
Journal de Spirou. Après Peyo, qui vous 
a livré cette semaine un super-mini- 
récit, les autres «grands» auront leur 
tour, à commencer par Remacle et son 
infâme Barbe-Noire... 


Un double supplément ! 
Dans notre prochain numéro, vous 
trouverez donc deux suppléments au lieu 
d'un seul. D'abord le mini-récit, à sa 
place traditionnelle, au centre du jour- 
nal. Ensuite quatre pages volantes qui 


constitueront la nouveauté: le maxi- 
récit. Ces quatre pages seront impri- 
mées en offset. La couleur triomphera 
des deux côtés du papier. 


Une armée complète ! 
Lorsque vous aurez lu les quatre pre- 
mières pages du «Métier des Armes», 
vous les mettrez soigneusement de côté. 
De semaine en semaine, vous’ verrez 
grandir votre album. Mais nous avons 
voulu vous réserver une dernière et 
agréable surprise! Chaque tranche du 
maxi-récit contiendra de six à huit 
petites figurines de toutes les époques, 
à découper et à coller sur carton léger. 
En fin de compte, vous disposerez d'en- 
viron cent cinquante mini-soldats. Vous 
aurez ainsi réuni pour votre plus grand 


LA SEMAINE PROCHAINE, « SPIROU » 
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plaisir et l'étonnement admiratif de vos 
camarades une collection criginale du+ 
plus bel effet. Bien entendu, vous pour- 
rez aussi laisser ces figurines à demeure 
dans votre album. La future couver- 
ture sera adaptée aux deux solutions. 


Toutes ces innovations vont vous coû- 
ter un petit sacrifice. A partir de la 
semaine prochaine, le prix de «Spirou » 
sera porté à 0,70 NF. Que cela ne gâche 
pas votre joie. Le jeu en vaudra réelle- 
ment la chandelle. Et surtout, retenez 
vite votre prochain numéro. Son succès 
sera tel que vous pourriez être pris au 
dépourvu. C'est avec fierté que vous 
pourrez montrer votre journal préféré à 
ceux de vos amis qui pourraient ne pas 
le connaître encore! 


(0,70 NF) INAUGURE 


QUESTIONNEZ. 


Quël -vst le: poids idéal des bagages 
d'un scout? (François L,, Alger. 


Cela dépend de l'âge de ton scout 
et de la nature de son étape : distance, 
durée, terrain, climat. 

Il ne faut évidemment jamais empor- 
ter que le strict indispensable. Pour un 
jour, cela ne fera pas grand-chose... 
Mais s'il s'agit d'un camping de plus 
d'une semaine, l'indispensable devient 
lourd : havresac, tente monoplace ou 
bâche légère, chandail, couverture, go- 
dillots et chaussettes de rechange, espa- 
drilles, « machette », vieil essuie de 
bain, lampe-torche, ficelle, papier-jour- 
nal, pipe, cartes, boussole, tire-bouchon, 
quelques victuailles, un vieux short de 
rechange, allumettes, ficelles. Et tout ça 
doit être léger, mais solide. Bien sûr, 
un campeur endurci trouvera dans cette 
liste bien des choses « superflues ». 





En règle générale : pour un raid ra- 
pide, compétitif, on ne devrait jamais 
emporter plus de quatre kilos d'équi- 
pement. Pour des étapes de marche suc- 
cessives de 30 à 45 km. (tout terrain ou 
route), le cinquième de ton poids fera 
une bonne mesure. Ce « poids idéal » 
se situe donc à 8 kilos pour un gars de 
40 kilos, 12 pour le « poids moyen » 
qui en pèse 60 et 16 kg. pour le costaud 
de 80 kg. 


Michel Germmel 


MERY 

8 Jean-Claude Doze 
LIÈGE 
(BELGIQUE) 





LE FURETEUR VOUS RÉPONDRA 


C'est une règle générale, bien sûr: 
on a vu de petits râblés porter allégre- 
ment des charges de mulet, tandis que 
de « bons gros » s'essoufflant à porter 
une brosse à dents et un peigne. 

Encore une chose : si l'on part à plu- 
sieurs, il faut s'entendre pour ne rien 
emporter qui puisse faire double emploi. 
Les « vieux cuirs » ‘affirment qu'une 
seule brosse à dents suffit à quatre cam- 
peurs. Encore convient-il d'en couper 
le manche, trop encombrant... 


matériel dois-je 


Combien coûte une tente à 


Quol 
camping ? 
deux personnes ? Qu'est-ce qu'un lit de 
paille? (Joseph Poncin, Verviers.) 


emporter en 


Pour ce qui est du matériel à empor- 
ter, réfère-toi à la réponse donnée dans 
ce courrier à François L. Quant au 
reste: une bonne tente légère, à deux 
personnes, avec double toit, toile de 
fond « cuvette » cousu à l'ensemble et 
abside pour les bagages se trouve par- 
tout à des prix variant entre 2.500 et 
3.000 francs belges. 

Le lit de paille, enfin, est un long sac 
en toile de jute, qu'on emplit de paille 
achetée chez un fermier. Bourrez-le 
copieusement : la paille se tasse « en 
galette » au bout de deux nuits. Un 
matelas pneumatique est souvent préfé- 


rable. D'autres campeurs vous affirme- 
ront que rien ne vaut une bonne litière 
de fougères, recouverte de journaux et 
d'une toile imperméable, 


Peut-on mettre un spinnaker sur le 
dériveur « Vaurien »? (Philippe Valle- 


calle, Marseille.) 


Hum ! Tu peux toujours essayer, bien 
sûr, mais c'est à mon avis le meilleur 
moyen de te noyer. Le « Vaurien » n'est 
pas conçu pour porter toute cette toile... 
Bien sûr, avec quelques modifications 
et une grande expérience de la voile, 
peut-être... Mais à moins d'être u 
expert, ne t'y risque pas. 


Comment fonctionne un 
moteur-fusée ? (Max Au- 
douard, Brest, Finistère.) 


Un moteur-fusée n'est 
qu'un brûleur géant qui 
consomme le carburant 
et le comburant emportés dans des ré- 
servoirs : kérosène et air liquide, par 
exemple. Mélangées et mises à feu, ces 
matières permettent à la fusée de se dé- 
placer là où un moteur classique ne 
trouverait plus l'air nécessaire à son 
alimentation. E 





LE-KILO DE BANANES PLUS LEGER QUE LE KILO DE GLA 


B 
LA FORCE CENTRIF UE RE) 


SBtL CI IOURNE SUR ELLE- 
Le A PNEUS 


| 5 clatéls 


HE! captain! 
IL NOUS MANQUE 
#50 KILOS. 


OUI, C'EST EXACT/ET LA 
EST: LA FORCE CENTRIFUGE, 





Lorsque vous posez 


une question au Fureteur, n'oubliez pas de joindre 


CELUI-CI SE TEND. AINSI UNE FORCE VEUT. 


DESA 
CRIVANT UN CERCLE. EVE PL CPAS LA 
RCLE) 


NGERCE (S/LE FI vofre photo, votre nom, prénom et adresse. Merci. 
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7 preste, le terrible MAMBA noir, le serpent 


le plus dangereux du continent africain, se 
glisse dans les plantes craquantes de la savane, 
S'il passe à ce moment un indigène aux pieds 
nus, le reptile irrité attaquera, et il ne faudra 
pas dix minutes au venin pour tuer. Même les 
bœufs ne résistent pas à la morsure du mamba. 
Et il peut en tuer deux à la fois et en blesser 
deux autres, tant sa réserve en venin est consi- 
dérable. Sûr de lui, conscient de sa puissance, 
il... serpente, en quête de quelque gerboise ou 
de quelque oiseau terrestre dont le nid frêle, 
mal dissimulé au milieu des herbes, ne lui 
offrira aucun obstacle. 


Soudain une ombre démesurée obseurcit le 
sol. Une volée de cris perçants, un tournoiement 
de poussière sèche. Au milieu d’un tourbillon 
de plumes, le mamba se trouve tout à coup 
précipité en l’air, ondoie quelques fractions de 
seconde dans l’espace et retombe douloureuse 
ment, avec un choc mou. Devant lui, une 
silhouette élancée, un corps d'aigle sur des 
pattes de cigogne, un bec crochu et redoutable, 
deux yeux froids inquiétants et des ailes... 
deux ailes immenses, assommoirs et boucliers 
qui ont fait la perte de générations et de géné- 
rations de mambas. Le serpent sait qu'il faut 
attaquer tout de suite, mordre à la cuisse ou 
à la poitrine l’assaillant, cet oiseau curieux, le 
SERPENTAIRE. La bête rampante part comme 
une flèche. Manqué. Elle n'a rencontré. que 
l'écran de plumes de l'aile droite de l'adver- 
saire, Celui-ci, de son autre aile, frappe: un 
premier +<swing» magistral immédiatement 
suivi d’un second contrent durement le reptile, 
qui va au tapis. Pas pour longtemps. Il se 
redresse, vise cette fois le ventre tendre du 
rapace, là où un mince duvet masque mal la 
chair rosée. Mais le serpentaire recule en sau- 
tant de droite à gauche avec une rapidité extra 
ordinaire, et à chaque fois les coups du long 
tueur venimeux frappent dans le vide. Epuisé, 
celui-ci n’a pas le temps ni le ressort d'esquiver 
le bec puissant, projeté en avant par le cou 



























































musculeux du tueur de serpents, qui est passé à 
l'attaque. Saisi par le milieu du corps, l'ophidien est 
une nouvelle fois lancé en l'air. A peine « atterri », le 
voilà de nouveau pincé; l'oiseau aux longues pattes F 
n'a plus qu'à l’achever. Etourdi, déchiqueté, sans il 
avoir eu le temps de mordre une seule fois — auquel # 
cas il aurait été vainqueur, — le mamba est emporté 
par son adversaire vers le nid de gros branchages, 
Tà-haut, sur la fourche de l'arbre. 



















Les serpents de toutes sortes constituent la princi- 
pale nourriture du serpentaire, rapace encore appelé 
secrétaire à cause de la touffe de plumes qu’il semble 
porter sur « l'oreille », comme un homme de bureau 
fait de son porte-plume. On rencontre le serpentaire 
dans toute l'Afrique Equatoriale et dans l'Afrique du 
Sud. On en voit parfois de véritables troupes. Il 
marche rapidement sur le sol et vole comme une 
cigogne, le cou tendu et les pattes dans le prolonge- 
ment du corps. Au moment de la pariade, de cruelles 
batailles opposent les messieurs serpentaires. Puis les 
couples vont bâtir leurs nids. Il arrive, en Afrique du 
Sud, de voir des serpentaires dans les basses-cours, 
où, semi-domestiqués, ils font la chasse aux serpents 
mangeurs d'œufs et de poules, ainsi qu'aux rats. 














La couronne de fer 


Un formidable réseau d'espions renseigne Thierry sur les faits et gestes des Vikings. 


DES MILLIERS D'HOMMES 
PARPAITENNENT ARNÉS ET 
ENTRANES_ SE. LÉVERONT 


NOUS LUI AVONS 
BANDÉ LES YEUX.AFIN 
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RETROUVER L 
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ON, il ne s'agit pas du désordre que 

certains gamins ou certaines gami- 
nes (que je connais, mais que je ne 
nommerai pas) font en un tournemain 
dès qu'ils sont rentrés de classe, mais 
de ce que vous regardez à la télévision 
le mercredi soir : il y a quelque temps, 
c'était chaque mercredi, maintenant 
c'est un mercredi sur deux : le premier 
mercredi, cela se passe au cirque Me- 
drano et cela s'appelle «La Piste aux 
Etoiles », et le second mercredi (le troi- 
sième du mois, en réalité), cela se passe 
au < Moulin de la Galette » et cela s'ap- 
pelle «Music-Hall Parade». Ces deux 
émissions sortent d'un même cerveau, 
celui de Gilles Margaritis. 

Il est dans le métier depuis des an- 
nées, pour “e pas dire depuis sa plus 
tendre enfance, Sa mère était comé- 
dienne, et il est devenu comédien le 
plus naturellement du monde, sous la 
direction de Jacques Copeau, un grand 
nom du théâtre français d'avant la 
guerre. Puis, un jour, il s'est lancé dans 
la direction qui l'a toujours le plus 
intéressé, le music-hall. C'était juste 
avant la guerre de 39-40, et Gilles Mar- 
garitis a mis au point un spectacle du 
tonnerre intitulé «Chesterfolies », qu'il 
a rebaptisé «Chesterfields» après la 
Libération. C'est de là que sont sortis 
les Branquignols et tout ce que Paris 
compte d'humoristes actuellement au 
music-hall. 

Donc Gilles Margaritis en connaît un 
bout sur la question, et lorsque la Télé- 
vision lui a demandé de faire ses émis- 
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LE CIRQUE DANS VOTRE SALLE À MANGER 


sions sur le music-hall et le cirque, elle 
ne pouvait guère trouver mieux, Les 
meilleurs artistes du monde sont passés 
dans ses émissions. Et cependant, lors- 
qu'on lui demande quel est le meilleur 
numéro qu'il ait jamais présenté, il 
répond tout de suite : «Les Charlivels ». 

Je n'ai qu'une photo des Charlivels 
dans mes archives. C'est elle qui illustre 
cette chronique. Elle date d'un an et 
demi. Vous reverrez sans doute un jour 
les Charlivels, car Margaritis passe ces 
clowns musicaux chaque fois qu'ils sé- 
journent un peu à Paris, ce qui est fort 
rare. On ne pourrait dire s'ils sont plus 
acrobates que musiciens ou plus musi: 
ciens que clowns, mais en tout cas, ils 
ont bougrement du talent. 

L'émission de Margaritis ne serait pas 
ce qu'elle est sans son assistant Pierre 
Merle, qui aurait pu devenir un excel- 
lent metteur en scène lui-même s'il 
n'avait la passion de son métier actuel. 
Aussi ignorerez-vous toujours sa pré- 
sence : dans la coulisse de Medrano, sur 
un petit pupitre placé à côté d'un télé- 
phone qui semble avoir fait la guerre 
de 1870, il consulte son carnet en écou- 
tant avec une patience inaltérable tel 
artiste qui ne peut venir faire son nu- 
méro et qu'il va falloir remplacer «au 
pied levé». Mais Margaritis et Merle 
n'ont qu'un mot à dire, et les plus 
grands artistes seront prêts à les dépan- 
ner, 

C'est qu'ils sont sévères et que chez 
eux, il n'y a pas de numéros miteux. 
Margaritis sait bien que le public de 











la TV est le plus sévère. Lorsque vous 
êtes au cirque ou au music-hall, l'artiste 
peut faire traîner un peu son numéro, 
y ménager des temps morts qui lui pers 
mettent de reprendre sa respiration et 
ses forces. A la TV, les numéros doivent 
se succéder très vite: chacun ne doit 
pas durer plus de cinq à six minutes, 
et il faut donner toute sa mesure d'un 
seul coup. Lorsque j'ai demandé à Gilles 
Margaritis s'il avait souvent découvert 
des numéros sensationnels parmi ceux 
qui venaient le voir, au lieu de jouer 
au « découvreur de vedettes», il m'a dit 
tout simplement qu'il était infiniment 
rare qu'il découvre ainsi des numéros 
vraiment valables, car les numéros de 
grand talent étaient bien connus et: 
qu'ils devaient aller les chercher. 

Avec Bernard Hilda, depuis un an 
maintenant, il partage son activité entre 
la Télévision française et la Télévision 
espagnole, à Madrid, où il réalise le 
même type d'émission. L'Europe ne con- 
naît pas encore le même mal que l'Amé- 
rique, où les chaînes de TV qui desser- 
vent tout le continent d'un seul coup 
ne permettent pas à un artiste de se 
produire deux fois dans la même sai- 
son. En Europe, un artiste qui s'est 
duit à la TV de Paris ne peut plus 
produire avant longtemps à celle de 
Bruxelles, mais pour l'instant, l'Italie, 
l'Espagne, l'Angleterre, l'Allemagne, lui 
sont encore ouvertes, C'est cependant 
le point noir de Margaritis pout l'ave- 
nir, car l'Eurovision se développe. 

A. A, 
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IMPOSSIBLE DE TROUVER GASON... 
Four gui VOE CE PAPIER, 



























ON PART EN 


Cette fois, ça y est. On s’en va. On ne 
reviendra qu’en septembre. Mais où s’en 
va-t-on? Afin d'aider les lecteurs qui 
] n'auraient pas encore fait le choix d’un 
l lieu de villégiature, nous avons demandé 
à quelques-uns de nos dessinateurs de 














et Bill 


Le monsieur en kilt que vous 
voyez ci-contre pratique un sport 
typiquement écossais, qui s'ap- 
F pelle « tossing the caber ». C'est- 
ä-dire, d'après le dictionnaire 
Harrap's, lancer le tronc d'un 
jeune mélèze (tenu verticalement 
pur le petit bout) de manière à 
le faire retomber aussi loin que 
possible sur le gros bout et à 
lui faire accomplir trois quarts 
de tour. Ce n'est pas un diver- 
tissement à la portée du pre- 
mier venu, et les Ecossais, malgré 
leur petite jupe, ne sont pas des 
femmelettes. Ils le prouvent 
d'ailleurs lors des Highlands Ga- 
mes, les Jeux d'Ecosse, où on 
projette très loin des choses qui 
pèsent très lourd, en reprenant 
des forces grâce à un gobelet 
de whisky. Car le whisky écos- 
sais mérite sa réputation: 
Ÿambré, parfumé, il doit être 
consommé sur place (pas de 
cube de glace, surtout}. Outre 
le whisky, l'Ecosse produit des 











ALTNACEALGACH 


Non, ce n’est pas un éternuement. C’est le nom d’une coquette localité du nord de 
l'Ecosse, dans le triangle formé par Rhu Coigach, Eilcan an Roin Mor, Beinn 
Stumanadh, Carn Coire nah-Easgainn et la forêt de Kinlochluichart. Et si vous 
vous demandez comment ces cinq points peuvent former un triangle, c'est que 
vous ne connaissez pas les Ecossais, Notre envoy 
(aui insiste pour signer désormais Roba McRoba), est revenu enthou- 
siasmé par les farouches paysages et les coutumes charmantes de cette terre. Voici 
le rapport qu'il nous à fait parvenir, ainsi que 


moutons, des étoffes, du hareng, 
des locomotives, le « Qu 





Mary » et le « Queen 
both ». 11 y a aussi, des 
un par habitant, dit-on. 
leur eau limpide et fraîche qui 
donne au whisky écossais sa 


saveur. À ce sujet, le mot 
whisky vient du gaélique 
usqcbaugh, qui signifie « whisky ». 
Parmi les la célèbres de 
l'Ecosse figure en bonne place 
Le Loch Ness (vous savez bien, 
le monstre..)]. Moins connus 
chez nous, mais tout aussi 
beaux, sont le Loch Lomond et 
le Loch Katrine, L'Ecosse a une 
capitale : Edimbourg. Toutefois, 
la ville la plus peuplée d'Ecosse 
est Glasgow, probablement parce 
que c'est là qu'on trouve le plus 
de distilleries où l'on confec- 
tionne du whisky (oui, juste un 
doigt, merci]. C'est non loin 
d'Edimbourg que l'on trouve l'un 
des plus grands ponts du monde : 
celui du Forth, J'ai voulu y pas- 
mais on m'a dit que c'était 
rvé aux trains. Et ce qui est 
eux, c'est que j'ai vu, non 
un pont, mais bien deux ponts. 
Peut-être à cause du whisky. 
Hic. Il ne faut pas croire les h 
toires sur l'avarice des Ecos: 
Ils font tout en double. Braves 
gens, les Ecossais. Les aime bien, 
moi, les Ecossais, Et aussi leur 
whic-whiskhic-whisky. Allons, en- 
core un verre. Hic. À la bonne 
vôtre. Mais reprenons cet arthic- 
article. L'Ecosse est un beau 
pays. On y mange mal, mais on 
y boit bien, On y boit du wki… 
non, du wsk.. du ws . wshk... 
hic! Vive l'Ecosse 























is. 

















spécial, le créateur de Boule 


les dessins réalisés sur place : 





Si les légions de César n'ont 
pu vaincre les Calédoniens 
{c'est ainsi ‘qu'ils appelaient 
les habitants de l'Ecosse), c'est, 
disent les mauvaises langues, 
parce qu'ils ne pouvaient sup- 
porter le couinement de la cor- 
nemuse. Il ne faut pas médire 
du bagpipe (littéralement, sac- 
tuyau]. C'est un instrument à 
la sonorité riche, ample, qu'on 
peut entendre à des kilomètres 
à la ronde les jours de beau 
temps. La cornemuse consti- 
tue l'accompagnement … idéal 
pour les pas compliqués des 
danses écossaises, où il s'agit 
de donner des coups de pied 
partout sans se cogner le tibia 
J'ai voulu essayer, mais je sui 
tombé par terre. On m'a dit 
que c'était à € de whisky. 
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réaliser un prospectus touristique. Roba, 
| Vic Hubinon, Jidéhem, Herbert, Marcel 
Remacle, René Hausman, Willy Lambil et 
Sirius vous présentent dans les pages qui 
suivent le pays où, selon eux, il fait bon 
passer ses vacances. Faites votre choix... 


ROBA. 


Kodachrome 
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VACANCES !: La 








retagne 


Pourquoi Vic Hubinon, notre aviateur 
de service, a choisi de faire la louange 
d'un pays de marins, c'est son secret. 
Mais nous croyons bien que c'est 
parce qu'il aime ce coin de Fran 






Comment voulez-vous que les Bre- 
tons ne soient pas pêcheurs, marins, 
corsaires ? La mer est partout autour 
d'eux. Et si on les dit têtus, c'est 
sans doute parce que depuis des siè- 
cles, ils ont dû s'obstiner à arracher 
à la mer leur subsistance, Depuis 
combien, combien de générations ? Nul 
ne pourra le dire. C'est le point du 
monde où l'on trouve le plus de traces 
préhistoriques. Les dolmens, les 
menbhirs, les pierres levées, abondent 
en Bretagne, dressés voici des millé- 
naires par on ne sait quelles peu- 






Costume de plades oubliées. Et plus tard, on 
Plougastel- construisit sur la terre bretonne d'au- 
Daoulas, dans tres monuments prestigieux: des 
le Finistère... cathédrales, des églises, œuvres de 


pierre appuyées sur la pierre, lançant 
leur foi vers le ciela. 


Mais il n'y a pas seulement 
des trésors de pierre en 
Bretagne. Il y a aussi les 
landes, sauvages et majes- 
tueuses, et la mer, toujours 
la mer, furieuse ou carés- 
sante, Il faut avoir vu la 
côte bretonne à la mau- 
vaise saison pour compre: 
dre ce qu'il y a de gra 
diose et de violent dans 
les forces 











pêche pas d'aller vous fai 
dorer au soleil sur une plage 
ou de pratiquer l'un des 
sports de la mer, naviga- 
tion, chasse sous-marine, 
que la Bretagne propose, 
souriant sous sa coiffe. 





Sur cette carte, 
tagne : 
gnan 
a) 


tout ce qu’il faut avoir vu en Bre- 
a) Mont-Saint-Michel — b) Menhirs de Brigo- 
€) Menhirs de Kergadiou et de Kerlods 
Menhirs de Kernus — e) Alignements de Carnac 
f) Table des Marchands, à Locmariaquer 1) 
Pêcheurs de Terre-Neuve — 2) Pêcheurs d'Islande — 3) Pê- 
che côtière — 4) Pêche de crustacés — 5) Pêche au thon. 
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Jidéhem, spécialiste du dessin auto- 
mobile, apprécie le fromage et le 
chocolat, le fendant et la mécanique 
de précision. Voilà pourquoi il aime 
la Suisse, qu’il décrit pour vous à 
l'aide de statistiques dont nous 
lui laissons la seule responsabilité. 











LA FONDUE, spécialité gastronomique d'Helvétie, est faite avec 
du fromage, du pain, une fourchette et du chewing-gum. A l'inverse 
de la vengeance, se mange chaude, arrosée d’un vin du pays. La Suisse 
a une langue nationale, le romanche, et différents dialectes, dont les 
principaux sont l'allemand, l'italien et le français. On dit huitante, ce 
lus bête que quatre-vingts. Les touristes en visite y 
pratiquent différents sports: le foot à Bâle, la tente à Sion, la malle 
à Baar, les roulements à Biel. Avec en plus les sports d'hiver en 
hiver et les autres en été. Les habitants, eux, pratiquent comme seul 
leur parti: c'est leurs revenus. 


qui n'est pas pl 


sport l'hospitalité. Ils en prennent 
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LE CHOCOLAT 


suisse est répandu dans le 
monde entier. On en con- 
somme quotidiennement 
7.618.554 bâtons, qui, mis 
bout à bout, feraient la 
distance Zurich-Lucerne. 


LA PROPRETÉ de 1a Suisse est assurée par les habitants eux- 
mêmes, qui chaque matin passent les rues à l'aspirateur et à la peau 
de chamois. Les Suisses qui jettent un mégot sur le trottoir sont 
déchus de leur nationalité. Les collines sont passées au peigne fin 
(pour l'herbe), et y on saupoudre de la chlorophylle. I y a 
43.752 montagnes en Suisse. Et exactement autant de vallées (forcé- 
ment). Du plus haut pic (Dufour, 4.638 m.) au plus petit (au bord 
du Léman, 12 cm.), chaque sommet a sa neige éternelle fournie par 
le Syndicat d'initiative. La Suisse est connue pour son horlogerie, son 
Guillaume Tell, ses conférences internationales et son ranz des vaches. 


Textes 
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Pourquoi Marcel Remacle ne dit pas: VISITEZ L'ILE DE L 


Afin.qu'il puisse renseigner nos lecteurs sur ce 
repaire de pirates qu'était autrefois l'Ile de la Tortue, 
nous avons envoyé Marcel Remacle, créateur du 
Vieux Nick, en reportage là-bas. Il avait emporté avec 
lui un excellent appareil photographique doté d'un 
excellent téléobjectif. L'appareil nous est revenu. 








… Mais non Remacle, dont nous 
sommes sans nouvelles depuis 
qu'il a été retrouvé par un indi- 
gène, assommé, le doigt sur le 
déclic de sa caméra. Etait- 
ce un accident ? Une agression ? 


Nous ayons immédiatement dé- 
veloppé le film se trouvant dans 
l'appareil. La première photo 
vous montre, capté par le télé- 
objectif, un touriste fraiche- 
ment débarqué sur la plage. 
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LE PARC KRÜGER VOUS ATTEND... 


C'est Herbert, notre dessinateur spé- 
Q cisiiste de l'Afrique, qui vous pr 
pose ces vacances originales: 


Huit mille milles carrés d'une Afri- 
que encore intacte. C'est la plus grande 
réserve de gibier d'Afrique, où tous 
les fauves vivent dans une complète 
liberté: le Parc National Krüger. Il 
M est interdit d'y tuer un animal, sauf 

en cas de légitime défense, et la 

seule chasse autorisée y est la chasse 
D sux images. Ce parc d'Afrique du 


LA TORTUE! 


Pt, si l'on en juge par les photos sui- 

lantes, notre dessinateur a suivi ce tou- 
Yiste, captant son ascension d’une colline, 
h découverte d'une caissette métallique, 
hubliée ou perdue, La suite des photos 
# moins claire, Que s'est-il passé ? 








Sud est sillonné d'excellentes rou- 
tes. Si vous n’y faites pas une bonne 
moyenne, c'est simplement parce 
qu'une famille de lions s'est installée 
au soleil et vous barre le passage. 
Pour y aller, il vous suffit de prendre 
un billet pour l'Afrique du Sud, et là, 
sur 300 kilomètres, entre le Limpopo 
et le Crocodile, deux cours d'eau. 
Vous y serez. Prenez garde aux 
éléphants, aux hyènes, aux gnous et 

x léopards. Mais aussi aux 
moustiques ! 












Nous ne parvenons pas 
à comprendre ce qui est arrivé 
à notre ami Remacle. 





esucbt Deutschland ! 


Visitez l'Allemagne ! », dit en allemand 
Hausman. Notre ‘spécialiste des 
ux et de Ia nature éprouve en effet x 
une affection toute particulière pour nos 
voisins du Nord-Est, chez qu'il il passe 
volontiers un week-end. Mais sans doute 

vastes forêts d'outre-Rhin et leurs 
bitants à plumes et à poils ne sont-ils N 
étrangers à cette affection. Pas î 
lus, jhallleurs. que l'excellente bière ! 





















On en trouve partout, 

en Allemagne, 

de ces orphéons en tenue 
folklorique qui défilent 

ant houm-pa, houm-pa. 
On reconnaît 
le goût germain pour la vie 
en commun 

et pour l’histoire, 

ainsi que l'affection portée 
por nos voisins 
oux arts musicaux, 











Les sociétés chorales C 
foisonnent en Allemagne, ! 
et tout jeunes, 

les enfants y apprennent C 
à aimer 


la bonne musique, 





Gemütlichkeit est un mot qui intraduisible : bien-être, confort, quiétude agréoble 

parmi des amis que l’on aime, ou au cours d'un repas plantureux. 

Attention : la choucroute n'est pas le seul mets allemand : 

les sülze, sorte de fromage de tête en gelée, et les copieuses tartes aux fruits, 

et le fromage au cumin, et... Il y en a trop, réellement. Sans oublier la traditionnelle 
salade de pommes de terre (ça se dit kartoffeln) avec de la saucisse. 

Et puis il y a les vins, et la bière, qu'il faut boire dans les chopes de grès, en chantent, 

les chansons, de circonstance... Qui, il y a en Allemagne 

de quoi se nourrir assez 

copieusement. 








Paradoxalement, 
l'Allemand aime la chasse et 
aussi les animaux. 





le sanglier à l'épieu, 

mais d'autre part plante un ‘ 
peu partout des mangeoires, 

qu'il garnit de foin 

à l'intention des bêtes 


sauvages, 
Partout aussi des pancartes 
rappellent que 

les animaux de la forêt 

sont nos amis, qu'il ne faut 
point les massacrer 
inutilement. 

Et non loin de là, des 
miradors sont dressés 
PAGE 42 à l'intention des chasseurs. 








Âles kobolds, sortes de génics 
|! souterrains, figurent 
dans bon nombre de légendes 
germaniques. 

fil y en a, des légendes ! 
| Le paysage s'y prête, 
d'illeurs : les bords du Rhin 
et leurs châteaux 

du moyen âge, 

les hauteurs de Bavière. 
Les frères Grimm et les récits 
médiévaux des Nibelungen 
s'en sont inspirés. 

















AUSHRAELIA 
welcomes 






Il n'y avait pas de doute : si Willy Lambil, dessino- 
teur des aventures de Sandy, parlait d'un pays, ce ne 
pouvait être que de l'Australie. C'est lui qui possède 
sur le continent austral la documentation la plus 
complète, l’embassade d'Austrelie mise à part Et 
encore ! C'est done aux antipodes que notre dessina- 
teur vous convie à passer vos vacances. Certes, c'est 
un peu … Mais le voyage en vaut la peine. Un 
ennui : pour le moment, en Australie, c'est l'hiver. 





Il y a de tout en. Australie. 
Même ce qu'on n'y 
attend pas. L'un des 
plus grands déserts du 
monde et des pâturages 
d'une richesse inouïe. 
Des hommes vivant ençore 
comme à l'âge de la 
pierre et des bases 
de lancement de fusées. 
Des animaux 
réhistoriques et de 
grandes villes 
bourdonnantes. 
Des ovions à réac! 
et des bateaux 
De tout, vous dis-je ! 














Vous aimez la chasse 
sous-marine? Aller au 
f de la Grande- 
(ei-contre). 









Berriè 
Deux mille kilomètres 
les plus beoux 
poissons du monde. 


de corail, 


Vous aimez 
l'alpinisme ? Les Montagnes [4 
Bleues, ou nord de Sydney, 
vous enchanteront. 
Vous aimex 
les animaux? Alors, là, 


vous serez gôtés. 





Le koala (ci-dessus) 
et l'ornithorynque, 
le kongourous 
et les casoars casqués. 
Tous vous attendent. 
Quand partez-vous ? 





PESPANA sempiternelle ! 











St Sirius, créateur Malaga (où vous dégus à titre d'exemple, un voyage type 
ferez d'excellents vins de nisé par nos services : 
Visitez les admirables monuments jour: PERPIGNAN-BAR- 








Î des aventures de Timour, 





de l'art arabe, de . — Entré 
jôthique, de larthrite et de l'ar- le col du Perthus, 
haut. Et Venez admirer sur pl r le col de Puymorens, parce qu'on 
le sport préféré de l'Espagne, oublié les valises à l'hôtel, rentrée 
COURSES DE TAUREAUX. F Port-Bou, 504 kilomtres et des 








Comment peut-on 
67? Par terre et 





ar mer, 

















’ ï 38, Pr Au-dessus, par en 
c'est vraisemblablement parce 2ÿs3i, Par adestes, per en desour CNE net Génial Le tou Mann : 
. ; 5 volontiers. à ‘la euxième leur : BARCELONE: 
qu'il y habite une moitié Comme des millions d'Espagnols SALRMANEA. 2 Départ e. malln. 
ton fait avant vous, Dee es Déjeuner à. Tarragoone, autre dé- 
l'anné: aussi a! ne. Vous devez sement favori qu'en compagnie de  jeuner à Casse-croûte à 

de l'année, visiter ro. Tolède, « à Cuenc: 






. Se . use et gr son entraîneur, le t 
: È nade 1 éordeu Ne menques pes Wassiéter à ce à Séville, souper à Salamant 
Ou bien est-ce le contraire ? … nommée qu'on ÿ. fait 3 l''souve  rivée auénd on peut er 00 on pl 








spectacle passionnant 
























cuirs du même nom, et Tolèdi les foules et visite de la ville, 
Quoi: qu'il en suit légende assure que fut endiablé du pase doble {oi Sixième jour: SALAMANCA-ALI: 
k Mtpds 'éeroume Sent SEE See inre PT CANTES — Ùn QU Re en 
, ; en d'etre Vous rssietrer de vs ee NTE-BENt- 
nous lui avons demandé de Moifate, Et oublier pas Sin Jtenue tasoblisbies tent vous DORMI 4 Kllomtres Elus d'u 


souviendrez très, très long- 
Surtout en Vous asseyant. 


NOS CIRCUITS GUIDES 
Ne perdez pas votre temps à ors 
mirables niser Vous-mêl L 
peut-être vous irex flamencos, mondialement connues  S67-ROUs nous 





nous décrire 


cette terre enfiévrée où 






nage vers n'importe où. 

















CE ATEES PETIT LEXIQUE USUEL ou MANUEL DE CONVERSATION COURANTE 
Nous sommes certains que les permettant à tout un chacun et aux autres de se tirer d'affaire en toutes circonstances 
indications qu'il vous donne AU RESTAURANT 
> — Garçon, ne mettez pas le pouce dons la soupe. — Camarero, no ponga Vd. el pulgar en lo s 
vous seront utiles lors Z Pourquoi mon voisin a-t-il une figure de gre- — 4 Porqué tiene mi vecino una cara de rana? 
nouille ? k 
de votre voyage outre-Pyrénées. — J'ai mangé tous les cure-dents. — Me he comido todos los mondadientes. 
| Je n'ai pas d'argent pour payer. — No fengo dinero pors pagar. 
| A L'HOTEL 
— Le matelas est tombé por la fenêtre. — El colchon se he caldo por la ventana. 
— Je ne veux pas dormir dans la baignoire. — No quiero dormir en la banera, 
= Il y a un homme dans l'armoire à gloce. 2 Hay un hombre dentro el armario de luna. 
— Je n'ai pas d'argent pour poyer. — No tengo dinero para pagor. 
+ A LA GARE 
— J'aime mieux aller à pied. — Prefiero ir andando. 


CHEZ LE COIFFEUR 


Pourquoi avez-vous coupé mes belles boucles — 4 Porqué me corto Vd. mis belles rixos rublos ? 























blondes ? 
_— Rendez-moi ce morceau d'oreille, il est à moi! — Devuelva este pedazo de orela es mio. 
AU GARAGE 
— Ma voiture ne tire pas comme votre pistolet. — Mi coche no tira como su pistola. 
Le ventilateur a éteint les bougies. — El ventilador apago las bujias. 
= Veuillez me placer une douche dans la voiture. — Magame el favor de ponerme una ducha en el 
coche. 
CHEZ LE DENTISTE 
— Aïe ! — i Ar! 
— Aïe ! Aïe ! Aïe ! — i Ay! Ay! Ay! 
EN VISITE 
— Comment _ allez-vous ? — How do you dou? 
— Votre père est-il encore en prison ? — à Queda todavia su padre en la carcel ? 
— Où avez-vous acheté cette horreur ? — 4 Donde compro Vd. este horror? 
Ce n'est pas un obot-jour, c'est mon nouveau  — Nos es una pentella, es mi nuevo sombrero. 





chapeau 
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EX ve TIREZ PAS SUR"HIPPOCAMPE"!/ 


\ 


OO — 





ORIENTÉ BIEN LE VENTILATEUR... JE VEUX 
= QUE Sa Er en ET GLACE! 
= LACÉ! GLACE!... Aie) 


HET de 

















AS.. AS. ASSEZ!.. 
AAAAAAA 


eve __} 











\ 7/00 













F1 [C ça Marcue,Les ass à MARCHE! ENCO 
A | UN PEU D'EAU ET ÿ 
1 LEUR 7 57 

& 

N ED 








RE 
L'AIR FRAIS! 
) | KRTN 
1 RENTE 
A |(@ ä 
, 





QUELQUES ÉTERAUEMENTS, 
PLUS TARD... 
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LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 





QUAND LES CROISÉS REVIENNENT 
D'ORIENT, ILS RAMÉNENT LA LÈPRE 
DANS LEURS BAGAGES / ELLE SE 


DEVIENT FUN MORT PARMI LES 
VIVANTS* ISOLÉ, VÊTU D'UN 


COSTUME SPÉCIAL,ILDOIT 
AGITER SANS TRÊVE SES 
CLIQUETTES POUR FAIRE 
FUTR LES PASSANTS / 








L'HYGIÈNE CHASSE CE FLÉAU DE NOTRE) FAI DECOUVERT LE 
CONTINENT. IL CONTINUE À SEVIR SUR LES) BACILLÉ DE CETTE 
AUTRES. À LA FIN DU XIXE SIÉCI ABOMINABLE 
PAVANTNOMMEHANSEN.; MALADIE... 


E 
JE L'AI DÉCOUVERT/ 














ATTENTION! 
A BRANCHE! De 


7 





ON L'APPELLERA LE 
ASE? 


N'EST PAS GUÉRIR. 





VERS CETTE ÉPOQUE VIT AU CREUSOT UNE) 
DYNAMIQUE FILLETTE QUE L'ON SURNOMME] 
GE PTE PT ÉAPITAINE 


ON Y SERA AVAN 
TOI CAPITAINE / 














SUS A LA LEPRE! 











[NÉE À raRIS EN 168: n]_ EUEGRANDIT| ENA5E, AFRIQUE) LE CAPITAINE ENTRE AUS: DU ERA 
DUSTRIELS, ALICE NOVIAL N'EST PAS SEULÉ- INJOURC'ESI| }D'INNOMBRABLES LÉPREUX PEN A LA CONGRÉGATION 
IMENT ESPIÈGLE. ELLE À AUSSI GRAND CŒUR, LUMIÈRE. VIVENT PARQUES DANS DE LA S50C/i DE MARIE DEVIENT SŒLR| 
l— = LES LÉPROSERIES ET RE - 

[PAUVRES GENS! 1LS NEPRT 






MANGENT PAS À LEUR FAIM géére 
TOUS LES JOURS QUAND JE 


SERA] GRANDE, JE ME DÉVOUE: 
RAI POUR LÉS MALHEUREUX 


IMARIE-SUZANNE, PART POUR L'OCÉANIE. 
ANCHÉS DU MONDE DES M: 


DE S'VENFERMERAVEC EUX 
POUR LES SOIGNER. 


ET TÀ- 
CHERDE LES GUEPIR. 
OL"; | 






































(ON EST EN 1909. ELLE LEBARQUE À MAKOSA)| 
IMAROGAI FAIT PARTIE DE L'ARCHIPEL DES 
(FIDJI C'EST UNE ÎLE DÉSERTE... NON.PAS| 
LE DE LÉPREUX. 





ET CHAQUE FOIS QUIL VSÉPAREZ LES FEMMES 
EN ARRIVÉ. ÎDES HOMMES...ET LES 


TOUT À FAIT, C'EST UNE 

















ÉREZ-VOUS LE VOIR ATTRAPER LA' 


ATTEINT, LUI... QUANT AUX AUTRES, NOUS 

DEVONS LES RÉPARTIR SELON LE DEGRÉ 

DE LEUR MALADIE. C'EST NOTRE SEULE 
CHANCE D'EN GUÉRIR. 











TE LA RENDRE, POUR 

TÉRENDRE TON BONHEUR, 
IL NY À QU'UN MOYEN: 
TRIOMPHER DE LA LÉPRE 


Ë 

| MAIS ELLE EST AUSSI 
CAPITAINE] POUR GAGNER 
DU'TEMPS, C'EST À CHEVAL 


PAUVRE PETIT. A 


LE TOUR DE 5ES MAI 
| ELLE ÉTUDIE SANS RELÂCHE 
ET MONTE UN LABORATOIRE - | 


QU'ELLE FAIT CHAQUE JOUR 
LADES. 
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} LES PLUS BELLES HISTOIRES DE L'ONCLE PAUL 


[eNSoienE LA LÉPRE À COURS DE PIQÜRES APRES AVOIR PASSE PR) RÉFUGIEZ-VOUS 
VAUART DE SIÈCLE #= | DANS UN AB F)PAOUMS 
SA PEUT DÉS LORS LES ÉLÉEATS RARES 
MUTPUER. Be ELLE TRIOMPHE DES EN OÙ C 
HENTOT LA GUERRE 


DOULEURS MÊMES DE LA LÉPRE, 











[HAIS LA PRÉPARATION D'UN VACEIN CONTAE| 





ELLE FAIT UN STAGE À HATSLIE PARVENAIS 
L'INSTITUT PASTEUR, À A1 CRÉER UN VAGGIN CONTRE UNE MALADIE DEMANDE LA CULTURE DES 
LA LÈPRE, C'EN SERAIT FINI BACILLÉS DE CETTE MALADIE, OR... 


DE LA CONTAGION ET DE 
CET AFFREUX ISOLEMENT. j HANSEN À BIEN 
DES MALADES... DÉCOUVERT LE, 
| BACILLE DE LA LEPRI 
MAIS PERSONNE 
JAMAIS PARVEN CAR LE] 
CULTIVER /ESSAYO) 








ELLE MULTIPLIE LES 
EXPÉRIENCES. ETLES| PLUS DA 
ÉCHECS! LES ANNÉES 
PASSENT, UN SOIR... 

















[EUBEN PRÉLÈVE MA SŒUR, J'AI LAISSE\ NON? NON? CE N'ES 

UN SUR UNE SOUS LE MICROSCOP! PAS POSSIBLE? MON 

LAMELLE LE RSSe N ÉCHANTILLON DU BOUI) DIEU. JE CROIS BIEN 

AÛ MICROSCOPE.. 1oN DE CULTURE QUE VOUS/|  |QUE C'EST N 

ÊT.. PE rnE Jenmeneur) |BACILIE. ÉTIE TAI 
\ SOIR REGARDEZ UN FAIT TOUT JETER 
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fi |.) CAISSE-MOI T'EMBRASSER] 
OUT CO 





SOUS CETTE FORMULE) 
1L IMMUNISERA LES 


BONNE 
SANTE À SA MAMAN | 
(ALADE. 


SUS A LA LÈPRE ! 


C'ÉTAIT BIEN LE BACILLE DE LA LÈPRE, BAPTISÉE) 
PLUS TARD® © MYCOBACTÉRIUM MARIANUM" 
ENDHONNEURDE L'ORDRE AUQUEL APPARTINT  |BRAVO, MA SŒUR/NOI 
ÉŒEUR MARIE-SUZANNE LA SOCIÉTÉDEMARIE) | SEULEMENT VOUS AVEZ 
(C'EST PARTIR DE CETTE CULTURE QUE SE ÉTÉ LA PREMIÈRE À 
IMARIE-SUZANNES'INGENIEAPRÉPARERLE| [RÉUSSIR À ISOLER LE 
VAGCIN ANTILEPREUX, SET EN 1954, (PACILLE, MAIS ENCORE 
LA PREMIÈRE À EN AVOIR, 
[TROUVÉ LE VACCIN 









































ET SŒUR MARIE- SUZANNE TRAVAIL 
DORT DANS SON LABORATOIRE, SE RÉVEILLE| 
LA NUIT POUR POURSUIVRE SES RECHERCHES. 










D'AUTRES, MÉDECINS O 
CHERCHEURS, SAVANTS, 
AVAIENT EUX AUSSI TROUVÉ 
DES REMÈDES. LA 
LÈPRE N'EST PLUS DE 
NOS JOURS QU'UNE MALADIE 
PEU CONTAGIEUSE ET 
RARFAITEMENT 
GUÉRISSABLE... 


D:NOTAMMENT LA DOCTORESSE 
RÜSSE OLGA CHICHMANOVA, 
QUIDÉCOUVRIT.EN 1846, UN. 
SÉRUM LE LÉPROSOL IL PERMET 
DE GUERIR MÊME LES 
AS DÉSESPÉRÉS. 








AE DÉSIRE QUE MON VACCIN 
7 CONTINUE À ÊTRE DISTRIBUE 
GRATUITEMENT À TOUS LES 
ENFANTS ET À TOUS LES 
PARENTS LÉPRE! 


DE VEILLE... 





IA' 
QUANDEN 195% ÉPUISÉE PAR SES NUITS y 


ET, MISSION MAGNIFIQUEME! 
ACCOMPLIE, LE CAPITAINE 
S'ENDORT À JAMAIS. 





ET POURTANT, IL EXISTE 
ENCORE 45.000.000 DE LÉPREU) 
DANS LE MONDE / C'EST POUR 
EUX QU'UN GÉNÉREUX ANIMATEUR] 
RAOUL FOLLEREAU, ORGANISÉ 
A! CHAQUE ANNÉE LA JOURNÉE 
WÆ, MONDIALE DES LEPREUX® IL VEUT 
QUE VOUS AIDIEZ À LES GUÉRIR 
ÉTA FAIRE DISPARAÎTRE À 
JAMAIS CE FLÉAU QUI À RAVAGE, 
LA TERRE DURANT 4000 ANS, 
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Q 


UN CONTE DEP”, 
RUE 


IL VIT, AU LOIN, LA VOITURE 
ROUGE ATTAQUER LES LACETS DU 
COL. MAIS DES DIZAINES DE VIRA- 
GES LE SEPARAIENT DE SON REPOS ! 








:  QUELLES VA 


— Non, Monsieur, c'est trop cher pour moi 

Le jeune homme timide tourna vers M. Jo un visage 
navré. # 

< Allons, bon, encore une affaire ratée», pensa M. Jo, 
le marchand de voitures d'occasion. 

Depuis des mois, le commerce stagnait, et il voyait 
venir avec effroi le moment où il devrait faire face à de 
lourdes échéances fiscales, IL grimaça pourtant un sou- 
rire: 

— Je n'ai rien d'autre pour le moment, Monsieur. 





(ANCES, MONSIEUR JO! 


— Et cette MG rouge ? 

— Oh! celle-là a. 

M. Jo allait dire qu'elle avait un châssis fêlé et un 
train avant faussé par un grave accident, mais la vision 
d'un huissier brandissant des échéances traversa son 
cerveau, Il toussota et enchaina : 

— Elle a un bon moteur et des pneus presque neufs. 
Je n'y pensais pas. Je pourrais vous la laisser pour 
vingt mille... 

Les yeux du jeune homme timide brillèrent de con- 
voitise! Vingt mille: exactement ce que sa mère lui 
offrait en récompense de sa brillante réussite à l'uni- 
versité. 

L'affaire fut conclue, et le soir même, M. Jo poussa 
un soupir de soulagement en voyant partir la malsaine 
voiture rouge. 

— Çà alors, marmonna-t-il, voilà que je suis sauvé in 
extremis par ce rossignol ! 





Au repas du soir, M. Jo fut particulièrement gai, ce 
qui étonna sa femme et son fils Jean, mais il ne parla 
pas de l'affaire providentielle qui bouchait le trou de 
son bilan. 

— Ainsi donc, Jean, demain tu pars camper dans les 
Ardennes belges? Tu’ as raison, il faut profiter de tes 
vacances. Tiens, mon gars, voici deux mille francs pour 
garnir ton escarcelle ! 

Jean ouvrit des yeux comme des soucoupes et bégaya : 

— Euh. Merci, papa mais ça ne te prive pas? Tes 
affaires ne vont bas bien et. 

— Ta, ta, ta, t'occupe pas de ça et va en paix! 

M. Jo riait de bon cœur quand il rencontra le regard 
doux et admiratif de sa femme. Ce regard! Un regard 
de mère heureuse ! Soudain, il sentit un frisson lui par- 
courir l'échine et le rire devint grimace... 
ve Ve Suis un peu fatigué. Excusez-moi, je vais prendre 

air. 

M. Jo sortit précipitamment 

Maintenant, il marchait comme un automate sous les 
arbres de l'avenue. Un tumulte de pensées et d'images 
lui vrillait les tempes. Il revit le regard de sa femme, 
de la mère de son fils Jean, et il imagina que la mère 
du jeune homme timide devait lui ressembler. La vision 
se brouilla et une autre apparut, impitoyable : un châssis 
de MG fêlé, une suspension voilée, un bras de direction 
grossièrement redressé au marteau... 

M. Jo marcha longtemps, et quand il rentra, sa déci- 
sion était prise: le lendemain, il irait reprendre cette 
damnée voiture rouge. Tant pis pour les échéances du 
receveur des contributions ! 

















Durant toute la matinée, M. Jo discuta contrats avec 
le délégué d'une compagnie d'essence. Mais il était 
distrait. Une adresse hantait son cerveau: 23, rue des 
Ormes. C'est là qu'habitait, avec sa mère, le jeune homme 
timide, A midi, enfin, le délégué prit congé, et M. Jo 
bondit dans sa vieille Citroën. 

— Je ne viendrai pas déjeuner. Une affaire urgente. 
avait-il téléphoné à sa femme. Dis au petit qu'il parte 
sans m'attendre ! 

Fiévreusement, il déplia le plan de la ville et repéra 
la rue des Ormes. 11 démarra comme un fou... 

La maison du jeune homme timide était modeste 
mais coquette. Des filets jaunes garnissaient les fenêtres, 
et le balcon débordait de fleurs multicolores. La mère 
du jeune homme timide avait du goût… M. Jo sonna. 
Une dame mince, encore jeune, vint ouvrir. Maintenant 
qu'il s'était jeté à l'eau, M. Jo oubliait son anxiété, et 
cest d'une Voix très sûre qu'il sortit le « boniment » 
qu'il avait préparé. Oui, une affaire de mise au point, 
un carburateur défectueux. 

— Monsieur votre fils est-il là ? 

— Hélas, Monsieur, Robert est parti ce matin, avec 
un ami, pour Grenoble. Ils vont découvrir les Alpes. 
Voilà des années que Robert rêve de parcourir cette 
fameuse route Napoléon. Ce n'est pas grave, au moins, 
cette. mise au point ? 

M. Jo avala péniblement sa salive et répondit d'une 
voix blanche : 

— Non, non, Madame, Soyez tranquille. Il y a long- 
temps qu'ils ont pris la route ? 








— Oh! à peine une heure. Vous savez, boucler des 
bagages, cela prend toujours plus de temps que l'on 
croit! 


Rentré au garage, M. Jo s'effondra sur le marchepied 
d'une vieille Ford. Trop tard! Trop tard pour rattraper 
le destin. Trop tard pour retrouver son repos. : 

— Les Alpes, la route Napoléon, les lacets, les préci- 
pices... tout cela avec une voiture tordue, Je ne peux pas, 
non, je ne peux pas laisser faire cela! Une heure 
d'avance. si j'essayais de les rattraper? Foncer sur 
la nationale 7, foncer comme un dément, foncer pour 
barrer la route au malheur ? 

M. Jo sortit de la vitrine de son magasin sa plus belle 
pièce: une Triumph TR-3 presque neuve qu'il espérait 
vendre au médecin de son quartier, Il fit le plein d'es- 
sence et, sans prévenir personne, démarra vers le Sud... 

Maintenant, le museau agressif de la petite Triumph 
fendait le vent, dont les lambeaux déchiquetés hurlaient 
aux oreilles de M. Jo. L'hallucinante sarabande des 
kilomètres se poursuivait depuis des heures, et l'aiguille 
du compteur oscillait toujours entre 160 et 170. La masse 
impressionnante des Alpes se profilait déjà sur l'horizon 
que le soleil du Midi faisait vibrer. Dans quelques minu- 
tes, Grenoble apparaitrait au détour d'un virage. 








— Et maintenant, que vais-je faire ? 

Aussi longtemps qu'il roulait, comme un bolide, M. Jo 
n'avait pas beaucoup réfléchi à la situation. La vitesse 
le grisait, et il avait l'impression de lutter contre la 
fatalité que lui-même avait déclenchée. Mais maintenant 
que la Triumph se faufilait dans le trafic de la ville 
et patientait stupidement devant les feux rouges, il com- 
prit combien son entreprise était désespérée. Fouiller les 
hôtels? Interroger les pompistes des innombrables 
stations-service ? Le soleil était déjà bas sur la monta- 
gne… Le jeune homme timide et son ami allaient-ils 
passer la nuit ici ou bien préféreront-ils attaquer la mon- 
tagne tout de suite? Une énorme lassitude s'abattit sur 
les épaules de M. Jo. Son courage, sa fiévreuse déter- 
mination, fondirent, et il eut soudain envie de dormir, 
d'oublier, de sombrer dans un gouffre sans rêves... 

C'est alors que le miracle se produisit ! Un ronflement 
puissant jaillit dans le carrefour et frappa M. Jo comme 
une gifle. La MG, la damnée MG rouge, passa devant 
lui comme un trait. Elle quittait la ville et se dirigeait 
vers Briançon. Frénétiquement, M. Jo déboita de la file 
où il patientait, se faufila avec une adresse inouie et 
brûla froidement le feu rouge, La MG avait déjà dis- 
paru, mais il savait qu'elle ne pourrait lui échapper. 
Il aurait préféré mourir plutôt que de laisser échapper 
la chance que le destin lui donnait. Encore quelques kilo- 
mètres, et ce serait la montagne, ses lacets, ses descentes 
abruptes, ses ravins… M. Jo revit le visage de la mère 
du jeune homme timide, le châssis féêlé, la direction 
faussée. Rageusement, il éperonna la Triumph! 











La phase ultime de la lutte contre le malheur était 
maintenant engagée. La route grimpait, en serpentant, 
vers les sommets. La nuit se coulait déjà dans les vallées, 
repoussant la lumière rose et mauve du crépuscule. 
M. Jo voyait, au flanc de la montagne, la MG rouge, 
mais des dizaines de virages le séparaient encore de la 
victoire. Des dizaines de virages entre lui et son repos! 
Jamais il n'avait conduit comme cela. Un merveilleux 
instinct le guidait dans les lacets sournois de la route. 
La Triumph dérapait, hurlait sur les gravillons, mais 
à chaque coup, M. Jo l'arrachait des griffes de la pesan- 
teur pour la catapulter sur les traces de la MG rouge. 
Et soudain, au détour d'une paroi rocheuse, il la vit, 
à quelques mètres, encadrée dans son pare-brise, Un hur- 
lement de joie jaillit de sa poitrine. Dans un bond fan- 
tastique, la Triumph dépassa la MG rouge et lui barra 
la route! M. Jo serra le frein à main et sortit de sa 
voiture. La MG s'immobilisa à son tour, et c'est à ce 
moment précis que M. Jo devint livide.. Le passager de 
la MG rouge, l'ami du jeune homme timide, c'était Jean. 


Jean, son fils 
STARTER 
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PARDON, M 'SIEUR 
LA CÔTÉ, S'IL VOUS 
PLAÎT 7 C'EST DE 
QUEL TE 2... 


































MERCI / VOUS ÊTES {IN 

BIEN AIMABLE / UN DOCTEUR / 
VITE/UN DOCTEUR! 

JE eus LH 


A0 REVOR,, M'SIEUR / 
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À l'heure des satellites 


LE BON VIEUX 
CERF-VOLANT 


A TOUJOURS DROIT DE CITÉ 








S! l'on vous demandait quel &st le plus ancien engin volant conçu par l'homme, songeriez-vous 

au cerf-volant ? Les chroniques chinoises du ècle avant J.-C. en font déja mention. Jus- 
qu'à la fin du XIX' siècle, le cerf-volant ne sera rien de plus qu'un jouct si l'on excepte les 
expériences de Benjamin Franklin et de Romas, qui, le premier en seotembre 1752, le second en 
juin 1753, déchargèrent par ce moyen un nuage orageux de toute son électricité. L'apparition 
des premiers ballons et les échecs répétés des promoteurs du dirigeable encouragent des pai 
tisans du « plus lourd que l'air », dont certains se tournent vers l'antique cerf-volant et amélio. 
rent sans cesse sa forme et ses performances. En 1885 apparaît le cerf.volant cellulaire do 
Hargrave. Il s'agit d'une sorte de boite sans fond, aux parois de toile, que l'on lance par 
séries de deux, trois ou quatre. Et voici que l'on s'attaque alors à des records d'altitude ! 











f 


En 1894, le record officiel n'est que 
de 631 mètres. Deux ans plus tard, un 
cerf-volant cellulaire grimpe à plus 
2,800 mètres. En vérité, il ne s'agit pas 
d'un seul, mais de plusieurs engins. 
Un cerf-volant ne peut eéfiléver qu'une 
charge déterminée, proportionnelle à sa 
surface portante, Dès que la corde qui 
le retient atteint ce poids, l'ascension 
est terminée, Pour aller plus haut, il 
suffit d'attacher un second cerf-volant 
au bout de la corde, puis un tr 
sième, etc. C'est ainsi que fut établi 
en 1910 un record qui tient toujours 
7:200 mètres. 

Entretemps, l'usage du cerf-volant 
s'implante en météorologie. Un peu 
capricieux, mais très économique, il con- 
currence le ballon-sonde. 

Mieux, dès 1897, un homme s'élève 
dans les airs grâce à ce moyen. Il faut 
dire que l'Américain Wite, qui osa le 
premier s'embarquer dans l'aventure, 
n'avait pas froid aux yeux. Dans l'en- 
sémble, l'équipée ne présentait aucun 
danger majeur... saut à l'atterrissage. 














Cramponné à sa nacelle reliée à un train 
de dix cerfs-volants longs chacun de 
quatre mètres, Wite se vit ballotté dans 
tous les sens, secoué comme un prunier, 
Il se contenta d'une ascension de vingt 
mètres et se jura bien de ne pas réci- 
diver. Après lui, lord Baden-Powell, fon- 
dateur du mouvement scout, tenta de 
nouveau l'aventure et monta jusqu'à une 
centaine de mètres, emporté par un 
train de quatre cerfs-volants cellulaires 
gigantesques. D 


Buffalo Bill 
traverse la Manche. 


C'est un fait peu connu de la stupé- 
fiante carrière de William Cody. En 
1902, il traversa le « Channel » non 
pas à bord d'un cerf-volant, ce qui 
serait tout de même trop beau, mais 
dans une barque remorquée par un tel 
engin. H lui fallut douze heures pour 
signer ce nouvel exploit. 

Jusque vers les années 30, on se servit 
du cerf-volant pour des missions d'obser- 











vations aériennes et météorologiques. Le 
passager, afin d'échapper aux dangers 
de l'atterrissage, sautait on parachute 
lorsque su mission était terminée, 
C'était plus sûr. 

Depuis lors, le cerf-volant est red 
venu ce qu'il fut pendant des siècle 
un simple el merveilleux jouet, 









Un cadeau 
de mi-vacances. 


Jean-Claude Courtois, d'Esteville- 
par-Cailly (Seine-Maritime), nous signale 
que tous les cerfs-volants qu'il a 
construits refusent obstinément de pren 
dre l'air, Pour lui faire plaisir et con- 
tenter en même temps tous les lecteurs 
de « Spirou » qui voudraient construire 
et lancer dans les airs leur propre réali- 
sation, nous publierons d'ici quelques 
semaines {out ce qu'il faut savoir pour 
monter el « piloter » un cerf-volant, À 
très bientôt donc. 


Claude JOEL. 


ZAZIE : 


Tes chewing-gum 


c’est des Chiclets 
au moins ? 


..paree que les Chiclets, 
c’est bon... 


drôlement plus longtemps 


“Tu vois, il ne faut pas croire que 
tous les chewing-gum, c’est pareil. 
Chiclets, c’est mieux, parce que c’est à 
la fois une dragée et un chewing-gum. 

D'abord tu eroques une dragée… 
meilleure qu’un bonbon. Et puis, tu 
mâches, tu mâches, et ça devient du 
chewing-gum ! Cest bon, tu sais. 
c'est frais, drôlement plus longtemps 
qu'avec les autres. 

Demande vite 0,10 NF à ta maman. 
On vaen goûter !” 

3 parfums : Peppermint, Spearmint, 
Tutti-Frutti, Le paquet de 12 : 0,50 NF. 
Le paquet de 2 : 0,10 NF. 


CATHERINE DEMONGEOT 
est l'interprète principale du film 
“ Zaxie dans le métro” 





GHICLETS EN DRAGÉES 
LE CHEWING-GUM AMÉRICAIN LONGUE DURÉE 
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LA PAGE SPORTIVE DE 








__ La victoire de l’outsider. 





Ainsi, au palmarès de la Coupe d'Eu- 
rope des clubs champions de football, 
le Benfica Lisbonne succède au pres- 
tigieux Real Madrid, qui avait triomphé 
cinq fois consécutivement. 

C'est là évidemment une surprise de 
taille. Au début de la saison, nul, à 
coup sûr, n'aurait parié un escudo sur 
les chances finales des footballers lusi- 
taniens. Que le tirage au sort n'ait pas 
été d'ordinaire défavorable à ceux-ci, 
c'est un fait. Il n'empêche que Benfica 
a réalisé une campagne remarquable 
et que sa victoire en finale contre Bar- 
celone, si elle doit à la chance qui lui 





































les champions! Le «onze» de 
Benfica Lisbonne a causé la grande 
sensation de l'année en enlevant la 
Coupe d'Europe des Clubs, aux dépens 
de Barcelone. Premier rang, de gauche 
à droite: Augusto, Santana, Aguas, 
 Coluna et Covem; debout: Saralva, 
Angelo, Cruz, Neto, Germano, Perreira. 





JEU 1. — Tirez le fil n° 2. 
JEU 2, — 


de bain 











Jeux « Spécial Vacances » 


Tout dépend de l'endroit d’où on observe la tour ! 


JEU 3. — L'hôtel compte huit chambres à deux lits, dont cinq 
avec salle de bains, et six chambres à un lit, dont trois avec salle 


JEU 4. — 1958 : Le «parc» indique que Philippe est encore un 
bébé (cliché n° 1). - 1959: Philippe est assez grand pour se servir 


JEAN 


sourit constamment, récompense une 
très vaillante équipe dont la jeunesse 
et l'enthousiasme ont fait merveille. 
Pour mémoire, voici quels ont été les 
résultats des champions en Coupe: vic- 
toire sur les Ecossais de Hearts of 
Midlothians (2-1 et 3-0), sur les Hon- 
grois de Ujpest (6-2 et 1-2), sur les 
Danois de Aarhus (3-1 et 4-1), sur les 
Autrichiens du Rapid Vienne (3-0 et 
1-1) et enfin, lors de la finale (match 
unique) sur les Espagnols du FC Bar- 
celone (3-2). 

Ce simple rappel démontre que ces 
Portugais ne sont tout de même pas 
les premiers venus! 


Soixante-trois centimètres 





en soixante ans. 





Le noir américain Ralph Boston, 
champion olympique du saut en lon- 
gueur, vient d'améliorer de trois centi 
mètres le record qu'il détenait depuis 
l'année dernière en franchissant d'un 
bond 8,24 m. 

S'il est un exploit qui puisse aisément 
parler à l'imagination, c'est bien celui- 
là. Prenez un mètre et mesürez cette 
distance: vous réaliserez sans’ peine ce 
que cela représente ! 

Le record du saut en longueur est 
l'un de ceux qui sont battus le plus 
rarement. Sans doute parce que dès le 
début des compétitions athlétiques, il 
fut porté à un niveau très brillant: 
en 191, l'Anglais O'Connor avait déjà 
franchi 7,61 m. ; il faudra attendre vingt 
ans pour que cette performance soit 
améliorée par le noir américain Gour- 
din (1,10 m). Cinq sauteurs porteront 
successivement ce record à 7,38 m. en 








(cliché n° 2). 


2. Oslo 








d'un tricycle (cliché n° 3). - 1960: La Taunus 17 M est de l'année 


JEU 5.— 1. Rio de Janeiro (Baie avec le «Pain de Sucre »). 
tel de Ville). - 3. Milan (Le Dôme). - 4. Athènes (Acro- 
pole). — Les initiales forment ROMA. 

JEU 6. — N'avez-vous rien oublié ? 

JEU 7. — Les fragments 1-3-5-11 représentent l'Arc de Triomphe 
du Carrousel (Paris). - Les fragments 2-6-7-12 représentent la Basi- 
lique Saint-Pierre (Rome). - Les fragments 8-13-15-16 représentent 
le Pont de la Tour (Londres). 
le Tombeau de Napoléon aux invalides (Paris). 


JEU 8.— Vous aurez reconnu l’Atomium (Bruxelles). 


_ CECI S'EST PASSÉ SUR TOUS LES FRONTS DU SPORT 


1931. Puis ce sera le règne de Jesse 
Owens (813 m. en 1935), règne qui 
durera un quart de siècle, jusqu'à l'ar- 


rivée de Boston. = 
— Ce n'est qu'une étape, a déclaré 


Boston. On sautera un jour beaucoup 


plus loin. 

Et d'ajouter : 

— Je n'ai d'ailleurs pas dit mon der- 
nier mot! 

Attendons la suite. 


Ce n’est qu’un je 

Béziers est champion, de France de 
rugby. Il le doit sans nul doute à la 
maestria de son animateur Pierre Da- 
nos, auteur, lors de la grande finale 
à Lyon contre Dax d'un drop-goal véri- 
tablement miraculeux, réussi du bord de 
la touche sous un angle invraisemblable. 

Si la confrontation entre les Langue- 
dociens et les Landais fut émouvante 
et indécise jusqu'au bout, elle n'en laissa 
pas moins en proie à des sentiments di- 
vers les spectateurs et téléspectateurs 
qui n'étaient pas des supporters de l'un 
des clubs en présence. 

Car, il faut le dire: ce match fut 
joué beaucoup trop rudement. Il fut en- 
taché par d'évidentes brutalités. Certes, 
l'enjeu était d'importance, mais si le 
rugby doit être pratiqué d'une façon 
sèche et rude, il ne doit pas dégénérer 
en combat de rue. Ce n'est qu'un jeu, 
et il est inconcevable que des sportifs 
connus se conduisent comme des char- 
retiers. 

Dans un passé qui n'est pas si loin- 
tain, ce sport magnifique a failli mou- 
rir en France de tels excès. Au moment 
où le XV de France peut être considéré 
comme l'un des meilleurs du monde, il 


convient de crier : 























Les fragments 4-9-10-14 représentent 








€, 
quement 
ts Un téléviseur à l'essai 
sans aucun versement 

sans cautionnement 

sans engagement d'achot. 
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